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« SPIROU », et avec lui 
tous les lecteurs de son 
journal, se demandent 
anxieusement quel peut 
être le monstre mystérieux 
qui sème la terreur dans la 
région de Malicorne. 

Gageons qu'ils ne tarde- 
ront pas à le savoir. Car VALHARDI, l'hom- 
me qui vaut les meilleurs détectives, a été 
envoyé sur les lieux par la Compagnie d'As- 
surances qui utilise ses services. 





Un habitant de Malicorne qui a contracté 
une forte assurance sur. la vie est menacé 
par le monstre. Le patron de VALHARDI a 
chargé celui-ci de protéger cet important 
client, et par le fait même, les intérêts de la 
compagnie, YALHARDI, dont les bagages 
ont été fouillés au cour du voyage, débarque 
du train, en pleine nuit, à Malicorne, en com- 
pagnie de son ami Arsène et d'un voyageur 
inconnu. Les gendarmes de garde à la sta- 
tion leur conseillent d'attendre l'aurore, 
mois. 


Mais à quoi bon continuer, les dessins de 


cette page vous donnent mieux que nous ne 
saurions l'écrire la suite de cette histoire... 


SAIN, 
MORAL, 
ÉDUCATIF … 
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Cette histoire et quinze autres aussi passion- 
nantes intéressent tous les enfants sages. 
et même ceux qui ne le sont pas encore tout 
à fait. Le « JOURNAL DE SPIROU » les publie 
chaque semaine. 























LISEZ LA SUITE DE 
CETTE AVENTURE 
DANS LE « SPIROU » 
DR CETTE SEMAINE. 
EN VENTE PARTOUT. 


Donnez un nouvel ami à votre garçon ou votre fillette. « SPIROU » n'e 
pos seulement pour eux le grand copain préféré. C'est un bon camarar 
qui les instruit tout en les distrayant. « SPIROU » leur inculquera les bo 
sentiments et les vertus morales qui sont nécessaires à leur formation 


Chaque semaine £ 
e[1Er pages en couleurs F0 


Au moment d'aborder les années 1950, Jean Valhardi, le héros 
emblématique des années de guerre du Journal de Spirou, se retrouvait 
à la croisée des chemins. Lui, dont la bravoure avait été un si bel 
exemple pour la jeunesse belge, commençait à ressembler à un guide 
sans disciples. Cinq ans après la Libération, et tandis que le mouvement 
des AdS, dont il avait été le fer de lance, battait sérieusement de l'aile, 

il peinaïit à retrouver le souffle qui avait été le sien dans l’adversité. 

Jijé et Jean Doisy, ses créateurs, s'étaient désormais tournés vers 
d’autres projets, confiant sa destinée à deux auteurs débutants, 

Eddy Paape et Yvan Delporte. Du haut de leur inexpérience, 

ces derniers s'étaient efforcés de relever le défi en faisant des aventures 
du détective de rocambolesques courses-poursuites à travers le monde, 
mais la mayonnaise n’était pas encore parvenue à prendre. 

Ayant tout à apprendre d’un métier qu’ils improvisaient, ils se 
retrouvaient non seulement en concurrence avec le souvenir ému 
qu'avait laissé le personnage dans l’esprit des lecteurs, mais également 
avec Franquin, Morris, Charlier ou Hubinon, occupés à poser les 
fondations de futures séries mythiques. L'éditeur préférait ouvertement 
leurs camarades et ne cessait de citer en exemple Jijé, Doisy ou Sirius, 


leurs illustres prédécesseurs. 


Alors que Jean Valhardi était depuis longtemps passé maître dans 

l’art de déjouer les trafics ourdis par les pires crapules, ses auteurs 
paraissaient bien démunis pour affronter le désamour ambiant. 

C’est pourtant dans ce climat hostile que le personnage connut bientôt 
une renaissance totalement inattendue sous l'impulsion d’un nouveau 
scénariste, Jean-Michel Charlier. Un épisode comme Le château maudit 
terrifia même toute une génération de lecteurs, au point d’être élevé par 
la suite au rang de classique, ce qui ne manqueraïit pas d’agacer parfois 
Eddy Paape, son dessinateur, chagrin qu’on résume une carrière 

de presque soixante ans à ce seul titre. 


L'énigme des Vat-Fenh-Ling 
Tandis que le Journal de Spirou venait juste 
de boucler la publication d’À la poursuite de 
Max Clair, la précédente aventure de 
Valhardi, Eddy Paape et Yvan Delporte 
s'étaient déjà lancés dans la réalisation de 
l'épisode suivant. Dans une période où la 
revue ne comptait que vingt-quatre pages 

— dont la moitié dévolue à la bande dessinée -, 
le cheptel de héros était si réduit qu’il 
imposait une présence ininterrompue de 
chacun d’entre eux. À peine avait-on écrit 

la fin d'une aventure qu’on en entamait une 
nouvelle. Les séries paraissaient au rythme 


d’une planche hebdomadaire, faisant courir la 


publication d'un épisode complet sur de longs 
mois. Ainsi, les personnages du journal 

- qui se comptaient au nombre d’une petite 
dizaine seulement — figuraient en permanence 
au sommaire, ce qui en faisait de véritables 
familiers des lecteurs. 

Après des aventures situées en Amérique du 
Sud et à Paris, Les êtres de la forêt emmenait 
Valhardi du côté de l'Asie du Sud-Est, 

en Thaïlande, très précisément. « À la base 

du scénario, écrivait Delporte dans la préface 
d’une édition tardive de cet épisode, il y a un 
article que j'avais lu quelque part sur la tribu la 


plus primitive du monde, les “Phi-Tong-Luang”. 
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PAGE DE GAUCHE 
Publicité parue 
le 11 novembre 1951 
dans l'hebdomadaire 
Bonnes Soirées n° 1553. 


Laurette et Eddy Paape, 1950. 


Bandeau-titre de l'épisode 
Jean Valhardi et Jacquot 
chez les êtres de la forêt, 

paru le 12 janvier 1950 dans 

le Journal de Spirou n° 613. 





Ils ne connaissaient pas l’usage de la roue, ni 
même du feu, et leur seul objet fabriqué était 
une longue flûte de roseau d’où ils tiraient des 
sons plaintifs. Ils habitaient un coin perdu aux 
confins du Siam ou du Laos, à moins que ce ne 
soit le Cambodge. Probable qu'aujourd'hui, 

il n’en existe plus un seul, génocidés qu’ils 
auront été par les guerres dans ce coin-là!.» 
Cette base documentaire solide ne fut 
pourtant pas un gage de rigueur scientifique, 
même si l’autre nom de ce peuple de 
chasseurs-cueilleurs nomades était Mlabri, 
qu’on peut traduire par «peuple de la forêt», 
d’où le titre retenu. Au-delà de l’idée d’une 
peuplade oubliée, il n’y avait pas d'intention 
didactique dans la démarche du scénariste, 
dont la naïveté trahissait au contraire 
quelques relents colonialistes involontaires 


dans la description des indigènes en question. 


À cette période, ces personnages tenaient 

en effet plus des hommes de Néandertal 

tout droit sortis des aventures de «Tarzan » 
que d’un traité d’ethnologie. Autant dans 

le scénario que dans le dessin, d’ailleurs. 
«Mais on ne s'embarrassait pas de ce genre de 
considération, souligne le dessinateur Dany 
qui suivit avec passion cette histoire, 

à l’époque, dans le journal. C'était surtout 
l’occasion de procurer du rêve, même si ça 
peut paraître aujourd’hui très naïf. 

Je connaissais déjà bien entendu Valhardi 
sous le pinceau de Jijé, qui l'avait abandonné 
au moment où il allait sauver plusieurs 
équipages d'avions dans le grand Nord, vêtu 
d'une grosse veste avec un col en fourrure. 
C'était évidemment parfaitement justifié sous 
ces latitudes, mais lorsque Paape a repris 

le personnage, il a continué à l’habiller 
exactement comme ça! Sauf que cette 
fameuse veste, Valhardi l’a portée un peu 
partout, y compris sous les tropiques 
puisqu'on était ici en Thaïlande ! C'était du 
plus haut comique, même si, du haut de mes 
sept ou huit ans, ça ne me choquait pas outre 
mesure. À mon avis, conclut Dany, un brin 
taquin, Paape n'avait jamais voyagé au-delà 
de la Belgique, voire de Marcinelle?! » 

Avec cet épisode, les deux auteurs fran- 
chissaient cependant un cap évident dans la 
maîtrise de leur sujet, le dessin gagnant 

en lisibilité à mesure que le récit progressait. 
« Pour moi, poursuit Dany, c'est vraiment à 
partir de la fin des Êtres de la forêt que Paape 


commence à trouver son style qui annonce 


LA VILLE DE BANGKOK ETAIT TRES ANIMEE, 
/ COMME TOUS LES JOURS... ET POURTANT, CE 
N'ETAIT PAS UN JOUR COMME LES AUTRES... 





déjà Le château maudit, particulièrement 


dans l’utilisation du noir et blanc. Il y a de très 


nettes influences américaines, notamment 
Milton Caniff, et des scènes assez impression- 
nantes. C’est aussi là qu’il parvient à dégager 
une technique d’encrage qu’on retrouvera 
rapidement chez Hubinon ou dans les futures 
productions de la World's Presse. On n’est 
plus très loin du grand “Valhardi?”’! » 

Ces pages, produites à jet continu par un 
dessinateur qui n'avait alors que quatre 
années d'expérience dans le métier, lui 
permirent d'atteindre rapidement une 
certaine maturité graphique. Quant à 
Delporte, sans doute plus intéressé par l’idée 
d'exprimer sa fantaisie que par l'envie de 
bâtir des histoires crédibles, il ne put 
s'empêcher de glisser des private jokes 

à l'intention de ses camarades d’atelier, 
comme en témoigne la présence d’un certain 
Dolf, un des méchants de l’histoire, qui se 
trouvait être le sosie d'Adolphe Paape, 

le propre père du dessinateur. « I] avait 

été engagé comme chef des ateliers de 
brochage et de reliure chez Dupuis, précisait 
Yvan Delporte. Revêtu d’un très digne 
cache-poussière gris, les bras croisés, le 
regard impassible, le père Paape tenait à l'œil 
les quelques dizaines de filles qui empilaient, 
cousaient, brochaient, cartonnaient, reliaient 
bouquins et magazines. Elles craignaient un 
peu leur supérieur au regard inscrutable, bien 
à tort, d’ailleurs, car c'était un bon enfant, 

au cœur sur la main, bien loin du sinistre et 
brutal Dolf de l’histoire! ! » « Mon père était 
abonné aux rôles de bandits, s’amusait Eddy 
Paape, puisqu'il en tenait déjà un dans un 
des premiers “Lucky Luke”. Lorsqu'il était 
enfant, il s'était cassé le nez après avoir 
dévalé sur une rampe d'escalier et en avait 
gardé un visage très particulier, qui faisait 
dire à Morris qu’il avait une tête de 


gangster®!» 








ÉCOUTEZ- MOI BIEN... PERRIÈRE ces 
MURS iL Y A UNE FONTERIE V'OR | VOUS ALLEZ 
Y TRANAILLER SOUS MA SURVEÏLLANCE ËT 
SOU CELLE VE PiCCO... ET ATTENTION HEIN, 
TRAVAILLEZ PUR ,SiNON... 





Adolphe, le père d'Eddy Paape, 
fut engagé au début de 
l'année 1947 à l'imprimerie 
Dupuis en qualité de surveillant, 
avant de diriger l'atelier de 
brochage. Dès lors, il devint 
un familier des amis de son fils, 
son profil de boxeur leur 
inspirant parfois la physionomie 
de certains de leurs 
personnages. 


Adolphe Paape, 
ici croqué par Morris, 
dans Le sosie 
de Lucky Luke 
(décembre 1947). 


Décidément abonné aux rôles 
de méchants, Adolphe Paape, 
cette fois vu par son fils, 
figure au générique de 
Jean Valhardi et Jacquot 
chez les êtres de la forêt 
(juin 1950). 





CI-DESSUS 
Le jeune Yvan Delporte, 
photographié en plein travail 
par son camarade d'atelier, 
Gabriel R. Delobbe, à la fin 
des années 1940. 


EN HAUT, À DROITE 
La tribu authentique des 
Phi-Tong-Luang, qui inspira 
à Delporte celle des 
Vat-Fenh-Ling. 


Mais au-delà d’un de ces clins d'œil dont 


il était friand, le jeune scénariste avait 
surtout changé le nom de la tribu d’indigènes 
de l’histoire en un Vat-Fenh-Ling sibyllin, 
précisant plus tard que «seuls ceux qui 
travaillaient à la photogravure en 1950 
pouvaient saisir le plat calembour!!» et n’en 
livra jamais la clé. Jean-Pierre Abels, qui 
dirigea l'imprimerie 30 ans plus tard, mena 

sa petite enquête. «Si je n'avais jamais 
soupçonné l'existence d'un jeu de mot, étant 
gosse, c’est parce que je prononçais mal le 
nom. J'imaginais une consonance asiatique, 
en faisant sonner les consonnes à la fin de 
chaque mot, un peu comme “vatte fenne ling”, 
en gardant les “e” muets et en faisant rimer 
“ing” avec “Kipling”. Mais lorsqu'on prononce 


platement ce nom, on découvre qu'il y a une 





phonétique wallonne : “Va t'fé” signifiant 

“Va te faire”. Quant au dernier mot, “lingue”, 
je n’en connais qu'une seule signification: 
“langue”. J'avais d'ailleurs demandé la 
traduction à Delporte qui n’a jamais voulu me 
la donner, alors qu’il m'avait soufflé la clé dans 
d’autres cas. C’est un vieux voisin, aujourd’hui 
décédé, qui m'avait dit en rigolant que c'était 
une variante de “va te faire foutre” ou, plus 
exactement ici, de “va te faire sucer!» 

Un ancien condisciple de Delporte à la 
photogravure, Gabriel Delobbe, confirme 
d’ailleurs cette version scabreuse qui aurait 
certainement valu les foudres du chef d'atelier 
à l’imprudent qui l’aurait prononcée devant 
lui: «Il est certain qu'avec des personnes 
comme mon parrain Gabriel et mon oncle 
Joseph, qui travaillaient avec nous, on n'avait 
pas intérêt à être grossiers. C’est bien simple, 
je ne me rappelle pas les avoir jamais entendu 
dire de gros mots. Les seuls jurons venant 

de Gabriel dont je me souvienne étaient 
“saperlipopette” ou “mon Dieu”, c'est dire. 

Il existait à l’époque tout un vocabulaire 
propre à chaque corporation, qui se mélangeait 
à différents patois. J’ai ainsi connu celui des 
mineurs dans la “fosse” à la fin de la guerre ou 
celui des imprimeurs chez Dupuis. Et bien sûr, 
à la photogravure, nous étions un peu “spéciaux”, 
surtout avec la présence d’un lascar comme 
Yvan!» Dans ce contexte de bonne morale 

et de respect des anciens, nul besoin d’être 
extralucide pour imaginer qui avait bien pu 


être à l’origine de cette boutade… 


EEN… DAT KAN NET... | AARDIGE nn - D EN DIT ? DAT !S 
HET IS EN VERSCHUNINGT  VERRASSING : 7  {4EKER ?N OPSTOPPER 
HEB MEDELJDEN. € E 2 VAN DANCE 





Een !… NIET à WEES NIET BANG ! 1K + sasENT V Ja. JA. ik ZAL HET DOEU |. M. 

SCHIETEN ! NIET HEB JE NOG NODIG !… | MAAR HDE WKOMT HET, DAT... |; 

+ SCHIETEN ! - AE KOM, JE GAAT WEER : ; 
AAN TAFEL. ZITTEN 









Une des rares planches originales de 


: LS DANK ZJ DE WEERSPIEGELINE IN DE’ 
Jean Valhardi et Jacquot chez les êtres Es à ARS; KONL IK_ ALES GOED 

de la forêt, conservées par Eddy Paape. DIE My BEDIENDE ? IK DEED WEL'OF > EE 

On notera les indications de couleurs, BEST, NIET CRE, 


réalisées à l'atelier de photogravure 
par Gabriel R. Delobbe, et le lettrage 
néerlandais, destiné à la publication 
de l'épisode dans Robbedoes, l'édition 
néerlandaise du Journal de Spirou. 
Les contrastes annoncent déjà très 
clairement ceux du Château maudit. 





ALS HY DIE TR IK HAD WEINIG 

- MAAR EVEN WILDE } MOEITE OM DE 
IK ZAG JE HÉT VERGIFT W LATEN ZAKKEN. DOKTER TE 
DE SOEP DOEN EN WIST, . \. OVERTUIGEN . 
DAT JE MÜ WILDE DODEN! : . PS 
IK GOOT DE SOEP IN DE : à - =. 
VAAS EN LIET JE DAARDOOR 
GELOVEN ,'DAT HET NIET 
LANG MEER ZOÙ DUREN 


/ 





L'atelier de photogravure 
en 1949-1950, immortalisé 
par Gabriel R. Delobbe. 
Chacun est à son poste, 
hormis Yvan Delporte, qui 
ne peut s'empêcher de se 
singulariser, sous la table, 
au premier plan. 


Il y a un gaffeur à Marcinelle! 


Étant voisins - ils logeaient respectivement 
rue du Vieux-Moulin et rue Delestienne à 
Marcinelle -, Paape et Delporte vivaient une 
collaboration de proximité qui permettait des 
ajustements permanents du texte et de 
l’image. Delporte, qui avait pris ses distances 
avec la photogravure de l'imprimerie depuis 
quelques mois pour intégrer les rédactions, 
était parvenu à se rendre indispensable dans 
les bureaux où sa réactivité et sa polyvalence 
s’avéraient précieuses. «J'étais metteur en 
page, un peu rédacteur, traducteur, aussi, 
pour Spirou et Le Moustique, se souvenait-il. 
La rédaction était installée dans une petite 
bâtisse en retrait qu'on appelait — sans rire ! - 
“le château”. J'y étais le seul francophone: 
tous les autres travaillaient pour Humoradio, 
De Hardvriend et Robbedoes, les éditions en 
néerlandais du Moustique, de Bonnes Soirées 
et de Spirou'. J'avais déjà ma grande barbe, 
j'étais marginal, et je crois que c’est 
justement ça qu’ils aimaient bien ! Je crois 


que Charles Dupuis appréciait mon profil, 
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que son frère aîné Paul tolérait. Quant à leur 
beau-frère, René Matthews (qui s'occupait 
des publications néerlandophones), son 
opinion importait toujours très peuf… » 
«Quand il nous restait un trou à combler dans 
Le Moustique, rapporte aujourd’hui Bernard 
Bourgois, alors apprenti photograveur, nous 
allions souvent trouver Delporte. Il prenait 
un film vierge qu’il recouvrait d’une sorte de 
gouache brune et, avec une plume, il grattait 
pour en faire un dessin. On pouvait toujours 
compter sur lui pour avoir une idée’. » 

Eddy Paape n’était pas le dernier non plus 

à pouvoir livrer un cul-de-lampe en urgence 
pour compléter la mise en page d’un article, 
ce qui en faisait lui aussi un incontournable 
du dispositif. C’est d’ailleurs précisément 
entre les ateliers et la rédaction que les deux 
compères se croisaient régulièrement, 
lorsque le dessinateur s’octroyait une pause 
dans sa journée de travail pour apporter ses 
planches aux retoucheurs. 


Nul doute d’ailleurs que, dans le paysage 


conformiste et terne de cette petite ville 
minière, l'originalité de son jeune collaborateur 
le distrayait. Avec une barbe en friche et des 
cheveux hirsutes, Delporte se passionnait 
pour tout ce qui venait des États-Unis, 
notamment le jazz et le bebop, faisant de lui 
un authentique hipster de la première heure. 
«Il passait alors beaucoup de temps chez son 
copain, Christian Kellens, qui habitait tout 
près de l'imprimerie et qui est devenu plus 
tard musicien professionnel, complète encore 
Bernard Bourgois. Il venait l'écouter jouer 
du trombone. C’est d’ailleurs là que je l’ai 

vu pour la première fois, aussi farfelu 
qu'existentialiste. Je me souviens aussi l’avoir 
croisé sortant de la petite épicerie voisine où 
il achetait des légumes. Il avait mis ses 
pommes de terre et sa botte de poireaux dans 
la capuche de son duffie-coat ! Et parfois, 
quand il était dans les bureaux, il jouait de la 
flûte. On s’arrêtait alors pour l'écouter, et 
c'est comme ça qu’on se retrouvait en retard! 
Il faut savoir aussi qu'il était alors le seul à 
entrer dans le bureau du patron sans frapper 
et à l'appeler “Paul”. Je le vois encore monter 
les escaliers avec son duffie-coat.… il avait l'air 
de danser?!» « I] était toujours prêt pour 
expérimenter un truc idiot, ajoutait Eddy 
Paape. Je le revois encore en col cravate, 
veston de velours et barbe naissante, dans le 
petit jardin de derrière les bureaux, essayant 
de faire tenir une balle de caoutchouc sur le 
pommeau d’un arrosoir ! Je dois d’ailleurs 
encore avoir un petit film 8 mm de ça quelque 
part.» Pour ne pas succomber aux 
incessantes sollicitations de ses collègues et 
aux innombrables expérimentations qui 
s’offraient à lui aux ateliers, il avait d’ailleurs 
développé une stratégie toute personnelle: 

« Pour pouvoir écrire ses textes, racontait 
son cousin, le sculpteur Charles Delporte, 

il restait régulièrement chez lui le matin, car 
il considérait qu’il était difficile de trouver au 
journal l'isolement dont il avait besoin pour se 
concentrer. C’est ainsi qu’il arrivait souvent 
en retard au bureau, vers 11 heures, ou 


parfois même l'après-midi. Évidemment, cette 


MA FILLE TON ONCL 
N'AURA PAS VOULU QUE 
SON BIEN TOMBE EN 
DE MAUVAISES 
MAINS 





situation était intolérable aux yeux de la La première figuration 
involontaire d'Yvan Delporte 
dans une bande dessinée, 
sous les traits d'un hipster 
amateur de jazz, par Franquin, 
dans l'épisode Spirou et les 
héritiers (juillet 1951). 


direction qui avait fini par le renvoyer pour 
que ses retards ne contaminent pas le reste 
du personnel®.» Mais le jeune rédacteur 

— il l'a souvent prouvé par la suite — n’était pas 
homme à se faire jeter à la porte sans tenter 
de se réintroduire aussitôt par la fenêtre. 

La chronique rapporte en effet que dès le 
lendemain matin de son licenciement, il passa 
un vague coup de peigne dans ses cheveux en 
bataille, enfila son veston le moins froissé et 
se présenta chez le chef du personnel en 
disant: «J'ai appris que vous aviez limogé 
quelqu'un hier, je viens pour la place !» 

Si elle a sans doute magnifié la réalité, 
l’anecdote n’en à pas moins contribué à forger 
la légende de ce garçon de bureau décidément 
insaisissable, dont la parenté avec un certain 
Gaston n’est visiblement pas si incongrue que 
cela. « Comme lui, il a d’ailleurs été viré 
plusieurs fois, souligne aujourd’hui Willy 
Lambil, qui travailla à ses côtés à partir de 
1952. Mais il n’est jamais parti! Je me souviens 
que Peter Polder, qui était le chef de bureau, 
s'est amené un jour en disant: “Cette fois-ci, 
c'en est trop, Yvan, on va à la direction. Je ne 
peux plus supporter ça!” Je n'avais pas été 
témoin de ce qui avait provoqué cette sortie, 
je l’ai juste entendu, mais je crois, avec le 
recul, que ça avait à voir avec les partitions 
d'orgue qu’il confectionnait au lieu de 
travailler: il avait des cartons qu'il déroulait 
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CI-DESSUS 
Yvan Delporte (4° à partir de 
la gauche) et l'équipe de la 
photogravure, le 6 mai 1951 
à Marcinelle, à l'occasion 
des fêtes de la Saint-Jean, 
saint patron des imprimeurs. 
Gabriel R. Delobbe, ami 
de Delporte et auteur 
de nombreuses photos prises 
aux ateliers à l'époque, 
figure à l'extrême-droite. 
Yvan Delporte a parfois 
désapprouvé la mise en avant 
dont il était l'objet sous la 
forme de caricatures dans les 
bandes dessinées de ses amis. 
le genre, comme en témoigne 
cet autoportrait, paru en 
octobre 1952, dans 
Le Moustique n° 1396. 


PAGE DE DROITE 
En janvier 1950, en pleine 
publication de /ean Valhardi et 
Jacquot chez les êtres de la 
forêt, Delporte s'essaye aussi 
au dessin humoristique dans les 
pages du Moustique n° 1249. 


devant lui pour faire des petits trous dedans 
comme un poinçonneur; c'était destiné à une 
espèce d'orgue à manivelle. Je les revois 
partir alors tous les deux à la direction puis 
revenir, comme si rien ne s'était passé. 

Et Delporte a repris son travail!» 

Delporte reprit tellement bien son travail 


qu’il s’investit de plus en plus dans la 


conception du Journal de Spirou, reprenant, 


sans le savoir, la place laissée vacante à la 
rédaction par un Jean Doisy qui s’en était 


désintéressé progressivement. 





D’ajustements en petites animations, de 
rédactionnels imaginatifs en rubriques 
novatrices, il finit par apparaître comme le 
relais naturel de Charles Dupuis à la tête du 
journal, ce qui lui vaudrait même, un peu plus 
tard, d’en assumer les fonctions suprêmes. 
«On est rédacteur en chef quand on a du pot 
et que les circonstances de la vie font qu'on 
s’assied sur ce fauteuil-là, minimisait-il, 

bien des années plus tard. Je n'ai pas d'autre 
explication. Moi, c’est venu tout seul, sans que 
je fasse beaucoup d'efforts ni que je le fasse 
exprès. Petit à petit, je me suis aperçu que je 
faisais de moins en moins de mise en page et 
que je m'occupais de plus en plus de Spirou.» 
Et, fort de cette promotion qui ne disait pas 
son nom, notre homme multipliait toujours les 
collaborations au Moustique, faisant valoir 
cette fois d’autres facettes de son talent. 
Cartoons, illustrations de contes, dessins de 
couvertures, critiques de disques, articles 
divers, tout était bon pour celui qui faisait 
désormais feu de tout bois pour exprimer 


sa folle créativité. 


ÆMSTIQUE 


main. 





CI-DESSUS 
La place de Brouckère, 
à Bruxelles, vue depuis les 
fenêtres des bureaux de la 
World's Presse. 1952. 


CI-DESSOUS 
Eddy Paape et Georges 
Troisfontaines, croqués par leur 
ami Attanasio, pour un jeu de 
l'oie promotionnel, publié 
en 1952 par La libre junior. 





Made in World's Presse 

Même si la direction ne sut évidemment 
jamais quelle était la véritable signification 
des mystérieux Vat-Fenh-Ling de ce récit, 
elle n'était toutefois toujours pas plus 
convaincue par les scénarios de Delporte que 
par le trait de Paape. Suprême ironie du sort, 
Jean Valhardi, le modèle de toute une 
génération, semblait avoir été confié à une 
espèce d’olibrius que nul n'aurait jamais osé 
citer en exemple à qui que ce soit. Même en 
cherchant bien, il eût été difficile de trouver 
association plus contre nature que celle du 
valeureux héros et de ce barbu débraillé. 
Mais par qui remplacer Delporte dont il 
apparaissait clairement maintenant qu'il était 
plus à sa place à la rédaction que dans la peau 
d’un scénariste ? À côté de cela, Eddy Paape, 
qui n’était guère plus en odeur de sainteté 
auprès de Charles Dupuis, subissait ses piques 
permanentes à propos de son dessin, ce qui 


finissait par le miner. 
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Et comme, dans le même temps, son épouse 

— qui ne s'était jamais réellement adaptée 

à la vie de province — avait tendance à broyer 
du noir, seule dans leur petite maison tandis 
que son mari travaillait comme un forcené, 

le couple se posait beaucoup de questions. 
Eddy devait-il poursuivre coûte que coûte 

ce Valhardi qui était finalement fort peu 
gratifiant ? Ne fallait-il pas se résoudre à 
quitter définitivement Marcinelle, au risque 
de se voir privé de toutes ces petites 
commandes de dernière minute, qui contri- 
buaient largement à arrondir les fins de mois ? 
Curieusement, les réponses à toutes ces 
interrogations convergèrent presque simulta- 
nément vers le dessinateur, par l'intermédiaire 
d’un bon copain, Georges Troisfontaines, 
régulièrement de passage à Marcinelle. 

Ce dernier, qui avait monté une agence 

de replacement de bandes dessinées, la 


World’s Presse, fournissait non seulement 


PIE Ne, 


Les or 


les aventures de « Buck Danny » au Journal 
de Spirou, mais également un certain nombre 
de pages didactiques rédactionnelles. 
Désormais établi place de Brouckère, dans le 
centre de Bruxelles, il venait d'obtenir un 
marché d'importance auprès du grand 
quotidien belge, La libre Belgique, qui lui 
avait confié la réalisation d’un supplément 
hebdomadaire illustré pour la jeunesse, 

La libre junior. Son équipe originelle, 
constituée essentiellement de Victor Hubinon 
et de Jean-Michel Charlier, était alors en plein 
développement depuis l'embauche récente des 
frères Attanasio et de Jean Graton. Eddy 
Paape fournissait lui aussi régulièrement des 
dessins à l'agence et commençait à seconder 
Hubinon qui connaissait alors un afflux de 
commandes grâce aux nouveaux débouchés 
offerts par l'agence. Ses travaux se multi- 
pliaient («Surcouf», «Tarawa», « Fifi», 
«Buck Danny », «Tiger Joe») et nécessitaient 
l'assistance de collaborateurs pour maintenir 
la cadence de production. 

Le principe de la World’s Presse, calqué sur 


celui des syndicates américains, garantissait 





- : 
MiLPATT? 


ties blanches ne piquent pas 


des placements systématiques dans la presse 
en échange d’un contrat d’exclusivité, assorti 
d'une commission de 20 % sur les droits 
d'auteur. C’est probablement parce qu’il 
voyait son camarade dans l’expectative que 
Troisfontaines lui proposa de le prendre sous 
son aile, mais aussi de produire de futures 
aventures de Jean Valhardi, qu’il rétrocèderait 
ensuite au Journal de Spirou. Ainsi, Eddy 
Paape pourrait poursuivre cette série qu’il 
commençait à s'approprier, mais également 
se voir offrir la garantie de commandes 
régulières, ce qui était primordial pour le 
jeune père de famille qu'il était. Mais, plus 
que tout, cette proposition lui permettait 

de gagner en sérénité dans l’exercice de son 
métier, « Pour moi, racontait-il, le passage 

de “Valhardi” à la World a été le jour et la 
nuit ! Je ne traitais plus avec Charles Dupuis, 
mais avec Troisfontaines qui servait d'inter- 
médiaire. La World me payait mes pages 
qu’elle revendait à Dupuis. À partir de là, 

je n’ai plus eu le moindre lien avec Spirou, 


et, par conséquent, plus la moindre critique. 
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À partir de la fin de 
l'année 1950, Eddy Paape 
commence à multiplier 
les collaborations pour 
la Worid's Presse, où sa 
productivité fait merveille. 
Ilutilise parfois le pseudonyme 
évocateur de Milpatt, comme 
pour cette illustration 
humoristique, parue 
le 18 janvier 1951, dans 
La libre Junior n° 1. 
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CI-DESSUS 
Premier numéro de 
La libre junior, supplément 
hebdomadaire de La libre 
Belgique, produit à partir 
de décembre 1950. S'il n'y 
collabore pas sous son nom, 
Eddy Paape y est pourtant 
omniprésent, réalisant 
notamment anonymement 
l'encrage des séries de Victor 
Hubinon, «Fifi» et « Tiger Joe ». 


PAGE DE DROITE 
Avec la création de plusieurs 
rubriques didactiques 
illustrées, produites par la 
World's Presse entre 1951 et 
1952, Eddy Paape diversifie ses 
sujets et met au point une 
technique d'encrage répondant 
aux exigences de production 
voulues par l'agence. 
Ici, un «Coin des 
petits curieux !.. » paru 
en juin 1952, dans 
le Journal de Spirou n° 792, 
sans doute écrit par 
Jean-Michel Charlier. 


Peut-être y en avait-il toujours, mais 
Troisfontaines se gardait bien de me les 
répéter. Des copains, comme Franquin ou 
Morris, qui s’entendaient bien avec Charles 
Dupuis, n'avaient aucune raison de passer 

à la World, mais ce n'était pas mon cas. 
Troisfontaines est d’ailleurs devenu 
hyperpuissant chez Dupuis à partir de ce 
moment-là, plus fort que Dupuis, même. 

C’est lui qui a fini par détenir les clés de tous 
les contrats publicitaires de la maison et qui 
était en contact avec les annonceurs. Il à aussi 
maîtrisé la moitié du contenu du Journal de 
Spirou en fournissant de plus en plus de 
bandes dessinées. Il disait : “M. Dupuis, ne 
vous inquiétez pas, je vous envoie tout ce dont 
vous avez besoin pour faire votre sommaire !” 
“Tout”, cela signifiait rubriques, bandes 
dessinées, illustrations, publicités, qu'il 
envoyait en bloc; il n’y avait plus qu’à 


imprimer. 
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C'était du “clé sur porte”! Ça rassurait 
Charles Dupuis et ça le soulageait du travail, 
mais d'un autre côté, il était pieds et poings 
liés. Et cela a duré du début des années 1950 
jusqu’à 19655.» 

Avec quelqu'un comme Paape, Troisfontaines 
gagnait un collaborateur de premier ordre, 

à la régularité métronomique, capable de 
répondre au pied levé à toute commande ou 
de soulager n'importe quel confrère en retard. 
Lorsque l’on sait que la World’s Presse s'était 
engagée à livrer ses productions au Journal 
de Spirou selon des délais très stricts, sous 
peine de devoir régler des pénalités de retard, 
l'embauche d’un tel dessinateur avait tout de 
l'assurance tous risques. Sans compter que 
l'agence était sur le point de lancer dans 
l'hebdomadaire une nouvelle série de récits 
complets didactiques, « Les belles histoires 
de l’'Oncle Paul», qui nécessitait une cadence 
de production intensive. De là à penser que 
Troisfontaines, en homme d’affaires avisé, 
avait proposé à Paape de produire « Valhardi » 
en vue de faire de lui le maître d'œuvre de 
cette bande dessinée sur laquelle il fondait 
tant d'espoir, il n'y avait évidemment qu’un 
pas. « La World m'a finalement permis de 
faire un tas de choses différentes qui m'ont 
passionné, reconnaissait Paape. Si j'étais resté 
chez Dupuis, j'aurais certainement été cantonné 
à un certain style ou à un seul personnage, 


et ça ne me correspondait pas®. » 
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L'Oncle Paul et ses neveux, 
sous le pinceau d'Eddy Paape, 
en 1952. 


Les belles histoires de l'oncle Eddy 


Le premier récit de « L’Oncle Paul », Cap 
plein sud, fut publié dans l'hebdomadaire le 
l“février 1951 et constitua le premier travail 
officiel d'Eddy Paape pour la World’s Presse. 
Fondé sur la formule du Digest américain 
dont Troisfontaines était friand, le principe 
de la série consistait en une histoire 
documentaire racontée par un oncle à ses 
neveux pour leur vanter la bravoure de tel 
personnage héroïque ou leur conter telle 
autre épopée historique. De plus, elle veillait 
à s'attacher les sympathies de la Commission 
française de surveillance et de contrôle des 
publications destinées à l’enfance et à l’ado- 
lescence, laquelle traquait avec sévérité la 
moindre trace de violence ou de manquement 
aux principes moraux les plus élémentaires 
dans toutes les revues étrangères distribuées 
sur son territoire. Cette instance, issue de la 
loi du 16 juillet 1949, constituée de repré- 
sentants des professionnels éditeurs et 
dessinateurs français, n’hésitait pas à faire 


preuve d’un zèle particulier lorsqu'il s'agissait 
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d'examiner les revues belges, quitte à se 
montrer plus soucieuse d'éliminer un 
concurrent que de moraliser les illustrés. Par 
ses visées didactiques, « L'Oncle Paul» était 
une réponse à cette censure puisqu'il se 
proposait notamment d’exalter le patriotisme 
hexagonal au travers de récits épiques issus 
de l’histoire de France. Le personnage, 
esquissé par Victor Hubinon dans les bureaux 
de la place de Brouckère, d’après la 
physionomie de Paul Dupuis, directeur des 
éditions Dupuis, avait aussitôt été confié à 
Paape qui lui avait alors adjoint ses deux 
neveux. Le scénario échut quant à lui à Jean- 
Michel Charlier, seul membre de l’équipe à 
s'être spécialisé dans l'écriture. Paape et 
Charlier réalisèrent ainsi une douzaine 
d'histoires, de février à septembre 1951, qui 
leur permirent de roder une formule promise 
au succès et de se forger une véritable complicité 
professionnelle. « I] faut vraiment reconnaître 
à Paape d’avoir dessiné les plus belles 


“Histoires de l’Oncle Paul” qui aient été 





publiées, assure aujourd’hui le dessinateur 


Dany, à tel point qu’à partir de là, il est devenu 
le modèle à suivre à la World’s Presse. Tous les 
dessinateurs qui se sont frottés à cette série, 

à l’époque, comme Graton, Attanasio, Follet ou 
MiTacq, se sont mis à imiter sa patte. En quelque 
sorte, il est devenu le mètre-étalon de l’agence!. » 
Peut-être finalement plus que n'importe 
lequel des héros qu’il animerait par la suite, 

« L'Oncle Paul» lui permit d'exprimer ses 
penchants éclectiques, lui qui appréciait par- 
dessus tout de varier ses décors : «Je pouvais 
changer d'époque à loisir, reconnaissait-il; ça 
me changeait d'un même personnage à animer 
pendant quarante-six planches ! Les “Oncle 
Paul” mettaient chaque fois en scène des 


personnages différents, avec des métiers 


Jean-Michel Charlier, 
Eddy Paape et 
Georges Troisfontaines en 1952, 
au cours d'une des nombreuses 
sorties nocturnes organisées 
par ce dernier pour ses 
collaborateurs. 


différents et des costumes différents! Tout ça 
m'attirait beaucoup'!.» 

Durant cette période, il lança encore une 

autre rubrique illustrée, «Le coin des petits 
curieux !...», qui proposait chaque semaine une 
page didactique consacrée aux thèmes les plus 
variés, dans les domaines de la science, de la 
nature, de l’automobile, et dont il dessinerait 
au total plus de cent vingt planches durant 

six ans, en alternance avec d’autres confrères 
comme Graton, Forton ou MiTacq. 

Paape, qui avait suspendu la réalisation des 
aventures de Jean Valhardi après la conclusion 
des Êtres de la forêt, au mois de février, n’en 
était pas moins pourvu en commandes de 
toutes sortes, d'autant qu'il livrait toujours 


quantité d'illustrations au Moustique. 
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Cette pause dans la saga « Valhardi » lui VS 
permit d'effectuer d'énormes progrès, \ 
confronté à la présence quotidienne à ses 
côtés de professionnels tels que Charlier 

et Hubinon. Pour lui, qui avait connu 
l’effervescence d’un studio de dessin animé 
pendant les quatre ans d'Occupation puis 
celle d'un atelier partagé avec Morris et 
Franquin en 1946, retrouver l’'émulation 

d'un groupe était une véritable aubaine. 

À ce moment-là, la bande dessinée n'avait 
évidemment pas l’aura qu’elle atteindrait plus 


tard, la fréquentation de passionnés tenait 


même du miracle. «Jeune homme, se souvient RTK 
aujourd’hui Christine, l'épouse de Jean-Michel LR 
Charlier, mon mari dessinait énormément et (C__ SUR LA MARINE 
avait vraiment la bande dessinée dans le sang. OLEEAUTS 
Lorsque, jeunes mariés, nous allions chez PS TRUE RACE DR 
Victor Hubinon et son épouse, je peux vous OMAN A 
assurer qu'il n’y avait que ça dans leur bouche 
à tous les deux. Pour l’anecdote, mon beau-père = cs 





— qui était un homme extrêmement sérieux 
faisant un peu penser au major Thomson — 
l'avait recommandé auprès de diverses 
entreprises pour qu'il y postule. Mais son 
manque évident d'enthousiasme pour prendre 
les postes qu’on lui proposait lui a toujours 


permis de n'être jamais retenu. Je crois qu'il 





n'avait qu’une idée en tête: faire des petits 
mickeys! Et le plus incroyable, c’est qu’il a eu 
cette passion à une époque où le genre était 


plus que décrié"?. » 





PAGE DE GAUCHE use, 
Première publication de la rubrique de jeux, 
«Le coin des dégourdis », par Eddy Paape et 

Jean-Michel Charlier, parue le 11 décembre 1952, 

dans le Journal de Spirou n° 765. 


CI-CONTRE, EN HAUT 
Autre signe de l'offensive de la World's Presse 
au sein du catalogue des éditions Dupuis, «Les belles 
histoires de l’Oncle Paul » sont désormais éditées 
en album, à partir de décembre 1952. Charlier et Paape 
sont les auteurs de la plupart des récits réunis 
dans ce titre. 


CI-CONTRE, EN BAS 
Première apparition de l'Oncle Paul, 
par Paape et Charlier, le 1° février 1951 
dans le Journal de Spirou n° 668. 
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Profession : scénariste 


La confection d'une nouvelle aventure du 
héros blond à la poigne de fer représenta une 
étape cruciale dans la carrière du dessinateur. 
Non seulement il bénéficia de la collaboration 
d’un scénariste professionnel, Jean-Michel 
Charlier, avec lequel il travailla durant de 
nombreuses années, mais il put également 
entrevoir enfin une issue motivante à sa 
réalisation. « Auparavant, se souvenait-il, 
comme il n’y avait aucun débouché du côté 
des albums, je ne travaillais qu’à la petite 
semaine. On écrivait son histoire, on la 
dessinait et on s’arrêtait quand on n'avait plus 
rien à dire, ou lorsque les méchants étaient 
sous les verrous. Du côté de l'éditeur, la 
commande était simple: “Remplissez mon 
journal avec une ou deux planches par 
semaine”. Pas de contrainte de durée, rien. 
Cela dit, ce n'était pas non plus la liberté de 
création absolue car il fallait bien passer par 
la direction lorsqu'on livrait nos pages. Ce n’est 
qu'une fois passé à la World que mes histoires 
ont été calibrées en 44 pages, parce que, fort 
du succès de “Buck Danny”, Troisfontaines 
avait préalablement négocié une publication 
ultérieure en album. Pourquoi 44 pages ? 
était le standard de l’époque, parce que 


cela faisait deux fois vingt-deux planches 





recto-verso et que ça rentrait dans une 
grande feuille d'imprimerie; ce n’est pas plus 
compliqué que cela. C'était mathématique! ! » 
Après huit mois d'absence, Jean Valhardi 
revint donc dans Valhardi contre Le monstre... 
publié à partir d'octobre 1951, épisode qui 
serait rebaptisé Le château maudit lors de 

sa parution en album, deux ans plus tard. 

Le choix de confier l'écriture du scénario à 
quelqu'un comme Charlier s’inscrivait dans 
une évolution naturelle, liée avant tout au 
contexte. «Il est arrivé dans la série parce 
que j'avais besoin d’un scénariste, voilà tout, 
résumait Eddy Paape. Dupuis avait même 
songé un temps à arrêter le personnage car 

il était mécontent de l’évolution qu’on lui avait 
donnée. Difficile, dans ces conditions, de 
poursuivre avec Delporte. Mais on n’a pas 
réfléchi pendant des mois pour débusquer 
l'oiseau rare. Je me suis retourné et j'ai vu 
Jean-Michel à côté de moi. Il avait surtout 
l'énorme avantage d’être là, sur place, et de 
connaître son métier. Mais pour lui, c'était une 
série comme les autres. Le scénario s’est fait 
à la petite semaine, sans savoir ce qui allait 

se passer par la suite. À l'époque, nous ne 
connaissions jamais la fin de l’histoire", » 


Jean-Michel Charlier, alors âgé de vingt-sept ans, 
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PAGE DE GAUCHE 
Extrait du scénario original 
de la planche n° 9 de 
Valhardi contre le monstre, 
tel que Jean-Michel Charlier 
le remit à Eddy Paape 
en octobre 1951. 

À noter les suggestions 
graphiques du scénariste pour 
la physionomie du monstre, qui 
attestent de son récent passé 
de dessinateur. 


CI-DESSUS 
Jean-Michel Charlier 
croqué par son complice 
Victor Hubinon, en couverture 
du Journal de Spirou n° 781 
du 2 avril 1953. 


CI-DESSUS 
Le développement de la Worid's 
Presse permet à Jean-Michel 
Charlier de se spécialiser 
définitivement dans le métier 
de scénariste. Ici, la couverture 
du premier album de 
«Tiger Joe », dessinée par 
Victor Hubinon pour les éditions 
de La libre Belgique, fin 1951. 


Fanfan et Polo, deux autres 
personnages créés par Charlier 
dans La libre junior, 
croisent ici leur dessinateur, 
Dino Attanasio, dans l'épisode 
Fanfan et Polo aviateurs (1951). 


PAGE DE DROITE, EN HAUT À GAUCHE 
Une facette plus humoristique 
des talents de scénariste de 
Charlier, « Alain et Christine », 
dessiné par Martial, dans 
La libre junior, en 1953. 





était lui aussi à une étape charnière de sa 


jeune carrière puisqu'il venait de renoncer 
définitivement au dessin, après avoir 
longtemps ambitionné d’y consacrer sa vie. 
«Mon travail de scénariste a pris le pas sur 
mon travail de dessinateur grâce à Jijé, 
confiait-il. Alors que je continuais pieusement 
à dessiner les avions et les bateaux de “Buck 
Danny”, les bateaux de “Surcouf”, les décors, 
etc., il m'a dit : “Tu sais, toi, tu ne feras jamais 
qu’un dessinateur médiocre ; par contre, ton 
truc, c’est d'écrire.” Je me souviens d’avoir 
été traumatisé, à l’époque, car, financièrement, 
ce n’était plus du tout la même chose. Je me 
trouvais réduit à la portion congrue, puisque 
je ne touchais plus qu’un tiers du prix des 
planches. D'autre part, j'avais été très 

vexé, évidemment, de voir mes talents de 
dessinateur méconnus. Cela dit, je me suis 
très vite rendu compte que Jijé avait 
parfaitement raison. Finalement, je lui ai 


toujours été reconnaissant d'avoir eu 
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l'honnêteté de me dire cela et de m'orienter 
vers la voie du scénario". » 

Lui, qui s'était fait une spécialité des récits 
d'aviation avec « Buck Danny », « Tarawa, atoll 
sanglant », «Joe-la-Tornade », mais aussi 
d'innombrables récits didactiques, rubriques 
ou nouvelles aéronautiques, commença à 
diversifier sa production pour compenser le 
manque à gagner, profitant notamment d’une 
proposition de son employeur: 
«Troisfontaines m'a alors demandé d'assumer, 
au sein de la World’s Presse, les fonctions de 
directeur artistique, de directeur éditorial, 
tout ce qu’on voulait, racontait-il. C’est là que 
j'ai eu la chance de pouvoir rencontrer 
énormément de dessinateurs de l’époque et, 
entre autres, d’embaucher René Goscinny 

et Albert Uderzo. C’est évidemment une 
expérience très enrichissante qui m'a permis 
de rencontrer tous les gens qui comptaient 
dans la bande dessinée de ce temps-là". » 
Riche de ces illustres contacts noués entre 
1950 et 1951, il signa successivement les 
scénarios de « Fanfan et Polo» pour Attanasio, 
«Surcouf» et «Tiger Joe» pour Hubinon, 

ou encore « Belloy » pour Uderzo, autant de 
récits qui en firent certainement le premier 
scénariste professionnel de l’histoire de 

la bande dessinée belge. « Valhardi», qui 


s’inscrivait dans un genre qu'il n'avait encore 


OH, RECARDEZ !.. 
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jamais abordé, représentait sans doute une 
forme de défi pour Charlier, qui était 
désormais prêt à honorer son nouveau statut 
de scriptwriter à l'américaine. «Ce qui est 
amusant, souligne aujourd’hui Danny 
Jonckheere, ex-associé de la Fondation Eddy 
Paape, c'est qu'Eddy a plus ou moins joué un 
rôle similaire à la World pendant des années, 
formant avec Charlier un fameux jury pour 
accueillir les postulants. C’est dire la confiance 
que lui accordait Troisfontaines et le statut 
qui était le sien, là-bas, après avoir été si 
méprisé chez Dupuis. Il a ainsi reçu Goscinny, 
Uderzo, Attanasio, Forton, Greg et beaucoup 
d’autres. En guise d’essai, lorsqu'il estimait 
que le candidat était intéressant, il lui confiait 
aussitôt un scénario de “L/Oncle Paul” 

à illustrer, pour avoir un test grandeur nature 
sur ses capacités. Puis le gars lui rapportait 

le crayonné qu'il corrigeait avant la mise 

à l'encre. Il m'avait d’ailleurs confié la phrase 
qu'il avait dite à Uderzo à la suite de cet essai: 
“Toi, je n'ai plus rien à t'apprendre" !”» 
Décidément, après avoir engagé Franquin, 
Morris et Peyo aux studios CBA en 1945, 
voilà qu’il introduisait le futur dessinateur 
d'Astérix dans la bande dessinée belge, 


prouvant ainsi quel «œil» il avait. 





CI-DESSUS 
Première case de Va/hardi contre le monstre... 
publiée le 11 octobre 1950, 
dans le Journal de Spirou n° 704. 
Le titre sera modifié lors de la parution 
de l'épisode en album. 


CI-DESSOUS 
Le dossier contenant le manuscrit original 
du scénario de Va/hardi contre le monstre... 











“ C2 


Dessin original d'Eddy Paape, 
réalisé d'après le monstre 
du Château maudit, 
pour un recueil de poésie 
à tirage limité, 
édité par Zorglangue 
en 2008. 
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Universal Dupuis monsters 


Avec cette reprise d'une série qu’il n'avait pas 
créée, Charlier procéda à quelques 
ajustements pour mieux s'approprier le 
personnage et l’inscrire dans son époque. 
Oubliées les improbables aventures 
rocambolesques d’un héros adulte flanqué 
d’un gamin, comme au temps révolu des AdS. 
Il fallait désormais lui adjoindre un comparse 
plausible, capable cependant d'apporter la 
note comique qui dédramatiserait la relative 
raideur du héros. Si le profil de ce nouvel 
acolyte s’inscrivait dans une longue lignée de 
faire-valoir qu'on retrouverait tout au long de 
l’œuvre de Charlier - Sonny Tuckson, Ernest 


Laverdure ou Tapir, pour ne citer que les plus 
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illustres -—, le personnage d’Arsène était 
également en totale symbiose avec le 
dessinateur, comme le souligne Danny 
Jonckheere: « Eddy Paape m'avait expliqué 
qu’il ne sentait pas du tout Jacquot, créé 

par Jijé, et qu’il voulait à tout prix s’en 
débarrasser au profit d'Arsène. C’est lui qui 
avait demandé à Charlier d'inventer ce second 
rôle. Il disait: “Ce n’est quand même pas très 
normal qu'un adulte, même jeune, se trimballe 
sans cesse avec un gamin. Ce n’est pas 


»” 


crédible qu’on lui fasse rater l’école !” Je sais 
qu’il trouvait cela malsain, pour tout dire!5. » 
Le dessinateur Dany, qui côtoya souvent 


Paape à l’époque où ils partageaient tous deux 


le même scénariste, Greg, ose ce rappro- 
chement: « D'une certaine manière, Arsène 
me fait un peu penser à Eddy lui-même. Pas 
dans la physionomie, bien entendu, mais dans 
la gestuelle ou les attitudes, parfois outrées 
ou théâtrales. Il y avait chez lui quelque chose 
de très “premier degré”, qu'on retrouve dans 
son dessin. C’est d’ailleurs certainement cette 
forme de sincérité qui a touché les lecteurs de 
cet album. Paape était un vrai gentil, que je 
qualifierais même d’un peu naïf, sans que cela 
soit péjoratif dans mon esprit. Je ne l’ai jamais 
entendu se moquer de qui que ce soit, et cela 
se ressent dans ses dessins. Je sais que ça 
faisait d’ailleurs rigoler Jijé, avec un peu de 
moquerie. Mais il faut reconnaître que ça colle 
à la perfection avec l'ambiance du Château 
maudit. La première fois qu’on voit apparaître 
le monstre, par exemple, c'est grand-guignolesque, 
ridicule, même, si on regarde ça avec nos 
yeux d'aujourd'hui. Mais qu'est-ce que ça 

m'a impressionné, à l’époque’! » 

Si la peur était certes un des ressorts 
classiques de la bande dessinée d’aventure, 
elle était alors essentiellement associée au 
suspens. Les incursions dans l’épouvante 
proprement dite étaient rares, car elles se 
heurtaient à la volonté de ne pas impres- 
sionner les jeunes esprits par des images trop 
angoissantes. Il y eut bien quelques séquences 
de « Spirou et Fantasio» qui terrifièrent 

les petits lecteurs de la fin des années 1940 

— la course-poursuite nocturne dans la neige 
de Radar le robot, ou l’arrivée des héros dans 
la sinistre maison de L'héritage —, mais la 
frayeur qu'elles causaient était atténuée par 
le trait caricatural de Franquin. Valhardi 
contre Le monstre se référait quant à lui à un 
tout autre genre et lorgnait volontairement 
vers le film d'horreur qui avait connu une 
forme d’apogée durant la décennie précédente, 
avec la sortie quasi simultanée de plusieurs 
classiques du genre, produits par Universal 
Pictures en 1931: Dracula (Tod Browning), 
Frankenstein (James Whale), Docteur Jekyll 


BRR:..IL EST SINISTRE.Y. 
TON CHÂTEAU. 


and Mr Hyde (Rouben Mamoulian). Dans 

le sillage de ces trois grands succès, la 
compagnie réalisa d’autres films de monstres, 
The Mummy (Karl Freund, 1932), The Invisible 
Man (James Whale, 1933) ou encore The Bride 
of Frankenstein (James Whale, 1935), que l’on 
nommerait les « Universal monsters » et qui 
généreraient, à leur tour, tout un courant 
cinématographique. En jeune cinéphile de son 
temps, Charlier n’était évidemment pas 
insensible à ces films de genre qui avaient su 
séduire le public et dont la dimension visuelle 
semblait taillée pour la bande dessinée. 

Le récit qu'il écrivit pour Paape jouait donc 
avec des ambiances voisines de celles de 
Mark of the Vampire (Tod Browning, 1935) 
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Deux mises en scène similaires 
pour une même émotion : 
Valhardi et Arsène devant 

le château de Malicorne, sous 
le crayon de Paape (1951), 
et Spirou et Fantasio dans 

L'héritage, sous celui 
de Franquin (1947). 


Des longs-métrages 
comme Dracula (1931), 
Frankenstein (1931), 

La momie (1932), 
L'homme invisible (1933) 
ou Le mystère du château 
maudit (1940), s'inscrivent 
dans un courant très en vogue 
du cinéma américain d'avant- 
guerre, celui des films 
de monstres. Parmi les 
innombrables succédanés 
qu'ils ont engendrés, 
on trouve bien évidemment 
Le château maudit. 
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ou de The Ghost Breakers (George Marshall, 
1940) — alias Le mystère du château maudit, 
en français ! -, avec toute l'imagerie 
traditionnelle des châteaux gothiques, 
passages obligés du cinéma d’épouvante. Mais 
c’est probablement le film adapté du roman de 
Sir Arthur Conan Doyle, The Hound of 
Baskervilles (Sidney Lanfield, 1939), qui en 
était le plus proche. 

La séquence nocturne où Valhardi et Arsène 
traversaient la lande brumeuse en direction 
du château de Malicorne en était d’ailleurs si 
semblable qu'on aurait pu les prendre pour 
Holmes ou Watson, tout droit sortis de leur 
Devonshire ! Dans ce jeu de références, Eddy 
Paape n'était pas en reste et multipliait les 
à-plats de noir et les clairs-obscurs, qui 
rappelaient la lumière des films en noir et 
blanc, comme l'explique aujourd’hui Dany: 

« I] avait une façon de souligner les ombres 
avec des hachures qui collait particulièrement 
bien au récit. Même le début de l'épisode, qui 
est pourtant situé en ville, contient beaucoup 
de noirs. Mais c’est vraiment l’arrivée dans 

le village qui fait basculer le récit dans 
l’'épouvante. Tout y est inquiétant, même si 
Paape a recours aux poncifs du genre, comme 


cette façon de dessiner le brouillard comme 


THE UNCANNY 
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s’il s'agissait de fumée, à une époque où 
Photoshop n'existait bien entendu pas encore! 
Rétrospectivement, on peut dire que les 
couleurs sont moches, mais son trait en noir 
et blanc est si puissant, son dessin si 
contrasté et sans nuances, qu’il vous prend 
littéralement aux tripes. Il use de mises en 
scène très cinématographiques et ose des 
gros plans comme on n’en voyait alors qu’à 
l'écran. Il y à aussi un passage que j'aime 
beaucoup avec cette image où Valhardi et 
Arsène sont devant le château, avec la pleine 
lune en arrière-plan. C’est un dessin à 
rapprocher très fort de celui de Franquin 
dans L'héritage, lorsque Spirou et Fantasio 
arrivent devant la maison délabrée dont ils 
ont hérité. Même angle, même mise en scène, 
même sentiment de peur. C’est un classique 
du film d’épouvante. C’est d’ailleurs à peu 
près à partir de cette séquence que Paape 

va changer son format d'exécution et 
boucler l'épisode en quatre bandes par 

page au lieu de cinq.» 

«C’est parce que je voulais permettre au 


dessin de devenir panoramique, expliquait 


JE...JE T'ASSURE, ON. 
ON AURAÏT DÙÜ ECOUTER 


Paape. Les textes abondants ne laissaient 
guère de place au dessin. Il ne nous restait 
parfois que l’espace d’un timbre-poste une fois 
qu'on avait mis le texte. Les Dupuis étaient 
furieux : “J'en veux pour mon argent, et, là, 

ce n’est plus rentable !” Dans le même genre 
d'idées, ils me reprochaient de trop noircir 
mes dessins : “Il met du noir partout pour 
avoir plus facile.” J'avais le souci des ombres 
portées, et eux s’imaginaient que je voulais 
m'épargner des détails ! Vous voyez le genre 
de réflexions que m'assenait Charles 
Dupuis. Et dire que je voulais créer des 
ambiances oppressantes comme on en voyait 
chez Hitchcock‘! » 
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La séquence du Château maudit, 
située dans la lande, semble 
tout droit sortie du film 
Le chien des Baskerville (1939), 
dont Charlier et Paape se sont 
manifestement beaucoup 
inspirés pour créer leur récit. 


PAGE SUIVANTE 
Dès son arrivée à la World's 
Presse, Eddy Paape en est 

devenu le dessinateur à tout 
faire idéal. C'est par exemple 
à lui qu'on confiait les pages 

de publicité pour les albums 
maison, et notamment ceux de 
Victor Hubinon. Le Moustique 

n° 1367 du 6 avril 1952. 















Le plus récent aibum de la fameuse série des BUCK 
DANNY... 

Un passionnant récit de guerre et d'espionnage, aû cœur de 
la Chine mystérieuse... Trois pilotes américains et une infir- 
mière aux prises avec les agents secrets japonais et leurs 
alliés, les membres de la puissante secte du « Dragon noir »… 
Courses sous-marines, torpillages, bandits chinois, attaques de 
voie de fer, rien ne pourra les arrêter dans leur mission 
vitale. 


EEE 


La prodigieuse jeunesse du plus grand des corsaires fran- 
çais. Des aventures palpitantes... Des voyages lointains. 
Toute la belle époque de la marine à voiles, avec ses pirates, 
ses naufrages, ses combats, ses gestes de bravoure et de folle 
audace … 

Un récit absolument historique, mais plus passionnant 
qu'un roman... Des dessins et des couleurs impeccables… Un 
splendide cadeau à faire. 
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L'épisode le plus épique et le pius meurtrier de la Bataille 
du Pacifique... L'aventure inouïe de trois correspondants de 
guerre, engagés avec les célèbres «Marines » américains, 
dans une lutte gigantesque pour la conquête d’une île minus- 
cule transformée en forteresse par les Japonais... Une his- 
toire absolument authentique, dessinée avec une totale exac- 
titude d’après es documents pris sur le vif. 
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Docteur Victor et Mister Eddy 

Ce qui saute aux yeux lorsqu'on feuillette 

les pages de cette aventure, c’est à la fois la 
maîtrise graphique de Paape et la parenté de 
son trait avec celui de Victor Hubinon. Si ce 
dernier avait clairement atteint une maturité 
plus grande à l’époque, l'influence ne fut 
toutefois pas à sens unique mais mutuelle. 
Cette émulation entre deux dessinateurs aux 
qualités complémentaires prend son origine 
dans la volonté de Georges Troisfontaines de 
doter ses productions d’une identité forte et 
d'appliquer à leur fabrication des méthodes 
dignes du taylorisme : « Mon but, disait-il, 
traiter une bande dessinée comme un film, 


avec un scénario, un crayonné des créateurs, 
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puis de confier à d’autres le soin de passer 

à l’encre, puis à d’autres encore la mise en 
couleurs, les textes, etc., à l'américaine, » 
«Tout le lettrage de la World était par 
exemple réalisé par un frère de MiTacq, 
Adolphe Tacq, dit “Nono”, se souvient 
aujourd’hui Gerald Forton qui rejoignit 
l'agence en 1952. C'était une véritable 
mécanique, ce gars. Précis, toujours à l'heure, 
rigoureux, le vrai fonctionnaire.» 

«C’est d’ailleurs parce que mon père était 
alors débordé qu’on a confié cette tâche à Nono 
à partir du Château maudit, complète le fils 
aîné d'Eddy Paape, André. Je me rappelle 


qu'il travaillait chez ses parents, dans une 
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Parmi les nombreux confrères 
croisés à la Worid's Presse, 
Victor Hubinon est 
certainement celui qui était le 
plus proche d'Eddy Paape. 
On les retrouve d'ailleurs côte 
à côte, avec leurs épouses, 
à gauche de cette photo prise 
au cours d'un dîner organisé 
par Georges Troisfontaines 
(4° à partir de la droite), 
en 1952. À la même table, 
on peut reconnaître encore 
Uderzo, Charlier et Sirius. 





CI-DESSUS 
Alors qu'il était l'encreur 
personnel de Victor Hubinon, 
Eddy Paape réalisait seul 
les pages publicitaires pour 


les albums de « Buck Danny». 


Bonnes Soirées n° 1151, 
9 décembre 1951. 


PAGE DE DROITE 
Document manuscrit 
de Jean-Michel Charlier, 
où sont notamment consignés 
les détails de la participation 
d'Eddy Paape aux bandes 
de Victor Hubinon afin 
de le rétribuer. On y découvre 
qu'il est non seulement 
l'encreur de « Buck Danny » 
(Les Japs attaquent) mais 
aussi de « Surcouf », 
« Tiger Joe » et « Fifi ». 
Mai 1951. 
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pièce située dans leur jardin. On voit qu'il est 
encore très inexpérimenté sur ces pages, car 
l'écartement des lignes est assez irrégulier!?, » 
Quant aux indications de couleurs, elles étaient 
elles aussi réalisées sur place, au dos des 
pages, selon un procédé mis au point par 
Paape. « Troisfontaines livrait vraiment à 
Dupuis des planches prêtes à être imprimées, 
souligne Gerald Forton. Et tout cela formait 
une véritable marque de fabrique, inspirée 
des Américains, car Troisfontaines, Charlier 
et Hubinon en étaient très fans. Si j'ai rejoint 
l’équipe, par exemple, c'est parce que je 
travaillais aussi dans cette veine. On parlait 
alors beaucoup de style entre nous, car on 
était passionnés par cette école". » 

C’est précisément durant la période où Eddy 
Paape commença à fréquenter de plus en plus 
assidûment les bureaux de la World’s Presse, 
à Bruxelles, que la facture des séries signées 
Hubinon connut une évolution notable: 
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«Troisfontaines désirait une certaine continuité, 
racontait Paape. Longtemps, je me suis 
occupé de l’encrage — du “retraçage” comme 
on disait à l’époque -— des bandes labélisées 
World’'s Presse. D'abord pour les “Oncle 
Paul”. Les “Buck Danny” ont rapidement 
suivi. À l’époque, Hubinon n’était pas d’une 
première force à ce niveau-là. J'encrais ses 
dessins comme du Paape. Le jour où il s'est 
occupé lui-même de son encrage, cette 
manière de faire est devenue, par symbiose, 
sa technique". » 

À partir d’un épisode de « Buck Danny», 
comme Dans Les griffes du dragon noir, publié 
au cours de l’année 1950, on décèle en effet la 
trace d'une ou plusieurs interventions 
extérieures — Paape étant même l’auteur de la 
couverture d'Attaque en Birmanie -, et c'est 
dans la trilogie des Trafiquants de la mer 
rouge que la collaboration entre les deux 
hommes bat son plein. Il est également connu 
que la série fut ponctuellement encrée par 
d’autres membres du studio - Graton et 
Follet, par exemple -— selon la manière de 
Paape imitant Hubinon! En sa qualité de 
technicien hors pair, c’est encore à lui que 
l'on confiait la réalisation de pages 
promotionnelles pour les parutions d'albums 
Dupuis, où son aptitude à singer son confrère 
faisait merveille. Le dessinateur Philippe 
Wurm, qui suivit les cours d’Eddy Paape à 
l'académie de Saint-Gilles, à la fin des 

années 1970, se souvient de nombreuses 
anecdotes narrées par ce dernier au fil de son 
enseignement : «Il disait que Victor et lui 


se copiaient l’un l’autre, utilisant les mêmes 


références. Il racontait volontiers qu'ils 
avaient vécu une sorte d'apprentissage 
commun, au travers des services qu’ils se 
rendaient mutuellement, Paape dépannant 
souvent son camarade dans son abondante 
production. Il aimait montrer que le 
dessinateur de “Buck Danny” était un artiste 
de très haute valeur, mais plutôt du côté du 
travail méticuleux, sous-entendant par-là que 
lui avait davantage de dextérité et de facilité 
à construire les personnages". » 

Gerald Forton, qui les côtoya tous les deux 
beaucoup durant les années 1950-1960, 

se souvient: «Il me semble que Paape avait 
plus d'invention qu'Hubinon, qui était parfois 
un peu trop méthodique à mes yeux. Victor 
n'avait aucune base classique et, pour 
compenser cela, il s'était constitué toute une 
documentation à partir de dessins d'auteurs 
qu’il appréciait, où il avait classé par ordre 
alphabétique des dizaines de manches pliées, 
des plis de pantalons et quantité de détails du 
même genre qui, mis bout à bout, lui permet- 
taient de construire ses dessins. C’était une 
façon d’aller à l’école sans y aller, en somme. 
Paape, par contre, avait une solide formation 
classique". » « En fait, poursuit le scénariste 
Dugomier, qui suivit lui aussi les cours de 
bandes dessinées de Paape, il ne s'intéressait 
pas beaucoup à la bande dessinée. Ce n’était 
pas un fan, comme a pu l'être Hubinon qui a 
eu de multiples influences américaines. 

Mais ce qui les distingue, surtout, c’est cette 
grammaire typiquement bande dessinée 
d'Hubinon, faite de cadrages et d’attitudes 


très répétitives, redoutablement efficace. 
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LEUR REUNION CONSTITUE LA 


PLUS PASSIDNNANTE ET LA PLUS 
PALPITANTÉ DES 


CI-DESSUS 
Une autre illustration 
d'Eddy Paape pour 
«Buck Danny», issue d'une 
page publicitaire, parue 
le 8 mars 1953 dans 
le Journal de Spirou n° 808. 


PAGE DE DROITE 
Paape témoigne une nouvelle 
fois de sa facilité à adopter 
le style de ses confrères. 
Bonnes Soirées n° 1605 
du 9 novembre 1952. 


Connaissez-vous les magnifiques albums de la série 


BUCK DANNY ?.… 


J'exagère, mais je dirais qu’il y a chez 
Hubinon une poignée de cases et d’attitudes 
très intelligemment et continuellement 
agencées, ce qui n’est pas le cas de Paape. 
Hubinon avait une tenue graphique irréprochable, 


tandis que Paape variait plus. Au niveau des 


proportions et déformations aussi, d’ailleurs. 


Mandryka avait une formule excellente pour 
définir le style de Paape; il disait que son 
style, c'était le crayonné de Morris avec 
l’'encrage d'Hubinon’!! » « Pour ma part, 
conclut Philippe Wurm, je le tiens pour l’un 
des meilleurs encreurs de la seconde moitié 
du xx‘ siècle. Encreur au sens plein du terme, 
c'est-à-dire artistiquement et techniquement, 
comme il existe de grands encreurs dans 

les comics américains. En effet, son trait 

de pinceau ou de plume était à la fois 

d’une netteté et d’une souplesse incroyables, 
mais aussi d’une grande élégance. Il avait une 
main d’une assurance et d’une fermeté sans 
faille, ce qui lui permettait de faire ressortir 
les formes avec beaucoup de lisibilité. Je me 
souviens de son cours où l’on ressentait 
vraiment sa gourmandise d’encrer au pinceau 
Winsor et Newton n° 1. Mais, au final, il était 
plus un dessinateur du noir et blanc. La mise 
en couleurs ne lui convenait en effet pas trop, 
car les couleurs ont tendance à fixer les 
formes et à mettre en avant les déformations 
qui sont parfois excessives chez lui. 

La couleur n'apporte en effet pas davantage 
de contraste ou de relief, car ceux-ci sont 


contenus dans l’encrage!. » Il est toutefois 
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évident que c’est bel et bien la technique 

hors pair d’Eddy Paape que le directeur de 

la World’s Presse cherchait à faire fructifier. 
«Il est le seul type que je connaisse au monde, 
disait de lui Troisfontaines, qui peut tracer à 
la craie d’un seul trait sur un tableau noir un 
cercle absolument parfait. Avec un compas, 
impossible de faire plus rond?! !» 

« Depuis l’époque du studio de la CBA, 

le traçage était d’ailleurs l’une des principales 
maîtrises de Paape, souligne aujourd'hui 
Philippe Capart, co-auteur de Morris, 
Franquin, Peyo, et le dessin animé. N faisait 
alors des concours de ronds avec les autres 
membres de l’équipe, où il fallait passer sur 
un cercle encré par un autre sans qu’on puisse 
percevoir le retraçage. Il fallait aussi qu'on ne 
puisse pas distinguer où l’on avait démarré 
ou fini le tracé. C'est assez symptomatique 

de cette idée de travail collaboratif propre 

à l'animation, où ce qui importe, c’est le 
résultat final, des petites mains retraçant 

le dessin des animateurs’? » Cette culture, 
finalement plus proche de l’art industriel que 
de l'artisanat de la bande dessinée, avait tout 
pour séduire Troisfontaines dont l’une des 
ambitions était justement d'appliquer au 
genre des méthodes de production tout droit 


sorties des Temps modernes, de Chaplin. 
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La Marque jaune de Marcinelle 

Signe d'une évolution palpable dans sa 
carrière, Le château maudit fut le premier 
album d’Eddy Paape. Le contrat d'édition, 
signé le 31 mai 1952, prévoyait un tirage 
initial de 50 000 exemplaires en français et de 
5 000 exemplaires en néerlandais. C’est à cette 
occasion que le titre Valhardi contre le monstre 
fut définitivement abandonné, au profit de celui 
que nous connaissons aujourd’hui, pour des 
raisons liées à la crainte d’une possible 
interdiction d'importation prononcée par la 
commission de censure française qui venait 
justement de reprocher aux éditions Dupuis 
de publier des aventures «violentes et 
angoissantes ». 

S’il est un élément qui a contribué à faire du 
Château maudit un album mythique de la 
bande dessinée franco-belge, c’est bien 
évidemment sa couverture. D'aucuns ont 
relevé sa parenté avec celle de la célèbre 
Marque jaune, d'Edgar P. Jacobs, omettant 
toutefois de préciser que le dessin d’'Eddy 
Paape lui était antérieur de trois ans. «On ne 
peut pas parler de plagiat pour autant, souligne 
Dany, mais plutôt des références communes, 
comme des affiches de films fantastiques du 
mouvement expressionniste allemand. C'est 
d’ailleurs, et plus largement, une des influences 
principales de tout l'épisode, comme ça l'est 
pour La Marque jaune?.» «Je ne crois 
d’ailleurs pas que Jacobs lisait le Journal de 
Spirou, souligne Philippe Wurm, à moins qu’il 
ait voulu savoir si quelqu'un cherchaïit à lui 
piquer ses sujets. L'air du temps et les affiches 
de cinéma ont certainement irrigué leurs 
imaginaires respectifs. Comme il existe une 
connexion très forte entre Milton Caniff et 
Orson Wells sur la question des ombres 
chinoises, de la profondeur de champ et de la 
narration par l’image — c'est évident dans 
Citizen Kane -, il doit y avoir des parallèles 
entre ces auteurs issus de disciplines pourtant 
différentes. Je dirais que Paape comme Jacobs 
ont eu tous deux, pratiquement en même 
temps, l'intuition d’une direction artistique 
similaire à suivre".» Aucune affiche en particulier 


ne semble avoir inspiré le dessinateur dont 





l'illustration est au final une conjugaison 
d'éléments disparates, comme celui de la 
silhouette noire d’un château lugubre en 
arrière-plan — qu'on trouve notamment sur 
l'affiche de Black Castle (Nathan Juran, 1952) 
ou sur celle de House of Frankenstein 

(Erle C. Kenton, 1944) - et celui de 
personnages en pied, saisis par l’effroi, sur 
celle de Dark Passage (Delmer Daves, 1947). 
Mais cette fameuse construction s’inscrivait 
également dans un courant plus populaire, 
comme le souligne le dessinateur Alec Severin, 
passionné de l’histoire des styles graphiques du 
siècle dernier : « Tant dans l'atmosphère qui 
s'en dégage que par son thème, elle est très 
influencée par les couvertures de fascicules 

bon marché, comme celles du Film complet 

ou les affiches de films de séries, parues avant 
et pendant la guerre, qui continuèrent à être 
projetés en complément de programme dans 
les cinémas de quartier durant des années. 

La Belgique a été inondée de ce type de 
productions. Je pense notamment aux “Bulldog 
Drummond” avec Ray Milland ou John Howard. 
Il est d’ailleurs troublant de retrouver 
exactement les mêmes couleurs utilisées sur 
l'affiche de Bulldog Drummond Escapes (1937) 


et sur la couverture du Château maudit. 
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PAGE DE GAUCHE 
Illustration originale de la 
couverture du Château maudit. 


CI-DESSUS ET CI-DESSOUS 
Pour réaliser le dessin de 
couverture du Château maudit, 
Paape a associé divers 
éléments emblématiques 
des affiches de cinéma 
ou des jaquettes de romans 
policiers de l'époque. 
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CI-DESSUS 
La couverture du 
Château maudit utilise 
non seulement les mêmes 
codes couleurs que l'affiche 
du film Bulldog Drummond 
Escapes (1937) mais présente 
aussi les personnages 
principaux dans une attitude 
similaire. Certains dessins 
de «L'agent secret X9 », 
d'Alex Raymond, ont peut-être 
nourri l'imaginaire 
d'Eddy Paape au moment 
de réaliser la couverture 
du Château maudit. 


PAGE DE DROITE 
Projet de couverture non 
retenu pour un album 
qui s'intitulait encore 
Valhardi contre le monstre. 
À noter la mention au crayon 
«Non ! Autre titre. 
Château maudit ? » 
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On peut encore ajouter d'innombrables 
jaquettes de polars américains de l’époque ou, 
côté bande dessinée, de dessins de “L'agent 
secret X9”, d'Alex Raymond et, spécialement, 
de son programme de lancement. Plus près de 
Paape, sensiblement à la même période, il y eut 
d’autres exemples reposant sur ce principe de 
“montrer des personnages en proie à la peur”, 
comme les couvertures d’IL y a un sorcier à 
Champignac et des Chapeaux noirs, de 
Franquin, de Dans les griffes du dragon noir, 
d'Hubinon ou d'Oscar et ses mystères, de Will.» 
Plusieurs titres produits par la World’s Presse 
à la même époque proposaient en outre une 
maquette très similaire, comme le souligne 
Dugomier: «Les mises en page des couvertures 
de Trafiquants de La mer rouge, de Pirates du 
désert, de Gangsters du pétrole ou des recueils 
des “Belles histoires de l’'Oncle Paul” ont toutes 
été construites sur le même modèle. Cela 
témoigne d’une volonté de créer un esprit de 
collection avec une identité forte: lettrages 
noirs, fonds colorés en à-plats, décors 
regroupés au centre, avec la tête du héros à 
cheval sur le bandeau-titre. La World voulait- 
elle imposer sa marque chez Dupuis?? » 

Aussi évidente qu’elle puisse apparaître a 
posteriori, la mise en scène de ce dessin fut en 


revanche l’objet de beaucoup de discussions 
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avec l'éditeur, comme le rapportait Eddy 
Paape: « Ce dessin a été très difficile à imposer 
chez Dupuis, je peux vous le dire! Ces deux 
personnages avec la lune et l'ombre du château 
en fond, ce n’était pas du tout la tradition. 

Il leur aurait presque fallu un résumé de 
l’histoire sur la couverture, quelque chose de 
plus fouillé, si vous voulez. Moi, je préférais 
ce côté cinématographique, avec un certain 
mouvement. Ce qui m'intéressait par-dessus 
tout, c'était de faire vivre mes personnages. 
Il y a eu un autre projet avec Valhardi, 

bien sûr, et le monstre en arrière-plan. Mais 
attention, toujours la lune, hein ! Mais il était 
nettement moins fort parce qu’il en montrait 
trop. Aujourd’hui encore, tout le monde me 
parle de cette couverture, ce n’est pas du tout 
ce que j'attendais, je suis le premier surpris. 
Dany m'en avait d’ailleurs offert une jolie 
parodie pour un anniversaire, avec Olivier 
Rameau et Colombe Tiredaile dans le rôle de 
Valhardi et d’Arsène?.» 

Ce dessin connut d’ailleurs d’autres avatars 
illustres: la façon dont un personnage tel que 
Bob Fish faisait par exemple bouger son 
imperméable, devant énormément à celle de 
Valhardi. Et pour cause, Le château maudit 


était l’un des albums favoris d'Yves Chaland! 
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L'employé du château 

En dépit d’une atmosphère éminemment 
imaginaire, Le château maudit contenait 
quantité d'éléments réels issus du quotidien 
du dessinateur. Si les tours de la bâtisse 
rappelaient celles du château de Beersel 

que Paape, en bon bruxellois qu'il était, ne 
pouvait ignorer, son habileté graphique lui 
permettait de broder facilement, à partir 

de son abondante documentation ou de sa 
prodigieuse mémoire visuelle. « À ma 
connaissance, précise aujourd’hui son fils 
André, ce château est bâti à partir d'éléments 
épars. Le petit porche constitué de deux tours 
de garde était en réalité l'entrée du pont-levis 
de celui de Jehay, dans la province de Liège, 
où mes parents se sont mariés. On en voit 
d’ailleurs la cloche qui se détache au cours de 
l'épisode. Idem pour la tombe qui figure sur 
la couverture, qui faisait elle aussi partie du 
petit cimetière qui se trouvait devant. Le 
porche a depuis disparu, mais la croix y était 
encore, il y a quelques années. » 

« Quantité de détails du décor provenaient 
quant à eux de son propre intérieur, poursuit 
Dugomier. Il dessinait souvent des objets, 
des bibelots ou des meubles, qu'il avait sous 
les yeux. Je me rappelle que ça le faisait 
toujours rire de retomber dessus lorsqu'on 
lui apportait en cours ses anciens albums afin 
qu'il les commente?!, » « Oui, c’est exact, 
complète son fils. Le canapé-lit avec une 
boiserie, où s’assied Valhardi à la deuxième 
planche, était chez nous, par exemple. Il avait 
été construit par mon grand-père maternel et 
était en fait un lit convertible où mes parents 
dormaient. Comme papa travaillait alors dans 
la chambre à coucher, repliant le lit dans la 
journée, il n'avait pas à aller bien loin pour 

se documenter ! Et dans la même séquence, 
les vases qu’'Arsène explose avec un revolver 
étaient eux aussi à la maison". » 


Curieux paradoxe que celui d’une aventure 
ayant fait rêver des milliers de lecteurs et que 
son dessinateur avait pratiquement dessinée 
au coin du feu, chaussé de pantoufles 
douillettes. « C’est quelque chose qui m'avait 
sidéré lorsque je suis arrivé à Bruxelles, se 
souvient aujourd’hui Gerald Forton. Je venais 
de Paris où les dessinateurs avaient tendance 
à se prendre pour des artistes, et je suis 
tombé sur Paape, au bureau, qui posait tout 
d’un coup son crayon, se levait de sa table, 
partait se laver les mains et disait: “Il est cinq 
heures, ma journée est finie, je rentre à la 
maison !” Cela dit, il était marié et avait deux 
gosses, ce qui lui donnait certaines obligations. 
Mais je crois que ça correspondait aussi 
beaucoup à sa mentalité. Les autres avaient 
tendance à être assez bohèmes, mais, pour 
lui, le travail avait quelque chose de vital. 

Du coup, la bande dessinée était son job, au 


sens où on l'entend dans d’autres milieux". » 
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PAGE DE GAUCHE 
Planche originale n° 19 
du Château maudit, 
où l'on peut admirer la science 
de l'utilisation du noir et blanc 
d'Eddy Paape. 


CI-DESSOUS 
Entre autres accessoires 
réels utilisés par Valhardi, 
le canapé-lit et les vases 
de la famille Paape. 
Journal de Spirou n° 704, 
du 11 octobre 1951. 
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Xavier Snoeck, collaborateur 
de Georges Troisfontaines 
et auteur de la nouvelle 
de Jean Valhardi, Au feu. 


Plein-emploi 


Alors que la publication de Valhardi contre 

le monstre s’acheva au cours de l’été 1952, 

les lecteurs du Journal de Spirou durent 
patienter sept semaines pour lire le nouvel 
épisode de la série. En guise d’intermède, 

ils purent néanmoins découvrir une courte 
nouvelle illustrée, mystérieusement signée 
X.S. et intitulée Au feu. Son auteur, Xavier 
Snæck, n’était pas un inconnu dans la maison 
Dupuis, lui qui avait débuté dans Bonnes 
Soirées en 1937 et entamé dès la Libération, 
dans le Journal de Spirou, une longue saga de 
romans-feuilletons, L'aile rouge, situés dans le 
contexte historique de la Résistance, dont il 
avait fait partie. Il avait également fait les 
beaux jours de la collection « L’hebdomadaire 
des grands récits » avec « Les coureurs des 
mers » (25 titres) et « Les grands combats 

de Cor» (30 titres), toutes deux illustrées 

par Sirius. C’est d’ailleurs le principe de cette 
dernière qui serait à l’origine des « Images de 
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l’histoire du monde », plus connue sous le nom 
de «Timour», racontant la saga dessinée 
d’une famille et de ses descendants, que les 
deux hommes signeraient à partir de 1953, 
passionnant quelques générations de lecteurs 
pendant près de 40 ans. Mais c’est proba- 
blement en sa qualité de membre de la 
World’s Presse que Snœck écrivit ce bref 
retour au Jean Valhardi originel, qui le voyait 
renouer avec le camping de ses premières 
aventures. Celui qui avait rédigé quelques 
années plus tôt le texte d’un petit fascicule 
dédié au scoutisme, Avec honneur, n'était 
guère dépaysé et pouvait ainsi rendre un 
hommage appuyé au créateur du personnage, 
son vieil ami Jean Doisy. Ce court récit, 
conçu pour dépanner un Jean-Michel Charlier 
débordé, fut son unique incursion dans 
l'univers du célèbre héros blond. 

Le 11 septembre suivant pouvait enfin 
débuter la publication du nouvel épisode 
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de «Jean Valhardi», Le rayon de la mort. 

Si la réalisation du Château maudit avait 
représenté une forme de collaboration idéale 
entre Charlier et Paape, celle de ce nouveau 
titre fut plus chaotique à bien des égards. Le 
développement de l’agence de Troisfontaines 
était tel qu’il entraînait un surcroît de travail 
pour chacun de ses membres, et plus préci- 
sément pour Charlier. Après avoir pris le 
contrôle de la régie publicitaire des revues 


éditées par Dupuis, Troisfontaines venait de 





Dessin de bandeau-titre 
du Journal de Spirou n° 759 
du 9 janvier 1953. 


se voir confier la plus grande partie du 
contenu rédactionnel de Bonnes Soirées, 

avec pour mission de moderniser un sommaire 
jugé désuet. Simultanément, il avait convaincu 
les Dupuis de lancer avec lui une revue de 
programmes télévisés aux États-Unis, 

TV family, dans laquelle furent engloutis 
beaucoup d'énergie et d'argent. Ces projets 
avaient généré des promotions internes, 

le jeune René Goscinny devenant directeur 


artistique à New York, tandis que Charlier, 
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Dessin de bandeau-titre 
du Journal de Spirou n° 7179 
du 9 mars 1953. 


désormais coadministrateur de la World’s 


Presse, faisait de plus en plus d’allers-retours 
entre la Belgique et la France pour assurer 
la coordination avec les nouveaux bureaux 
parisiens. «C’est une période que Paape 

a assez mal vécue, relate aujourd’hui 
Dugomier. Il disait par exemple qu’ils avaient 
beaucoup échangé ensemble autour de 
l'ambiance et des décors du Château maudit, 
et qu'après cela plus rien n'avait été pareil. 

Il disait avoir perdu en route une forme de 
complicité dans le travail. Il ajoutait que 
Charlier introduisait parfois un nouveau 
personnage dans son scénario, sans préciser 
s’il aurait un rôle important à y jouer ou non 


par la suite, et que cela avait occasionné 
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certaines faiblesses dans le casting, que Paape 
avait regrettées par la suite’, » 

Le bouillant scénariste avait récemment fait 
la connaissance d’une jeune française qui 
deviendrait son épouse, ce qui l'incitait 
évidemment à quitter de plus en plus 
régulièrement la Belgique. « Lorsque nous 
nous sommes mariés, en juin 1953, témoigne 
aujourd’hui Christine Charlier, Jean-Michel 
s’est fixé sur la région parisienne, tandis 
qu'Eddy Paape était localisé à Bruxelles. 

Il est certain qu'ils ne se voyaient alors pas 
au quotidien, communiquant essentiellement 
par téléphone ou par courrier"?.» En dépit de 
cette relative déception, Paape reconnaissait 


le professionnalisme sans faille de son 


scénariste et gardait une certaine nostalgie 
de leur collaboration. « Chez lui, j'ai beaucoup 
apprécié un certain mouvement. Et il tra- 
vaillait surtout pour l'album; la série, qui 
pouvait paraître longue à la petite semaine, 
tenait très bien en album. Il a toujours été 
un peu bavard, tout le monde le reconnaît, 
mais je pouvais parfois faire quelques 
coupures dans ses textes sans qu’il ne s’en 
formalise. Et puis, c'était un bourreau de 
travail, doté d'une imagination débordante. 
La seule chose que je pourrais lui reprocher, 
c'est d'avoir été parfois un peu je-m'en- 
fichiste. Ah, ses retards, ne m'en parlez pas. 


Je crois qu'il en faisait trop!» 
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CI-DESSUS 
Alors que les commandes 
croulent sur les collaborateurs 
de la Worid's Presse, 
Georges Troisfontaines sait 
mieux que personne motiver 
ses troupes en conviant 
l'équipe à des soirées dans 
les hauts lieux de la nuit 
bruxelloise, comme Le gaity 
ou Le bœuf sur le toit. 
Paape (1° rang) et Charlier 
(dernier rang, au centre) 
sont naturellement 
de la partie. 


DOUBLE PAGE SUIVANTE 
Première page du scénario 
original du Rayon de la mort, 
par Jean-Michel Charlier. 


Planche originale n° 33 
du Rayon de la mort. 
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Fréquemment, le « Valhardi » 
d'Eddy Paape fut publié 
en bichromie dans 
le Journal de Spirou, attestant 
du peu d'intérêt que lui vouait 
Charles Dupuis, l'éditeur. 
Ici, le dessin d'ouverture de 
La machine à conquérir le monde, 
paru dans l'hebdomadaire 
le 30 juillet 1953. 


Dame Anastasie 

Si les auteurs de « Valhardi » croulaient sous 
les commandes, des grains de sable d’une tout 
autre nature vinrent sensiblement compliquer 
leur tâche. En écho à la création de la 
commission de censure de juillet 1949, 

les éditions Dupuis devaient désormais se 
soumettre à un examen pointilleux du 
Journal de Spirou pour obtenir la garantie 
d’une autorisation d'importation sur le 
territoire français. Le risque d’être privé de 
ventes dans l'Hexagone était d'autant plus 
préjudiciable que leur concurrent le plus 
farouche, Tintin, ne subissait pas les mêmes 
contraintes, du fait du partenariat qu'avait 
noué Raymond Leblanc avec Georges 
Dargaud, bénéficiant ainsi d’une véritable 
édition française. 

L'hiver 1952-1953 fut d’ailleurs l’objet d’un 
véritable tir groupé de censures diverses 

à l'intérieur de l'hebdomadaire, Charles 
Dupuis redoublant en effet d'attention pour se 
prémunir contre d'éventuelles remontrances. 
C’est ainsi qu’en novembre, il exigea de Peyo 
qu’il supprime une séquence de torture, 
pourtant traitée sur un mode humoristique, 
dans Le châtiment de Basenhau, le dernier 
épisode de Johan. Deux semaines plus tard, 

il fit modifier le titre de l’aventure en cours de 
«Valhardi», Le rayon de la mort, en Rayon 
super-gamma. Pareille mésaventure arriva 
d’ailleurs à peu près simultanément à « Buck 
Danny» dont l'épisode Pilotes de la mort fut 


rebaptisé en cours de publication Pilotes 


48 





d'essai. Trois planches de « Valhardi » 
bénéficièrent, elles, de modifications. 

« Lorsqu'on regarde la feuille à la lumière, 
détaille Dugomier, heureux propriétaire de 
l’une d’entre elles [planche 16, nda], on 
distingue très bien le dessin d’origine en 
transparence. Le rideau de la première case 
a notamment été rajouté pour masquer un 
revolver. Le bras de Valhardi de la seconde 

a été reculé dans le même but, et le visage du 
méchant a carrément été redessiné pour être 
moins effrayant. Quant aux armes présentes 
sur les cases 6, 7 et 9, elles ont carrément été 
supprimées ! Cela donne des attitudes un peu 
ridicules lorsque Valhardi menace les bandits 
en comptant “1, 2, 3” avec ses doigts à la 

case 62.» 

Cette intervention de l'éditeur n’est pas sans 
rappeler celles des séquences de La corne de 
rhinocéros, de Franquin et de Pilotes d'essai, 
de Charlier et Hubinon, qui subirent un sort 
analogue, produisant des sommets d’absurdité 
lorsqu'il restait des résidus de revolvers dans 
les dialogues. « Vous n'oserez pas tirer», 
disait par exemple la victime d’un rapt dans 
une planche de «Buck Danny», alors que 

les armes avaient été biffées de l’image ! 
C’est dans ce climat de surveillance extrême 
que Paape et Charlier achevèrent néanmoins 
la publication du Rayon super-gamma, 

le 23 juillet 1952, sur un de ces cliffhanger 
insoutenables qui seraient, plus tard, 


la marque de fabrique du scénariste. 








7 À NCTTE 2 


À la dernière case de l'épisode, il annonçait 

en effet une suite imminente, La machine 

à conquérir le monde, dont il venait d’ailleurs 
d’être contraint de modifier le titre, son 
tapuscrit original mentionnant La machine 

à tuer le monde. 

Cette aventure, dont la parution se prolongea 
dans l'hebdomadaire jusqu'en mai 1954, fut 
encore l'objet de nombreuses modifications. 
C'est d’ailleurs pendant sa réalisation que 
Charlier finit par devenir, presque malgré lui, 
l'interlocuteur officiel des Dupuis auprès 

de la commission de censure. «On m'avait 
convoqué une fois pour me dire que j'avais 
trois semaines pour modifier complètement un 
scénario, disait-il, au risque de faire interdire 
le journal. J'ai essayé de me défendre, mais on 
m'a soutenu que “Buck Danny” en Corée, 
c'était de la politique et qu’il était indécent de 


voir cela dans un journal pour jeunes. Après 


cette aventure, j'ai été pris dans le collimateur 


de la commission de surveillance et catalogué 


VALHARD/ PARVIENDRA-T-IL À 
ÉCHAPPER AUX POLICIERS 
LANCÉS À SA POURSUITE 2 
VOUS LE SAUREZ EN LISANT 


GAMMA" 






comme raciste, vendu aux impérialistes 


américains®.» Dans ce contexte, un véritable 
plan d'urgence fut mis sur pied par Charles 
Dupuis, et Charlier, fraîchement installé 

à Paris, fut officiellement dépêché auprès 
des autorités françaises pour tenter de nouer 
un dialogue susceptible d’arrondir certains 
angles. Le 11 février 1954, il fut reçu par un 
certain Alfred Barbariche qui étudia avec lui 
les solutions envisagées par l'éditeur pour ne 
pas subir de nouvelles remontrances. 

Au cours de cette entrevue fut ainsi convenu 
«de supprimer les onomatopées, les scènes 
d'horreur et de brutalité, les visages 
patibulaires, d'adoucir le ton général des 
récits, d'y introduire des héros français et de 
faire disparaître les armes vues en gros plan 
et en action», mais également «de terminer, 
en les adoucissant très fort, “Valhardi” et 
“Stanley”, pour les remplacer peu à peu par 
des histoires de boy-scouts et par “Mermoz”, 


d'étendre prochainement les didactiques sur 
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Dessin de bandeau-titre 
du Journal de Spirou n° 786 
du 7 mai 1953. 


CI-DESSUS 
Jean-Michel Charlier 
à sa machine à écrire, 
au mitan des années 1950. 


PAGE DE DROITE 
Extrait du compte-rendu 
d'une visite de Charles Dupuis 
à Paris, où sont précisées 
les attentes de la commission 
de censure française à l'égard 
des séries du Journal de Spirou. 
Pour «Valhardi », le dessin est 
jugé «lourd, avec trop de noir 
et des visages patibulaires », 
ce que valide l'éditeur, 
décidément peu amateur 
du travail de Paape. 





deux planches, d'opérer une sélection plus 
rigoureuse des “Oncle Paul”, de supprimer 
toute allusion politique dans “Buck Danny”, 
d’en bannir les scènes de guerre, d'orienter 
l'histoire vers des activités de paix, de 
transformer “Kim Devil” en simple récit de 
voyage et d'en supprimer l'héroïne, etc.» 
Rien que ça! 

Dans le compte-rendu établi par Charlier 

à l'intention de sa direction fut encore précisé 
que M. Barbariche acceptait la proposition 
d'organiser une rencontre mensuelle, afin de 
renseigner les éditions Dupuis sur l’évolution 
du climat de la commission. C’est sans doute 
grâce à ce dialogue initié par le scénariste 
que le Journal de Spirou put maintenir son 
implantation sur le marché français, après 
avoir adapté son contenu aux demandes 

des autorités hexagonales. « Valhardi», qui 


figurait parmi les cibles des officiels, connut 
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de nouvelles modifications de contenu de 
l'épisode en cours, Charlier remaniant le 
scénario des cinq dernières planches de 

La machine à conquérir le monde*. 
Décidément, après le désamour dont Paape 
avait été victime auprès de son éditeur, 

le personnage semblait ne jamais pouvoir 
s’extraire de l'hostilité ambiante. 
«Pourtant, souligne André Paape, c'est 
vraiment sur ces épisodes qu’on découvre 
le vrai Paape et que son style trouve sa 
maturité. La relative tranquillité acquise en 
travaillant directement pour Troisfontaines 
a contribué à cette plénitude. C'est une 
période où il travaillait exclusivement au 
pinceau et avait trouvé une technique 
d’encrage parfaite!.» 

Quant à Charlier, il livrait ici un diptyque 
annonciateur de toute une série de certains 
de ses thèmes de prédilection: espionnage, 
guerre froide, voyage périlleux au cœur de 
l'Europe de l'Est, qui seraient développés 
plus tard dans «La Patrouille des Castors », 
«Marc Dacier» ou « Jacques Le Gall». 
D'une certaine manière, avec cette reprise 
de « Valhardi», il entamait là sa vraie carrière 
de scénariste, contemporaine des aventures 
de « Buck Danny » nouvelle version, qui 
avaient définitivement quitté leur période 
docu-fiction sur la guerre du Pacifique. 
Certains des sujets évoqués étaient d’ailleurs 
communs aux deux séries, la trilogie des 
Trafiquants de la mer Rouge et Le château 
maudit partageant par exemple la même 
thématique de lutte pour des gisements 
pétroliers. Quant au Rayon super-gamma 
et sa suite, ils traitaient du combat contre 
«les Rouges », simultanément à Avion sans 
pilotes et Ciel de Corée, faisant ainsi de 
Charlier un prodigieux raconteur de 
l'actualité de son époque. L'histoire du savant 
ayant inventé une machine à détruire le 
monde — associée au cadre d’un pays imagi- 
naire symbolisant les dictatures de l'Est — 
était à ce point dans l'air du temps, qu’elle 
serait d’ailleurs le sujet d’un autre scénario 
illustre, publié quelques mois plus tard dans 


le Journal Tintin, L'affaire Tournesol. 


* La version originale est présentée en page 291 de ce volume. 


VOYAGE à PARIS DU 28 au 30 janvier 1954, 








Entretien avec Ur Barbariche. 

Je crois que Mr Barbariche & un peu dramatisé les choses. Il paraît, 
en effet, qu'après l'avertissement qui nous avait été donné en octobre 1952, la 
Commission de contrôle pensait que jamais plus elle ne manisfesterait son mécon- 
tentenent. Aux yeux de Mr Coley, 11 semblait donc vexé. En réalité, Monsieur 
Barbariche nous a reçu avec beaucoup de courtoisie et de compréhension. 

11 faut noter que la Commission (Ministère de la Justice) ne &onne ab- 
solument aucune indication (notre journal est étranger, 11 ne leur appartient 
donc pas de nous aider ou nous critiquer); elle fait simplement part à la Pré- 

sidence du Conseil de ce que notre journal est en baisse de qualité et qu'un 
avertissement doit nous être donné, 51 ce dernier ne portait auoun fruit, le 
journal se verrait interdire en France tel “Hérofo Album". Donc, Monsieur Barba- 
riche, aunreçu de cette note, a essayé de rechercher dans le journal ce qui de- 
vrait être ou amélioré ou supprimé. Mais encore une fois, ce ne sont que des 
idées personnelles et n'est donc pas le reflet exnct des sentiments de la Conmis. 
sion. C'est pourquoi, 11 se révélerait intéressant de connaftre officieusenent 
un meubre de cette Commission. Messieurs Crevelier et Hébrarä croient pouvoir 
atteinäre une personnalité faisant partie de la dite Commission, 

Critiques de Mr Barbariche.- En général, certeines pages sont trop noires, trop 

chargées et manquent de frafcheur.....C'est surtout le cas en typo où-le mode 

d'impression n'avantage pas les dessins, 

Spirou +: Onomatopées et le marsupilani.- Certaines onomatopées sont adnises, 
telles que 5 "Pan!" (un coup de feu) - 9111111" (un coup de frein); 
d'autres sont outrées, par exemple "RRAOUMMVRR" (auto de course qui 
passe à grande vitesse). 

Pour le marsupilaui, c'eet la longueur de la queue qui est dénesurée. 

Néanmoins, Mr Barbariche n'a pas trop insisté pour cette série. Il a 

même signalé que l'album "Les Héritiers" avait obtenu, à la Commission, 

une note favorable. 

Yalherdi s Dans l'ensemble, série au dessin lourd, trop de noir (41 a raison), 
des visages patibulaires. "C'est uno série pour grandes personnes.., 
mais alors, ne la mettez pas dans un journal pour enfants", 

Qncle Paul s Trop d'histoires de guerres. Plus de héros frangais ! 

Buck Danny +: Histoire de guerre, Visages patibulaires - expressions effrayantes. 

Kim Devil s Trop de noir - Passer le plus rapidement possible sur l'épisode avec 

les Jévaros. 

Thmour : Visages patibulaires - expression répétée de "tuer". Nom du héros : 
barbare (évidemment). 


S Y_ 1 peu sympathique aux françnis en général. 


Ur Barbariche a demandé qu'on lui laisse les photocopies; 11 les examinera et 
nous invite à rester en contact étroit avec lui (chose nue j'avais du reste 
recommandée À Ur Coley en temps opportun). Le scénariste Charlier est chargé 

de tenir ce contact, Mr Barbariche ne croit pas qu'il y nait dans la Comuission 
des personnes qui recherchent l'oconsion de nous nuire. Il croit à notre bonne 
volonté et c'est pourquoi, 11 veut nous aider. 

£Sonclusions : 

- Charlier va revoir avec les dessinateurs toutes les planches à paraître; 

_- 9 sera en contact régulier avec Mr Barbariche; 

- Hébraré et Crevelier tenteront &e connaître un membre de la Commission ; 

- Remplacer Stanley par une biographie d'un français (Mernoz parex.) 

- Introduire un héros français dans l'équipe de Buck Danny le prochain épisode 
se passe toujours pendant la guerre. Les planches reçues jusqu'à présent sont 
correctes et Charlier redoublere d'attention par la suite, Mais apèrs, devons- 
nous obliger le acénariste à situer son histoire en dehors de la guerre ? Ce 
dernier ne le souhaite pes car les péripéties sont plus palpitantes. 
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Victime de la Commission de censure, Eddy Paape dut redessiner certains éléments de la planche 16 du Rayon super-gamma, jugés trop agressifs. 
La version initiale n'est plus visible sur les planches originales que lorsqu'elles sont observées à la lumière. 
À noter que celle-ci fait alors apparaître les indications de couleurs apposées au dos de la page. 





Eddy Paape en 1955, 
peu après la fin 
de «Valhardi ». 


So long, Jean... 


Le 20 mai 1954, Eddy Paape signait ce qui 
serait au final son ultime planche de 
«Valhardi». Est-ce d’ailleurs un hasard si 

les derniers mots prononcés par le héros à la 
dernière case de La machine à conquérir 

le monde étaient : «Nous aurons bien mérité 
nos vacances. »? Les deux auteurs savaient- 
ils, en bouclant ce récit, qu’ils ne poursuivraient 
pas l'aventure? Les conseils de M. Barbariche 
de remplacer la série par une histoire de 
scouts débouchèrent pour Charlier sur la 
création de « La Patrouille des Castors » 

à l'automne suivant, et le héros blond fut 
provisoirement mis en sommeil dans l’attente 
de jours plus favorables. 

Paape se consacra alors exclusivement à ses 
rubriques, « Le coin des dégourdis », « Le coin 
des petits curieux » et « Les belles histoires 
de l’Oncle Paul», ou à ses commandes pour 
Le Moustique, délaissant provisoirement la 
bande dessinée d'aventure. Il bénéficia une 
nouvelle fois d’une édition de ces épisodes en 
album, mais les conditions reflétaient hélas 
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la situation moribonde de la série. Les 
éditions Dupuis, qui avaient sans doute 
surévalué le tirage du Château maudit, 
réduisirent singulièrement la voilure et 
n'imprimèrent en effet que 25 000 exemplaires 
du premier titre et 10 000 seulement du 
second. 

Paape ne revint finalement jamais à 
«Valhardi », car Jijé, son créateur, récupéra 
soudainement la série, deux ans plus tard. 
«Je ne me rappelle d’ailleurs plus comment 
ce retour s’est passé, racontait Paape. Les 
choses se sont faites d’elles-mêmes, petit 
morceau par petit morceau. Gillain avait une 
position particulière dans la maison, et il avait 
toute la confiance des Dupuis. Il était un peu 
leur conseiller artistique, si vous voulez, 

sans parler de tout l'aspect religieux qui les 
rapprochait. Cela dit, après-guerre, je crois 
que le personnage était complètement 
dépassé. Le grand blond baraqué avec sa 
poigne de fer, c'était déjà daté. J'avais essayé 
de le faire évoluer vers un personnage 


d’adulte plus proche de M. Tout-le-monde. 
Avec Charlier, nous l’avions même transformé 
en détective.» «Ce que papa ne dit pas, 
poursuit son fils André, c'est que ça a été une 
catastrophe pour lui, à l'époque. Même si 
cette reprise avait représenté beaucoup de 
difficultés, il adorait ce personnage. À vrai 
dire, il a toujours aimé ce qu'il faisait, mais 

je crois quand même qu'il avait un faible pour 
Valhardi. En plus, ça lui a fait perdre une 
grosse partie de son travail et de ses revenus, 
d'autant que les derniers épisodes avaient 
bénéficié d'albums qui généraient des 
droits!,.» «Le pire, conclut aujourd’hui 
Gerald Forton, c’est qu’on lui a repris le 
personnage comme ça, presque sans l’avertir, 
et encore moins lui demander son avis. À ce 
moment-là, nous étions très proches, Paape 
et moi, et je peux vous dire que ça l’a 
véritablement brisé. Après cela, il a continué 
mais ne s’est plus jamais investi dans ses 
planches de la même manière. Il ne s’est plus 
servi que de ses connaissances acquises et de 
son métier. Cette histoire a été un sale coup 
pour lui, et j'en ai personnellement beaucoup 
voulu à Gillain. Il avait vraiment l'air de 
diriger un peu tout chez Dupuis, et, sur ce 
coup-là, il a vraiment marché sur la tête de 
Paape. Si Charles Dupuis n’aimait pas Eddy, 
c'est essentiellement parce que celui-ci ne 
jurait que par Gillain et qu’il l’écoutait trop. 
Mais il était apprécié, je le sais, parce que 
c'était un gars sérieux, toujours à l'heure, 

et sur qui on pouvait compter. » 

En dépit des mauvais souvenirs auxquels la 
fin de Jean Valhardi pouvait être associée, 

le dessinateur préférait toutefois n’en garder 
qu'un souvenir positif: « Finalement, disait-il, 
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l'arrêt de “Valhardi” m’a permis de créer 
un nouveau personnage, bien à moi. Je me 
souviens, Charlier était présent, et on s’est 
demandé ce que je pourrais bien faire 
maintenant. Et il a répondu: “Ah, j'ai un 
scénario pour toi dans mon tiroir!” Il avait 
toujours des scénarios prêts dans ses tiroirs! 
C’est ainsi qu’on a créé “Marc Dacier”, 

en partant de l’histoire d'Alain De Prelle, 
grand reporter au Moustique, qui avait fait 
un énorme succès avec Le tour du monde 
sur un billet de mille. On lançait donc un 
reporter qui nous semblait plus moderne 


qu'un détective, » 
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ÉNARIO: 

UM CHARLII 
DESSINS, € 
C-EDPY PAQPE-> 

Lis 


«Marc Dacier », 
la nouvelle création de 
Charlier et de Paape, 
en couverture du 
Journal de Spirou n° 1085 
du 29 janvier 1959. 


HOULALA / 
HOULALA /... 





CI-DESSUS 
André Lefort et Onésime, 
les nouveaux personnages 
créés par Paape et Charlier 
dans Risque-Tout, bâtis 
sur le même modèle que 
le duo Valhardi/Arsène. 


CI-DESSOUS 
Paape fait une brève figuration 
sous la plume de MiTacq 
dans Le disparu de Ker-Aven, 
un épisode de « La Patrouille 
des Castors» (1955). 












EH BIEN, , 
COMME iMPRÉ- 
VU... 





Madeleine 

Entretemps, les deux complices avaient 
animé un autre personnage, André Lefort, 
qui vécut une aventure à suivre dans 
l'hebdomadaire Risque-Tout en 1956. 

Le manque d'intérêt du public pour ce journal 
scella définitivement le sort du détective 
après une année de parution, mais le tandem 
que formait ce personnage avec un certain 
Onésime rappelait furieusement celui de 
Valhardi et Arsène. 

Eddy Paape ne parvint jamais à se défaire du 
désintérêt que lui vouait son éditeur, Charles 
Dupuis, et Marc Dacier, qui avait pourtant 
tout le potentiel pour connaître le succès, ne 
fut jamais soutenu. Une vingtaine d'années 
après ses débuts dans le Journal de Spirou, 
il quitta définitivement le navire pour créer 
avec Greg « Luc Orient » chez Tintin, avec 


lequel il connut très certainement son plus 
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grand succès commercial. Il fallut attendre 
les années 1970 pour que l'intégralité de 

ses pages de « Valhardi» connaisse enfin 
l'honneur d’une publication à tirage limité, 

à l'initiative du collectionneur-éditeur Michel 
Deligne. Les éditions Dupuis lui emboîtèrent 
le pas durant la décennie suivante en pro- 
posant une réédition de la série, omettant 
cependant d'y inclure les pages antérieures 

à 1950. Cette nouvelle vague d'albums remit 
le personnage dans le feu de l'actualité, au 
point de générer une reprise sous le crayon 
de René Follet. Mais ce retour fut bref, 

« Valhardi » semblant définitivement associé 
aux années 1950. Le château maudit occupe 
d’ailleurs aujourd’hui une place à part dans 
l’histoire du 9° art, incarnant, avec quelques 
autres, toute la poésie naïve d’un certain type 
de bande dessinée. 

«Lorsqu'on découvre une telle histoire dans 
son enfance, conclut Dany, qui la place au 
sommet de son panthéon personnel, on la prend 
en pleine poire, au premier degré. Il faut 
vraiment se remettre dans l’état d'esprit de 
l'époque et dans la tête d’un enfant de huit ans 
qui reçoit chaque semaine ce récit haletant 
sous la forme d’un feuilleton. C'était un 


rythme de lecture totalement différent 
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de celui de l’album, avec des suspens hebdo- 
madaires insoutenables, qui nous maintenaient 
comme en apesanteur dans l'attente du 
numéro suivant. Les émotions que j'ai 
ressenties alors - mais aussi dans des 
histoires comme La voiture immergée ou 

Le lac de l’homme mort, de Tillieux — restent 
gravées dans ma mémoire, de façon indélébile, 
même si des chefs-d’œuvre absolus d'auteurs 
contemporains sont infiniment plus aboutis. 
Je peux vraiment la relire pour la 200° fois 
avec toujours le même plaisir, à l'infini. 

Et pour moi, Paape et Charlier sont éternel- 
lement associés à ce Château maudit qui 

m'a tellement foutu la trouille?!» 

CHRISTELLE & BERTRAND PISSAVY-YVERNAULT 


Après des débuts dans la presse spécialisée 
au début des années 1990, Christelle & 
Bertrand Pissavy-Yvernault réalisent plusieurs 
monographies d'auteurs avant de se lancer 
dans une importante enquête autour de Spirou 
(La véritable histoire de Spirou, 2 tomes, 
éditions Dupuis). Passionnés depuis toujours 
par le catalogue des éditions Dupuis, ils 

sont également les auteurs de nombreuses 
introductions des « Intégrales Dupuis» . 
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Couvertures des deux albums de « Valhardi » publiés aux éditions Michel Deligne en 1975. 














JEAN VALHARDI ET LES ÊTRES DE LA FORÊT (Paape/Delporte) 


Les cinquante-neuf planches de Jean Valhardi et Jacquot chez les êtres de la forêt 
ont été initialement publiées dans le Journal de Spirou, du n° 613 du 12 janvier 1950 au n° 671 du 22 février 1951. 


Cet épisode a d'abord été repris en noir et blanc dans l'album Rétrospective Jean Valhardi, tome 2, 
paru aux éditions Michel Deligne en juillet 1975. 


Il à ensuite été publié aux éditions Dupuis en mai 1987 (couverture ci-contre) sous le titre Jean Valhardi et les êtres 
de la forêt, dans une version réduite à quarante-cinq planches, partiellement réécrite et recoloriée. 


Jean Valhardi et les êtres de la forêt est présenté ici dans sa version originelle. 
Les planches ayant disparu, l'épisode est publié en fac-similé de sa publication dans le Journal de Spirou. 


Note : les planches 31, 32, 51 et 52 ont paru en bichromie dans le journal. 








JEAN VALHARDI | 
ET LES ÊTRES DE LA FORÊT 


Dessin : Eddy Paape 
Scénario et présentation: 
Yvan Delporte 
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| QUOI ,\OuS VENEZ, OUi ?..HÉ LL. PÉPÈCHEZ-VOUS | RS A ff T LS PEUX RES Soul 
| D'ARRINER, SANS QUOI. MAIS RÉPON PEZAÀ LA FN! | APR PLOER M 


L POURSUVI JUSQU PANGKOK... 

('ÉCOUTE, Picco dE 4 DINOui ET MAINTENANT its | 
SROISQUE TU PERDS { 

| | 


PERSÉCUTENT LES VAT- | 
1 
| | 
| 


% 


ù N FENH-LING. BANPTS ! | 





À 


PO 11 l di 
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— Sois = RES D £Q Dé. * RS A VIENS,POLF, ON VA À LA 
ÉCOUTEZ 8 END NT cu Ep PMR. CPANE, CHERCHER LES 


GAZ SOFORIFIQUES. # 


Lips 


UR 
:1 ALT 





RAA 
an NT 








| SUINONS-LES! 15 RETOURNENT SÜREMENT À 
LEUR REPAÂRE ,NOUS Ÿ TROUVERONS DES ARMES. 
ALLONSNOUS AUTRES, PÉBOUCHEZ-Moi ŒTTE 
ll An 











HÉ LÂTHÉ LA VALHARPI, N'ALLEZ 
PS 5 VITE …ATTENPEZ-MOi! 
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YALHARPA 1! VALHARDIT AU SECOURS. 
iLS NE EULENT PAS ME LÂCHER/... 


f. 


Toi ALLER MAN PE FER 
PS BON ALLER POUR 


POEMPO PAS BON! . 2 A EN Fe SSL 7 3 
( j $ vd ‘Oj HU OUI, EN CHASSE 


PASSE PEVANTJETE À: 
SUIS... TE SUIS LA 


SUIVI DE JACGUOT VALHARDI NEA 
SONRNCE DAS LA FOR SUR V5: : 
LES TRACES DE POLF ET DE PiccO... Û 


UNE HEURE PUS TARD PINS UNE CADRE... 
) ROUS Y SOMMES;POLF, 
’ VOILÀ LA RÉSERVE… 
4 Vus LA > . 
PAPA s' Pere 


/i 
,. 2LR 
N. 


ON VA PRENDRE LES GAZ SOPORIFIQUES, PUS, QUAND! 
iLS SERONT TOUS ENPORMIS, ON LES LIGOTERA ET ON 
LES AMÈNERA DANS LES TEMPLES. 


MA 
\\ 


/ FAS ATTENTION, 
JEAN,ILS ONT L'AIR 
MÉCHANTS". ; 








K PAS A PAS, SANS À BRUIT, JEAN TE $ ENFIN SE DÉGOUVRANT, iL AVANCE 
DE nee ULIAOIENNE … MIN | DOUCEMENT VERS LES ARMES. 


À Œ MOMENT. À L'INTÉRIEUR DE LA CÉSERVE 
ALL RIGHT. EN MÊME TEMPS JE NC 


À ar. J 4 Tee LA en É 
Ho His À eV j DE Quoi BOIRE. 
ARS (7 ; RS LE 
\ ce % ; 4 7 "34 
NY LA 





El 
+ AN 


| 
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HÉ | PoiF! POURQUOI PiABLE AS- É 4 
TU FAUCHÉ MA MiTRAILLETTE JE L'AIMGE LA À GOTÉ DE 91? 
PAMNEP!!I piS PARU AUS: ! 


9: | L 
ES FOUŸ JE NY Po 
_% z OUR MO Tu4S PES 
A PAS TOUCHÉ ELLE dns À VISIONS OÙ ŒEUX-TU À 
ÉTAIT AVEC MON ER il S QU'ILS SOIENT ?. 
FM 24/89 DES de {à 


NON! PS PAR LA l'icil. ici SUR LE Toit! 
LA NOUS VOYEZ ? ALLONS MES AGNEAUX, LEVEZ f:#1 
BEN SASEMENT LES MAINS ! 





n ALLONS, VOUS DEUX, M |J'A PEMOLI TOUTES LES AUTRES ARMES, 
ANEC LES COMPLIMENTS PU PROFESSEUR F. ” ENTREZ iLi ET SOYEZ ET J'A PRIS PES MUNITIONS … 


Bois … UÉ! JACQUOT! VIENS PAR ici. 
ENTRE GT RAPPORTE YÆES ARMES... 














QUE CŒS VEUX IMBÉCILES GALOPENT 

LE JEUNE SiNGE Qui À PÉMOLI L'AR 
SENAL À COMMIS LA DERNIÈRE 
BETSE PE SA VIE. 

HA! HALHA! à HA! HAIl! 










NOUS SOMMES ROULÉS, 
A DOLF... MINUTE! An/ ÇA, 
CEST UNE CHANCE / 





| 
LT 
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7 VITE ALLONS fORTER CES VS ; ; PORT OUAND MË A 
ARMES AUX GROTTES VES [ FAUDRAIT QUAND MÊME ESSAYER 
VAT-FENLUNE À 2e SORTIR P'iCi AU PLUS 


… ALORS, QU'ESTFCE QUE 
TU ATTENDS?PRENPS UN 
"FLINGOT# ET PÉMOLISSONS 


4 à N | MINCE! PAS SOLDE, CETT , 
QU'EST-cE A } | | CAMELOTE, ON NE VIENPRA 
ESSAVENT PE SORTIR à | ss | JAMAIS À BOUT DE CETTE 
RE SERA 35 91 SIMPLE 4 | À SATANÉE PORTE 





| Htlpis Picco, j'A UNE IDÉES > 
ON CUVRAÏT LES CARTOUCHE: * 
ET AVEC LAPOUDRE,ON gr À 
FERAITSAUTER LA PORTE. | 








D QUOISPP TES FOUT AVEC TOUTES LES MUNITIONS 
QU'ON A iCi ON 1RAÏT PROIT À LA LUNE li! MERCI BiEN! 
ATTAQUONS-NOUS PLUTÔT À LA FENÈTRE?CE SERA 
MOINS PUR... 


ESS 

MEME 51 TOUS LES FU 
| FOIVENT Y PASSER, 
| CHHHT! ÉCOUTE … 4 
| LUN BRUITPE MOTEUR. J 


| APE 



















D'UN NUAGE DE POUSSIÈRE SURGIT UNE AUTO- 
CHENILLE ROUGE... 






DROIT VERS LA CARANE.. -] | 


ST 











82 Jean Valhardi et les êtres de la forêt 


Oui, PAS DE DOUTE, C'EST LE CHEF OÙ SONT PASSES CES DEUX IPOTS2JE LEUR AVAIS DAT } 16° 
QUI ARRIVE.TROUVE QUELQUE D'ATTENPRE ici. Hé! Lol OÙ ÊTES-Vous 722. 
CHOSE À LUi RACONTER, TU 
SAÏS DE QUOI CETTE 
FEMME EST CAPAGLE 


C'EST-Y PAS MALHEUREUX DE K( POLF! PiCCO! QUE 4 / CEST PAS NOTRE (ÉCOUTEZ ON N'A PU 
PENQIR CBËIR À UNE FEMME... ‘\ FAITES NOUS LA ? 1] | FAUTE, CHEF DOLE MEVINER... VoiCi CE 
V + \S COMME DES. ; DIS-LE-LUi.. QUI S'EST PASSÉ 
LiVRER, ONEST DANS RATS HEIN? 4 
LA CAPANE!... TEN FAIS PAS, < 
PICCO, ATTENPS 
QU'ON SOIT RICHES 





JE NOUS 
Ÿ /£ COUTE, NAS 
GARE À VOUS!!! 


Z PAR iCi, PROFESSEUR, JE VAIS VOUS 
MONTRER LE MANIEMENT DE CE FUSiL... 
N'EFFRAYONS PS LES VAT. Æ A 
ÉLOIGNONS-NOUS… 
- NOUS LES AURONS VITE 
REÏOINTS,ET iLS NE POURRONT 
MEME PAS SE PÉFENVPRE 
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A CEST BIEN VRAI CHEF Ÿ > NE T'INQUIÈTE PAS NOUS LE LEUR 
r A 1 1 4 INVS EUR, , 
115 NE POURRONT MÈME £ mn | MONTRERONS NOUS-UEÈMES PUISQU'ILS 
PAS SE PÉFENPRE... SERONT À NOTRE MERCI :iLSNE LE 
N MAIS NOTRE SECRET € ù \ RACONTERONT À PERSYNNE... ET QUE 
Ÿ { FAITES-VOUS PU PUIS... 


SAUF JONG-LO, (4 74 G, AN" FA 
RE “ous Ÿ ‘| ER SU |: A0 VOUS PRENEZ LE 
PRÉNIENS QUE Si AT , N CHARGEUR QUE V... 
CELA fn ge 4 f U ee < ( A | HË/ PROFESSEUR? 
NOUS LE PAVEREZ | 7/1 Ale & dt M ÉCOUTEZ, ON pirAIT D'UN 
TRÈS CHER LR Mi] |ZRuiT re morue. 


ÇA N'ARRIVERA 
PLUS CHEF / 


LES VOÏLA...CE SONT NOS PEUX RANPITS, CHALET HAUT LES 
ET UN TROISIÈME QUI CONPUIT... A4 MAINS IL 
LEUR CHEF, PEUT- ÊTRE ? RES b 


ALLONS, JETEZ CES ARMES 
AA, ET LENEZ LES BRAS! re C'ÉTAIT UNE EXCELLENTE 
ALLONS, VOUS PEUX, OCCUPEZ - je iQÉE SEULEMENT VOILA 
NOUS PE CES MESSIEURS. ) | VOUS de FRS pes BALLES 
, | L. LL. 
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QUOI ? DES CARTOUCHES À d 
BLANC ? CEN'EST PAS 


POSSIBLE €.., 


MA PAROLE NID 
C'EST UNE, 
FEMME Qui 


À BLANC®E | 
POUR Quai FAIRE 





OUI,UNE FEMME QUi COMMANE ! POURQUOI 
PAS? ALLONS PICCO, PRENTS LE FUSiL 


PE MONSIEUR... AU FAT.QUEL 
EST NOTRE NOM 


SE M'APPELE VALHARDI| TIENS, PicCo, 
VOILA LE, FUSIL, ATTENTION, iLEST LOURD. 
NE LE LACUE PAS SURTOUT !!! 

ALLEZ PETIT PONNE LE ses 

JOÙ FUSIL AU MONSIEUR Q 


ETPIS TON NOM À LA 


| 
1 
 \ 


ù C'EST PAS COMME VOUS VEUX... ALLONS, 
NN VALHARP:,ÇA SUFFIT AUSSI, SiNON JE 
SERA OBLIGÉE DE VOUS PLOMBER l!! 


HÉ!DOLF ! VIENS 
ME PONNER UN 
COUP VE MAIN... 


IL DOIT VAVOIR UN TRUC FORMIPABLE 
LA-PESSOUS.. JACQUOT EST EN SÉCURITÉ 
LE PROFESSEUR MARCHERA DANS LE JEU, 
ALLONS, VALHARP I, AU BOULOT.. 


PLUS FORTE. SE ME 
RENYS... 


ai j 
NOUS NOUS COM- 
PRENVRIONS…. 





OÙi, OU, TES CARTOUCHES À BLANC! CE 

SONT CELLES QUE NOUS EMPLOYONS POUR 

NOS EXPÉTATIONS CONTRE LES iINPIiGÈNES. 
C'EST PÆ TRANAILLEURS QUE NOUS ANONS 
BESOIN PAS VE LEURS CADAVRES /// 


3 


PMB/ÇA,ÇA.. TU VOS LE 


Ÿ PAYER, CHIEN !!! 


C'EST ÇA, REFROIDIS Y 
LE PONC !.. 


SOYEZ RAISONNABLE ON NE VEUT PAS VOTRE 
MORT... NOUS AVONS BESOIN PE PERSONNEL 
À NOTRE FONVERIE Si VOUS REFUSIEZ, 
NOUS SERIONS OBLGÉS PE VOUS V FORCER! 


FONDER'E 2 À Voie 

PE FRÈS, ÇA. JE 

ME LAISSE PRENPRG/(f 

PAS PE MEILLEUR “M 
MOYEN... 





£ OÙ NOU 
EMMENEZ - VOUS € 


TULE VERRAS BIEN 
PSTNTE TÊTE | 
MAINTENANT, TU 
ES PRISONNIER !!! 
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| ET LE GAMIN,ON NE VA PAS SN NAN ALLONS MONTEZ LAÏPAs GRIMPEZ. ON NE Ri 
LE CHERCHER CHEF &.…. LA DANGER QUE VOUS FILIEZ A PLUS HEIN... 


D 7 AVEC CE GARDIEN-LA 
LNISSE DONC. ON LE à < 
TRD... VRP d j 


PRENPRA PLU 


{11} \N 


RON NA 
HAOVIN quarr 7'ueurRE. JN 1 | 
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NOUS VOILÀ AU TEMPLE, FAÏS SORTIR LES TEUX 
PRISONNIERS ET MÉTS-LES AU TRAVAIL 


TIGRE POUVAT 2 Z [= 
(EN, ; YA ; : ss. 


ALLEZ ,OUSTE! SORTE Z VE LA CAGE | 
ON S'EST PIEN AMUSÉ ONEC LE CHAT © 








LE TEMPLE DES BOUN-HAM !! 
JE SUIS VENU POUR LE Sp re se, 
ET C'EST P'ici QUE LES DEUX D\TS 
M'ONT POURSUIVIS JUSQU'À BANGKOK . 
JE COMMENCE À 
COMPRENDRE. 


\ TANT MIEUX, MAS 
\| TRoP TARD! 


ÉCOUTEZ- MOI BIEN. PERRIÈRE CES 
MURS, iLŸ A UNE FONPERIE TOR | VOUS ALLEZ 
Ÿ TRANAILLER SOUS MA SURVEILLANCE ET 
SOU CELLE VE PiCCO... ET ATTENTION HEIN, 
TRANAILLEZ DUR  SINON... 







DES VAT-FENH-LING PRISONNIERS.iLS FONPENT 
DES iVULES POR EN LiINGOTS... ENCHAÎNÉS IH 


ISEZ NEIL IMBÉCILE RAPOTEUR! TU 


-RENTENVEUR... 


7 
4 3 
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PANS LA FOSSE PUIiABLE, TU 

M'ENTENDS, VIEIL iPiOT ? ST CEUX 

Qui Y SONT ALLÉS N'EN SONT 
JAMAïS SORTIS…. 2 


VALHARPI, AU 
ECOURS À! Aie / 


ÉCOUTE,PLANC-GEC,UN BON CONSEIL, REGARDE] | J'4i FAIT LiDi 
DERRIÈRE 101 QUAND TU PABSERAS ‘PRÈS PU METANT SURSES GES. 
TROU, CAR JE NE RATERAI PAS PiccO M'A PROMIS LA 
L'OCCASION .… MOITIÉ DE SON OR RUE 
FARE PISPARAÎTRE CE 
GRANP SIN6E...CO T 
FAIRE MAINTENANT $... 
BH! D'ici QUELQUES 
JOURS J'AURAI BiEN 


VAHARPISE MÉFIE, AVEC, JTE RAIZON 
PoLF MAS AUS: DE PiO00 LE MÉTIS … BALANCE LES TYPES LE 
S CHEF VOUDRA UNE Ex- 
PLICATION, TU SAS BIEN 
COMMENT EST CETTE 
FEMME … 


NOUS AFPROCHONS JONG-LO, 

MON VIEUX PISPERSE LES VAT 

À LA LISIÈRE,ET QU'ILS SE 
TIENNENT iLLES. 
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/ ARRÈTE | Si TUAVANCES Ÿ CANAILLE TU PAIERA 
ENCORE PUN 6 JE 
TIRE VESSUS! 


VOUS COMPRENEZ PROFESSEUR £. APRÈS AVOIR 
FAIT FONPRE LES STATUES DOR MASIF, LES 
BANDITS ÉCOULENT LES LINGOTS EN FRAUVE... 
JE VEUX SAVOIR COMMENT, MAS iL FAUT 

GE MÉFIER PU TYPE AUNEZ PLAT... 


ALLONS,LES NOUVEAUX, SUVEZ- 
MOÏ, JE VAIS VOUS METTRE AU 
TÉANAIL... AUX FDURNEAUX [IH 


ORTRES DE LEURS GARPIENS... 


BE: ES 


JONG-L0, REGARVE, LÀ, MAÏN-PE-FER 

ET PLEINE-LUNE PRISONNIERS | NOUS 

DENONS LES TÉLIVRER ... VOÏCi CE 
QUE NOUS ALLONS FAÎRE... 





CEPENDANT, DANS LES RUNES. 
MY VE PRO ESSEUR, Peenez ÇAl 
VE L'Ai SUBTILISÉ DANS LEUR 
RÉSERVE... ET UNE LAME PE 
SCIE,ON NE SAT JAMAS... FAITES 
ATENTION.NE VOUS LAÏSSEZ 
(PAS PRENDRE! 


? 


AU SIGNAL PE JONG-LO, LES LTRES DE LA FO 
METTENT LE FEU AUX TAÏLUS ENTOURANT LE TEMPLE 


DOLF EMPOIGNE L'APPAREIL, EN PASSANT, iL LE 
LANCE DANS LE TR SANS FOND... BOLS SE 
PRÉCIPITE POUR LE RATTRAPER. 
NON:NON: NE FAÎTES PAS ER 
CELA, AU NOM DE LA SCIENCE ' J" 
HA! LE \0rOu!!! 


DOLF! DOLF! ALERTE Îl iL Y A LE FEU DANS 
JUNGLE, AUTOUR DE NOUS. —— 
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LES VAT-FENH-LING PRISONNIERS SE SONT 
GROUPES À L'ÉCART ET ASSISTENT FIGÉS, , 
À LA TENTATIVE DÉSESPÈRÉE DE VALHARDI... 









MALGRÉ SA RAPIPITÉ, VALHARDI NE IMPUISSANT, VALHARDI LE REGARD HORRIFIÉ, | Mje REGRETTE D'AVOIR EMMENÉ BOLS DANS 
PEUT SAISIR LE PROFESSEUR... DISPARAÎTRE BOLS LES PR f CETTE AVENTURE... QUANT À DOLF iL NE 
= 3 5 L'EMPORTERA PS AU PARADIS... À PRÉSENT, 
CE SERA Lui OU Moi! 


PtRoe tarv! 
AiT SON ÂAME 


REGARDE! ÇA GAGNE !T \ATTENDS J'Y vais à 
TODOEN TSKANTOEY lil FALPRA T PRÉVENIR TOUT DE SUITE! 
s { ARYAK ! ARYAK!... LE CAPITAINE... 
VA, MAINTENANT 
PIS-LEUR DE CESSER 


KZ incenniE DE Rousse. STE y] LLé 
ÿf DEUX KILOMÈTRES QUEST SJ 
GAGNANT VERS POINTS Le 


UN MESSAGE URGENT VE 
D... OUI... IL SIGNALE … 
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LE FEU AVANCE EN ARC, POUSSÉ PAR UN NONLCHTAINE LE MESSAGE | pis À HÉ LÉ! VOICI UN EXCELLENT MOYEN DE PARTIR 
VENT LÉGER... ATTENDONS ORPRES... 5! TE LA ..CHEF! CHEF! Ô SEULE AVEC L'OR... FAIRE CHARGGR LES LINGOTS 


DE MA FENÊTRE , Œ VOIS SORTIR LA PAR PUF ET PICCO, ENSUITE LES LIQUIPER... 
LA FUMÉE !.. CHENILLETTE! 


ET MAÏNT T. À MOi LES) . 1 ALORS, SANS SE RETOURNA 
RIHESES! IL FAUT ASS) "4 N ONG ENTRE DANS LA 
QUE JE ME VEBARRAGSE VE "£: 
VAHARPI iL EST PANGEREUX, 
PLUS QUE TOUS LES 
AUTRES REUNIS... 


QUELQUES MINUTES PE MARCHE, iL TROUVE 
UNE TRAFPE, L'OUVRE., PESCEND ALORS PAR 
AUNE ÉCHELLE EN BAMBOU... 


MREFERME LE PASSAGE, ALLUME SA PILE, SE 
PIRIGE VERS LE FOND D'UN BOYQU... DANS LE 
RAYON DE LUMIÈRE SURGIT UN PÉ ONATEUR … 
SANS UN INSTANT D'HÉSITATION ,WONG APDC 
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QUARTIER GÉNÉRAL 
VINES ET DÉSO: TE 


AU CONTRAIRE iL VAUT MIEUX QU'ELLE VIENNE, NOUS 
AURONS LA CHENILLETTE... UN CHEF, CE N'EST 
\7aS ÉTERNEL! Tu SAÏS:S ? ET ON AIDERA UN PEU 

DQLE FEU! j- 
JE SA:SIS ALORS, 
BRRANGEDNS-NOUS 


à 


NES T2 
NES LÉ 


PAXNI 4 


OUI VALHARD! C EST 
MOi,ET VOUS SÔNEZ 
J'A; RETROUVE L'APFA- 
REIL À PHOTOSQUE LE 4 
BANDIT AVAIT J 


UN PEU DE PATIENCE > PROFESSEUR JE VAS 
THERCHER DE QUOI VOUS REMONTER... \OUS 
ÊTES AU MOINS À VINGT MÈTRES DE 


FROFONDEUR RP PH PEUT EÈTRE BIEN 
)JE N Ai PAS EU GRAN! 
TEMPS DE AESURER 
JE Suis DESCENDU 


VOILA MAINTENANT, PLUS 
TRACES...£ MOi, LE 
TRÉSOR... 


l'A ). a 


PEUT-ETRE UN PE NOS 
TU AS ENTENDU o DÉPÔTS... PiCCE SAIS - 
CETTE EXPLOSIONZ) TU À QUOI Æ PENSE 7 ON 
à EU TORT DE PRÉNENIR 
LE CHEF! ON AURAIT PU 
FiLER AVEC LOR ET 
LAISSER SAÜLER LE : 
RESTE SANS RIEN DIRE. 


PANS UNE PENMI-HEURE, LE FEV 
SERA CT, VOILA UN MOYEN POUR 


FUIR ET PÉLINVCER CES. VAT- St 
NH-LUNG AU TRAVATL [12 132% 
VALHARDIT II 


MMS J'Ai TE 
ÉTOURDI PAR LE 
CHOC! 


10-202 


ETÉ!.. 
NPA 


ATTENTION, PROFESSEUR! \O IC 
JUNE CORPE ATTRAPEZ !. 


AE! JE L'Aï.. ATTACHE 2-LA 
SOU VEMENT HEIN! JE VAÏS 
REMONTER ATTENDE=!. 


NON: ÇA C'EST EXTRAORPINAIRE. 
VALHARDI EXTRAORDINAIRE. 11 
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f Quoi 2. QU'Y-A-T-iL D'EXTRAORPINAÎR 
PROFESSEUR... RÉSONDEZ |... 
TS) R VOICI L'ENTRÉE, OUF| QUEL 
ds \ COURANT P'AiR!.. CETTE GALERIE 
EST CREUSÉE PAR LA MAIN DE 
L'HOMME... AU FOND ON PiRAiT 
LA LUMIÈRE DU JOUR... 


UNE GALERIE, MON CHE, 
pr UNE GALERIE! me 


/ MERVEILLEUX, PROFESSEUR...NOUS \ A'CET ORDRE, LES ÊTRES DE LA FORÊT 
ALLONS NOUS EVADER PAR LA |... N k RETIRENT TER ÉIES PAR LE TROU BÉANT. MAIS 
À CRIEZ AUX VAT-FENH.UING DE Nes L'UN DEUX A UN GESTE jMPÉRATIF! 
PÉSCENDRE VOUS REJOINDRE... 72 NI FE ë 


VAT. FENH-LING! agvak| 
DPIHINPEY OGATHOL... 


RENDUE ES A RNEEnS | [cemupar sue ta roue ve care 
DÉCRUÈRE LEUR CHEF LES CEPENDANT SUR LA TOUR DE GARDE... 


SE METTENT EN FLE L 
VEUX FIXÉS SUR VALHARDI, LS N'ATTENDENT | | 
QUUN GESTE, POUR, COMMENCER À DESCENDRE 

LA FOSSE DU PiABLE 
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4 0 ÿ 4 Ce JE TE. a ————— 
PHÆNDANT Œ TEMPS LA CHENILLETTE A “ DR: ot Re PRERONS- NOUS... LE VENT 5€ LÈVEET 
CONPUTE FAR LE CHEF DES BANDITS, / # : ‘ k * te D'iCi PEU LE TEMPS L'iINCENCIE YA 

APPROCHE DU TEMPLE DANS LEQUEL # pe f - e ATTEINPRE L'ENCEINTE... 
HAEHAREI;E ET BOLS SONT: PRISONNIERS... ù . \ 9 pe ë d 


’) 


>= 


À 


IN CHIEN! - | COMBIEN | PUS | 
[ NOM EN Cie E PSN NAME TANDIS QUE DERRIÈRE re MOI LEUR PIRE . ÊTRES PE LA FORÊT PRÈTS 
TE SAVOIR OÙ 45 SONT, NL Æ/PEAU Æ FUMÉE M À SACRIFIER EUX POUR PETIT ON... 
CES SAUAGEST. ; à n < TOUT FAIRE POUR Toi MAINTENANT !.. 
/ Si CES PEUX \ ELEC 
| CANARE NE SCENVENT 6 BEN 
VTE PE LEUR PERCHC R, ilS VONT 5€ ARS 
| Me FUMER... Ho ne Â TES 
HOMMES PE NEC ale Es 


NN PIERRE EN TAS. 


À el ù 


SN SAN 













Æ EST VRAMENT 2 LA 
PEÏNE VE RESTER ici 






SE g 
JUSTE ! ET PUIS ÇA 

COMMENCE À PUER.. 
h ALLONS, DESCENC 


Ÿ VAK GOEAl GLO TSEN, . | [eux cHagser Mouais 
7 ES & re ii. : USE Far AOIR FRS 
[AK 1OYN ! L 








LES VOILA QU: PESCENPENT! D C'EST LE MOMENT PE ME RAPPELER 
CONTOURNONS-LES …, TIENS-TOI | Ê QUE J'ai ÊTÉ CHAMPiont HUM Hum! 
PRÊT, HONG, NOUS ALLONS ATTIRER À Toi L'HONNEUR, MON GROS ll 
LEUR ATTENTION VE CE (ÔTÉ, a 

JEAN LE PEUT IL EN PRORTERA FOUR 

FR. Moi, JE ME RÉSERNE 
Ù (ER COUP! 
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NOÏLA,MON VIEUX! TUES À NOUNEAU GAPO,ARYAK !!! 
LIBRE... MAINTENANT, À ARYAK,SAPRISTI | 


L'ACTION … JE COMMENCE À 


PRISONNIER 


\ £ Bienal ecxat 
( ; ms >), 
} 1} ? . XL 


Q 


BIENTÔT, VALHARDA DESCEND À SON TOUR [M PU PROFESSEUR BOLS 
RTE GAME ES 
Sa L - L_S'ENGAGE PANS LA GALERIE. 


EH BIEN, VALHARDI? DÉPÊCHEZ- VOUS D'AVANCER, 
JE VOUDRAIS PRENDRE UNE PHOTO … 
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Oui J'ENTENDS... DES | EN EFFETIDES C5, [CEPENPONT, ve Hors. panne 
CRISME SEMBLE.T-iL: ÇA VIENT DEN s CA REMUE, LA DANS RENDRE GARTE 
i i LES BAAILLES. h TE iTS 
- Pet SR re nee 


PIEU SOIT LOUÉ ! 
J'Ai LES REINS 


 _ 


PERSONNE? FHURTANT,ON À PARLÉ | 
SOONS SUR NOS GARVES CEST | L CRE 
PEUT-ÈTRE UNE EMBUSCADE.. } ' AY ENDU POUR LE COMPTE, 
Dog LUI... 
AOH! Si JE TENAIiS LE MAUDIT 
CHIEN QUi M'A ENVOTÉ 
ÇA! ET CF, où 


S'EST-IL FOURRÉ?. 


JE VEUX BIEN PARIERQU'IL PÉMÉNAGE 
LES LiINGOTS ET QU'IL ESPÈRE QUE JE 
SERA RÔT TOUT VIF!!! 


\ 


| L > & | & 

È \e / EN AVANT: ŒRNEZ- LES! 

ARVAK* VAT-FENH-LiNG \ © PAIN ATraouons es 
ARYAK !!! PREMIERS ! 


“gt 


=] 


er 


æ | Dés 
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MAIS... MAIS. CEST, 
JEAN...ET LE PRO : 
iS ONT PU FUiR!.. 


ARRÈTE, JEAN C'EST es AN 
Le AUD ET ENG a) - - Jovi C'EST NOUS Qui AVON> 
’ REGARDE ,PETIT SYOEN: PRO\OQUÉ L'INCENPIE POUR ATTIRER 
TEMPLE SERA GiENTOT PAK iCi L'ATTENTION DES BANPITS, MAS 
PENOREÉ PAR ESPRIT VE JE NE MATTENDNS PAS À VO VOIR 
GURGIR VE TERRE, ja JONG-LO } 
TA PRÈS POUR UN ESPRIT : 
















QOH'TOUS CES CHEFS V'OŒLNRE pas ÉTRE TRS 
QUI VONT WSPARANTRE, ET TAFOEMPO: JONG- 
LOET ÊTRES VE LA 
FORÈT HEUREUX VOIR 
PISPARAITRE TEMPLE MAUDIT …. 
MAINTENANT LIBRES, PLUS RIEN 
Ci POUR MALNAS HOMMES... 


… QUANP iLS SERONT BIEN OCCUPÉS, JE FilE 
AVEC LES PAMANTS QUE J'Ai CACHES,ET TANT 


CHEFL LE FEU EST ENCORE! 51 LES VAT l ! . 
. 3 Le re EA el PS POUR L'OR ET POUR CES DEUX NiGAUDS ! 


AU TEMPLE... ON REPARAISSEN L 
LE? ; RMINER ,iL NE 
POIT PAS RESTER PE TÉNOIN. 


JE L'ENTENPS VENIR 
AVEC SES GROS SABDTS. 


| QUEL MALHEUR, HEIN , 
| VOLFT POUR UN CHEF 
FINIR RÔTI !Il 


QUOI QUE … ilS 
M'ENFERMENT ©... 

AAH!IE> BANPITS, 

ET LES FLAMMES a 


VOILS TANT Pig POUR 
ELLE .\iTE 4 LA FONDE- 
RE AVANT QUE LE 
TOT NE S'ÉCROULE. 


NN? 


pes 
Ah 
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VOLF! PCCO..REVENEZ … PÉLIVREZ-MOL JE 
VOUS PONNERAi TOUT LOR ET MÊME LES 
PAMANTS . AU SECOURS... LES BANPITS iLS 
NE SE RETOURNENT MÊME PAS. ‘ 


PEUX TrFES QU COURENT 
E. NERS LE TEMPLE. LS SONT 
US 


QUF ÇA VAËTRE TROF LOURP. À NON, NON 
CESSONS P'EMPILER ON NE 

POUREA JAMAS SOULENER UNI 

fe FAREIL. ARRETE-TOi OT! 


AH QUICHE! CRIE TOUJOURS, 

TU PEUX LES AVOIRTES PIAMS.. 

ELLE NE NOUS AURAT FAS f 
RATÉS ELLE}. 


VON, EUX MAUVAIS HOMMES. .EUX CU TE 
TOT PUNIS PAR BONS ES DUE PE CRIMES 
ITS VE LA FORET... ÉOMMIS FOUR TE 
SATISFAIRE 


4 VITE LA CHARPENTE VA 

7 [CRAQUER FiLONS Gi TU NE 
ÂTARRETES PAS VE CHARGER. 
CE TE CAGE LA TETE... 


OUAIS à. 
ESSAYE PONC 
Four VOIR. 


POUVANTABLE FRACAS, TOUTE UNE 
AILE PU TEMPLE,TRANSFORMÉE EN FONPERIE, 
S AFFASSE SUR LES PEUX BANPITS …. 


NE 
ÿ 
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TE EMPALONS 
‘OR SUR CE FRANCARD!.. 


PENTANT CE TEM 
EST ENFERMÉ ,E 
ET LA POUSSE 


UR OÙ LEUR CHEF 
VAUIE PAR LA FUMÉE 
LE 


TJTÉTOUFFE.. 
Moi! 





\\° 


NOS AMIS CONTEMPLENTTE "AT IE N 
ÿ= = LE DÉSASTSE 4 \Æ 
7 PE CHE $ } MON PIEU LES DEUX PAUVRES TYPES. 
AS DR UP LES DALLES QUELLE FIN AFFREUSE |) 
LES A PERPUS... 
— ; 


COUP. CHOY GATAM.. Yi MOÏ SANOTR, Lui VLA CHENILLETTEL ILS | 
PARTIR VITE, MAIN: PE-FER ES COUVERT ET GATAM KRL.. Ja | [PARLER MECANIQUE |} L'ONT TROUVÉE. MAS 
GEGORPE, NUAGES PLUIE, ça, feux + f 
ELLE TOMBER POUR C'EST CURIEUX... LD 


je. MÉCHANTS HOMMES... Yu SAT PANS, QUEL 
À < Le f TÔT ELLE EST 

. PHRLE P'UNE MACHINE, Less : 
BEAUCOUP SOURS... ES PES V d UNE MACHINE À = H 


LA MEILLEURE 
CHOSE EST PALLER 
VOIR. 


is NE RESTE PLUS DE è LE 
QUELQUE CHOSE Pour JeuoTo À PRENDRE SUR Le Ééeenpe ri RSAULSEARE 
PELLICULE BIEN | Le LE DES DÉCOMBRES DOÙ S'ÉCHA 
CETTE LE, À QUE DES DÉCOMBRES DOÙ S'ÉCHAPPENT 
ENNUMEUX, ÇA : DÂCRES AVAGES DE FUMÉE... 


MERVEILLEUX, MON JEUNE AMI. MON APPAREIL | 
CELUI QUE J'AVAIS QUAND LES BANPITS NOUS ONT 
CAPTURES ET OBLIGÉS À TRAVATLLER DANS LE 


TEMPLE... QUELLE MAGNIFIQUE PHOTO JE 
VAS PRENPRE! 





Jean Valhardi et les êtres de la forêt 99 


ELLE MARCHE PARFAITEMENT. 
CES VIEILLES PATRAQUES SONT 
EXTRAORDINAIRES ET C'EST 
UNE VEINE QU'ELLE AT ÊTÉ 
GARÉE À ŒT ENDROIT... 


NOM. D'UN CHIEN! NOUS ALLONS ÊTRE TREMPÉS 
CQUME. TES SOUPESL..NITE! EMBARQUEZ TOUS, 
À CETTE ALLURE il NY AURA PLUS QUE DE 
LA BOUE DANS MOINS D'UNE HEURE. 


Fi SE | 
AFFRONTANT LA TEMPETE LA CHENILLETTE, 
CONDUITE PAR VALHARPI, SE MET EN 
ROUTE VERS LES GROTTES PES VAT... 


ALLONS EN ROUTE! NOUS 
LES RETROUVERONS À 
LEURS GROTTES... 


= 
IPC PT LA POUSSOLE 


<a v- LES INPIQUE ET ÿ 


ERS LE NORD. 
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VITE! COURONS 1 { DÉJA LA, Toi 71... 
VOIR PROFESSEUR. A | ALORS ET LA 


CHENILLETTE 


PENDANT QUE NOS AS ETAIENT TOUT À 

LA VOIE PAVOIR TROUVÉ UN MOYEN TE 
LOCOMOTION, DE LOURDS NUAGES NOIRS 

6 ÉTAENT ACŒUMULES DANS LE CEL. 

TOUT À COUP UNÉCLAIR EBLOU|S5SANT 
TROVA LES AUËES SuiWi IMMÉDIATEMENT [ii 
DUN ROULEMENT FRACASSANT |. 


D LOZAGE SE DECHAINAT... 


s 


VAT-FENH.LING PAS VOULOIR ALLI 


BEN VIENS VOIR... ELLE 


SEMBLE EN TRÈS GON 





ER PANS MACHI- 


NE. À TONNERRE! PAS INQUIET MAÏN-PE-FER NO 
HAPITUPE PLUIE RAGE . VA ,ET DONS ESPRIT 
ANEC Toi! 


CETE PLUE TOMBE RUPEMENT … 91 JE 
NE TROUE P4S UN CHEMIN CAÏLLOUTEUX, 
CE VIEUX BAC VA SEMBOURBER!.. 





= rs net Dr NE EC = TA 1 
my CETTE PISTE N'EN FINITPAS. \7IS JEAN NE cRoïs. | |OUTA COUP UN FORMIDASLE CRAQUEMENT ! CEST LA 
| D ST CEST UN VÉRITABLE /TU PAG QUE Noug | Loue Qu: Er FRAPPER UN GRAND PALMIER. 
BOLRBER... 


à 2 


MUSANT Ci, ANEC LE TEMPS 
QUIL FAT... 


NElAïE LATE iL Va NOUS EcRASER ll Hot 
VALHARDI, D AE CHOSE . 
: AL SECOURS !… | 










MAGNIFIQUE, VALHARD'!..vous Nou® }® 
ANEZ SAVE LA ie li! 


“ NDROIT QUE LA 
Ê] SHEN'LLETYTE OCCUPAÎT L'INSTANT PAT. 





NOUS L'AVONS ÉCHAPPÉ BELLE ! oui, 

MAÏS MANTENANT NOUS 

SOMMES BLOQUES, LA PISTE 
EST OBSTRUEE... 
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7 Sioqués’ alors QU'ALLONS - 
NOUS ‘FAÎRE 7... 


ON NE VA POURTANT PAS 
RESTER À MOISIR 1cT 7. 
ET CET ORAGE QUI N'EN 


FiNÎT PAS)... 


MAS, PANS LES SILLONS CREUSES PAR LES 

ROVES PU VEHICULE ,LEAU S'EST AMASSÉE 

ET LA CHENILLETTE A DE LA BOUE JUSQU'Au- | 
DESSUS DES MOrEUx…. 
















QUE VONT PENSER TES COPAINS 
QUAND LS APPRENPRONT QUE 
TU TES VEGONFLE ? s 
OUAS! CA VA N'INSISTE 

PAS,ET ESPÉRONS QUE 
NOUS SORTIRONS DS CE 
onque!... F 


ES LIBRE À Ti. RESTE LA | MAS 








VOICI LA NUÎTL.INUTILE PE CONTINUER À 

RENTRONS PANS LA CABINE ET « 

REPOSONS-NOUS Si NOUS LE POU- AE 

ONS,MOVILLÉS COMME NOUS LE 
MES... 





IMPOSSIBLE D'AVANCER... NOUS 
SOMMES EMBOURBÉS C'EST CE QUE 
JE CRAÏGNAIS LE PLUS... VOYONS... 


Le REPLI Sd 
PENDANT CE TENPS LES VAT-FENH-L'NG, 
CONDUITS PAR VONG-LO, AVANC ENT. COURBÉS 


H SOUS L'AVERSE VERS LEURS GROTTES, 
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PrFF! ALLEZ ALORS. 
PEMI-TOUR, ET QUON 
N'EN PARLE PLUS |... 


POURQUOI DEMI-TOURT 








ALLONS, SORTONS, iL FAUT COUPER 
PES BRANCHAGES ET LES JETER 
ASOUS LES CHENILLES… 





/S EST INQUIETANT!... 
LS PEVRAIENT ÊTRE 1Ci 


A. AOTCHOUM... J'ÉTAIS EN TRAIN DE | 
RÊVER QUE JE MOURATS DE SOIF EN 
_— PLEIN SAHPRA !... 


UN JOUR GLAUQUE SE LÈVE SUR LA FORET 
QUE NOIE INTERMINABLEMENT UNE 
PLUIE TIÈDE 


d.. JEAN... ÉCOUTEL... LA... ON... D !TeNEz-VOUS SUR VOS VAT. AAT..AAATCHOUMI 
ROESL.ON NE VA | PANS LE PAYS ON PEUT 
PAS SE LAÏSSER FACE! ÿ … fé 4 


ON DIRAIT... 


à nul JS 
| RE 


MER IEEE EEE Er Pen PSE DETTE) (SRE | 
PÉPÉCHONS-NOUS | ..ATCHOUMM!... À . 
INON C'EST UNE ÉQUIPE DE 5CA- NI SOUS LA DIRECTION PE VALHARPI, LES VAT 
PHANDRIERS QU'IL NOUS FAUPRA. WIS'ARMENT DE FORTES BRANCHES PONT ÎLS S AP. 

PRÊTENT À SE SERVIR COMME LEVIERS... î 


ZT cl ALLONS GARÇONS |... 
\ MX n AC a L'ONRASE = 
Le À . 


* à 


ALLEZ-Y:... ÇA À VUNE CHOSE MINTRISUE JONG-L0,| | MA TRIGU ETRE MASACRÉE PAR MÉCHANTS 
L'AIR D'AVANCER. Z7 OÙ ENS TUE : : HOMMES cu FPE MO SEUL RESTER! … ï 
: PRIS COMME ESCLANE MOI ME, SAUVER ET AR-| | ENFIN! voici NOTRE TAXI 
RNER CHEZ VAT-FENHAINS MOI PAS DE LEUR, | | SANE 7es Eaux... 


MOT VENTR DU LEVANT, D \ 
20 LUNES Di. x D, à RACE MAIS EUX PRENDRE MOI COMME CHEF! 
“à PE 1 VE à. 

« è p! { #5 
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TOUT EST EN ORDRE | 
ON PEUT PARTIR, 


1? Y'FERONS 


set Î } 
, %\ MAXIMUM... 


NEC CE Qui 
RESTE V'ES- 
SENCE,NOUS 7 
CENT KM AU 


ET BENTOT, AYANT FAIT LEURS ADIEUX À | AT. 
JONG-Lo ET AUX ÊTRES PE LA FORÊT | %ÆE 
VALHARDI ET SES COMPAGNONS, SE RE- 
METTENT EN ROUTE... 

BON ESPRITS VA 

NEC VOUS... 


OÙ, JACQUOT..CES SAUVAGES ONT ÊTÉ 
PROPRES FRÈRES 


MOINS FÉROCES QUE NOS 


PE RKE!..iLS VIVAIENT HEUREUX ET 


LIBRES, AVANT VE CONNAITRE 
LES OLANCE }…. 


| TU VOS JACOUOT JE LES 
VE LES VAT FENH-LING 
NTINUENT À VNRE HEUREUX 
ET IGNORES PE Tous! 


2 
M 


LE 
ET, COM 


| ‘ 
4 } ai Tea ee 
NUE 


PÉTRUIS Le 


n Vo FL % “ 


PROIË FACILE POUR Tous LES AVENTU- 
RIERS SANS SCRUPULE !.. 


BEN,ÇA VALAIT BEN LA PEINE ÀLASSE FARE LE PROS 
DE FAIRE TONT VS CHEMIN POUR / SEUR JACOUOT ,E 
EN ARRIVER LA. LCROS QU'IL A RAISON... 


\ 
DES) BYE AE 


_A CETTE SHISON,ELE 

IL ÊTRE FRÉQUENTÉEL. 

BD LE MOTEUR BAROILLE ET... 
LA PANNE !/: 


>, LEFT er 4 
pad Eæ ar L 


ei 
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ART..AAPTEHOUM!. no! Les 
NEUX vDiRE..…. ADIEU... # 


PITES, PROFESSEUR... A ME FAIT 
QUELQUE CHOSE DE QUITTER 


LLONS C'EST VÉGD 


MAIS... PROFESSEUR 1. 
VOS FILMS}... VOS 9O- 


2... 2.2) 4.1 
TOUTE LA JOURNÉE, LA CHENILLETTE POUR: 
SUIT PENIBLEMENT SA ROUTE À TRAVERS 
LA FORET PÉTREMPÉE PAR UNE PLUIE 
TORRENTIELLE.. 


qe r À 7 Krd 


VANNES 


/ 


CEST BIEN Œ QUE JE PENSAS I) 2 
PLUS UNE GOUTTE D'ESSENCE. 
LA PANNE SÉCHE!... — 


LES TNA À 


AERON 
NX 





MARCHONS|...SUiVONS } A7 1 COMMENCE À FAIRE TROP  VONEC CETTE PLUIE, PAS MOYEN D'ALLUUER 
SOMBRE |. NOUS VERRONS ÇA Ù FAIRE TE 
TEMAIN!... ESSAYONS DE 


QU'ALLONS-NOUS FAIRE T7. 
iL N'Y À AUCUN SECOURS O7 LO PISTE !.. 
ESPÉRER |... AVEC 


LETTE SOLE, NOUS 
NiIRIONS PAS LOÏN PI. 


CEPENDANT, À QUELQUE £ RAMENEZ À L'AÉRODROME 
.COMPLÈTEMENT PERÇU, 


DISTANCE … "1 (% LM 
IN #11... SAVEZ MÊME PLUS OÙ EST LE NORD 
! ! TONNERRE DE MISÈRE | 


OU... OUI...CA... ca. 
CAPITAINE | … 





= Un... ENFIN 
NUIT, AUDESSUS DE LA JE. jE VEUX D... DIRE 
JUNGLE. !...ET QUAND ON US... EUH... NON... 
SERA EN PANNE D'ES- M. 
SENCE HEIN. QUATTER- Îc 
à 211 à 


RIRD 71! QUISE CASSERA 
LA FIGURE 211. LR 


nr UN. MAR TU ES RAISON! HEiN. QUO 2. UN LA di ALLUNER UN 
TU cuumri À C'EST LE CIEL QUI NOUS L'ENVOIE E&SPAPONF.. OÙ AZ 1II En Le 
JEON\..S ET sie (TEL DEBOUTS IL FAUT ATrTRER SA 
Fr G Te. SON ATTENTION... 
UN AViON!! : 
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* 


VOLAL.CÉTAIT NOTRE VMAIS, AT. A AT... AAAT- 
DEULE CHANCEL.. HEUREU- } CHOUM...\VOUS ETES 
SEMENT LE MOTEUR ÉTAIT JFOU!...NOUS SOMMES 

HUILE ET /MOUILLES ET L FAIT FRQ 
D. MAIS DE LA À 
are NOITURE POUR 
CHAUFFER ll! 


ET AVEC CA, PAS DE RADIO ET | 

LA CRASSE!..ON À DE LA VEINE 

ST ON SEN TIRE! PASSE - MOI 
LES COMMANDES !.., 


ROIT_ DEVANT VOUS, 
REGARDEZ |... 


: 
«4 
4: Fe 


VALNARPI VIENT DE METTRE L& FEU À LA CHENILLETTE QUI 
S'EST SOUPAIN ENFLAMMEÉE COMME UNE TORCHE ET 


J7 LANCE VERS LE CIEL UNE GISAN E GERBE DE 
D SMVES SR SANT VDLEMMENT LES ALENTOURS 
z MERE ue 


PU FEU... ON DIRAÎT UN TNCENDIEL... 


1 
/ 1° S'AMERAIS MIEUX UN POTEAU INDICATEUR J 
f ENFIN... ALLONS VOÏR!.. SAÏT-ON JAMAIS.  Épsoe 


SE Ac 


< Le 


IUTE 7... T'EN FAS PAS, JE SAS QU'ON 
EUR TOIT UNE FIÈRE CHANDELLE … 
TPE MB, POUR L'INSTANT, UNE SEULE CHOSE. 
AT A 3 | | À FARE...RENTRER À LA Basel... n 
SECO : 
PAUVRES TYPES, QE 


VONT-HLS DEVEN 
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| VOUS..AT... APT... AAATCHOUM!.... 
CROVEZ QU'IL NOUS À VUS ? 

SANS AUCUN DOUTE |. 
il EST PASSÉE JUSTE 


T 
AU-DESSUS DE NOUS)... 


CEPENDANT. L'AVION, ATTIRÉ PAR NQS HÉROS, AT- 
TERRIT SUR L'AÉRODROME DE Je MUANG … 


(DES HEURES ONT PASS .… JECOUTE, JEAN... ON 

prepare qe " PARAIT...OUi... UN 

| MOiC: LE JOUR... iMPOSSIBLE | RONFLEMENT TE 

| PATTENDRE ENCORE. NOUS MOTEUR! 
ALLONS ESSÔMER T'ANANCER 





OUI MAS TOUTE LA QUESTION 
EST DE SAOIR S'iL À NU QUE. NOU 
PEMANDIONS DU SECOURS... 

D 5aN© GA,ON NE NOUS RE- 
h TROUVERA QUE CO 


SR 


UVERTS 
DE CHAMPIGNONS! 


VITE )...'il Y À DES TYPES EN 
DETRESSE SUR LA PISTE SUP... 


SJ" ENFIN VOLE VOILÀ. ON | 
NOUS CROYAIT VIS PARUS... 


D 


HOYRRA ! PROFESSEUR... 
NOICT NOTRE Tax... _ 


iL ÉTAIT TEMPS! AT... AAT... 
AAATÉMOUMI.ANEC TOUTE CETTE 
HUMIDITÉ, VE CROIS QUE AT..AAT. 
TCHOUM!... J'AURAIS FINI PAR 


La 


» L } 
A7 
PTE | 
74 


ENFIN. CA NOUS PERMET DE AOUS W/f 1 
RÉCHALEr UN PEL EN ATTEN- ÿ 7 
PANT LE JOUR! 





MOINS PUNE PEMi-HEURE PLUS TARP, UN CAMION DE 
SECOURS QUITIE PON-MUANG ET À TOUTE VITESSE, 
S'ENFONCE À TRAVERS LA JUNGLE SIAMOÏSE … 


ee ANNE 
AUS: 





/ sauvésll! vespee!!!. 
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QUELQUES JOURS ONT PASSE .RENTRÉS À BANGKOK , PIS, JEAN... QUAND RENTRONS- 
NOS AMiS S'Y REPOSENT PE TOUTES LEURS EMOTIONS.. NOUS EN EUROPE ©. 

| FiNil.. A... A. AAATCHOUM!... AU... < 
' JE ME SOUVIENDRAi DÉ 
D CETTE EXPÉVITION!.. 
ALORS , PROFESSEUR, 
ET CE RHUME ©. 


} 


HAN HEUTEREUHT...NONT-AAAHI AAA. 
HAAAÏ..JE VOUDRA ALLER ÉTUDIER QUELQU 
CURIEUX. HEU! EREUHI... SPÉCIMENS PE AAA 
L AAA. . ATCHOUM L'ART KHMER, PONS LE 


STÔT TERMINÉ, JiRAï 


RETENIR NOS CABINES... 2 
ViENS-TU NEC MOï, JACOUOT : 


iLV À UN BATEAU PANS 
TRO\S JOURS. JiRAT RÉSERVER 
NO PLACES APRÈS PINER... 


RENTREZ-\OW ANEC 
NOUS, PROFESSEUR 2... 


Gi TU VEUX BIEN dE RESTERAI 


NEC LE PROFESSEUR 


JE LUI Ai PROMIS VE on 
PRRE. VISITER BANEKOK!.. 


PCR 
MEL. tie 


ENTENDU!... BON N 17) ÉQT MUM.VAURAIS PONNÉ EROS POUR SAVOIR 
AMUSEMENT ET  JHEURE JEAN. FREE : fax _QUi ÉTAIT CETTE SRE à GOMMANDAÏT 


077 AUX BANCITS... POW 
! ASE Per 
= 


RENDEZ-VOUS ici QU'ELLE AIT 


TEMPLE PONT LORCINE SE rue 
® “ SA VANS LA NUIT DES TEMPS. 
ai À VEUX PAS! 


hi) A 


j x 
HE lé Nr) 
fl ui 
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ARE 


Ÿ MAS, DANS L'OMBRE, UN MYSTERIEUX IN- 


ALORS PROFESSEUR PAR ONE NNS PBORD T A f DT. KA 1 
Lao COMMENÇONS-NOUD/ FAIRE NSITER UN , 
TRÈS CURIEUX PETT 2 
É 4 /4 


d 


De 
EN 


CONNU NE PERD PAS UN GESTE DE NOS AMS.L 





AUCUN POUTE..C'EST BiEN Lui! 
ALLONS, C'EST LE MOMENT... 


HEIN 27..QuOi? | BONJOUR... 
CEWI-LA 71.2 QUE ME VEUX-TU?,/ BONJOUR, MiS- 


à s SiEUR PROPSSER! 
MZ 
À 


D'où SORTIL 


Pi- YONG”.. Pi-YONG!.. JE... AHloui!. 
Pi-YONG!... VE...JE ME SOUVIENS |, 
.\ C..COMMENT VAS-TU?.. 
A 


TRET..OH ÇA (AS BIEN = 
MOi FORT TRISTE ..MOi, Pi-VONG.. 
T0 TE SOUVIENS 2. Pi-VONG!... 


Y_ NOUS VOIC: ARRIVÉS!..REGARDE CETTE. MERVEILLE! 
{ ET ON PRÉTEND QUE DANS CES JARDINS, QUi SONT 
IMMENSES, iL EXISTE DES SOUTERRAINS, BiEN 
bn PLUS ANCIENS ENCORE |. 


HEP!..PROFSSEUR...MiSSiEUR 
PROF/SSEUR!... 


QUNL {Li 
7 


LS 
(LL LP A 


OHlMISSIEUR PRoFSSEUR!| 
/ Pi-YONG!...MOi ANCIEN 
PAS’... 1f/ JE. VE NE )PRTEUR À TDi!..AUTRE- 


… MO, PEVENU GIVE |... MON- 
TRER VIEUX MONUMENTS 
ÉTRANGERS |... MOi AVOIR 
VÉCOUVERT QUELQUE CHOSE 
TRÈS CURIEUX |. 


QUE...QUE Pis-TU 719. OÙ çA?1.X 
{ MON li 
DE LA 


MOi POUVOIR TE CONPUIRE 
l.5i C'ÉTAIT L'ENTRÉE \|951 TU VEUX!...VIENS)... NOUS 
ENDAIRE CITÉ SOUTER- | ALLER DE SUITE... TT 

PES = HEM:. 
PIZAiNES PE SAVANTS Ph M'INSPIRE 
L'ONT CHERCHÉE SANS jA-Z// ( GUÉRE CNFiANcE !.. 
MAS LA TROUVER. 
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pus nnir4 z s 
PAR IC, MiGSEUR VOITES HM'SIEUR BOLEŸEN FAiT, PERSONNE N'EN SAIT RIEN! K AM queue GLoiRe 5: Moï, Bous JE PRov- 
PROF'SSEUR .. /QU'EST-CE QUE, C'EST /]BEAUCOUP EN NiENT L'EXISTENCE!. AS NT) VAS L'EXISTENCE DE CETTE MWTE- 
QUE CETTE CITÉ SOU /PEUT-ÊTRE S'AGIT-iL D'UNE NÉ- fé à 
TERRAINE 7. = 


_ 
NOUS Voici ARRIVÉS, MigiEUR \VOUS V CROYEZ BEAUCOUP, VOUS À QOURQUOI PAS... LES PLUS DEUX PREMIÈRES POUR 
PROF'SSEUR!..ENTRÉE LA CANS JA L'HISTOIRE DE CE JAWE 7... JGRANDES DÉCOUVERTES FURENT MARSEILLE S'IL Vous PLAIT! 
LES RUINES!... 4 SOUVENT DUES AU HASARD! 
; LES 4 


mm — 


À EUITE M'SSEUR N] MN SOUS LA PRESSION DU DD/GT LE P-VONG, VAE 


PARTIE DUMVR TOURNE SUR DES GONDS jy- 


RP SSEUR EE] D V'S'ALES, DEMASQUANT UN TROU NOIR ET ANT... 


RATES | OOococou .… 
ET VOiLÀ !... Vous | AH!GA ALORS! .. | LE MUR 1L S'ouvre! 
ENTRER JAN- Gi JE MATTENDAIS! JUNE PORTE SECRÈTE! 


Ai DÉCOURR CECi PAR 
HASARD... T0 BiEN REGARDER... 
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MERVEILLEUX !!1.. MAGNIFIQUE (11... 7 BIEN SÜR!..OH!UTE LE TEMPS DE JETER UN VOILÉ MiSSIEUR PROF'SSEUR!... 
C'EST LA GLORE!!1... AH! JE ME COUP, D'ŒiL! NOUS REVIENDRONS AVEC DU 

VOR DÉJÂ RÉVÉLANT TOUT CECI 

À L'ACADÉMIE DES SciENCES!.. 


451. 


ViTE!...J'Ai HÂTE DE VÉRIFIER Je EN AVANT !..A' LA DÉCOUVERTE! Ÿ DÉCIDÉMENT LA BOBINE LE Oi SUIVRE VOUS FOUR 
LiMPORTANCE DE AOTRE SUIS-.MOi, SACQUOT 1. CE MACAQUÉ NEME REVIENT DS ÉCLAiRER!... 
DÉCOUVERTE !.… Le se.” 


\ 


PTS 
À (mn 


DiABLE!...cE COULOIR CE...CE QU'iL HAS SOUDAIN... LE PAN PE MUR QUi SETAIT 

SENFONCE SOUS TERRE! FAIT NOR II. OUVERT TOURNE À NOUVEAU SUR 5£S 
GONLS ET 5E REFERME AVEC UN CLAQUE- 
MENT SIN'STRE.. 









PAS GRAVE!..MOi GAïS COMMENT LA ROUVRIR... 
MAÏNTENANT... NOUS AVANCER... 


PARFAIT... & 7 
EN AVANT! 


NOUS ARR:VONS À’ UN CROISEMENT! 
à C'EST PASSIONNANT! 
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> SN 


ne == : = SE 
A HEÏN 71... QU... QUOI 7117 Pi Sec... \Ÿ SR 
4 y 7 / X 

r — / 


PORTEZ-LES DANS LA Ÿ 
A CELLULE PRÉPARÉE!... 


MAÎTRE!.. C'EST }<— 7 
MOi,WONG ll! A 


1 AN 
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iMBÉLCILE !...iL VA 
SE TENIR SUR SES 
GARDES MAÏNTEN, 1 


VALHARD! Ÿ!iL N'ÉTAIT PAS 
ANEC SES COMPAGNONS!. 





ASGSEZ DE RISQUES! P'AILLEURS VALHAREI 
EST TRoP SUBTIL!...Mi EUX VAUT LE 
SUPPRIMER VIRECTEMENT |. DOUMAGE!... 
J'AURAÏS AIME LE TEAIR ViVANT, 

À MA MERCI... 


ON LES LIQUIPERA CE SOÏR!...MAÏS AVANT J'iRAï 
LEUR FAIRE MES APIEUX., 





LE PROFESSEUR BOLS À LAÏSSE UN MESSAGE 

POUR VOUS AVANT DE SORTIR ..il A DIT 
VE, S'iL N'ÉTAIT PAS RENTRÉE A TEMPS 
OUR LE DINER VOUS PASSIEZ À TABLE 
SANS L'ATTENDRE!..., 






iL SUFFIRAIT QUE LE JEUNE GARÇON LU .EN AMENANT TuTE (NB 
ENVOIE UN MESSASE DE PÉTRESSE JE ME } LA PLLICE DE BANGKOK AI à 
CHARGE DE LOSTENIR!..-ET VALHARDI ? J $ 
ACCOURÇAIT PROÏT DANS LE PIÈGE .… 1% 


FAiS EN SORTE QU'iL PISPARAISSE PÈS BIEN MAÎTRE CE SERA )D'AGCORP, M 
nm CE SCOR. AVANT QU'IL AT SiGNAL. FAT DISCRÈTEMENT... 
LA PISPARSTION DE SES AMIS À LA - d 


AHIÇA, OÙ RESTENT-iLS ? … L'HEURE * 
DU'PANER EST PASSÉE. ET iLS 
NE SONT PAS ENCORE iG!... 


POUR QUELQUES V'EiLLES 
PIERRES, iL PERDRAIT LE BOIRE ET LE 
MANGER !.. TANT VS! 0'Ai TROP FAiM! 
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AÏ5 








CA VA... MAiNTENANT , DiSPARAiS!... VOiLA" LE 


’ LA GE! ) SERAS PAYÉ … Le 
TIENS!.. VOLA LA MARCHANDISE’. } ET... V PAYÉ e ‘POTAGE PE VALHARDI : C'EST LE MOMENT !... 


C'EST FOUDROVANT!... ASSURE-TOI ï à APRÈS 
DE SA MORT ET VIENS NOUS EN 72 Ù 
RENDRE COMPTE OÙ TU sais … 


Y VOULEZ-VOUS RAMAGSER 
EL MON PORTEFEUILLE...iL EST 
TOMBÉ ET JE NE PUIS ME 

nn BAISSER! 


ie, 


PAT: Le, | 


77 


VOTRE POTAGE, ) MERCI, MON VIEUX !... MMM... 
MONGIEUR il À L'AiR EXCELLENT! 
VALHARDI |... 
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{ Qui HA HA !HA!... il VA MANGER !!!.. NOUS 
RS nn it à ALLONS VOiR 51 CE POISON À DES EFFETS 


LL = ES . , 
J'ESPÈRE. QUE ÇA VOUS À PLU, Ÿ iL.…il AVAIT UN DRÔLE TE GOÛT, CE POTAGE!... AH/CA SE... JE NE SAiS P., 
MONGIEUR!...S'APPORTE LA SUITE ?/. AT... ATTENDEZ UN iNSTANT... BiE PAS CE QU'iL M'ARRIVE...)... 
1 OH!M...MATETE!.T.. TOUT. 
TOUR...NE … JE … 


SIEUR 
à 


MONSi 
[A VALHAR pi 


KL. ET VOÏLA LE TRAVA'L !. HA!HA/HA!... ALLONS 
VOR CA DE PLUS PRÈS... 
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PAUVRE GARÇON … RL TE! APPELEZ )TRANSPORTEZ-LE VITE 
ÉST-CE GRAVE 7. ke ii N'MÉDECIN'.../ DANS SA CHAMBRE EN 
NA 


ATTENDANT UN DOCTEUR... 


EE. | 
re ALLONS, TOUT 
4 BEN... 





…iLYA TROP DE 
, \$EzZ-MOi 








AUMÈME MOMENT, DANS VDiCi LE MOMENT 
LES SOUTERRAINS DE TS:0K..|VALLER FAIRE 
UNE PETITE 
VISITE À NOS PEUX PRISONNIERS!... 


< |] 


_ EZ: i 
N SEUL AVEC LE MALADE !… 


f SE SUIS ARRIVÉ TROP TARD! … il 
N'Y AVAIT PLUS RiEN À FAIRE !… 
MONSIEUR VALHARDI EST MORT!!! 


SAIT-ON CE YMOi,jE VOUS DiS QUE C'EST ALLONS, MESSIEURS DAMES, UN PEU 
QU'L A7. ÂUNE CONGESTION!... =] DE SiLENCE, JE VOUS PRIE!... ET 
PERSONNE NE PEUT ENTRER! 
ORDRE DU MÉDECIN :... 


AH!...LA PORTE SOUVRE!. 


| 
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1 


_ 





VAiS AVERTIR LA POLICE! 
D 





LONGTEMPS, L'UN SUIVANT 
L'AUTRE, LES DEUX HOMMES 
VONT S'AVENTURANT DANS 
DES QUARTIERS DE PLUS EN 
PLUS DÉSERTS... 


BIZARRE. j'Ai L'iMPRES. 
SION D'ÊTRE SUiV;!.. 
IL FAUT QUE J'EN AiE 


CETTE MORTME PARAÎT SUSPECTE!….. JE 






C'EST LE MOMENT 
FiLER !... 


EN ATTENDANT, J'INTERDIS L'ENTRÉE 


(UN CRIME 
CEST HORRIBLEL. 


LR 7) 


TN 


LÂ!...iL NE ME RESTE 
ES QU'A ALLER RENDRE 
COMPTÉ DE MA MISSION. 
ETA'PALPER MES HONORAIRES! 
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A MAIS DANS L'OMBRE 
UNE SiLHOVETTE 
MYSTÉRIEUSE ÉPIE 





ET LU EMBOTE LE P46 | 
TANDIS QU'IL SENFONCE, 


"& ROSEMONT MR CAULNNNN VLCRR CORRE 


C'EST ici! HAIHA!UA!... JE ME 
RÉJODIS DE VOIR LA TÊTE 


hp À 
Lee 
2. 
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PARFAIT LG SONT Ji 4 Los AL OÙ...OÙ SUIS-JE, QUI ÊTES.VOUS 
tee Pro 2 fi F / C'EST HONTEUX! OR ERA 
Æ / PLAINTE !... LiBÉREZ-NOUS 1M- 
- MÉDiATEMENT !.… 


ST SOUDAN PROFTANT DE 

E FOIS, J'EN 5/5 CE QUIL TRAVERSE UN 

R! ONE SOIT!!! at _. DÉSERT, LE BAND) 
s ETDURYE D'UN 


Ca. VE. J'4 EU CHAUD... 
ÎL ÉTAIT MOINS CiNQII... 








HEIN?! PERSONNE!!L..X 
AH£A, AURAÏS-JE LA 

BERLUE 71... J'AURAÏS 
UURÉ POURTANT... 






e NN 
< Ï NN 
Z É , 7 C7 RL 
« P< = 4 


ALORS VOUS VOULEZ 
SAVOIR QUI JE SUIS... 
SOYEZ SATISFAITS! 


NPD 


EE y 
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ALLONS!..DE VOIS QUE R] | ET'MAINTENANT 7. COMMENCEZ-VOUS 
VOUS NE ME RECON- e a À MIEUX VOUS SOUVENIR DE MOi 7117... 
NAiS6EZ PAG ENCORE... ES" gd | HA!HAÏHA!. ÇA VOUS ÉPATE, HEiN?... 


BON SANG'!..LE...LE CHEF Jo ? 
DES BANDITS DE LA FORET... FE. —#€ ! ‘ 
LE BOURREAU DES VAT-FENE-LiNe! (3 \ ( MIRACLE:. ANA HA LI À MON 
NE 4: U iRE MAINTENANT... 
VOUS. VOUS N'AVEZ 4 // V :\ AI JE VAiS ENFIN POUVOIR VOUS 
DONC PAS FLAMBÉE Pat > FARE PAYER MON ÉCHEC!... 
/ Le VOUS ALLEZ MOURIR!!! 


745 SOUDAN, SURGSPANT DES ; 

À NUAGES, LA LÜNE iNONDE LA TONNERRE... LA ) 

d PLACE LE CLARTÉ... PROJETTE MON OMBRE 
PT ÈT SURLE SOLL.. DÉCOUVERT. 


CA 
d. 


EN 0 > 


Q = 
vai Det Uÿ 








OH!TU VEUX FAIRE LE MUET, HEIN?! 
ATTENO£!.. ET D'ABORC LAÏSSE-MOi VOIR 
TA SALE BOBINE !.… 


000000H !! 1. N.. Ye 





AVANCE !... QUi ES-TU7..TUME S&UiVAié, 
HEIN! 
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N...NON!...NON!... CE N'EST} CHARMANTE . , M7 cr ca. CEST UN 
x COUP DE POING DE 


P.. PAS POSSIBLE !1l. SURPRISE, 
C'EST UN FANTÔME 2 'EST-CE PAS 
PITiE !.… 


FANTOME » ANS 










PAS PEUR, MON QUi... OU... JE VAIS LE FAIRE !...M... 
MAIS C... COMMENT SE FAÏT-iL QUE... 


1...JA ENCRE 





PT 


QUE JE NE S0iS PAS, MORT ?... ÇA T'iN- 
TRIGUE HEIN? JE VAIS T'INSTRUIRE, HÉ, | 
PÉSUTANT!...TU TE SOUVIENS DE TES. MANIGANCES POUR DÉTOURNER L'AT- 
ÆS TENTION PU BOY QUi ME SERVAIT ?1... 
JE_LES AVAIS REMARQUÉES MAIS JE 
N'EN LAISSAi RIEN PARAÎTRE … 


« «y 


SANS ME RETOURNER da SUivi 
TOUT TON MANÈGE GRÂCE AU VASE 
EN VERR iME SERVIT PE RÉTRO- 


VISEUR ! 


PE 


CE eg Gr 
ne PISE “D es 
er mn ES 


Q 
#8) 


U'UN MOMENT. 
F æ 


JE TE ViS VERSER LE POISON!... 
PEMINANT QUE TU EN VOULAIS 
À MA VIE, JE VERSA LE POTAGE 
DANS LE MÊME VASE ;JE N'EUS 

PLUS ALORS QU'À JOUER 

MA PETITE COMÉDIE POUR 

TE FAÎRE CROIRE À MA 

RT PROCHAINE |. 
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ET MAINTENANT, NQ All. MAiS VOILÀ, 
GOUS PRÉTEXTE D'AVERTIR LA DANS UNE REMISE JE TROUVAI DES O1 JE NE TE PiRAI 
POLICE, LE DOCTEUR MENFERMA 


- HABITS D'INPIGÈNE... JE ME DÉGUISAi 
SEUL... VE SORTISPE MA CHAMBRE ET VINS ME POSTER À LA SORTIE DE 
RE. S L'HÔTEL, DÉCIDE ÀÂTE FiLER POUR SA- 
NOIR QUI T 


E fe VOUS... VOUS N'ALLEZ SANS LA MOINDRE HÉSITATION!... TU. 
EN CE CAG..BIEN LE Ye PAS TIRER, DITES? \ N AS NOULU M'EMPOISONNER, ET JE 
BONSOIR EN ENFER! #28 \..NOUS NALLEZ PAS / SUIS EN ÉTAT PE LÉGITIME 
/ FAIRE ÇA! NN DÉFENSE. ÇA SiMPLIFIERAÎT 
M LA BESOUNE DE LA POLE)... 


/ Non! IE. NON 


CE N'EST PAS VRAI \MISÉRABLE CRÉATURE iMBÉCILES!... LE À | | PARCE QUE JE N'Ai PAS RENONCE À L'OR 
VEAN N'EST PAS MORT, | MAS POURQUOI. CROYEZ-VOUS iN- DE LA FORET! ET QUE Si JE VEUX L'ENLENER 
CEST IMPOSSIBLE! /OU'AVONS-NOUS FAÏT?.# VULNÉRAGLE ?.. ê EN PAiX  iL FAUT QUE VE SUPPRIME LES SEULS 
CEST VE LA FOLIE... TÉMOINS VE MON. 


. ACTIVITÉ PASSÉE !. 
(&:" < 


ENTRETEMPS, DANS 
LES SOUTERKAINS.. 


À QUOI BON NOUS ENLEVER JE TENMS D'ABORD À AP- Si J'AVAIB PU PRENVRE VALHARDI EN MEME 
ALORS?.VOUE POUVIEZ PRENDRE DE VOUS DANS [RS 
NOUS FAIRE SUPPRIMER #7 QUELLE MESURE VOUS SZ Re \ NUS 
AVIEZ Mig LA POLICE AU 4 : PÜ FAIRE LiQUIDER 
COURANT DE CÆ Qui aN RS AU GRAND JOUR! 
G'EST PAGSE CHEZ LES | 
VAT- FENH-LING |. 
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a mb nn tm 


/'MAÏS SEUL LE RÉSULTAT 
COMPTE!.JE VOUS TiENS, 
VOUS ALLEZ MOURIR ET 
J'AURAi LES MANS 
















EUT LiQUIDER SOLS 
A 






C'EST UN VRAi DÉDALE DE SOU- 
TERRAÏNS QUI SENCHEVETREN 


D'ABLE..ET 
LETEMPS Frs # 





iLYA UNE ENTRÉE LA, 
AU PIED DE CETTE COLONNE... 


GARE A TOi 5; TU AS MENT: 
TA PEAU NE VAUDRA Pas 
LOURD! ET SOUVIENS-TOI 
 QU'AU MOÏNDRE GESTE.. 








MA 
REJOINDRE TES COMPLICES J'5 » -À 
© = } 





PRE LEE Res 
© " 


P QUIL. CE SONT EUX QUI 
CNT ENLEVÉ VOS 
DEUX AMi$!. 


CEPENDANT. SOUS LA MENACE 
DE 5£ VOIR EXECUTE EUR PLACE. FQ 
LE BANDIT ACHÈVE DE SE CON- 
FESSER À VALHARDI … 

te 


ET TU Dis QUE CETTE 
FEMME S'EST ALLIÉE À 
UNE BANDE DE GANGSTERS 
INDIGÈNES QUI L'AiDENT, 
MOYENNANT UNE MOITIÉ 


UNE ANTIQUE CITÉ SOUTER-= GARE À TOi 5i ON TOUCHE 

RAINE S'ÉTEND SOUS LA VILLE | À A UN SEUL DE LEURS CHEVEUX 

ELLE SERT DE REPAIRE À | JE VAiS ALERTER LA POLICE 

MR. TOUTE LA BANDE … Y 

D 4 C'EST LA' QU'ILS SONT!.. LA POLicE?!... 
È iNUTILE !.… 


UN VÉRITABLE LABYRINTHE, AUX 


MULTIPLES SORTIES. MPOSSIBLE DE 
E CERNER OÙ D'y LiIVRER COMBAT. 
B.AUFAT TUALLAIS & 











SOUS CETTE PIERRE S'AMORCE 
UN ESCALIER!... SOULEVEZ-LA, 
VOUS VERREZ $i j'Ai MENTi:. 


A TOi, L'HONNEUR! 
OUVRE... 


, 
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VOUS VOVEZ! J'AI DIT LA ALORS PASSE 


LES COULOIRS LES MOINS 
> FRÉQUENTÉS!. 4 


Fe TN 


Ar PASSEZ !..LE 
F EST DANS LA 
CELLULE AVEC LES 
PRISONNIERS !…. 


.…. ET MAINTENANT, ASSEZ 
BAVARDE !.FINISSONS-EN!.. 


MERG'!. 


| FE SA 
QUI Oui... 
ALLONS-Y !11.. 


FÉRNIREN POUR ai S'EST 


# 


ALORS COMMENCE UNE 
Hi] COURSE. NTERMINABLE 
NN A TRAVERS LE DÉDALE 
DES COULOIRS. Es 


TZ 
EN EFFET, S 
SOUDAIN... 

L_+ (! 

CHUT:.. iL YA 


UN GARDE Par = 
IG 5 


à 


ET VLAN!..DÉGAGEONS 
LA ROUTE DU RETOUR... 


HÉ!.VOILA UNE PÉTOIRE 
QUI ME VIENT A POINT... 
EN AVANT, SACHA!... 


FAiS BIEN LE BONJOUR LA- 
HAUT, À CETTE CANAÏLLE DE 
VALHARDi!... 


* AUTANT 


PART! = 


v 


Be: 


/ ÇA ALORS! C'EST EXTRAORDINAIRE L. 
MA MITRAÏLLETTE TOMBE SUR LE SOL. 
LE CHOC FAIT PARTIR LA RAFALE,ET CELLE- 
Ci FAUCHE CES CANAILLES'.. QUEL HASARD 
PROVIDENTIEL!.. SANS CELA J'ÉTAIS PERDU !.. 
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iNUTE!.. NOUS NE SOMMES 


h l 
te S ENCORE É0RTIS DiCi!…. 


FOIS 55 SP LEUR D I/our:.i érar 
ONF HA MOINS GNo. À 
: EN TOUT CAS ME VOLA A 
JAMAIS DÉGOÛT 
ANTIQUITÉS SiAMOÏSES 1. 4 
À 


sé 

7] 

Fr BON SANG!... il VA DONNER L'ALARME !.… 
Mäï, PERSUADÉ DE LA À | , : 
MORT DES BANDITS, Z iL ÉTAIT POURTA TOUCHE À MORT: 
EE ARE OUBLIE 


LE GROS BANDIT !.. 
il A DiSPARU!!!... 


DES TRACES DE SANG. | |. N \\ Ç BON DÆU!.FERMEEL..ET TROP CEPENDANT DE 1° 


ELLES DiSPARAÏSSENT DER À 1 ( MASSIVE POUR ÊTRE ENFONCEE! TÉ DU VANTAIL 
RIÈRE CETTE PORTE LA- ; 0 AUMLE DE PERDRE MON TEMPS. = 
B45!.. il S'EST TRAÏNE . À LPAUTFILERET WTE/L. | HAHAÏHA!.COGNE VALHARDi:.. 
JUSQUE-LA'!.. 4 TT < LAP.. PORTE TiENDRA B...BON:.. 
JE...JE SUIS FiCHU,MAiS QUE J'. 
J'ATTEIGNE CE...CE LEVIER ,ET 
ALORS... HA!HA!HA!... Sac 
15% {( “| 


1! 


Y7 VITE!1iL M'A ÉCHAPPÉ T-TOUS TERRAINS SONT MINÉS! 
F7 Ah ep HAHAIHAL..TROP TARD, OUS LES SOUTERRAINS SONT MINES". 


me IHAÏHA!.. UN...UN 5iMPLE LEVIER..A.. 
VALARME! NE GARÇONS'....INUTILE DÉ HA'H 
CONDE a. VOUS PRESSER.. DANS QUEL- ABAiS5ER ET M. MON COLLÈGUE V.. 
QUES SECONDES ,N.. NOUS 4 

K BAUTERONS T...TOUS!!1.. 
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BOUT'.JE N'EN 
f ! 
CONTRE LA MORT: PUIS PLUS! 
TRAÏNANT DERRIÈRE 
LU SES COMPAGNONS, 


DANS LES COULOIRS À° 
LA RECHERCHE DUNE 


sites ‘5 ct dr T1 ? 7 7 

SOUDAN. UN FORMiDABLE GRON, MS Lise PQ +” MON DIEU. NOUS  Ÿ EFFROYABLE |. 
MENT ÉBRANLE LES ENTRLLLES gs, t< ” L L'AVONS ÉCHAPPÉ  )PAS UNE DE CES 
DE LA TERRE. LE 50L SE SOULÊVE, + ? & BELLE‘... CANAÏLLES N'AURA 
S'ÉVENTRE, SEFFONDRE AU MiLiEU À É à 5 ECHAPPE !:1.. 
DUNWE PLUIE DE PIERRES ET DE 
GRAVATS...£T TAND“S QUE TEMPLE 
ET ARBRES S'ECROULENT A' GRAND 

S UN ENORME SUAIRE DE 
POUSSIÈRE ENSEVELIT LES JAR- 
DONS LÉGENDAIRES DE 75/0K.. 


re 


ADEETOPESEUR 

REGLEZ LES DERNIÈRES 

”, FORMALITÉS AVEC LA 
POLICE :.… 
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LE CHÂTEAU MAUDIT (Paape/ Charlier) 


Les quarante-cinq planches de Jean Valhardi contre Le monstre 
ont été initialement publiées dans le Journal de Spirou, du n° 704 du 11 octobre 1951 au n° 745 du 24 juillet 1952. 


Elles ont ensuite été reprises en album sous le titre Le château maudit, 
aux éditions Dupuis en décembre 1953. 


TIVE 


DETEC 


œ 
= 


de 


AAA 


s ÿ 
LS, 





Eddy PAAPE 


LE CHATEAU 
MAUDIT 





DUPUIS 


PARIS ANVERS EINDHOVEN MARCINELLE-Charleroi MONTREAL 


84, Boulev. St-Germain 21, Rue Ommeganck Hercules Segherslaan, 19 41, Rue Destrée Boite Postale 97 


NOS AUTRES ALBUMS 


LUCKY LUKE, 

LE JOYEUX COW-BOY 

par Morris : 
La Mine d'Or de Dick Digger ; 
Rodéo ; 
Arizona ; 
Sous le Ciel de l'Ouest ; 
Lucky Luke contre Pat Poker. 


BADEN POWELL 


par Jijé. 


RED RYDER 


par Fred Harman. 


Tomes |, Il, 111, IV et V. 
LA GUERRE DANS LE PACIFIQUE 


par J.-M. Chorlier et V. Hubinon : 


Les Japs attaquent ; 

Les Mystères de Midway ; 

La Revanche des Fils du Ciel ; 
Les Tigres volants ; 

Dans les Griffes du Dragon noir ; 
Attaque en Birmanie ; 

« Tarawa », Atoll sanglant 

(en collaboration avec À. Weinberg). 


LES NOUVELLES AVENTURES 
DE BUCK DANNY 
por J.-M. Charlier et V. Hubinon : 


Les Trafiquants de la Mer Rouge ; 
Contre les Pirates du Désert ; 

Les Gangsters du Pétrole ; 

Pilotes d'essai. 


DON BOSCO 


par Jijé. 


BLONDIN ET CIRAGE 


par Jijé : 


Les Nouvelles Aventures de Blondin 


et Cirage 
(animé par V. Hubinon) ; 


Blondin et Cirage au Mexique : 
Le Nègre blanc. 


JEAN VALHARDI, DETECTIVE 


par Jean Doisy et Jijé : 


Tomes | et 11. 
L'EPERVIER BLEU 
par Sirius : 


L'Epervier bleu ; 

Le Pharaon des Cavernes ; 
L'Ile aux Perles ; 

Les Pirates de la Stratosphère ; 
L'Ennemi sous le Mer, 


SURCOUF 


par J.-M. Charlier et V. Hubinon : 


Roi des Corsaires ; 
Corsaire de France. 


LES AVENTURES DE SPIROU 


par Franquin : 
Spirou et l’Aventure 
(animé par Jijé) ; 
Spirou et Fantasio ; 
Quatre Aventures de Spirou et Fantasio ; 
Il y a un Sorcier à Champignac ; 


Les Chapeaux noirs 
(en collaboration avec Jijé) ; 


Spirou et les Héritiers. 


LES HISTOIRES VRAIES 

DE L'ONCLE PAUL : 
Barbe-Noire : 
Guynemer ; 
Cap Plein Sud : 
Comment naquit la Marseillaise ; 
Trois Enfants contre les Indiens ; 
Le Mystère du Brick fantôme. 


COPYRIGHT 1953 BY ED. DUPUIS, FILS & Cie AND WORLD'S PRESS. — TOUS DROITS RESERVES. 





rs 
+/1 —- e 
= OUF!.. ENFIN DES VACANCES! * 
= ÇAFAIT UN TEMPS FOU QUE ÇA 
NE M'ÉTAIT PLUS ARRIVÉ !.… 
AUCUN TRAVAiL URGENT, JACQUOT 
#\ ENCLASSE..CEST LE REPOS 
= COMPLET !!!.. 


el 


Cr e 
ro 





POURSUIT SA SINiSTRE 
GNE!... DEMANDEZ "L'ECHO"!.. 









MM. NONONS CAL... ENCORE 
(G UNE QUELCONQUE HISTOIRE 









MOBILE APPARENT... BiZARRE 

















FAHIM'SEUR JEAN!...iL Y 
| VISITEUR POUR VOUS... D) 
| | DE TYPE!..iL N'A PAS VOULU 

| REPASSER !..iL ATTEND DE- 
| VANT VOTRE PORTE !... 


& 


_—_7 ù & 


PET. 


nn, : 


(£ 
ai ( 





72 à HE = 
Nr 
Es | 


| AH!VOILÀ … DEPUIS UN MOIS UN ÊTRE 
MYSTÉRIEUX TERRORISE LA REGiON 
MALICORNE... DES PAYSANS ATTAQU 
DES FERMES QUi BRÜLENT AUCUN 





TiENS!..UN RASSEMBLE- ” 
MENT !..mVE PUIS ME PAYER 
LE LUXE DE FAÏRE LE 
B4DA4UD:.. ALLONS 

VOIR ÇA! j 


| LS 
= 
B\. 


F 





DEMANDEZ'L'ÉCHO"!.. NUMÉRO 
SPECIAL !... VOYEZ "L'ECHO"!... 


== 


ÇA CONTINUE DONC,CETTE } VOVEZ “L'ÉCHO" 
HISTOIRE 2. MESEMBLE 3..LA POLICE EST 














QUEL PEUT BiEN ÊTRE CET 
OLIBRIVS 7... ET QUELLE M- 
PATIENCE !.JE ME DEMANDE 
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MTENS.TENS.. 
PLUTÔT CURIEUX: 
EMON VISITEUR. 


DEPUIS UN MOIS, UN ÊTRE MYSTÉRIEUX 

A FAÏT SON APPARITION DANS CETTE RE- 

GiON... TOUTES LES NUITS, iL PARCOURT LE 

Ps POUSSANT D'AFFREUX HURLEMENTS, 
RGEANT LES ANIMAUX EN PÂTURE, 

ATTAQUANT LES PASSANTS ATTARDÉ 5... 


TON LOUP-GAROU DOÏT ÊTRE UN 
2 GANGSTER PLEIN D'iMAGINATION! 
PLUTÔT UN FOÙ 


£S ACTE 5 NONT APPAREMMENT //À 
AUCUN MOBILE ,ILNE VOLE PAS. Ya 
ENTOUT CAS, iL EST INSAÏSISSABLE!. À 


134 


TIENS VOILA CE QU'iLTE 
FAUT.. TU 5AÏS T'EN SERVIR, JCOMME UN 


MA PAROLEL..C'EST CE 
VIEIL ARSÈNE !.… TU 
DÉBOUCHES MA SERRURE ?.. 


MiEUX QUE ÇA, MON VIEUX !.. 
E JOURNAL M'ENVOIE AU55:°1.. MAïS 
AÏRCIR LE MYSTÈRE Ÿ ENFIN DE QUOI 
DE MALICORNE !… HEÏN../ S'AGIT-IL, AU 
QU'EN Dis-TU 21. JUSTE 7... 


COMMENT, TOi QUOI 1. TU NE SAIS PAS7!..MAïS 


DEPUIS DES SEMAINES, ON NE 
PARLE QUE DE CELA! MA- 


De” LIEU DES LANDES:.UN 
>) BLED SiNiSTRE!.. y 


iL À UNE TÊTE DE LOUP, DES MEMBRES 
VELUS,ET SUR LE LiEU DE SES SINISTRES 
EXPLOITS IL LAÏSSE L'EMPREINTE DE v) 
PATTES FOURCHUE 51... 5 TRACANT SUR LEURS PS 
ÆUT-ÊTRE UNE AVEC DU SANG DE BÊTE. 
BÊTE FÉROCE ,DE 
GRANDE TAILLE 7... 
> "| 


5 4 < d 
—VR | os 
11. À INA 


ET...EN QUOI PUIS: 
JE T'AIDER?.. 


1 
Ra 
2 


NE À 
MALICORNE!..LES PAY- 
SANS SE PARRICADENT 
ET PARLENT DE FUiR.. € 
DES CENTAINES DE GEN- Ÿ 
DARMES BATTENT LA 
RÉGION... EN VAIN!...LE 
MONSTRE CONTINUE 85 

MÉFAITS!... 


FOUR ALLER LA-BAS,JE...E 
VOUDRAÏS QUE TUME PRÊTES 
UN REVOLVER... 


PENSES-TU 91... 
AU MOINS 71. CHAMPION !...çA 

ME CONNAÎT !.. AUCÜNE 
BLAGUE A CRAiNDRE... 


LS 2 


NAT ON 
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HAIHAIHA!.. COMMENT P EN TOUT CAS,ON PEUT DIRE 
«11. NUN CHAMPION TEL QUE | | | . | QUE, QUAND TÙ NE LE FAÏS PAS 
| An A RDE !.…JE 
Dm __d, 


Ti ii t EXPRÈS TUES UN FIN UR! R 
LR ONE PRE QUE sims | VASTE LE PROUVER:. 


OUER AVEC UNE AAUE 
J N 
_ À À ù 


AÏE,AÏE Aï£!...JE PRÉFÈRE 
NE PAS REGARDER! 


RS EE 
1 
| 


AN \ 
2] dé cc. 
BEN MON VIEUX, QUE SE- 4 
M. RACE TUNE PRE 
PAG TIRER: DORÉNAVANT 
QE RESTERAI DERRIÈRE 

OiL.C'EST MA SEULE CHAN- 
CE DE DEMEURER VIVANT L. 


fi 22. | 


Y A AUCUN MORT, \ OU.QUi JE... JE 
JEUR L'AGENT, . JJOUAÏS AVEC CE 
ÉST UNS ci-/ REVOLVER ET... 
ENT! A ET LE COUP 


7 AS UNEREREPUS ARR.) >. | 
' Éer.. AGENT... OUF'..iL EST ENFIN CALME CR J'A..SAi CRU 
A CONTRE LA FORCE TU EINIRAS PAR M'ATTIRER ) QUIL FINRAT 
DES ENNUIS! … PAR M'EMBAR- 


14! r 

| 

{| = 
| 
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AU REVOIR !… …YŸ AÏE /!!..UE SENS 
ET BONNE CHANCE QUOI ?... C'EST VOUS, LA CATASTROPHE 
À MALICORNE ! … MONSIEUR LE QUI SAMÈNE !.. 
MQI, J'EXPEDIE CE DIRECTEUR ?... 3 
GENEUR EN VITESSE |. 


ss? 
ALORS, AU REVOIR, 
VIEUXI...ET MERCI 
ENCORE, POUR LE 
PÉTARD... 


ZUT !.… LE N BON... HEU..EN CECAS, 
TÉLÉPHONE, JE JE TE LAISSE !.. 
MAINTENANT I... 










g 


S, 
A |] 
…. QUE JE VIENNE 11..TOUT DE SUITE ? 


FE: Ÿ AUX" ASSURANCES 
MAIS... MAIS JE.….JE SUIS EN VACANCES! G ; 
LETJE….AH 9. BON... JE SAUTE A UNIVERSELLES”".. 
DANS UN TAXI ET J'ARRIVE |... EN VITESSE !!1.. 


À 


VOILA'DEAMES 

VACANCES BIEN 

COMPROMISES |... 
MAIS,CETTE FOIS, 
JENÊME LAISSE/A4/ 
PAS'ARRANGER"... 


AHINON,NON ET NON, MONSIEUR LE 
. DIRECTEURI... JE SUIS EN CONGÉ,ET 
JE SAIS|... HUML... MAIS... BREF, IL s TOUTES CES HISTOIRES À DORMIR DE- 


FAUT QUE VOUS PARTIEZ MMÉDIATE- ÿ . BOUT COMMENCENT A ME CASSER LES 
MENT FOUR ont TE PIEDSI... D'AILLEURS, AUCUN RAPPORT 
\ 


AVEC MON TRAVAIL. = 
È | | 


NA 


ENOR TRE LE! | 
M 15 La 
UNE DISCRÈTE ENQUÊTE, ne — 
TOUT PARUT EN ORDRE... ere 
SMITH,ALORS , SANS 

SOURCILLER VERSA LA 

PREMIÈRE PRIME... 


ana 
TN AL 


D —— 
EX 








NOTRE PAGNIE SE TROUVE INDIRECTE- 
MENT ÉE À CETTE SOMBRE HISTOIRE, 

ET C'EST UNE BAGATELLE DE 20MILLIONS 
L QUI EST EN JEU! …. 


JE MEXPLIQUE..ILYA DEUX SEMAINES, 
UN CERTAIN SMITH S'EST PRÉSENT 

ICI, POUR SOUSCRIRE UNE ASSURANCE 
SUR LA VIE... UNE ASSURANCE 
DE 20 000 000... 






; 


NOUS NE TENONS Ÿ_ VOUS M'ENVOYEZ 
GUÈRE À PAYER LES LA 
20 000 0001. 


CAN 
CI 
= 7A 


ET SURTOUT INQUIÉTANT, 
CAR DEPUIS, UN MONSTRE 
J HANTE LA REGION LA 
A VIE DE SMITH EST ME- 


AN NACÉE PAR LUI... SMITH 
LU MÊME VIENT DE ME 


ET... QUI DOIT TOUCHER N\ JUSTEMENT... 
LES 20 000 O00,EN LE CHÂTELAIN 


UN VIEUX FOU, 


PRESQUE RUINÉ, 
CHEZ QUI VIT SMITH!. 


LAN TE 


Se 
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C, POUR MALICORNE :… PET NE LE QUIT Te 


APRÈS TOUT L'AVENTURE EN ROU 
COMMENCE À ME TENTER! AREA .UN TN NONSTRE ÇA VA ME DUNE SEMELLE !. 
TANT PIS POUR MES : CHANGER DES GANSTERS … BARON MALGIS, SON 


VACANCES ! … HÔTE. VOUS OFFRE 
DE VAIS PRÉVENIR ü AUSSI! L'HOSPITALITÉ | 
SMITH DE V 


ARRIVEE!.. 


7 = 
DITES-MOI… À |. VOUS ETES 
QUELLE HEURE LA LE TROISIÈME À 
CORRESPONDANCE ÎME DEMANDER un | 
POUR MALICORNE 2... EE | FAIT... JE VOUS CON- 
« + 2 À NAS, MOI! 


u VALHARDI1 7... DE-- 
MSIEUR VALHARDI, TECTIVE ?/. AHIÇA, * 
ET BONNE CHANCE d HÉ!..ExCEL - 
DANS AE col DU AE LENTE IDEE!. 


\f I ARR 
QUELQUES INSTANTS L + TABLE! J| | ei) ; _ V. À 
PLUS TARD.. « | é à 
re ITS Y [ [ Br BILLET... 
f JOUS L ; 
JAI UNE DEMI- HEURE / = AVE rs 
DEVANT MOI IL 3 | | > < 
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D'ABLE!.. QUEL 
RASSEMBLEMENT !. 
QUE SE PASSE- 
Fil 2. 


Q \ 


ALORS ARSÈNE 7... \ JEAN! AH {MON 
TU VAS PRENDRE } VIEUX,TU TOMBES À 
UN BAIN 2... Pic! ….J'A PERDU 

MON BILLET, ET. 








«VOUS ALLEZ LE 
REPAYER !.… 


VOILA CEST ICI! TIENS, 

LA PORTE EST OUVERTE... 

JE L'AVAIS POURTANT 
REFERMÉE !.. ff) 


NON MON VIEUX!...ON À FORCÉ 

ET FOUILLE MES BAGAGES! 
= UN AMATEUR, D'AILLEURS! 
NN) UN HOMME PRESSE ! … 


rs 






UN VOLEUR AURAIT EMPORTÉ MES CEST CE QUE JE VOU- 


BAGAGES ET LES AURAIT OUVERTS À , 


SON AISE, PLUS TARD!... 
DITES 


BEN ALORS... 
QUI ESTCE ?... 
ET POURQUOI ?. 






EN TOUT CAS, QUEL- 
QU'UN QUI S'INTÉRESSE 
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3 BON DIEU, OÙ EST-IL9!... 
4 DANS MON SOULIER, 
D, DPEUT-ÊTRE ?! 





DRAIS BIEN SAVOIR! …. 


DD. à MES FAITS ET GESTES 


TEMPS,CE DEBAL- 
LAGE 9... 






ME, TU VAS JOUER 
LES GARDES DU CORPS A'MALICORNE 2. 







TU L'AS DIT, MON GROS... 
VIENS DONC T'INSTALLER 
DANS MON COMPARTIMENT... 














GA ALORS! ...TU 
AVAIS AUSSI PERDU 
TON BILLET 2!.. 







MINCE!...UN VOLEUR! ..) 


NON, MON VIEIL 
1! OÙ VA =T-ON... 


ARSÈNE ! PAS 
UN VOLEUR! .. 


HEHÉ!..JE COMMENCE A CROIRE 

QUE LES MENACES DONT SMITH A 

FAIT L'OBJET ETAIENT AUTRE CHOSE | 
QU'UNE BLAGUE! 


ANR ROUE OR N 
ER 


NCA 
Là Va aan ds 


- 





i NYA RIEN À FAIRE, HS  HEUL.TU.-TU CROIS QUE LA 
POUR L'INSTANT... SiINON Lo FOUILLE DE TES VALISES À UN 
OUVRIR L'ŒiL !. RAPPORT AVEC CETTE HISTOIRE 


2 
L'AVENIR NOUS LE KDE MONSTRE 
DiRA.TIENS!...C'EST 


| iCi QU'ON CHANGE DE TRAÏN... 


LES VOYAGEURS POUR : ANDAiNE 
COUCHAMPS, LAVILLE , MALICORNE, ÉN 
VOITURE !… 


MÉFiE-TOi!... AU MOINDRE 
CHOC, TA VALiSE VA NOUS 
CHOÏR SUR LA TÊTE !... 


NOUS VOILA HAL-HAS-H ! 
PARTIS! BON SANG! f GARE A TA TI TE, 
QUEL DEMARRAGE HALHAL.HA/.. 

> BROTAL !.…. 


C'EST UNE HONTE!...JE SUiS L MACHINISTE À LA Noix! … 
Fos CON UE re d ASSASSIN.- FIGURE DE FLAN 
, … ‘A: LU 1€ LH 
EME PANDBR À LA MOiSi!... TUEUR! PIGNOUF !!! 
COMPAGNIE ! C'EST 
DEGOÛTANT!.. 


OH!!! SAUVAGE! .SCHiZOPHRÈNE! 
CYNOCEPHALE!...iL L'A FAÎT EXPRESS, 
J'EN SUIS SÛR... 


HE!..ARSÈNE! 
RÉVEIÏLLE-TOi.. 
NOUS VOICi AU 
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HOM!... ONNE PEUT DiABLE!... À PART NOUS, Lil FAi 
PAS DIRE QUE L'ENDROÏT : UN SEUL VOYAGEUR ANNEE. iL FAIT 
SOÏT TRÈS AGUEIÏLLANT"... POUR MALICORNE !.… ” lis a 


| 2h El EM 


TIENS, C'EST FERME. Ÿ QUI VA LA 91... 
HO! Y-A-T-iL QUE VOULEZ- 
QUELQU'UN 2... VOUS ?.. 


UN RENSEiGNEMENT, 
NOUS 50MMES DES 
VOYAGEURS... 


; < PAS) | N 
di) AT 
\vé: W ‘2 4) 


4 


FN 


4 
(É 


AVANCEZ!... QUi MiNCE !.… 4 QUE FONT LA DES PAYSANS DE LA 
ÊTES-VOUS57..VOS c ls: TOUS CES GENS 7... ) RÉGION! ...iLS ONT FUi LEURS 
| { FERMES. iLS ATTENDENT LE 42 ….DUMONSTRE ,OUi!.. 
TRAÏN DU MATIN !. AN AN] 5E5 EXPLOITS SE MOLTi- 
: (172% PLIENT. LA TERREUR 
EST À 5ON COMBLE !… 









HUM!..VOUS ÊTES EN Y MAï5...MA PAROLE... 
RÈGLE. ÇA VA!... QUE }) LE PAYS EST EN 
VENEZ- VOUS FAiRE ÉTAT DE SiÈGE!.… 





VOUS VOULEZ YALLER®... L'EST À 20 MiNUTES MERCI,MESSIEURS!.. NE COMMETTEZ PAS 
MAÏNTENANT 41...DE EN SUIVANT CETTE EN ROUTE,ARSÈNE!.../CETTE iMPRUDENCE! 
NOT... C'EST DE LA ROUTE LA-BAS... : D'AILLEURS PERSONNE 
FOLIE ! MAÏS, ATTENDEZ LE NE VOUS OUVRIRA À 
JOUR, ÇA VAUT MiEUXI..| B& CETTE HEURE: 


N TOUT CAS, VOUS 
TES PRÉVENUS!... 
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MERCI ENCORE! #7 VOUS AVEZ TORT, 
MAÏS JE NE CRAÎNS BONNE CHANCE!... 
PAS LES FANTÔMES! 


JE...JE T'ASSURE, ON... Ÿ JUSTEMENT! C'EST MON DÉSIR 
ON AURAÏT DO ÉCOUTER LE PLUS CHER . JE VOUDRAÏS SAVOIR RÉ 
LES GENDARMES. Si. À QUOI RESSEMBLE LE SiNiSTRE SEE 
Si JAMAÏiS ON RENCONTRAÏT JFARCEUR QUi TERRORISE TOUS CES / | 7 AY | 
LE MONSTRE 91... £ TREMBLEURS!..ET LUi DiRE CE QUE 4 
SE. 


2 OPPPOME" PENSE. 
? PS nd SERRES NA + Ë 


\ \ÿ 9} Un. 


M...MOi9... AVOIR PEUR 91... HE/HÉ/..IL S'EST ÉCLIPSE DISCRÈTEMENT. 
TU PLAÏSANTES..OH!...)'Y FAÏT,… MYSTÉRIEUSEMENT!... SANS RiEN DE- ” 
PENSE...OÙ EST DONC PASSÉE |c' | | MANDER.. CURIEUX... SERAÏT-CE Lui 
LE VOYAGEUR QUI EST DES- QUE LE CONTENU DE MA VALISE < 
CENDU DU TRAIN AVEC NOUS? Dx INTÉRESSAIT TANT 21... 

TU TE SOUVIENS. LE... 

LE TROÏSIÈME HOMME... 


OM! 
TU AS ENTENDU®, 


ALU 2e \ 
. 4 ace) Ÿ: | 


REGARDE... iL, \N7ARRÊTEZ! N'AYEZ PAS 
#2 À L'AIR AFFOLE’ À PEUR..QUE SE PASSE- 
- T-iLQ. VITE PARLEZ. 


{ EXPLIQUEZ-VOUS!.) iL AVAiT LÂCHÉMES | |ALLONS VOIR ÇA DE NON..NON!...NE 
OÙ ÉTAIT-iL 9... VACHES POUR M'AT- | [PLUS PRÈS!...J'EN M'ABANDONNEZ 
AURAi LE COEUR NET!Z/ PAS!..RESTEZ!... 


JE NE SAiS COMMENT JAi 
PU ÉCHAPPER!.ET il 
ME SOIT... AU SECOURS! 


QUAND J'Ai VOULU RAT- 
TRAPER MES BÈTES, 
PAR _iLA SAUTÉ SUR MOï.. 


MAÏS BRUSQUEMENT, UN 
HURLEMENT HORRIBLE 


LA! 
DECHIRE LA NUÏT... LA LA 


7 REGARDEZ C'EST LUI. 
LE...LE MONSTRE!... 


C2 
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7 
J'cerre FOIS, JE JEAN! REVIENS... EN AVANT, ARSÈNE.… SM 
VAiS SAVOIR … TU ES FOUI..TU VAS VITE! il NOUS LE 
es TE FAIRE TUER!... FAUT... DU NERF! de 


En ; À Er 
PAS! 


ATTENDS5-MOi!... 


TONNERRE. 
ARRETEZ OÙ 


JE TIRE! À 


LA, JEAN!...LÀ'.. PRÈS 
DU PETIT BOiS. iL VA FiLER = 
S0U5 LES ARBRES... iL NOUS J à, s = 
GAGNE DE ViTE55E!.…. : 


27 
FEU ;5 à va : iL A CHANCELÉ!... 
; S 


Ÿ POEAN..NEME LAissE 
sex à 
DiSPARAÎTRE.. NE ne És PAS TOUT SEUL... 


” QUEL ZÈBRE, a 
sed "| QE Dre. oi 
NZ 


FN 
CEA 


EN ni C7 


SM 1) Ù 


PHÔO!... QUELLE CHUTE!... 
AïE!... J'EN Ai LES 05 
ROMPUS!'. OM EIRE 


LA.LE MONSTRE!... k 
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BON SANGL.LE MONSTRE LE MONSTREL... JEAN. 
A DiSPARU!... ET PAS UNE 2 | 
SEULE TRACE... TiENS, Au SECoupRs!li À MOi JE 


OÙ EST PASSE ARSÈNE 7... 605 PERDU"... 


î VALHARD L. 


COURAGE, ARSÈNE ! … ME Voi 
J'ARRIVE !... LE MONSTRE 2 é DE NOR Ae 
COMMENT ATH FAIT. es 


TONNERRE. LA 

VO'X DARSÈNE!.. 

Quoi 2... LE 
MONSTRE ?.. 


EH BIEN! QUE Ÿ LÂI!L. DERRIÈRE MOi, 
FAiS-TU LÀ 9119... REGARDE ,50N OUBRE:! 
OÙ EST-iL,CE . 

MONSTRE ?.. 


HUM!..HUM ...JE … AVEC OUAis!... il. J'AURAIS POURTANT JURE L'AVOIiR BLESSE... QUELLE AVENTURE !..\ JE ME DEMANDE 
TOUT ÇA JE VAiS SÛRE- À SEMÉ.. J'Ai DÙ ME TROMPER !.….QUAND JE SUiS MON VIEUX UN VRA / CE QUE CACHE 
(PS REIER RRIVÉ SOUS BO:5,iL AVAT DiSPARO! , ; 
MENT RAMASSER UN ARRï 5 15, Ai se CAUCHEMAR... TOUTE CETTE MISE 
RHUME!...ET..HEU.ET ' GUEFL. VOICI NOS EN SCÈNE … EN TOUT 
Toi2... BREDOUILLEZ — i se. - us 2 CAS, CETTE HISTOIRE DE 
POUVOIR ME É à à, MONSTRE EST BiEN 
CHANGER. - > MONTÉE !.… 


TU..TU NE CROIS OL LL I ÂÂ VOICI, JE CROIS, LE 7 TU.TU CROIS 
PAS AU MONSTRE TOi 9. ù \ 


? SEUL HÔTEL OU M QU'ON NOUS oÙ- 
p— EE : PATELiN!... [Six : 
MOi®... HAIHAI HAL... > 


VIVEMENT UN LiT!. 
JAMAIS DE LA VIE, C'EST : ; Le 
UNE COMÉDIE DESTINEE nl . 
À ÉPOUVANTER LES - 
PAYSANS CREDULES!.. 
MAiS PAR QUI ET POUR 
QUOi ELLE EST MONTÉE, 
CEST CE QUE JE DOiS 
DÉCOUVRIR L.AH ! VOILÀ 
LE VILLAGE DE 
demer MALICORNE !... 


= 
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HE MONSIEUR! 


VIENT DOURIR PASSEZ VOTRE JL'AUBERGISTE!..OUVREZ- 
NOUS ,NOUS SOMMES 


JE... JE CROÏS QUE...A... AH GA! VoiLÂ Dix WP ECOUTE:... ON QUI VA LA... 


A..ATCHOuM!.. MiNÜTES QUE JE 
COGNE!.… iL5 SONT À UNE FENÊTRE... 


…QUE JE COMMENCE UN 4 
RHÛME !.… É DONC TOUS MORTS, 
7 LA-DEDANS 7. 
Le 


on. — \ 


Ho!..Holtr.. 


 OUVRIR 7119... MAÏiS ENFIN,CEST RIDICULE !...VOUS Z AN: 7 = 
À UNE HEURE PAREILLE ®... VOYEZ BIEN QUE NOUS SOMMES ; £ Wous ÊTES O0? 
ET... ET AVEC CE MONSTRE !.… iINOFFENSIFS!... O0 VOULEZ-VOUS AE ET ù PUISQUE JE 
JAMAiS !.. QUi ME PROUVE 
QUE VOUS NE ME 

VOULEZ PAS DE MAL... 
ALLEZ AU DiABLE!... 
FiLEZ OÙ JE TIRE! 


= | 

AU Le L'AIDE … + ENT as D 

POLICE !...À L'ASSASSIN'!... e FUYONS'... 7 

ist" ble CiNGLÉ EST ca. PE 
PABLE DE NOUS 


MA PAROLE! … 
il VA AMEUTER LE 
ViLLAGE !.… il EST 

FOU DE PEUR! 


RES 


TS 
IPS 


le 


UMA PAROLE... CE SONT 
EUX! LES VOICI BIEN 
PÂ MALICORNE...VITE, ] 
DESCENDONS!... Ÿ | 7 } 
2: ( AIR] |Nous ne vourons 
PAS LOGER DEHORS!... 


D ù 
1) PT g AL S 

ee } [TROUVER LE CHATEAU 
È a = | DU BARON MAUGiS! 


PRIX QUE JE 
SACHE !.… 
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É...ÉCOUTE! TU... ON VA BIEN RIENL.TUAS.. VW JE... JE. AVEC TOUTES CES À REGARDE! ON 
TU N'ENTENDS | RÊVÉ!.PERSONNE ) CROYAis!... EMOTIONS , PAS 

NE NOUS SUIT!... ÉTONNANT D'AVOIR 

DES HALLUCINATIONS 


AINSi,CEST BIEN AU 

CHÂTEAU QU'HS VONT... 
HÉVHE!.. .TRÈG 
INTÉRESSANT... 


A... A. TCHOUM!... \ NOUS SOMMES 
PAS DE DOUTE’... J'Ai JAU BOUT DE NOS 
AU MOINS RAMASSÉ JPEiNES!.REGARDE, 
UNE PNEUMONIE!.../ LÀ! VOiCi MAU- 

COULEUR... NOUS 
SOMMES ARRIVÉS!... 


NE Dis PAS DE MAL DE d vie ; 
VALISE ELLE EST D'UN /PAREÏL MONUMENT] |VASTE, PRATIQUE ET ; ALISE Si SOLIDE... 
POiDS:...J'EN Ai LE AVEC TOi !9!... 


SURTOUT... 
BRAS CASSÉ AL : L 
Æ. FAN pie 
Le ’: “ 
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MiLLE MiLLiARDS DE PRENDS MA BON SANG DE BONSOIR, 


TROUBONES À COULIS5E ! } LAMPE! OÙ ESTELLE MAÏiNTENANT!. 
C'EST BIEN MA VEINE ! … TUVAS TE 

ATTENDS-MOi!...JE VAiS } ROMPRE LE 

RECHERCHER CETTE 

MAUDITE VALISE!… 





l_ JEAN! 


TONNERRE... QUAND JE 
PENSE QUE JE VAiS DEVOIR HO 
REMONTER CETTE PENTE!. JEAN ,ARRIVE VIENS 


+ OHF!E... 


VOIR !... VITE LIL... 


4 


ALORS 7... QU'Yy-A-T-iL 9! .. REGARDE CETTE EMPREÏiNTE...LÀ!... ET LA!..R 
POURQUOI CES HURLEMENTS 2. ET Dis MOi Si TU CONNAÏS UN SEUL DES D Fe 
ANiMAL QUI EN LAÏSSE DE PAREiLLE ?. 


TU AS VU LE MONSTRE 9... 


EN RAMAS5SANT MA 
 VALISE !… 


VE ME DEMANDE ET SOUDAIN, OH! 
,e 


RÔDER AUTOUR DU/CE QU'iL CHER- AU DETOUR 
DUCHEMN/) REGARDE... 


ABANDONNEE:! 


JEAN!...LE...LE MONSTRE !.. 
JE SUi$ SÛR QUE CEST LUi! 


TU AS RAïiSON... 
CE SANG...JE NE 
M'ÉTAiS PAS TROU- 

PÉ!... JE L'Ai 
BLESSE... VIENS, 
SUIVONS CETTE 
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iMPOSSIBLE DE DÉCHIFFRER Ÿ MOi,JE 
L'INSCRIPTION QUI SE TROU- /NAÏiME PAS 
VAÏT SUR CETTE TOMBE... ÇAI... LES 
ELLE EST EFFACÉE … FANTÔMES! 


BRRR!... 


CEST..C'EST HALLUCINANTI..iL N'y À PLUS 
UNE SEULE TRACE!..À CROIRE QUE...QUE 
LE MONSTRE EST ENTRÉ DANS CETTE 












TU CROIS QUE) JE CRoiS QU'ON POUR- 

; ï RAÏT DÉCOUVRIR BEAU- 
i COUP DE CHOSES! NOUS 
REVIENDRONS AVEC DES 
OUTILS. POUR LE MOMENT, 
LE MIEUX EST D'ALLER AÛ 
CHÂTEAU... 









C'EST BIEN MON AViS! 
MAÏS RIEN À FAIRE POUR 





BRRR..COMMENT VW HUML.ESPÉRONS CAT 2e - LE BATTANT 
HABITER UNE BARAQUE \\ QU'ON NOUS OUVRIRA BE TiRER..-ELLE NE DOIT MANQUER.. 
PAREÏLLE?..CE CHÂTEAU ) TOUT LE MONDE DORT SOINS TA 
TOMBE À MOITIÉ EN _/SÜREMENT..ALLONS, 1 k FAOSER.. 

SONNE!.NOIiLÂ LA 
CLOCHE!.. 


ATTENDS!...iL DOiT ÇA..CAYESTI...JE..JE LENTENDS, 
AVOIR QUELQUE . } LA... LA CLOCHE.... J'EN..ENTENDS 

CHOSE DE ROUILLE !.… MÊME PLUSIEURS...DES...DES 

ÇA VA MARCHER,JE ( (A TAS DE CLO...CLOCHES 111... 
TELE GARANTIS. di € ù ’ 
Si APRÈS ÇA il 
N'A PAS. LE CRÂNE 

E 


HO... HiS55E!… 
HO... Hi5sE!.. 
JE TE JURE QU'ON 
VA L'ENTENDRE 
SONNER, CETTE 
CLOCHE !… 


QUi FAiT JE SUiS VALHARDIi, \( AH!.PARFAÏTEMENT.\ S0YEZ LE BiEN- DiABLE!...LE CHATEAU) 
CE VACARME 9. DÉTECTiVE!... JE UN iNSTANT, MON- M'A L'AiR BIEN 
QUi VA LA... M'EXCUSE DARRIVER À Si EUR VALHARD):. 
EN PLEINE NUIT...JE 
SUIS ATTENDU PAR 
VOTRE MAÎTRE ET... 
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MON MAÎTRE ET MONSIEUR SMITH VOUS 
ATTENDENT!... VOTRE DiRECTEUR NOUS 
AVAÏT ANNONCÉ VOTRE ARRIVÉE CES 
MESSIEURS TENAIENT À VOUS ACCUEILLIR, 
YMALGRE L'HEURE TARDIVE !.. PAR iCi! 


RENARD DE MAUGiS'… 
HÈHÉ!... VOILÀ QUi VA 
INTÉRESSER LE 
b, SYNDICAT... 


MINCE DE BiCOQUE !… 
UN VRAi DÉCOR DE 
| CHÂTEAU HANTÉ!. 


iL L'EST, MONSIEUR! 

iL S'EST PASSE D'ÉTRANGES 
CHOSES iCi, DANS LES TEMPS 
ANCIENS... LES MURS LE 50L, 

NT PLEINS DE SOUTERRAINS, 
ESCALIERS SECRETS... ET LA 
NUIT, DES 5PECTRES CiRCULENT / 

DANS LES CORRIDORS:... 


TENSI.. DITES MOI QUI DONC 
Est ENTERRE LA BAS , AU PIED 
DU CHÂTEAU... : 


Dé PI RS 
dE ses, 


MONSIEUR VALHARD: 9... ENFIN … 
S0YEZ LE BIENVENU iQ; JE VOUS 
PRÉSENTE JOHN SMITH LE Fil® D'UN 
DE MES VIEUX AMiS. C'EST LUi 

QUE VOUS AUREZ À DÉFENDRE! 


EXCUSEZ-MOi D'AVOIR 
AMENE. UN AMi AVEC MO, 
il NE SAVAIT OÙ LOGER, 


HEU... VOUS N 'AVEZ PAS PARTOUT... 


PAS L'ÉLECTRICITÉ 9... /LE CHÂTEAU EST 


GRANDE BÂTiSsE , 
ET MONSIEUR LE 
BARON N'EST PAS 
DES PLUS RICHES! 


PERSONNE N'EN SAIT 
PLUS RIEN, MONSIEUR. 
HÉIHÉIHE!... 

C'EST UNE Si VIEILLE 


DA 


AE LES CEE" 


TIENS!... VOUS ÊTES 

BLESSE, MONSIEUR /RIiEN!..J'Ai ÊTÉ 

SMITH 2... ATTAQUÉ PAR LE 
STRE !.… 


DEPUIS, LE MONSTRE HANTE LA RÉGION , 
LRÔDE SANS CESSE AUTOUR DU 

CHÂTEAU il YA TROIS JOURS ,J'Ai 
TROUVÉ LA PORTE MARQUEE DE SON 
SIGNE FATIDIQUE … » 


LE LENDEMAIN ,COMME JE 7 C'EST ALORS QUE 
SORTAIS ,UN MYSTÉRIEUX VOUS AVEZ PRÉVENU 
MO sy M MON DIRECTEUR | … 
U BRAS. J'Ai COMPRIS PRENDS!.. 
OP CEA À MOI QU'IL se Fe 
EN VOULAÏT !... 
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POURQUOI TIRER 


PAS QUE JE 5ACHE ; 
SUR VOUS 9... AVEZ- 


w F 9 
LE CRIMINEL QU: SÉ EN SOMME, VOUS iGNOREZ POURQUOI 


LE MONSTRE EN VEUT À VOTRE VIE 2. HUM... 
PUIS-JE VOUS DEMANDER POURQUOI VOUS 


EXCUSEZ-MOi … RAÏSONS 
PERSONNELLES QUi NE 
REGARDENT QUE LE BARON 


ET, ON PEU 


; VOTRE CHAMBRE, 
A PLUS 7ARD. 


MONSIEUR VALHARDi 


HUM... QUE SAVONS-NOUS AU JUSTE ?... 
D'UNE PART, UN CRiMINEL DÉGUISÉ 
EN MONSTRE TERRORISE LE PAYS, 
PROVOQUANT L'EXODE MASSIF DES . 
PAYSANS... iL RÔDE AUTOUR DU CHA- 


TEAU, MENAGANT LA VIE DE SMITH... 
POURQUOI TOUT CELA? po 


! 


NOUS SAURONS LA VÉRITÉ DEMAINI Si, 

COMME iL LE DIT, SMITH A ÊTE BLESSE 

IL YA TROIS JOURS, iL AURA ÉTÉ SOIGNE 

PAR LE MÉDECIN OÙ VILLAGE, QUI NOUS 
LE CONFiRMERA … 


À MON AVIS, \ FA M'ETONNERAÏT 1... 
C'EST UN FOU!. D'AUTRE PART, iL YA UN 
MYSTÈRE DANS CE CHÂ- 
[TT TEAU!... POURQUOI SMITH 
AT-iL SIGNE CETTE ÉNORME 
ASSURANCE 7... POURQUOI 
S'ENTERRE-T-iL DANS CE 


CHÂTEAU RUINÉ AVEC UN 


VIEIL ORIGINAL ?. 


HEU... C'EST... C'EST BIZARRE, 
JEAN!..JE..JAi LA SENSATION 
QUE... QUE QUELQU'UN NOUS 
OBSERVE ET...HEU...NOUS 


IMAGINATION L..TU TE 
LAÏSSES iMPRESSIONNER 
PAR LE DÉCOR! 


MONSIEUR VALHARDi, 
JE VAiS VOUS FAIRE 
CONDVIRE ,VOUS ET 
VOTRE Ai ,À VOS 
CHAMBRES. 


QUE PENSES-TU DE 
TOUT CELA, TOi 9... 


HEU...QUE PENSES- TU YTUAS EU LA 
DE LA BLESSURE DE _/MÈME iDÉE QUE 
MOi, PAS VRAiQ. 
TU PENSES AU MONS- 
TRE QUE J'Ai BLESSE 
CETTE NUÏT 2... AUX 
TRACES SANGLANTES 
QUi JALONNAIÏENT 
SA PISTE ©... 


POURTANT, DEUX YEUX AU REGARD P£ER- 
CANT OBSERVENT, TANDIS QUE LE AVS- 
TERIEUX ESPION NE PERD PAS UN MOT 
DE LA CONVERSATION DE VALH#ARDI 
ET D'ARSÈNE 
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ALLONS! BONNE HEO... PLUS DE DiABLE!.. AVEC TOUS LES 
NUIT, SACRÉ ViSiON- DANGER, MAÏiNTENANT, ÉVÉNEMENTS DE CETTE NUIT, 
NAÏRE ET TÂCHE { AVEC TOi, RIEN À LES HEURES ONT PASSÉ !... 

DE NE PAS AVOIR CRAÏiNDRE JE N'Ai PLUS GUÈRE L 

DE CAUCHEMARS JEMPS DE DORMIR!. 


CEPENDA NT DERRIÈRE LE PORTRAIT 
TRUQUE", DANS L'OMBRE D'UN CO OR, 

AMENAGE DANS L'ÉPAISSEUR DES MURS, 

UN ÊTRE MYSTERIEUX ÉPIE LES DORMEURS, 


HA!HAIHA !. 
LS DORMENT, 
TOUT VA BiEN!. | 


HUM .. VOYONS. HEIHÉ!.. UNE 
OÙ LES ONT-iLS | CHANCE... UN 12 mm 
FOURRES ?.. DE TYPE COURANT... 
DANGEREUX,CES 


REMPLAÇONS LES k À LU REVOLVER ETQUELQUES “| ET VOILÀ! MAÏNTENANT 
CARTOUCHES PAR DES JT TEA P DE L'AUTRE, NS 5 AUS | QU'ILS SONT DEVENUS 
BALLES À BLANC... TT À PRÉSENT. 2. INOFFENSIFS LA TRAGÉDIE 
GA FAi r BEAUCOUP En] 72 PEUT CONTINUER! ON RiRA 
DE BRUIT ,MAïS PAS x BIEN LA NOÏT PROCHAINE! 
DE MAL! + à < S K 1 HA'HA!HA!. 

VAUT MiEU à 15 > ‘ 

1 HAIHA! HAL! æ * É 
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MAiNTENANT, 


ÊT QUELQUES 
INSTANTS APRÈS, 
LHQUME À LA 
CAGOULE 
SENFONCE LANS 
LOMBRE DU 
COULOIR SECRET 
ET DISPARAÎT 
EN RICANANT 1... 


AU SECOURS ! 
iLS ME PRENNENT!... 
iLS M'ÉTOUFFENT... À 


JEAN! AU SECOURS !\ CESSE DE TAGITER, 
LES FANTÔMES...iLS / SACRÉ FARCEUR!... 
M'ONT LiGOTÉ |. À\ TU ES ENTORTILLE 
L'AIDE...iL5 VONT _ € DANS LES RIDEAUX 
M'ÉTRANGLER!.Æ 


TANDI5 QUE VALHARDS 

ETARSÈNE DORMENT 

À POINGS FERMES , LA 

PORTE SECRÈTE, PAR OÙ 

EST VENU L'ÊTRE MYSTE- 

RIEUX ,5€ REFERME 
DOUCEMENT... 
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. ou! AU SECOUR 


} PITIÉ!... C'EST LA 
_FiN DU MONDE 
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SN 





AU SECOURS :.… 
JEAN JE JE 
SLiS AVEUGLE !!1.. 


VASTU CESSER DE 
TE DÉBATTRE ESPÈCE 
D'ÉNERVE !… 





} NOUS AVONS DU TRAVAIL! .. 


ET DABORD, NOUS DEVONS 
EN TOUT CASNRETROUVER LA PISTE 
MOI J'EN Ai ASGEZ\ DU MONSTRE !.… 
PH = 


AHIMONSIEUR! il 

$E PASSE ENCORE 

QUELQUE CHOSE DE 

GRAVE... VENEZ 
VOIR... 


REGARDEZ!... C'ES 
SON SIGNE DE Le 
LE MONSTRE À MARQU 

LA PORTE UNE FOiS...LE 
JOUR MÊME. iL TiRAÏT SUR 


MONSIEUR SMITH! 








QUE S'ESTiL PASSÉE 9... CE N'ES 
J'AiJAI CRU ÉTOUFFERL.) VRAMENT 
s PAS TA FAUTE Si 

2 TUN'YAS PAS RÉUSSI. 
{ ALLONS, DEBOUT!...VOiCi 

L'AUBE CE N'EST PLUS LA 

À PEINE DE 5€ RECOUCHER, 


QU'Y AT-iL9...LE 


CHÂTEAU CROULE..,/ J'EN SUi5 BOULEVERSÉ. 
LT LE MONSTRE...iL EST 

REVENC... AHI..LE MAL- 

| HEUR EST SUR NOUS"... 


n 


HUM...jE PARIERAÏS 
PLUTÔT POUR DU 
SANG DE POULET 
OÙ D'AGNEAU !.… 


C'EST DU SANG 
HUMAIN 9... 
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Si 
ET UN PEU 





P:6 QUE ÇA MONSIEUR. 


QUELQU'UN A DIT :"L'AVENIR 
EST À CEUX QUI SE LÈVENT 
TÔT:...NOUS ALLONS VOIR 


PLUS TARD.. 


Pi&NOUF !.. VOUS 
NE POUVEZ PAS 
REGARDER DEVANT 


VOUS ALLEZ VOiR!... 

iL A COMMIS UN LAL..SUR LA PORTE... 
NOUVEAU MÉFAIT!.../ il À cn SON 

1 [I …… 


LEA _Ld 


N# 


EN TOUT CAS, NOUS VOiCi PRÉVENUS... 
ET PUISQUE LE MONSTRE SEMBLE 

EN VOULOIR TOUT PARTICULIÈREMENT 
À MONSIEUR SMITH, PRÉPARONS-NOUS 
À LE RECEVOIR DIiGNEMENT !… 


Si VOUS PERMETTEZ 

JE VAiS PRÉVENIR MON - 

SiEUR LE BARON ET 
MONSIEUR SMITH! 


RECOMMANDEZ- 





HEU... QUE FAÏT-ON J ON VA 5€ RÉPARTIR 
MAINTENANT 2.9 LE BOULOT!...VA 

JETER UN COUP D'ŒIL 
SUR LA VEILLE TOMBE 

















HEL... JEAN... HEU... 
TU..TU NE CROIS PAS 
QUON DEVRAÏT RESTER 


EN PLEIN JOUR, 
AUCUN DANGER!... 
D'AiLLEURS, N OUBLIE 






ENSEMBLE ,CE...CcE 
SERAÏT PLUS 
PRODENT 91, 







PAS QUE TON JOUR. 
NAL ATTEND DE 

TOI UN REPORTAGE 

SENSATIONNEL ! 














MYSTÉRIEUSE...MOÏ,JE 
DESCENDS AU VILLAGE! 








CE PAUVRE ARSÈNE N 
PAS PRECISEMENT LÂME D'UN 
PREUX !.. COMME REPORTER 

JUDICAIRE, il EST PLUTÔT... 
TENS, UNE VOÏTURE EN PANNE. 


/ BONJOUR, MONSIEUR... 
à, DES ENNUIS7...ON PEUT VOUS 
AiDER 9... 


HUM! PAS ETONNANT !.. 
QUEL TACOT INVRAISEMBLABLE.! 


HE QUE AO 7... 

HEUL.. VOLONTIERS MON. | AN CUS 

SIEURL..HEU..JE NE COM. VE MERE CP 

PRENDS RIEN AUX MOTEURS PAITELIN 

JE..JE SU:6 PLUS CALÉ EN ANNE 

MÉDECINE QU'EN S 
MÉCANIQUE !… 


SERIEZ-VOUS 


MERCi DOCTEUR !...C'EST TOUT CE QUE JE DÉ- 
SiRAÏS SAVOIR... ET JUSTEMENT J'ALLAiS 
VOUS RENDRE VisiTE!... QUANT À VOTRE … 
VOITURE , ELLE EST EN 

ORDRE ; CE N'ÉTAIT 

PAS GRAVE : UN 

GiCLEUR BOUCHE |. 





77 HEU..OUi...ET VOUS POUVEZ 
MÊME DIRE LE SEUL DE TOUTE 
CETTE RÉGION MAUDITE...JE.J'ALLAIS 
VOIR MON VIEIL AMi,LE BARON MAUGiS. 
MAiS... HEU..AU FAT, LE CONNAÎTRIEZ- 
VOUS9... VOUS VENEZ - 
OÙ CHÂTEAU 9... 


ENCORE MILLE FOIS VOUS NE 5EREZ 
MERCI! ET... HEU.. PAS DE TROP... 
PEUT-ÊTRE ,A CE 50ïR... | LE MONSTRE A 
JE SU:5 INVITÉ À PASSER ] DONNE UN NOU- 
LA SOÏRÉE AU VEAU RENDEZ- 
CHÂTEAU … VOUS, À SMITH! 
À CE 50iR!.…. 
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JE 6UiS DÉTECTIVE ET 

CHARGÉ D'UNE ENQUÊTE, 

CHEZ LU. ET..A CE PROPOS, 

ESTiL EXACT QUE SON HÔTE, 

MONSIEUR SUITH, À ÊTÉ 

OLESSÉ PAR LE MONSTRE, 
iL YA TROIS JOURS 7... 


| D 


DRÔLE DE BONHOMME... PAUVRE VEUX. 

PAS MECHANT, MAïS L PARATT ON PEU 

BRAQUE. ENFIN, d'A QUAND MEME VE 

LRIFIE LES DIRES DE SMITH! il À DIT LA 

VÉRITÉ, DONC CE N'EST PAS L'Ui LE 
MONSTRE !.…. 
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WE NAS PLUS GRAND CHOSE À FAIRE 
AU VILLAGE, MAS, BAH!..JE PUiS PEUT- 
ÊTRE APPRENDRE DES DETAUS INTÉ- 
RESSANTS, EN ÉCOUTANT BAVARDER2 


MA FOi, iLS ONT 
BIEN RAiSON !...Si 
ÇA CONTINUE , JE FERA 


ET Si 

CETTE NUIT... NOUS PER- 
DRONS TOUT!...NON, CROIS. 
MOi, MIEUX VAUT VENDRE 
NOS TERRES À MAUGiS!.. 
PERSONNE NE NOUS EN 
DONNERAIT AUTANT... 


HEPIPETT!..JETE 
LOUE TON VELO! 
PRENDS ÇA!...JE 
SERAi iCi DANS 
UNE HEURE !.. 


X 





e 
\ 
ÿ 


nm Ç EX 
CA 
2 


= 










VALHARD): À REPRIS 
SA ROUTE VERS LE 












TENS.TENS!.. QUE 
SE PASSE T-i 2. 
QUELLE EFFERVESCENCE... 


ET iNUTILE DE DIRE QUE LA 
POLICE N'A,UNE FOiS DE PLUS, Z 
RIEN DÉCOUVERT:... 
CE N'EST PLUS 
UNE VIE... ON PASSE 
SES NUITS À TREMBLER!, 


E C'EST UN 
PS RÊVE POUR Ÿ 
TENIR iMPUNÈMENTS 


À mr 


QUi VOUDRAÏT DE, 

NOS TERRES ...MÈME 
POUR RIEN 2... AVEC CE 
MONSTRE QUi DÉPEUPLE 
LE PAYS, iL FAUT ÊTRE 
FOU COMME LE VIEUX 
BARON POUR LES 
ACHETER !.. 


VOLA" QU 
EST TRÈS 


à 
if 


\ 
| 


à 


. 


T'EN FAiS PAS! 


E SAiS ROULER 


MA PAROLE !.. 
ENCORE CE 
pm PETECTIVE 7. 


[14 


154 Le château maudit 


ADIEU, TOUS! .. ET 5i VOUS 
ÊTES MALiNS, FAÎTES COUME 
NOUS, QUITTEZ CE 
PAYS MAUDIT! 


Ke jam) 
(9 
> | 


JE TE Dis QUON À 

TORT DE NE PAS ACCEPTER 
LA PROPOSITION DE CE 
ViEOx FOU DE MAUGS!... 
il SERA PEUT- ÊTRE 
TROP TARO DEMAIN !... 


ÊT PUIS NON, IMPOSSIBLE !.… 
LE BARON NOU5A DIT DE NE 
PARLER DE RIiEN, PARCE QU'iL 
FAÏT ÇA UNIQUEMENT POUR 


iLS SONT PARTIS 
PAR CETTE ROUTE !... 
À L'ALLURE OÙ iL9 
ALLAÏENT, iL$ NE 
SAURAÏIENT ÊTRE 















HUM!...HEU...JE...)JE SUPPOSE QU'ON PEUT 
VOUS LE DIRE, PUISQUE VOUS ÊTES DÉTEG 
TIVE... BIEN QU'iL NOUS AÏT RECOMMANDÉ 
LA DiSCRÉTION C'EST LE BARON MAUGiS 
QUI A RACHETÉ NOS BIENS. 


OU... C'EST CUAEUX 1. 

CAR ENFIN, 5f J'EN ME 

PAR L'ÉTAT DE SON CHÂTEAU, 

LE BARON EST RUÎNE!... ET 

QUE VEUT-L FAIRE DE TOUTES 

CES TERRES? YA LA _ _d 
" PETIT MYSTÈRE A' \ 


UN VOLEURS... HAIHAIHA! 
ELLE EST “fi BONNE .… 


CHER... PAS TROPI... MERC POUR 
MAÏS C'ÉTAIT PLUS QUE )LE RENSEÏGNE- 
CE QU'ON POUVAIT ES- {MENT!.ET 
PÉRER,AVEC TOUS CES / BONNE CHANCE, 
ÉVÉNEMENTS! ” LA OÙ VOUS 
ALLEZ! 





A 
lé 


1 Cal) 


TIENS...TIENS… 
QU'EST-CE QUE 
C'EST QUE ÇA. 


a 


C'EST TOUBE 
O0 CiEL!….. 
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EXCUSEZ-MOi ,JE VOUDRAiS VOUS 
POSER UNE PETITE QUESTION … 
JE SUIS DÉTECTIVE ETJE DÉSIRERAIS 
SAVOIR... HEU...CE QUE VOUS COMP- 

TEZ FAIRE DE VOS CHAMPS 
ABANDONNES … 


DÉCGDEMENT MA MATINÉE AURA ÉTÉ 

FRUCTUEUSE!.. AÏNS1 LE BARON 
RACHÈTE, A'LINSU DE TOUS, LES 
TERRES DES PAYSANS CHASSES 
PAR LA TERR2EUR... POUR CE VEUX 
RENARD, C'EST UNE EXCELLENTE 
OPÉRATION, MAÏS... CURDIEUSE 


OH !.. MERCI BIEN ,M'SiEUR !.… JE 
NE SAVAiS QUOI FAIRE . JE ….JE VOUS 
AVAiS PRis POUR UN VOLEUR ! … 
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D'OÙ DIABLE CELA PEUT-iL VENIRQ... 
EN TOUT CAS, C'EST CATEGORIQUE!... 


HUM... RECAPITULONS.!.LE AAONSTRE 
SEMBLE AVOIR ON REPAIRE TOUT PRÈS 
DU CHÂTEAU, PROBABLEMENT LA VEÏLE 
TOMBE, MA;S TENTE D'ABATTRE 
SMITH, LE DOCTEUR EST FORMEL !.. 
ET LE BARON MAUGIS, QUOIQUE 
RUINE, RACHÈTE LES TERRES QUE LES 


VE ME SUIS DEMANDÉ 
Si NOUS N'AVIONS PAS RÊVE !...\; 


Ni LA MOINDRE TRACE 
QUELQU'UN LES 
A DONC FAIT 
DiSPARAÎTRE!... 


ALORS, DOCTEUR.) 
MON BOURGOGNE 

VOUS PLAÎT-iL TOU- 
JOURS AUTANT ©... d 


a 
S = ES 
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HA!HA!HA!.. LA T IMPRESSIONNE, 
HEIN, VALHARD 7. ATTENDS MON, 
BONHOMME.:...LES FESTVTES 
NE FONT QUE COMMENCER... 


RIEN RIEN... 
TROIiS FOIS 


OHÉ!... ARSÈNE!.. 

AWRS®. QUOI DE 

NOUVEAU, SHERLOCK 
HOLMES9! 


HEU.. C'EST CE QUE J'Af V TANT P151.. 
PENSÉ!...MAiS HEU..J'Ai | NOUS AT- 

EU PEAU SCRUTER LE | TENDRONS 
POINERE BRiN D'HERBE, À _cE R 


ET... JE VAïS DEVOIR 
EU..PRENDRE CONGE.. 
> 


MY 


pe 


# p _ < 
LAN 6 . té £ | 
# Hi 
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DOÛ ME VENT CETAVERTISSEMENT 2. 

DU MONSTRE 9... MAIS ALORS, il ETAÏT 

AU VILLAGE... BIZARRE... -EST-CE, OÙ 

OÙ NON, QUELQC UN DU CHATEAU 7... 

ETS Æ N'ETAIT PAS LE MONSTRE, 

MAIS QUELQU ON D'AUTRE? OÙ MAS. 
QU ?.. 


J'Ai EXAMINE ET PALPE LA 
TOMBE 5005 TOUTES SES 
FACES… PAS LE MOINDRE 
DÉCLiC SECRET... PAS DE 


PIERRE FERMANT LE 


BREF :... RÉSUUTA 
COMPLÈTEMENT 


OUBLIES-TU LE SIGNE 7... 
CŒTTE NUIT, S'il TIENT 
œuf, PAROLE, LE MONSTRE 
REVIENDRA ET TÂCHERA 
D'ABATTRE SMITH !... À 
NOUS DE LUi METTRE LE 


LEMYSTERIEUX 
INGONNO Qui 
SEMBLE 5 CON- 
TRARIÉ DE LA 
PRÉSENCE Do 
DETECTIVE.. 


ÇA NE ME FAÎT PAS PEUR! JE SUiS 
ARMÉE. VOUS NE PRÉTENDEZ QUAND 
MÊME PAS M'EMPÊCHER DE SORTIR ©. 





CAYESTL.. TOUT EST 
URIS NE POURRAÏÎT 
ÊTRER DANS LE 


ET MAINTENANT... il 
NE NOUS RESTE PLUS 
QU'A ATTENDRE. 





HEU!..EN CE CAS, JE.N 


LE MONSTRE VEUT VOTRE Ne N'y PENSEZ 


PEAU CETTE NUIT, M. SMITH !.… 


MON CHER!.AVEC À JE.JE RENTRERA: 
SEUL ET. 


OUS £- CE MONSTR 
NOUS DEVONS REDOUBLER DE PRE- /CE AONSTRE 


CAUTIONS!...NOUS PASSERONS LA 
NOIT, TOUS ENSEMBLE, iCi À 
VEILLER SUR VOUS 


PARFAÎT!...ARSÈNE!...ACCOMPAGNE-LE 
ET VERROUILLE TOUTES LES PORTES... 
FOUILLE TOUS LES COULOIR TOUS 
‘ ( 
LES CORRIDORS!., O1. MAS. 
lu Be. BIEN... 


+, Er 





BON!:..MAÏNTENANT AIDEMOi A PASSER 
UNE MiNUTIEUSE iNSPECTION DE CETTE 
PIÈCE. y AT-iL D'AUTRES TROUSSEAUX 


HA!HAIHAL... MiNOÏT L... 
L'HEURE DU CRIME … 
C'EST À CE MOMENT 
QUE LE HULULE MENT 
STRE DEVRAIT 





é R 2/1, 24 
(À S tr A 
A ll| 0 
en Ci vez 5 


PERSONNE. NOUS] 

SOMMESEN SÉCU- 
PLUS PARVENIR RITE !.… 
JUSQU'À NOUSP... 
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J VOUS cROYEZ 
QUE C'EST LE 


QUE ...QU'EST-CE QUE 
C'EST... 
MONSTRE 2... 


= 
MA PAROLE... CE. 
CE HURLEMENT...C'ES 
LE MONSTRE !. 


il FAUT POURTANT SAVOIR À QUOi 
| S'EN TENIR!.OUVREZ CETTE PORTE! 
ASE SOIT! MAiS… 
CD SMITH RESTEZ À 
A VOTRE PLACE ET 
{} 


0 NE BOUGEZ 5008 
EU) AUCUN PRETEXTE. 


iL FAUT SORTIR... 
ALLEZ VOiR!... 


NON... jAMAiS... 
ON CHERCHE A 
NOUS ATTIRER 

A DEHORS...C'EST 
UN PIÈGE! | 


…) À LA PORTE ET VEILLE SUR 
SMiTH!...JE VAiS ALLER 
JUSQU'À L'ANGLE DU 

COULOIR … 


MON DiEU!...SMiTH, 


LA VOix DE 4 Bt 
SMITH... VITE !...LAiSSEZ- 
MOi PASSER. 
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ATTENTION..CESs 


BRUITS VIENNENT À 
DE LiNTÉRIEUR DU 
CHÂTEAU ! … iLYA 
QUELQUE CHOSE 
DANS LE COULOIR"... 


BON DIEU,ON N'y 
VOIT GOUTTE. 


TATEUR LA... SE 
VAiS ALLUMER. 


F OHI..LA...LA’. 
REGARDEZ... 


SMITH! SMiTH!... 
VITE, DOCTEUR... 


0.0 q'isr 
TK S 
(À 

rte 


222 ”° 





ViTE!...QU'ON JE M'OCCUPE DE SMITH !... 
M'APPORTE MA VITE!..ESSAYEZ DE RE- 
TROUSSE … JOINDRE CELUi QUI HURLAi 
DANS LE COULOIR... 
VOIiCi LA 
TROUSSE. À 


MAIS CEST EN VAN _ LE... A [BIEN SOÜRL. NOUS AVONS À [MAiS.SMTH ÉTAIT Ÿ HUM..ÉTRANGE:... 
QUE JEAN ETARSÈNE | À ÉTÉ ROULÉS COMME DES SEUL DANS LA PIÈCE...| NOUS ALLONS VOiR 
GAMiNS!... PENDANT QU'UN 

COMPLICE NOUS ATTIRAÏT AU 


NE NOUS À PAS ATTENDUS sl DEHORS PAR SES MUGISSE- 


; SA Se | L'MENTS, LE VRAi CRIMINEL 
POUR DiSPARAÎTRE. #2 ES DERRIÈRE NOTRE DOS, w 
ATTAQUAÎT SMITH … 
< 


L EST MORTI..TUE RAÏDE..\ MON DIEU! COMMENT EST-CE POSSIBLE 2.) | PAUVRE TYPE:...CEST FiNi,EN EFFET... 
D'UN COUP DE FEU!... CEST AFFREUX...MON MEÏLLEUR AMil... | |mAiS, BON DiEU!..COMMENT A:T-ON 
TENEZ.NOYEZ VOUS-MÈME, [à Z ER SALE COUP POUR |PU LE TUER DANS CETTE PIÈCE CLOSE? 
SON POULS NE BAT PLUS! LA ŒOMPIGNIE DE 
&N Æ JEAN... VINGT MiLUON DU DEHORS, 
FAC A' PAYER … PEUT-ÊTRE®... 


E>) 


au 


DU DEHORS°2..POSSiBLE... UN DES 

ARREAUX EST CASSÉ..CEST PAR 

LÀ QUE LE MONSTRE. À DÜ TIRER. LUMIÈRES 5€ 
BIZARRE QUAND MÊME... SONT ÉTEINTES, 


HE... OÙ... OÙ EST 
DONC LE DOMESTIQUE?. 
COMMENT N'AT-iL 
RIEN ENTENDU 2... 


d 
US ni 
P2E 


4 À 
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BON DIEU! ARSÈNE!... : 
RÉPONDS... QUE SE : 
PASSE-T-iLQ.. ARSÈNE... # 
DE LA LUMIÈRE, 

VITE... 


DIEU MERCi!... 
il N'EST 
QU'ASSOMME... 


UN MORT NE 
SE VOLATILISE À 
PAS TOUT 


AHIÇA FiRMiN ,D'O0 
VENEZ-VOUS 2... VOUS 
NE ME FEREZ PAS 
CROIRE QUE VOUS 
NAVEZ RiEN EN- 


JE S50R5S DE MON LiT, ù 
MONSIEUR...MA CHAMBRE 
EST LOÏN ETJE SUIS DUR 
D'OREÏLLE:...J'Ai | 
UNE VAGUE RUMEUR ,ETJE 
ME SUiS LEVÉ, POUR VOIR 


CETTE FOIS MONSIEUR, YCEST.C'EST 
iL FAUT ALERTER LA POLICE \TERRIBLEL. 
OFFICIELLE... iL Y A EC | 
MEURTRE ET MAINTENANT, 

Si VOUS LE PERMETTEZ, 

LAiS5EZ-MOi SEUL DANS 

CETTE PIÈCE , AVEC 

ARSÈNE :.… 
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JE MEXCUSE DE VOUS RAPPELER CE 
DETAIL SORDIDE,MAïS ELLE VOUS DOÏT 


SOUDAIN, L'ÉLECTRICITE | | TONNERRE !...ARSÈNE... 


5€ RALLOME AU55i BROS- 
QUEMENT QU'ELLE SEST 


FAR TOUS LES RE 


OH!..LA!...LA REGARDEZ!. 
QUE...QUE LUi EST-i \ CADAVRE DE SMITH! 


NO 
+ 
}, 


| 


D'ABLES DE 

da 

DisFARU!... 
ess 


€..L'ENLEVER 9. 
MAiS... QUi9!... /CETTE PANNE DE LU- 
MiÈRE N'ÉTAIT PAS 
ACCIDENTELLE !. 


QUi...ELLE A ÊTÉ 
PROVOQLÉE POUR 
PERMETTRE AU 
CRIMINEL DE 
FAIRE DiSPARAÎTRE 


VOTRE AMi OUVRE 
LES YEUX MONSIEUR 
VALHAROï! 


RAR" 
Ko 
L4 


N'OUBLIEZ PAS NON PLUS,CHER AMi, DE 
PRÉVENIR LA COMPAGNIE D'ASSURANCE! 


AHL..NE ME PARLEZ 


5 LL PAS DE ÇA! 
FV/TU.TU AS TROUVÉ Yi) 
| “ ACUN INDICE £- 


; . 
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LE MONSTRE, PARDi !. 


TROUBLANTES... AdQ Li 
, & MS ‘ 

OL... | 
x &. Lx « 


AT-iL BESOIN DE MOi9 
il ME SEMBLE AVOIR 
ENTENOU OÙ BRUIT... 


MA 
PAROLE :.. 


UN iNDICE 2. NON!... 
MAiS J'Ai FAÏT QUEL- 
QUES CONSTATATIONS 


EH BIEN! 
JE NE VOIS RiEN!. 





J'Ai BEAU ME JUSTEMENT! 
CREVER LES VEUX, | C'ESTCE QUi EST 
FAS LA MOÏINDRE ANORMAL ! … 
TRACE... PAS LE 

MOiNDRE BRiN 

DE POUSSIÈRE! 


MAig...JE 5016 SÛR QUE Ni LE BARON Ni 
LE DOCTEUR NE 50NT COUPABLES!.. J'ÉTAIS 
DERRIÈRE EUX AU MOMENT DU CRIME! 

ET SMITH NE SEST PAS TUE TOUT SEUL. 


DONC LE MONSTRE 
5'EST iNTRODOIT 
DANS LA PIÈCE, PAR 


AN DEUX FOIS! 
(« T2 
rt > 
V 


CE PASSAGE 
SECRET EXiSTE, 
J'EN SUiS SÛR !... 
MAÏS il EST BiEN 
DiS5iMULE. TANT 
Pié!.. iL FAUDRA 


RiEN!... ABSOLUMENT 
RiEN!...C'EST DE LA 
x FANTASMAGORIE !… 


es ESA 
ÉD IENES 
LU RD BIEN iINTERROGER 

LEE BARON... 


VOTRE BIBLIOTHÈQUE REGORGE DE 
VIEUX PARCHEMiNS !.. JE LES Ai APERÇUS 
HiER,EN PASSANT. iL Y EN A SÛREMENT UN) 
QUI 5€ RAPPORTE AU PASSÉE DE VOTRE 
FAMILLE! PEUT-ÊTRE ÿ TROUVERAi-JE 


HEU'... Oui !... 
PEUT-ETRE... 


Si RÉELLEMENT L'AS5ASSIN AVAIT TiRÉ 
DE L'EXTÉRIEUR ,5A BALLE AURAÏT 
PROjÈTE DES ÉCLATS DE VERRE À 
L'NTERIEUR!... IL N'Y EN À PAS UN SEUL... 


MAiS ALORS … 
VEOT DiRE 


Ÿ ALORS, it FAUT 
BIEN SUPPOSER 
QU'L EXISTE iCi 
UNE PORTE SECRÈTE 
PAR OO LE CRiMINEL 
SEST iNTRODUIT, 
D'ABORD POUR 
TUER SMITH , EN- 
SUITE POUR EN- 
LEVER 50N cORP5... 
RESTE À TROUVER 
CETTE i550E… 


MAi$ TOUTES LES 
I9$0ES ETAIENT 
CADENASSÉES!.. 


ZT PAS DE 
CHANCE!... 
UN PASSAGE SECRET... 
iL A DO SÛREMENT EN 
EXISTER AUTREFOiS, 
COMME DANS TOUS LES 
CHÂTEAUX MEDIÉ VAUX. 
MAïS J'EN IGNORE 
à TOUT... 


J'EN Ai MARRE ‘… 
QUAND JE VOiS TOUTES 


… 5€ TROUVAÏT DANS LA PIÈCE , QUAND 
il ATIRÉ SUR SMITH! OUi,C'EST ÇA!. 
D'AiLLEURS, S'il 6€ TROUVAIT DEHORS, 
COMMENT SERAÏT-iL ENTRE, POUR 
ESCAMOTER LE CORPS... LA FENÊTRE 
ÉTAIT FERMÉE ET JE ME SUIS JETÉ 
DEVANT LA PORTE AU MOMENT DE 


LA PANNE !… 


il VEUT AC CHA- 
TEAU ET QUE... 


Si NOUS VOULONS LUTTER 

EFFiCACEMENT CONTRE 

LE MONSTRE !.… OH! 
J'Ai UNE iDÉE … 


ai 
VIE 


COURAGE ,ViEiLLE 
BRANCHE !... NOUS... 


cd: 
EF 


AS 


LES PILES DE LIVRES QO'IL 
NOUS RESTE À CONSULTER, /| 
J'Ai ENVIE DE ME METTRE 


EN GR 


7. 


ÊVE !.… 


= L'RSSERRTE 
ERP 
es ” 

SE — _ 
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TU... TU A5 TROUVÉ REGARDE CE QUE “DESCRIPTION DE LA-DEDANS, NOUS 
J'Ai DÉCOUVERT... QUELQUES CURIEU- | | TROUVERONS S5ÛRE- 
SES PARTiCULARITES| | MENT CE QUE NOUS 
DU CASTEL DES SiRES CHERCHONS!.. 
DE MALICORNE !…." VOYONS! HUM! 


ET ÇA DATE À |CE N'EST PAS ÇA... 


"EN EFFET!..HUM!... LiSONS : TU f; ' x = 
LE CASZEL DE MALICORNE : À POURVU QUE... JA J'EN DEVIENDRA: 


EST BÂTS AU-DESSUS D AN- Ve SE * (Tes 
CENNES CARRIERES DONT : GE 

LES GALERIES LOI CON STI- 

TUENT UN RÉSEAU DE SOU- 

TERRAINS QUE..." 


OH! MONSIEUR MA FOi..OUi MESSIEURS... VOUS Ai-JE FAT EZ 
DE MAUGIS D. PEUR... JE VOUS PRIE DE M'EXCUSER … UN MÉFIEZ VOUS DE \ ASSEZ DE TEMPS 
_ ms RIDICULE, PETIT ACCIDENT... J'Ai MACHINALE- ' PERDU!..AU TRAVAIL. 
3 MENT TiRE SUR LA GACHETTE DE CE FUSiL QUE NOUS TOUCHONS 
JE VOULAiS FAIRE NETTOYER , IGNORANT QU'IL 
> AÏT UNE CARTOUCHE DANS LE CANON!... 


SANS CE Ri. à ne, C'EST... C'EST IMPOSSIBLE! \ PERSONNE 
oi. : , iL À OÙ GLISSER, OÙ BEN.) N'A PU 
ARSÈNE TU LAS DÉPOSÉ AILLEURS / S'iNTRO- | |DiPARUL.NOUS SOMMES) SONT DONC 


LE LiVRE... ÉPIÉS®.. 
REGARDE !11.. 


A ARE 2 
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INCONTESTABLEMENT !.… 


ESPÈCE DE VANDALE VA! .. PRENDRE LES 
PRÉCIEUX GRiMOIRES DU BARON MAUGIS 





REMETTONS. NOUS AU TRAVAiL!.. PEUT- 
ÊTRE TROUVERONS-NOUS D'AUTRES 
DOCUMENTS INTÉRESSANTS! 








POVAHI... QUELLE 
POUSSIÈRE … 


COURAGE, VIEUX 
BAVARD 


BECOMM 
À REMUER TOUT 
CE FATRAS DE 
VIEUX PAPIERS!... 





(lle 


J'EN AÏ ASSEZ 


on? . “1! 
P11 2... MiLLE MiLLiARDS DE CONTINUE 31 TU VEUX 


SABORDS À CANONS! 
C'EST TROP FORT... SAC 
À PAPIER! 


JE VAïiS ME REMONTER LE 
MORALI..LE BARON À DANS __ TR 
SON SALON UN DE CES PETITS À 
PORTOS DE OH... FiRMiN !.… 
D'où SORTEZ-VOUS 9... 

T 


JE SUIS EN TRAIN DE 


J'Ai JUSTE LE TEMPS LE 
LAMPER UN VERRE AVANT 
DE VOIR RAPPLIQUER 

| CETTE ViESUE CHOUETTE: 


NETTOYER LE SALON, 


MONSIEUR !.… 


CAS PPAVE 
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BON DIEUL..MAiS...)] (53 J E BON SANG! 
C'EST LA VOix re E SE PASSE-T-iLQ 
D'ARSÈNE $ L 7 ges 


MAS... MA PAROLEL.:TO.TU..) 
T'ES ENFONCE DANS UNE 
CAVITÉ !... iLY A UN CREUX 
DERRIÈRE CETTE TOILE! 
CE TABLEAU MASQUE 
y UNE OUVERTURE... 


OM. REGARDEZ...) DIABLE! QUE... QU'ALLEZ-VOUS | AVEC VOTRE 


J'Ai TROUVÉ LE FAIRE MAiNTENANTZ,/PERMiS6iON, 


{ 

J'Ai L'iMPRESSiON QUE 

JE VAiS y TROUVER 
PAS MAL DE 
CHOSES... 


ALORS ARSÈNE 9... \ HEUL.. 91... Si TU 
Tu TAMÈNESO... / PERMETS,JE..HEU... 
RES DS MA CONSTITUTION 

H EST FRAGILE... UN 
MAUAiS RHUME... 
HEU..ET PUIS, ON 
N'EST PAS TROP DE 


DEUX ici, HEU!... 
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DiABLE!... J'Ai LE CHOIX !... JAURAÏiS DO 
EMPORTER UNE TORCHE ÉLECTRIQUE 
POUR EXPLORER CES SOUTERRAINS À 
MON AÏSE ENFIN! JE VAiS Y JETER 


iL DOIT Y AVOIR TOUTUN 
RÉSEAU DE PUITS ET DE 
GALERIES CREUSÉS DANS 
L'ÉPAISSEUR DES MURS DU 
CHÂTEAU..ET CECI DOIT 
MENER DANS LES AN- 
CIENNES CARRIÈRES. hp 











SAPRISTI!..JE L'Ai 
ECHAPPÉ BELLE. 
UNE OUBLIETTE !.… 


L VA FALLOiR QUE JE REDOUBLE DE 
PRÉCAUTIONS! BON SANG!...MAiS ON 
DiRAÏT QUE LE COULOIR S'ÉLARGIT... 






QUEL EST LE FANTÔME MOYENÂGEUX QUi 
HABITE CETTE SOMBRE RETRAITE ?.. 

HOIHO!...UN FANTÔME QUi AiME LA 
RADIO... ET QUI A BON APPÉTIT!.. 


+ 


ET SOUDAIN, VALHARDi 
DEBOUCHE DANS ONE 
VASTE SALLE SOUTER- 
RAÎNE, CURIEUSEMENT 
MEUBLEE. 







(IE 
(le 


À 
1 





JE PARIERAIS QUE JE VIENS DE 
DÉCOUVRIR LE REPAIRE OÙ 

MONSTRE DE MALiCORNE !..iCi 
ik EST À L'ABRI DE TOUS ee 
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+ 
HEINT7. que. mais. mes 
BALLES NE L'ONTMEME PAS BLESSÉ. 
QU'EST-CE À DIRE 2119... 


ARRIÈRE, CANAILLE !.… 
TU NE M'iMPRESSIONNES 
PAS! ARRIÈRE, OÙ J 


PARRÊTE OU.TANT VO Lt 


Ù, — 


PS POUR TOi!.. 





\e 


MOiNS QUE. 


né 


BON DIEU! … 
PLUS DE LUMIÈRE 


CEST LE MOMENT 
D'ESSAYER D'ATTENDRE 


UNE SORTIE! 


TU ES PERDU, VALHARDi!.. AO 


MOÏiNDRE CHOC, À LA MOINDRE 
ViBRATiON, TOUT CE SOUTERRAIN 
CROULERA SUR TOi!..HA!HAIHA 
JE POURRAïS T'ABATTRE !.. JE 
PRÉFÈRE T'ENTERRER 





 WOLL JEAN TROUVE 





BON DIEU... 
QUELQUE CHOSE 
UN ÉOULO'R, 54 
PRECIPITE MAIS 


UNE DÉTONATSON 
ECLATE... ROULE 
AVEC FILACAS 
AU LONG DES 
PAROÏS VETUSTES, 
DPECLENCHANT 
L'AVALANGHE .. 
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ra) Ali 
ei \ 
De | {/ | È 
À 
VE 334] 
TONNERRE!..UN CUL-DE-SACL... 
JE SUIS DANS UNE IMPASSE!. 


DIABLE... TOUT iCi SEMBLE 
PRÊT À S EFFONDRER!... 


HA!..HA!...HA!.… 


TU NE CROIS PAS 81 


BIEN DIRE... 


ET EE 
A 


HAL.HAL.HAI... 
VOiLA REDUIT EN 
BOUILLIE CE DAMNE 
TYPE QUi COMMEN- 
GAIT A'EN SAVOIR 
TROP LONG... 


ELLE ETAÏT DEFORMEE, BEN SUR 1... 
SANS DOUTE À CAUSE DUMASQUE QUE 
CETTE CANAILLE 5€ COLLE SUR LA Fj- 

GURE, MAÏS POURTANT...BAH!.. A QUOI 
BON ME CREUSER LE CRÂNE !...DE 

TOUTE FAÇON. JE SUIS Fic#1C. 


EN TOUT CAS, X VOUS ETES FOU!... MON 
MOi JE N'Y CHÂTEAU ENVAHi PAR 
TIENS PLUS!.. JUNE BANDE D'ENQUE- 
J'ALERTE TEURS FOUINEURS ET 
LA POLICE !... 5 CONSIDÉRATIONL... 


DAMAÏS!..D'ALLEURS VAL- 
D HARDI VOUS EN VOUDRA 


VIVEMENT _ Ni 


PRÉVENIR LES 
GENDARMES... 


HAL.HAL.HALT 
AU TOUR DU 


HEULHEULJ'ETOUFFE... 
n. EU... HEUT... 


LE SOUTERRAIN S'EST ÏX 
ECROULE SUR PLUS DE 
1SMÈTRES DELONG; F 
INUTLE DE DEBLAVER 

POUR ME FRAYER ON 
PASSAGE... ET CETTE 

ÉCHELLE NEMENE 3 

NULLE PART. JE 

SUIS EMMURE 


HEU!.. HUM! PEUT-ÊTRE AVEZ-VOUS 
RAÏSON APRÈS TOUT!...JE FiNiRAi PAR 
DEVENIR FOU MOi-MÊME !.. ALLEZ! 

JE VAIS DESCENDRE À LA 
RECHERCHE DE VALHARDi!... 





ON DiEU.. COMMENT AïjE 
PPER.. TOUT S EST ECROULE! 
SAUF CETTE PARTIE DU SOUTERRAIN. 
LE MISERABLE.. MAIS, CETTE VOIX, 
JE LA DEA ENTENDUE:.. 


CES SOUTERRAINS 
SONT ABANDONNES 
DEPUIS DES SIÈCLES, 
C'ÉTAIT SANS DOUTE 
QUELQUES PIERRES 
SE DÉTACHANT 
D'UNE VOÜTE !.… 


PAS :iL LUI EST AR- 
RIVE MALHEUR... 
CES BRUITS LOIN - 
TAiNS, C'ÉTAIENT 
DES COUPS DE 


MAIS, SUR LE PASSAGE | TONNERRE... 
LARSÈNE, TOUTES LES | PERDS ra TE Un 
ISSUES SONTFERMEES. Foul.. PLUS VITE. 


= 
MAiS.. C'EST MON- 
SiEUR_VALHARD: 
LUi-MEME QOi 
M'AVAÎT DIT DE 


TOUT 
CADENASSER!... 
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CETTE FOIS, LL À SON 
COMPTE !.. DOMMAGE, 
J'AURAIS PREFER 


PET CES PES LS SS 
COULEE LEE EES Y1 
Frrrr vorrrnvrrr y UU 

ru 





MONSIEUR LE BARON DE MAUGIS 9. JE MERCi, MONSIEUR LE DIRECTEUR... MAiS... 
VIENS DE RECEVOIR LE RAPPORT DU iL 2€ PASSE iCi DES CHOSES ÉPOUVAN- 
MÉDECIN QUI À CONSTATÉ LE DÉCÈS TABLES !.… JE … JE CRAINS LE PIRE... 
DE MONSIEUR SMITH, CONTRESIGNÉ MONSIEUR VALHARD\ À DiSPARU! 
PAR VALHARD): DANS CES CONDITIONS, 

ET BIEN QUE LE CORPS AÏT DiSPARU, 

LA COMPAGNIE DES ASSURANCES UNiVER. 

SELLES VOUS VERSERA, AiNSi QUE 

PRÉVU, LA PRIME D'UNE VALEUR DE 


20 000 000 DE FRANCS... 
 Æ s / 
+ = 


F 
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LT RATE’. MAIS CE 
DAMNE BRAïLLARD 
NE PERD RIEN Four 
ATTENDRE!. 


Joli COUP DE 
PUS. MAIS dE 
NE VEUX RIEN LAÏSSER 
AÛ HASARD... jE VAÏS 
ALLER L'ACHEVER... 

Si CEST 
D nECESSARE |... 


ALLÔ9..ALLÔ9..AH 9... 

LA COMPAGNIE D'ASSURANCE... 

AHICEST VOUS MONSIEUR LE 
DIRECTEUR ©... 





BRIQUET VA SÉTENDRE. 

ET. ETMATETE...EST 

LOURDE..LOUR …. ON? 
VE COMPRENDS!..L'ArR.. 
SE LAREFIE |. JE. VE 





CETTE FOIS MON ViEUX 
JEAN, CEST BiEN FiNi 
MÊME 5i... ARSÈNE ARRVAÏT 

A. RETROUVER MA. PISTE, 
JE... ÉERAÏS DEGAGÉ... TROP 
| TARD:... #7 


ECHELLE... DONC, À 
il DOÏT EXISTER ) 
UNE SORTIE 


SECRÉTE il 4 
FAUT QUE JE LA f 
TROUVE"... 


DJ” _MAiS..MA PAROLE!..CETTE 
SORTIE DÉBOUCHE SOUS LA TOMBE 
MYSTERIEUSE, JUSQU OÙ J'AVAIS 

SUIVI LES TRACE O0 MONSTRE !. 
TOUT SEXPLIQUE, CE SANG 
BÉCHÉ … C'ÉTAÎT CELUI DE 
À CE MiSÉRABLE AE 
ASSASSIN!.. JT 


TONNERRE :..HAUT ss 
ALES MAÏNS!...JE TE 


ETPUIS, CEST TROP BÊTE, À LA FiN… ” 
MOURIR COMME UN RAT DANS CE TROUL. 
JE ….OHl.CES...CES TACHES BRUNES 
SUR L'ÉCHELLE!.. ON DiRAÏT!... 


UN DÉCLiC I... 
ÇA BOUGE |. 


ET MAINTENANT VIVEMENT AUCHÂTEAU . 
LE MONSTRE ME CROÏT MORT! PROU- 
VON&-LUi LE CONTRAIRE "...MAiS D'ABORD. 
POURQUOI MON REVOLVER....OH!... JE COM- 
PRENDS!. DES BALLES À BLANC! AH! 
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DU SANG! AUCUN DOUTE... 
ETiLNYA PAS BiEN pes 
TEMPS QU'L EST Q 
JOURS AU PLUS! ET 
il YEN A JUSQU'A LA PLUS 
HAUTE MARCHE !.… MAïiS.. 
MAiS,ALORS..ÇA VOUDRAÏT 


DIRE... à 


LE CiEL..LA LOMIÈRE !. 
ENFIN, DE L'AiR JE SUIS 
SAUVE !.. 


Ÿ ARSÈNEL.BON DIEU. 


! 


CEST EXACT! J'ÉTAIS LE SEUL AUTRE 
VOYAGEUR ET JE CROIS VENU LE 
MOMENT DE DONNER ES MOTS 
D'EXPLICATION SUR MON RÔLE DANS 
CETTE AFFAIRE :.. < 
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MINUTE! PERMETTEZ-MOi D'ABORD DE 
VOUS DÉLESTER DE CE MIGNON jOUjOU! 










VO 

T-iL9... } à 

C'EST VOTRE AMiQ.. QUE 4 
LUI EST-iL ARRNE ©. ail 


ALLÔ !.… ALLO !.. DOCTEUR 
WALTERQ.. VITE... SAUTEZ 
DANS VOTRE VOITURE 
ET ARRIVEZ AU CHÂTEAU! 
C'EST TRÈS URGENT... 2 


VOS EXPLICATIONS SERONT POUR PLUS 
TARD!..D'ABORD ARSÈNE. VTT 

LL EST SALEMENT TOUCHE fe PP PEX 
ViTE!...AiDEZ-MOi À LE à 


PORTER AU CHATEAU... TANT MIEUX... 





INUTILE DE LE POURSUIVRE!..ARSÈNE 


AVANT TOUT!..IL FAUT QUE JE LE SAUVE. 


L'AUTRE, JE LE RETROUVERAi!... 
DR nr 


ON BAVARDERA PLUS TARD!.. 
ViTEL..UN LIT, DES PANSEMENTS, 
ET LE NUMERO DE TELEPHONE 


MON AMi_ARSÈNE 
VIENT D'ÊTRE ATTA- 
QUE... ETAT TRÈS 
GRAVE. JE VOUS 
ATTENDOSL.ETAMENEZ 
DONC QUELQUES GEN- 
DARMES AVEC VOUS!... 
ÿ 
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POUR L'INSTANT: 


.… ÇA M'ENNUIERAÏT 
DE DEVOIR VOUS EN 
FOURNIR !.… 


FOIS il FAUT 
ALERTE LA 


ALLO 1... ALLÔ [..ViTE, MA- 
DEMOISELLE, DONNEZ-MOi LE 
DOCTEUR WALTER . 


D PORTONS-LE 
DANS LA CHAMBRE 
DU PREMIER. 






PLUS!..iL...iL FAUT QUE 
= ET JE LiBÈRE MA CONSCIEN- 
CE. J'AVAiS PEUR, MAiS...CE...CE CRIME 
AFFREUX !...J'ARRINE ETJE VOUS DiRAi 
TOUT! JE 54/5 QUi EST LE 


MONSTRE DE MALICORNE 
se) 368 
















iMPRUDENT!... TROP 
pe *ATTENDS B4VARD! : .| JTARD, LA RACCROCHE !. 
VE VAÏS TE FAIRE M PORGE | L'OML,cE DECLiC!.QUEL- 
( QU'UN D'AUTRE ECOUTAIT, 
CETTE COMMUNICATION! 


MAIS COLLEESA ON AUTRE TELEPHONE, HEiN9I9 Quoi?! j P AUÔ DOCTEUR... NON! 
D'AUTRES OREILLES QUE CELLES DE VALHARD) ANNASSEZ LÉ : : LU NÉ Mrs 
ONT ENTENDU LA MORTELLE CONSDENCE. VOUS CONNAiSSEZ LE SE à iL NE FAUT PAS... C'EST 


; d\ 
Ne 


VITE LL FAUT PARTIR A LA RENCONTRE DU —_—_— 
DOCTEUR!..iL EST EN DANGER DE MORT! dr Le de. L 
QUELQU'UN D'AUTRE À Heu: JE NE ÉCOUTEZ !... UN MOTEUR 1 L'oneste. 
ENTENOU 6A PROMESSE( COMPRENDS RIEN] | D'AUTO.. DIEU SOIT L 
LOUE, CEST LE DOCTEUR 4 
NOUS ARRiVONS À G 
TEMPS! 7-78 


MAIS D'AUTRES TE 
VEUX EPIENT M 
LA VOÏTURE 

QU' ARRIVE... 






WALTER. WALTER... 
OH! C'EST HORRIBLE, 
MALHEUREUX AMi!.. 
MONSTRE .….jE VAiS 
ESSAYER D'ATTEINDRE 
LE DOCTEUR... 


TROP TARD!..LE PAUVRE 
TYPE À EMPORTE SON 
SECRET... LE MONSTRE AC 
A ENCORE GAGNE !.. JE 
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P RIEN SAUF CES DOUILLES!..) 
CETTE CANAILLE ÉTAIT 
TROP LOIiN.. iL A EU TOUT 

LE TEMPS DE FÜR “ 


iLA 1... C'EST FAIT! 
POUPIÈRS ÊT POLICE 
SONT SUR LES LiEUX DU 
CRIME !.… ET DEMAIN 
LES ENQUETEURS ARRiVE- 
RONT iCi À LA PREMIÈRE 


EN EFFET: TJE VOUS DiRAï MÊME QUE 
J'EN $Aï$ ENCORE BEAUCOUP PLOSI 
PES MES 


j ENDS ME; 


ET, iL ME VIENT AUSSr UN, 
ÎDEE MIROBOLANTE !. 


MERCI, DOCTEUR ET À DEMAIN. VOUS, 
BRIGADIER VOUS POSTEREZ VOS HOMMES 
AUX i950€5 DE CETTE CHAMBRE!...QU'ILS 
SOIENT PRÊTS À INTERVENIR AU 
PREMIER APPEL! 


PAS MÊME UNE  Y[CETTE FOIS LES EVENE- 
PISTE A SUIVRE. /] MENTS 5€ CiPITEN 
TROP... 
LEPHONER À LA 
POLICE . DÉS DEMAiN 
NOUS FOUILLERONS LES 
SOUTERRAINS DE 
FOND EN COMBLE:... 


MONSIEUR!...iL Y A LA 
UN MÉDECIN ET PLU- 
GIEURS GENDARMES 
QUi VOUS DEMANDENT, 
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MAïS MON  iNUTILE DE PROTESTER!..iL 
CHÂTEAU VA.../ YA TROP DE VICTIMES DANS 
5 CETTE HISTOIRE. MON 
ABAX DEVOIR M'INTEROIT D'ENCORE 
? AGIR SEUL 1. ET PUISQUE 
CE MONSTRE TROUVE ASILE 
DANS LES 50U3-SOLSDE MAL - 
CORNE, NOUS LES ÉXPLORERONS 





HEU!.. JE. VOUS AVEZ 
RAÏSON. EN SOMME. 
HEU... VOTRE Ai, VOUS 
ET MOï, SOMMES LES 
ULS À SAVOi € 


CRET DE CEUX-Ci 1. 
LE CRIMINEL SUPP 
MERAIT VOLONT'ERS 
PAREILS TEMOINS !.… 


iL EST MOMENTANEMENT 
HORS DE DANGER... 
MAiS il EST iNTRANS- 

P PORTABLE :..iL FAUT LE 
LAÏSSER iCi. JE REVIEN- 
DRAÏi DEMAiN MATIN 
AVEC LES ENQUÉTEURS! 


HUM... A PROPOS UNE PETITE QUESTION, 
MONSIEUR DE MAUGIS...EST-CE PAR 


PHiLANTHROPIE O0... QU'ELLES 
REGORGENT DE PETROLE Que 
VOUS RACHETEZ LES TERRES DES 
PAYSANS QUI QUITTENT MALCOR 


PAR TERREUR?... 





QUE..QUE VOULEZ-VOUS 
DIRE. CE N'EST PAS 
POSSIBLE, PERSONNE N'A 
JAMAïS RIEN TR 


TROUVE DE 





COMPRENEZ-VOUS MA 
QUESTION MAINTENANT2. 


NOONNEES, POUR VENIR EN 
AiDE AUX PAYSANS. LA TRADITION 
{A VEUT QUE LES CHÂTELAINS AiDENT 
J LES DESCENDANTS DES SERFS DE 


ALLONS, TOUT VA 

BEN. JE CROIS 
QUE LE DÉNOLEMENT. 
À APPROCHE... 


JE VOUS FERA: 
PORTER DU CAFE 
BIEN FORT... 


D'ABORD, LE MOÏWS DE LUMIÈRE 
POSSIBLE! ENSUITE... T'ENS.. QUE 
EST CE BRUIT 2... 
















OU PÉTROLE... 
A MALICORNE 7... 


HÉ Lil. SOUVENEZ - 
VOUS, EN CHERCHANT 
À ME DOCUMENTER 
SUR LES SOUTERRAINS 
DU CHÂTEAU, j'Ai DE- 
COUVERT DANS VOTRE 
BIBLIOTHÈQUE , PAR 
HASARD, CE CURIEUX 
MANUSCRIT D'UN DE 
VOS AÏEUX ! 





HE BIEN, VOTRE BONNE. 
ACTION EST RECO) 
VOUS VOiLA PROPRIE 


ASS 
LS 


À L p2 
NN 


ET UN PEU | ALORS 1. BIEN COMPRIS MES 
PLUS 7AD., RECOMMANDATIONS 1. ET, 
N'OUBLIEZ PAS! QUOI QUE 
VOUS, ENTENDIEZ, ii, A CÔTE, N'INTERVENEZ 
QU'A MON SGNAL !.… COMPTEZ sUÈ 
NOUS ,MONSIEUR!... 
BONNE NUIT !. 





TONNERRE... QUELQU'UN LANCE DE 
PETITS CAiLLOUX CONTRE MES 
VITRES !… ON VEUT ATTIRER 
MON ATTENTION. QU'EST-CE QUE GA 
VEUT DIRE 9. SERAÏT-CE UN PIÈGE 2... 















PASSIONNÉE DE GEOLOGIE ,CE PERSONNAGE 
ETUDIA MINUTIEUSEMENT LE SOL DE LA 
REGION AU SiÊCLE DERNIER... il EST 
FORMEL!. LE CHÂTEAU ET TOUTE LA REGION 
ENVIRONNANTE Di65iMULENT UNE NAPPE 
SOUTERRAINE D'UNE RICHESSE INCALCULABLE 








PAS ENCORE! JE SUIS LE SEUL A SAVOIR … 
AVEC VOUS! MAÏ6 JE LE DiRAi, AVEC LE 
RESTE , AUX MAGISTRATS, DEMAiN 
BONNE NUIT! JE VAIS CONTRÔLER LES 
SENTINELLES QUE J'Ai PLACÉES Puis 
J'iRAï VEILLER PRÈS D'ARSÈNE ! … 









PARFAIT! CE PAUVRE VEiL ARSÈNE 
DORT À POINGS FERMES !..ET MAiNTENANT, 
PREPARONS LE DÉCOR POUR LE DERNIER 
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HEP!...MONSIEUR VALHARD: ... 
PAR iCi !..DE GRÂCE, NE CRiEz 
PAS! J'Ai DES CHOSES iM- 
PORTANTES A VOUS DIRE. 


MAIRE! ET VOTRE PAROLE 
DE NE REVÉELER CE SECRET 
A PERSONNE ME SUFFiRA!... 


LE BARONIHAIHA 1... 
E LE TIENS, OÙ BIEN 


NOUS, OÙ BIEN. TANT 


Pis POUR LUi!..ALORS, 
ACCEPTEZ-VOUS ?. 


ET VOÏLA'L.TOUT EST PRET... 
LE DERNIER ACTE PEUT 
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QUOI... VOUS ?.. 

NOUS AVONS UN 

DRÔLE DE COMPTE 
À RÉGLER 9... 


MiNUTE!... D'ABORD, SOÏT!.. JE SUIS 
QUI ÊTES-VOUS9.ET AGENT D'UNE 
QUEL RÔLE JOLEZ-VOUS ]GROSSE SOCIÉTÉ 
(Ci... JE NE DISCUTERAï / PÉTROLIÈRE 


181. Ÿ ÉTRANGÈRE !.… 
QUE 51 dd SAiS NES EU 


VENT DE L'EXISTENCE 
DU FABULEUX GISEMENT 
iCORNE … 


HUM! JE DEMANDE ŸSONT,J'Ai CONFIANCE. 
À RÉFLÉCHIR JUSQU'À JJE REVIENDRAi A 
DEMAiN!..D'iCi LA, JE en pe 
IRAi RIEN!. QUELLE QUE 5s0ï 
NE DR RIEN LL KoTRE RÉPONSE NOUS 
SAURONS VOUS CLOUER LE 


MONSIEUR LE BARON M'A DIT 
DE VOUS MONTER CETTE TASSE 
DE CAFE AiNSi QU'A CES MES - 
SIEURS LES GENDARMES, 
MONSIEUR !... 
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JE VIENS VOUS OFFRIR UN MARCHÉ 
JE VOUS GUETTAIS A'UNE FENÊTRE, 
ET J'Ai ENTENOU VOS REVELAT:ONS 
AU BARON, A' PROPOS DE CETTE 
NAPPÉ 


DE PÉTAQLE:... 


A7 5i LA NOUVELLE SE REPAND, 
L'ÉTAT METTRA LA MAiN SUR CE 
GISEMENT OÙ, PIS ENCORE , TOUTES 
LES SOCIÉTÉS PÉTROLIÈRES $E LA 
DISPUTERONT A PRIX D'OR … TAÏSEZ- 
VOUS JUSQU'A CE QUE NOUS AYONS PU 

L ACHETER CES TERRAINS A ViL PRIX, 
ET NOUS SERONS RICHES! < 


LA CANAIÏLLE!.. CES REQUINS 
SONT CAPABLES DE TOUT. 
IL EST TEMPS D'AGIR... 
HEUREUSEMENT, QUAN D /L 
LEVENDRA, iL SERA TROP, 
TARD... LA FARCE EST 

Q 


[ET 


JE L'ACCEPTE BiEN VOLONTIERS'! REMERCIEZ 

LE BARON POUR MOÏ, ET MAINTENANT, 

FiRMIN ,FiLEZ!.. MON AMi DORT, il NE 
FAUT PAS LE RÉVEILLER! à 


BONNE NUIT, 
ESSIEURS. 43 
VI 1 HE s 





HUM!.. UNE DERNIERE PRÉCAUTION. 
RECHARGEONS NOTRE REVOLVER ET CETTE 
FOrS, PLUS AVEC DES BALLES A' BLANC... 
MAÏNTENANT,  NVA PLUS QUA'ATTEN 
DRE LES EVENEMENTS. 


JE ME CHARGE DE CŒ PAS D'iRONIE, 
DÉTECTIVE DE MALHEUR. 
À VOUS LE BLESSE ,ET 
TÂCHEZ DE NE PAS 
RATER VOTRE COUP 
CETTE FOiS-Ci | … 


ET ATTENTION... J'Ai 
REMPLACÉ LES CARTOUCHES Ÿ 
A BLANC, FOURREES PAR UN 
DE VOUS, DANS MON REVOLVER, 
PAR DE BONNES BALLES !. 


HE!OUIi !..CouuME 
MOi ,iLS ONT JETE 
VOTRE BON CAFE … 
AU SOMNiFÈRE!..ALLONS FiNi LE 
CARNAVAL !.… BARON MAUGiS, 
MONSIEUR SMITH ,BAS LES 


LES GENDARMES 91. 
MAIS... MAÏS... 





JE VOUS PRIE. 






PEVA' PEU LE ViCOV CHATEAU DE MALICORNE 
SEST ENDORMI..ET SEUL LE : TÿC-TAC MONO- 
TONE DES PENOULES HACHE ENCORE 
L'EPAIS SILENCE...LES HEURES PASSENT. 
SOULAIN... 


RIDICULE! LES GEN -Y 
DARMES RONFLENT 
À POINGS FERMES 
LE CAFE HAÏHAlHAI... 
AUCUN DANGER. 
FiNiSSONS-EN !.… UN. 











LE BARON MAUGIS 2. 
C'EST... C'EST IMPOSSIBLE... 


ET MONSIEUR SMITH de 
il N'A DONC PAS TE. 


TOUT VA BIEN... VOUS 
POUVEZ VENIR! LE CAFÉ 
A FAT SON EFFET. HAIHA! 
HA!HAL.iL DORT A POiNGS 


ENT LÂCHEZ VOS 
MiÈRE NEÏGEUSE ARMES, CANAÏLLES, 


ET MAÏNS EN 


Eh. _ 
NL UN ®' 4 cf 


) D 5) | 


HLS 
fl 


L'HONNEUR DE VOUS LiVRER 
LE MONSTRE DE MALICORNE 
ET SON COMPLICE! 
LL 


"1 













ASSASSINE®.. MAïS 
NON/!.…JE VOUS EXPLIQUERA. 
EN ATTENDANT, QU'ON ARRETE 
LE DOMESTIQUE DU BARON. 
il EST COMPLICE ET QU'ON 

AiLLE CHERCHER SUR L'HEURE 
LES MAGISTRATS DU PARQUET! 
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LE PARQUET EST ALERTÉ, 
il ARRIVE SUR L'HEURE! 


NOUS TENONS LE 
DOMESTIQUE, MON - 
SIEUR VALHARDi !.. 
iL ÉTAIT TEMPS il 
SE SAUVAIT:... 


LE BARON MAUGiS ÉTAÏT AU BORD DE LA 
RUINE.. UN JOUR, DANS SA BiBLiOTHÈQUE, 
il TROUVA LE MANUSCRIT DE SON AïEUL, 
QUE JE DEVAIS RETROUVER PLUS TARD. il 
APPRIT QU'UN FABULEUX GISEMENT DE 
PETROLE DORMAIT SOUS LES TERRES 
AVOÏSINANT SON CHATEAU... 3 


D'ABORD SON DOCTEUR,APPÂTE PAR DES 
PROMESSES... ENSUITE, iL RENCONTRA 
SMITH ,UN CRIMINEL EN FUITE, QU' SE 
TERRAÏT DANS LES BOïiS AVOÏSINANTS... 
LE BARON LUi OFFRIT DE L'AIDER A 
GAGNER L'ÉTRANGER, MOYENNANT CERTAINS 


ON M'AVAÏT FAIT VENIR SOUS PRÉTEXTE QUE 
LE MONSTRE MENAÇAIT SMITH! LE SOï 
DE"L'ASSASSINAT, LE DOMESTIQUE DU BARON, 
JOUANT AU MONSTRE NOUS ATTIRA HORS 
DU SALON. SMITH, RESTE SEUL, TiRA A 
TRAVERS LES VITRES ET FiT LE MORT. 
APRÈS S'ÊTRE MACULE DE SANG AN: MAL... 


” 
\ KX ‘4 Va e 4 
À X PS@e 
ZA \& 
k : 2 Un, & = 
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UNE HEURE PLUS TARD 
LES MAGISTRATS LU 
PARQUET ENVAHISSENT 
LE CHÂTEAU DEMALICORNE, 
MONSIEUR VALHARDI, 

TOUTES NOS FÉLICITATIONS 

ET TOUS NOS REMERCIER 

MENTS!... VOUS ÊTES UN 

| 1 la 

| Ï AS: 

WASUPERBE COUP 0€ 
FiLET!.. SAVIEZ-VOUS 
QUE SMITH ETAÏT EN 
RÉALITÉ UN DANGE- 

À REUX CRIMINEL 

MD EVADE 9... Æ 


OU DIABLE 5i JE o 
COMPRENDS UN MOT 
A' CETTE SOMBRE 

HISTOIRE !.… 


HÉLAS!.. BIEN QU'IGNORANT LE TRESOR 
QU'ELLES CONTENAIENT,LES PAYSANS PRO 
PRIÉTAIRES DE CES TERRES REFUSÈREN 
DE LES VENDRE! D'AUTANT QUE LE 
BARON TROP PAUVRE, NE POUVAÎT LEUR 
EN OFFRIR QU'UN PRIX DÉRISOIRE!.. 


DÉGUISE EN MONSTRE, il COMMENÇA A 
TERRORISER LE PAYS, PROVOQUANT UN 
EXODE MASSIF DES PAYSANS. LE BARON 
RACHETAÏT ALORS, À ViL PRIX,LES TERRES 
ABANDONNÉES... AVEC UN REPAIRE TEL 
QUE LES SOUTERRAINS DU CHÂTEAU, SMITH 


N 
d / TER LE POULS DE 
SMITH QUI EN EFFET NE BATTAÏT PLUS! 
VIEUX TRUC!..iL SUFFIT DE SERRER SOUS 
SON BRAS UN OBjET QUI COMPRIME 
L'ARTÈRE HUMÉRALE!...N'EMPÊÈCHE ,JE 
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) JE VOUS DOiS DES 
M7 EXPLICATIONS! MESSIEURS 
QAR) OUVREZ VOS OREILLES, LES 


| 


IMPOSSIBLE POUR LUI D'EMPRUNTER DE 

L'ARGENT! iL AURAÏT DÜ REVELER SON 

SECRET ET RISQUAÏT DE SE VOIR ALORS 

ÉVINCER PAR CEUX-LA MÊME À Qui il 

FERAIT APPEL !...iL iMAGINA ALORS UNE 

INGENIEUSE COMBINAÏSON ET LE HASARD 
î R  COMPLICES REVES!... 


MONTA ALORS TOUTE 
UNE MISE EN SCÊNE! 


D IMMEDIATEMENT, D'AÏLLEURS, 
A LUMIÈRE S'ÉTEIGNIT, 
COUPÉE PAR LE DOMESTIQUE, 
SE RELEVANT, LE'MORT'FILA 
PAR UNE PORTE SECRÈTE 
OUVRANT SUR LES SOUTER- 
iNS!... LE TOUR ÉTAIT 
JOUE! LA MORT DE 
SMITH CONSTATEE PAR 
LE DOCTEUR ET MOI, LE 
BARON POUVAÏT 
ENCAIÏSSER L'ASSURANCE. 








C'EST PROPIGIEUX. QUEL GÉNIE DANS LE 
CRIME. ET COMMENT ANE2-VOUS DÉCOUVERT. 
TOUTE CETTE MACHINATION®.. 












. 


oHlu À 
UN TAGS DE PETITS 
INDICES. ECOUTEZ 
PLUTOT,.. 





UNE CHOSE M'AVAÎT FRAPPÉ. OÙ MAU&IS 
TROUVAÏT-iL L'ARGENT NÉCESSAIRE ?.. 
L'ASSURANCE-\IE, SANS POUTE … ELLE 
ANAÎT ÉTÉ CONTRACTÉE PANS DES CONDi- 
TIONS 5i ÉTRANGES... JE CRUS QUE LE 
BARON, APRÈS AVOIR ROULE SMITH, 
VOULAÏT LE SUPPRIMER POUR TOUCHER 


JE RAPPROCHAI CE FAÏT D'UNE SÉRIE DE 
“COÏNCIDENCES' TROUBLANTES: Qui AVAÎT 
CONSTATÉ LA MORT PE SMITH 2.LE DOCTEUR 
QUI AVAÎT SOIGNÉE LA LESSURE,Soi-PiSANT 
FAITE PAR LE MONSTRE ?..LE POCTEUR!... 
dE COMMENÇAI À FLAÏRER 
VERITE 














RESTAÏT À LES DÉVOILER!..JE DONAUM L'TM- 
PRESSION À MAUGIS QUIL POUVAÎT SUPPRIMER! 
SANS RISQUE LES SEULS TEMOÏNS PANGEREUX 
POUR Lui... IL NOUS ENVOYA DU CAFÉ AU 

NARCOTIQUE AUQUEL NOUS FiMES TOUS 

SEMBLANT DE SUCCOMBER ET NOUS PUUES 
ES PRENDRE EN FLAGRANT DELIT!... 


J'Ai COMMENCÉ À SOUPÇONNER 
LE BARON MAUGIS, LORSQUE s'APPRIS 
QU'iL RACHETAIT LEURS TERRES 

AUX PAYSANS QUi FUVAÏIENT... 
OPÉRATION BIZARRE, POUR UN 
HOMME RUINE !.. ET QUEL EN 
ÉTAIT LE MOTIF 2. JE DEVAIS 
COMPRENDRE, PLUS TARD, EN 
DÉLOUVRANT LE MANUSCRIT RELATI 


MAIS ,QUANP SE PROPUISIT" L'ASSASEINAT 
LE BARON ÉTAIT À MES CÔTÉS ET JE LE 
SURVEiLLAIS iL NE POUVAIT ANOIR TUE |... 
LE DOMESTIQUE ÉTAIT DEHORS... ALORS, 
LE MONSTRE ?.. SOÏT, MAÏ 


AÏS ALORS. 
POURQUOI ÉTAIT-iL REVENU 
ENLEVER LE CADAVRE AE 


JE TRoUVAi ALORS 
LE PLAN DES Sou- 


PAR LE BARON ,M'ATTIRA 
PEHORS LE TEMPS U'ON 


PRODIGIEUX MONSIEUR 
VALHARDI!,. ENCORE 


LA VOITURE 
CELLULAIRE ET 
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ON NE RISQUE PAS LA CAPTURE POUR 

VENIR ENLEVER UN CADAVRE.iL PEVAÎT Y 

AVOIR À CELA UN MOTIF PUISSANT... 

LEQUEL ,SiNON EMPÊCHER UN EXAMEN 

AFPROFONPI DU CORPS2.ET POURQUOI, 

CRAIGNAÏIT-ON QUE JE PECOUVRE UNE 
PERCHERE 2 


SEULS, MAVGIS ET FiRMIN SAVAÏENT QUE 
VE LUI TÉLÉPHONAÏS... UN ECOUTEUR BRAN- 
CHE SUR LA LIGNE LEUR APPRÎT LA TRA- 
HISON DE LEUR COMPUTE!..SEULS, iLS 
POUVAÏENT EN PRÉVENIR LE MONSTRE, 
AUTREMENT PiT : SMITH! PREUVE ÉVIDENTE 
L DE LEUR COMPLICITÉ ANEC CELUI -C 1... 


LS AN AS 


LAS 


EX x 


À VOTRE SERVICE MESSIEURS 
APRÈS LES MONSTRES,JE M'EN VAÏS CHASSER 
ES LAPINS ET...NiVE LES VACANCES 
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Grâce à son courage et à sa per- 
spicacité, Valhardi est parvenu à 
mettre hors d'état de nuire les ban- 
dits qui terrorisaient Malicorne et 
ses environs. 


Va-t-il pouvoir maintenant jouir 
en paix de vacances tant attendues 
et tant méritées ?.… 


Non, car dans ombre, des espions 
guettent.…. 


Ils s'intéressent tout particulière- 
ment à l'invention du professeur 
Stagmus : 


LE RAYON SUPER-GAMMA, 
arme terrible qui ne peut appar- 
tenir qu'à un pays pacifique. 

Valhardi saura-t-il empêcher ces 
sinistres individus de s'emparer de 
lPeffroyable secret ?.… 


C’est ce que vous saurez en lisant les nouvelles aventures de 


Valhardi dans l'album 


LE RAYON 
SUPER-GAMMA 


EDITIORS DUPUIS, — 
PtrOGermaln, Paris Ve; CANADA : M, PF. F1, 
Movtréal; BELGIQUE: 41, rue Dertrés, 
Mercivere — fwprimé en Eoigione. 





AU FEU... (Paape/Snoeck) 


Les deux pages du conte illustré Au feu. 
ont été initialement publiées dans le Journal de Spirou n° 751 du 4 septembre 1952. 
Elles sont inédites en album. 












































— Tu vieillis, Jean Valhardi ! sser toute droite sur la meule, 
Poisiblement installé à son bureau À oi nous avions tous un joli tour 
d'assurances, Jean Valhordi me regard ieu du feu de camp que 
en souriant : 











nous avons gentiment 





— Pourquoi me reproches-tu de vieit- 
lir ? Parce que je refuse d'aller camper 


er dans notre « sac à 


avec vous ? Ecoute, je viens de rentrer 


- Ca brüle ! cria Paul au milieu de 
la nuit, 


des Indes, et d'après les dossiers qui 
s'entassent ici, il y a de grandes chances 
pour que je doive filer dans la forêt du 


Fe : Vrai ! ce n'est jamais très 
Brésil un de ces jours. 


UE nd co Rite he réveillé par un tel cri, Et qu 


camp que nous ferons tous ensemble. 
N'as-tu pas envie de ça ! Tu dois avoir 
\ des tas de bons souvenirs de camp ! 









tu te sens fout près de fa Fin du mond= 


> e — C'est la meule qui flambe ! 
Jean bolanca rêveusement sa chaise $ ÿ 
g : F Oui. La meule qu avi AE 
— et lui dessus —— à un ongle que, si 


ë | R x fiée l'après-midi mêm a un avoit 
j'avais osé faire la même chose, ma 

î dû commettre une imprud 
avait couvé jusqu'à la 














mère m'aurait rappelé au respect du mo- 
bilier. 

— De bons souvenirs de camp ? Oui, 
j'en oi des milliers, Mais de mouvais 


le fermier et ses garçon 
pos, ils chiquaient pour 
# é 
souvenirs aussi, Tiens ! T'ai-je déjà ra- es 1 

Mais nous ne nous som 
conte le camp de Folalpe ? 


toutes ces questions. Empoig 
— Non. 


: É vertures et pelles, nous nous 
— Bon! Imagine-toi quatre garcons 


de quinze à seize ans, au premier jour 
de vacances et bien décidés à faire un 
camp formidable à Folalpe, un petit pate- 
lin ordennais. Nous plantons la tente 
dans une virée de genêts, en bordure des 
chomps et, après avoir consulté les auto- 
rites du village voisin, nous mettons ou 





luttaient en couvrant le feu de leur: 
couvertures mouillées : : Henry 1 
nous jetions de la terre su: 
l'étoufter. 


= er È e atteindre facilement le brasier — et c 
point un magnifique plan d'excursions et ù 


5 
é n'est pas de cas quand É se trouve 
de travaux, tels que la con ion d'un » q 


» pont sur la rivière, la confe 















tion d'un 
canoë ef tl'édificotion d’une tour de guet. 









somment rapidement avant q 
r'étende, on peut encore facilem 
maîtriser, Quand les hommes du vi 
ge sont arrivés ou galop, tout ng 
était écarté, 


— Une chance que vous ayez été touf 
près, dit le fermier. Sinon, se, es 







Seul un vieux paysan, poussant ses 
des molédic- 






















vaches, nous avait lancé 





tions soutenues dans un patois. ihcom- 
préhensible. Pierre, l'aîné de notre bande, 
avait essayé de l'amadougr en lui 
du tabac à chiquer. Mais le \ 

cru que nous nous moquions de lui, 
avait broillé furieusement 
sa gaule. 

— Fout pos l'exciter, nous dit un 
passant avec reproche. C'est le pere Foi- 
ron. !} er eu ‘depuis 
temps. 

—— Bon! On le laissero tranquille. 
On a 








sait. 












Done, le lendemain matin, nous étions 
moitié endormis, mais fiers de 
En quelque sorte, n ous considérion 
tous les quatre comme des héros 
nous nous attendions vaguement à 




















village nou fe une médail 
sance. 












fert Ta 1Mb5c à quer du fer- 





e dans Îa 











un frisson dans É de tre le - 
était rouge et, à travers la toile de la 


— Tu n'imaginera s ‘pas, £ 


le poids d'une serbe et forb cuil Fi 





tente, on voyoit danser les flammes. 
— Vite, les gars ! La meule ! 
Mais, cette fois, 
meule. Cétaient les genèts, toute la lan- 
de le qenets qui brülait en pétillant et 
Nous avons eu un mal 


ce n'était pas la 


er “croquant. 
fnu àvarrèter les progres de lineendie. 
À un certain moment, nous avons bien 
cru qu'il faudrait achattre précipitam- 
ment la tente et fuir devant la barrière 
de feu. 

Le lendemain matin, le maire du pa- 
telin vint nous voir. || n'était plus aussi 
cordial qu'auparavant et il nous de- 
manda quand nous portions ? 

— Partir ? Mais nous venons à peine 
d'arriver. 

li n'a pos insisté, mais il s'est longue- 
ment étendu sur toutes les précautions 
qu'il follait prendre pour éviter les in- 
cendies. En tous les cas, il nous interdi- 
sait de faire encore des feux de camp. 

Ainsi donc, l'opinion avait change ; 
on ne nous considérait plus comme des 
héros... ‘mais comme des ihcendiattest 

= On ile-/Cpropose Poul. 

"Si on file, 115 Seront tous èconydin 
us Que nous sommes les <oupabléé No, 
on reste, 

Jean Valhardi tabbto réveusehcht sur 
son bureau. 

— "AR Emon vicux Dauel cauchemar 
que ce “camp MNous todfnioNà dm tbnd, 
On faisait des sourires aux villagegtéèqui 
nous répondaient à peine. 

Nous n'en pouvions plus, Nous aviëns 
presque peur. 

— Il faut tenir, répétait Paul avec 
l'énergie du désespoir. Sinon, ils 
ront que c'est nous: 


croi. 


Mais Quand, en mé réveillant la cin- 
quièmé nuit, je vis que la. meule avait 
repris feu et flamboit allégrément, alors 
je me suis senti complètement. new de 
frousse. 

— Cette fois, nous :ailons nous file 
£charper, Filons, Paul ! Filgns ! Ils vont 
nous massacrer. 

Nous nous sommes hubillésben mois 
de deux et Paul abattait la ent ‘fe. 
dont que Henri.et moi, nous prepatiotis 
les vélos. 

— Pas de ca, dit Paul d'une voix f- 
geuse, On va éteindre la meule. Por 
quoi fuir si l'on est innocent ? 

Nous y sommes allés comme les coff 
damnés marchent à l'échafaud, 

Une voix holetante nous interpella 

— Vite, les gars ! Un coup dé main 
et nous l'éteindronst 

La voix du fermier étàit Bentille et j 
mébrappelle dhe l'ai été éithiné qUtibait 
déjétpu être We Maoisben #aih..il n'ôlts. o 
fagaillardis et, EmquelQues copeide tbe. 
cheïmots ENofs CU Faifon dufeu: 

Ni était déjà éteint quand les autres 
sont urrivés du village sur leurs vélos. 


Mois c'est alors que nous avons eu 

































chaud. fls étaient convaincus que nous 
étions les coupables et ils criaient des 
tas d’injures en agitant leurs fourches. 

— Hé! là, crie le fermier. On s'est 
trompé. Ce n'est pas eux. 

Îl nous a regardés, mal à l'aise : 

— Fout dire que je les soupconnais 
aussi. Alors, comme c'est ma meule, je 
venais ici la nuit, et je dormais dans la 
paille pour la surveiller, J'ai vu qui a 
mis le feu. Il est filé quand je me suis 
redressé. 

— C'est qui ? 

— Le père Foiron, Îl était déjà un 
peu fou, et quand il a vu des garçons 
étrangers au village, il faut croire que 
ca lui a tout à fait tourné la boule. Il a 
dû monter les incendies en espérant que 
nous chasserions les jeunes gens. 

Jean Valhardi soupira : 

— Nous avons eu une fin de camp 
épatants, Nous avons construit le pont 
et l'observatoire, nous avons fait des par- 
ties de canoë. Seigneur ! nous nous som- 
mes amusés comme au paradis. 

H! renifla doucement, me regarda : 

— Tu as gagné, vieux. J'irai au camp 
avec vous. 

K:1S: 


LE RAYON SUPER-GAMMA (Paape/ Charlier) 


Les quarante-six planches du Rayon de la mort ont été initialement publiées dans le Journal de Spirou, 
du n° 752 du 11 septembre 1952 au n° 797 du 23 juillet 1953. 


Jépisode, rebaptisé Le rayon super-gamma, 
a ensuite été repris en album aux éditions Dupuis, au premier semestre 1954. 
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AALUARDI PP PS 
LE RAYON. ET 2 CV Y 
SUPER-GAMMA © VINS 


TOUT COMMENÇA PAR UN BEAUSOIR DE 
PRINTEMRS, SUR LES GRANDS BOULE- 
VARDS... UN PETIT HOMME NOR 
ARPENTAIT L'ASPHALTE. EN PROE 
A'LA PIS ViVE AGÏTATION.. 


AS 5 ME SUIVENT, JS EN SUIS SUR... JE SAVAÏS QUIL ETAT \ MON DIEU... JE DEMANDEZ “L'ÉCHO". 
HS ONT RETROUVE MA TRACE... JINUTILE DE FUIR ET SÛr5 PERDU... LA ’ REPORTAGE SEN- 
DEME CACHER !.. 5 À j POLICE... iNUTILE DT JsATIONNEL:... 
SONT TROP PUISSANTS, PNA SONGER, L5 DIRONT NUMERO SPECIAL. 
£7 CETTE FOIS, US NE ENCORÉ < QUE ae ue 
/ à OU! 
ME RATERONT PAS! RE. DERNIÈRE FOIS... 


POCHETE! PIQUE-LA-LUNE!... 
POUVEZ PAS FAIRE ATTENTION9 


HEU... je. je. 
ExCUSEZ-MOI!.. HEU.. 
JE SUIS DÉSOLE!.. } 


MES JOURNAUX 
PAR TERRE... 
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JE VOUS y PRENDS!:.. 
VOLEUR !... GANGSTER... 
FiLER AVEC MES 
JOURNAUX ..NON, Mai: 


DES FOiS!. 
DU IN RD 


il À PRIS CE 
TAXi!.. VITE! 
SUiS-LE :.… dé 


} OÙi, MAïS JE NE 

SUIS PAS LIBRE, 
MONSIEUR !..DESOLE. 
D'AILLEURS jE SUIS 
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JEAN VALHARO. TE SUIS SUR 
QUE LCA POURRAIT... OH. 54) 
POCVAÏT ACCEPTER... 

CEST LOMME QUE, 


HEU.. TOUTES MES 

EXCUSES, JE SUIS Si 

DiSTRAÏT. TENEZ, . 

CECI EST POUR VOUS/e2, 
HEPIL.. TAXI !... 


: MONSIEUR VALHARDi 7... 
PLUS 7ARD.) ay SECOND, A DROITE, 


en 
2 
4 


> 
ù 


== 


LS 


Fe 


JE VOUS EN SUPPLIE, 
MONSIEUR VALHAROi!... 
LAiS5EZ-MOi ENTRER... 


MAiS... MAïS… 
ENFIN, QUI ÊTES. 
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ÎL FAUT QUE jE TROUVE CE 


Lu] 


VALHARD jMMEDATEMENT 
iL NE REFUSERA PEUT.ÊTRE 
PAS DE MAIDER EU !.. 





ALORS 9. JE VOUS )HEU..ATTENDEZ QUE 

CONOUIS OÙ 7. /JE RETROUVE L'ADRESSE 
AH!..VOILA!. VALHARDI, 
34 RUE DES MÜRIERS 


AH. VO'E A"... 
C'EST LA’... POURVU 
QU'ILME RE. OfvE’.. 


JE SUIS EN DANGER 
DE MORT! UNE 
TERRIBLE MENACE … 
ON ME SUIT, JE LE 


VOUS REVEZ, VOYONS. 
QUI POURRAIT VOUS 
MENACER iCi 2... 


ALLONS, SOIT, ENTREZ, 
JE VOUS ECOUTE!. 





iL FAUT QUE 

JE VOUS PARLE: JE VOUS Di5 QU'IL N'Y 
AiS RSONNE NE (] 

DAS PENTENDRE L.. on LA PAS UN CHAT AUX 


M'ÉPIE PAS À PAS! 2 


DEPUIS PLUS DE VINGT ANS, JE ME LIVRE 
À DES RECHERCHES..HEU..PERSONNELLES, 
AUXQUELLES PERSONNE N'A jAMAiS.. HEU... 
VOULU CROIRE! ET POURTANT , MONSIEUR, 
Si LE MONDE SAVAIT !... CAR j'Ai TROUVE !.. 
Êa UNE DECOUVERTE SENSATIONNELLE !.. Xf 


RÉSISTER A MON RAYON... 

L'ÉNERGIE QU'IL PROjETTE 

VOLATILISE INSTANTANEMENT VA 

CE QU'IL EFFLEURE EN UNE 

POUSSIÈRE D'ATOMES!... 

* HOMME QUi CONSTRLIRA MON 
ETTEUR DE SUPER-RAYONS 

GAMMA CONCENTRÉS SERA 

LE MAITRE DU MONDE EN 


OVELQUES SECONDES !.. 
À POURRA REDUIRE 


EN FUMEE LE RESTE 


PARTOUT LE MÊME ACCUEIL! PAR DEUX FOiS, 
J'Ai SOUMIS MES PLANS, j'Ai TENTE DES 
DÉMONSTRATIONS DEVANT LES ENVOYES 
DU MiNiSTÈRE DE LA GUERRE, À QUi 
J'AVAiS OFFERT MON iNVENTION!... HELA5!.. 


N'ÉTAIT PAS AU POINT. CES DEUX ECHECS 
M'ONT VALU DE N'ÊTRE PLUS PRIS AU 
SÉRIEUX !.… 


MAïS BON SANG, PUISQUE 


iCi AUCUN DANGER JE--HEU... EXCUSEZ- 
QUE QUELQU'UN PUISSE ]'MOi, MONSIEUR 
VOUS ENTENDRE!..ME  \ VALHARDI, VOUS 
DiREZ-VOUS ENFIN QUI JDEVEZ ME CROIRE 
VOUS ETES ETCE QUE 
TOUT CECI SIGNIFIE 2. 


EL 
AL 
Er R 


er q 


SENSATIONNELLE , VOUS ENTENDEZ !..MAïS 
TERRIBLE!.. UN RAYON DE LA MORT... 
MONSIEUR..D'UNE PUIS5ANCE EFFROYABLE.. 


MA PAROLE, il 
DERAÏLLE!.. 


\ NS Je 
Pa //5 
Ë 


MA PAROLE L..CE 
MALHEUREX EST 
COMPLÊTEMENT FOU 2. 


LES SPHÈRES OFFICIELLES, MES 
COLLÈGUES, LES MILITAIRES. TOUT LE 
MONDE ME PREND POUR UN FOU 

OÙ POUR UN FUMISTE!.. ET POUR- 
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PROFESSEUR DE , 

PHYSIQUE AU LYCÉE PARMENTIER. 

EN FAIT, CES DEUX SCIENCES 

MONT TOUjOURS PASSIONNE. 
JE LEUR Ai VOUE TOUTE 


RIEN NE PEUT L'ARRÊTERL..RIEN HI. IL À LE 
POUVOIR DE DÉTRUIRE TOUT CE QU'L, 
TOUCHE. BASE SUR CERTAINES PROPRIÈTES 
DE L'ÉNERGIE ATOMIQUE ,DONT JE SUIS LE 
SEUL À AVOIR ENTREVU LES TERRIFIANTES 
POSSIBILITÉS, MON RAYON DÉSINTÈGRE 
ÈRE DE 7007 CE QU'IL TOUCHE !!! 


VOYONS... VOYONS. X 
DU CALME , NE VOUS 
ÉNERVEZ PAS. HUM... 
EN QUOI PUIS-JE VOUS À 
LÊTRE UTILE ,MOï 1. 4 


CA VIENT DE LA: \ _ ARRÊTEZ!... VOUS 

il YA QUELQU'UN JETES FOU!..ET RANGEZ 

DERRIÈRE LA CE REVOLVER , C'EST 
PORTE !. DANGEREUX !.… 
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ATTENTION L..N 
J'OUVRE !!1.. 


VOUS RISQUEZ UN 
ACCIDENT !... DONNEZ-MOI 


CETTE ARME!..AHICA OÙ } ETES. Vous 
ARME 9... 


VOUS CROYEZ-VOUS 2. 


VOUS ÊTES COMPLÈTEMENT PIQUE OÙi 21... 
EFFRAYER CETTE GOSSE !..LA FILLE DU 
CONCIERGE QUI M'APPORTAÏT MON COURRIER, 
VOUS ÊTES DANGEREUX, 


SAUF DE MYSTÉRIEUX INCONNUS. DES 
ÉTRANGERS !...iL5 SONT VENUS À PLUSIEURS 
REPRISES iLS M'ONT FAIT DES PROPOSITIONS 
MIRIFIQUES, MAS j'Ai PEUR QUE MON 
INVENTION TOMBE AUX MAiNS D'ÊTRES SANS 
SCRUPULE. ELLE SIGNIFIERAIT ALORS 
L'ECRASEMENT DE TOUT... PEUT-ÊTRE LA 


JOURNAL, VOUS SEUL 
POUVEZ ME PROTEGER, 
M'AiDER … 999..ECOUTEZ:, 


ÇA NA RIEN 
D'ANORMAL!... 
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VOUS M'AVEZ MiS SUR LES BRAS UNE JOLIE 
HISTOIRE! LA CONCIERGE VA FAIRE UN DE 
CES RAFFUTSL.EN TOUT CAS, JE VOUS 
CONFISQUE CETTE ARMEL..AVEC VOS iDEES 
1XES, VOUS FiNiREZ PAR BLESSER QUELQU'UN. 
JE... HEU... JE 
VOUS SUPPLIÉ DE 
ME PARDONNER!... 





J'Aj REFUSÉ TOUTES LES OFFRES !..ALORS, 
ON A TENTÉ DE ME VOLER MES PLANS... 
ON MA MENACE !.… DEPUIS DES JOURS, 
CHACUN DE MES GESTES EST EPIE !... 
DES OMBRES ME SUIVENT. JE ME SUIS 
SAUVE... ON M'A RETROUVE !.… LE 

FILET SE RESSERRE... iLS M'AURONT/{. 








N'y ALLEZ PAS!...CE SONT EUX! J'EN SUIS 
SÔR..iLS M'ONT SOiVi!.. iLS SAVENT 
POURQUOI jE SUIS VENU CHEZ VOUS... iLS 
VEULENT M'ENLEVER ME TORTURER … 
ME TUER!... JE VOUS EN SUPPLIE ! 11... 


TT CESSEZ DONC DE DIRE 
\ DES BETISES … 
FL] 
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JE N'EN PUIS PLUS'...J'Ai LES NERFS À 

BOUT! JE MEURS DE PEUR...ESSAYEZ DONC 
DE COMPRENDRE! MON INVENTION EST 
CETTE FO'S AU POINT. ET PERSONNE 
NE VEUT LE CROIRE, Ni L'AGCEPTER, PARCE 


QU'ON ME CROIT FOUL.. PERSONNE ,5SAUF.. 


QUI9..HE,LE SAÏS-jE 2..LES AGENTS DE CETTE 
MYSTERIEUSE PUISSANCE QUi MONT CONTACTE) 
SANS DOUTE, MAÏS JE COURS UN DANGER 
TERRIBLE!... j'Ai FAT APPEL À LA POLICE, 
AU CONTRE: ESPIONNAGE, À L'ARMÉE... ON 
M'A RI AUNEZ!.. ET POURTANT, Si JE TOMBE 
AUX MANS DE CES...OHL..iLS M'ARRACHERONT 
MON SECRET ET ALORS. 


NON. NON 1... N'OUVREZ 
PAS!!L.. PAR PITIEL... 


ALLONS... ALLONS. 
CALMEZ-VOUS...NOUS 
ALLONS BIEN VOiR!.. 





NON!..ATTENDEZ 
JE NE VEUX PAS. i 


ALORS ….MOSSIEU VALHARDI? bc 
iL S'EN PASSE DE BELLES, BONjOUR, Mar 
A V'AME LA CONCI 


TENEZ! ACHETEZ DONC QUELQUES BONBONS 
À VOTRE PETITE LiLiANE!..HiSTOIRE DE ME 
FAIRE PAROONNER ET ALLEZ BOIRE UN 
PETIT COUP À MA SANTE... ÇA VOUS 


M... HUM... 
POUR UNE FOIS, 
HUM PASSE ENCORE! 
MAïS QUE ÇA NE SE 
REPRODUISE PLUS !... 


, MONSIEUR STAGM.. MAjS … 
À N'EST PAS iC; NON PLUS... OÙ AT BEN 
PU 5€ FOURRER 7/1. 4 





MAiS...MA PAROLE!..iL SE 
SAUVEL..HÉ.. VOUS ÊTES 
FOU..ATTENDEZ !..iL N'Y 
A AUCUN DANGER VOYONS! 
C'EST RIDICULE. 


C'EST UNE HONTE !….EFFRAYER UNE 
PAUVRE PETITE QUi VOUS MONTE VOTRE 
COURRIER, TOUS LES JOURS!... ET AVEC 
UN RENOLVER ENCORE 1. JE NAURAS | 
JAMAiS CRU ÇA DE \OU5, x: 
MÔSSIEU VALHAROI! 11. DCE Nr 
SOUS ASS... 





QUF!..SAUVE.. j Ai CRU 2 
QU'ELLE ALLAÏT MAVALER !. 
D BON... A L'AUTRE ENERVE 


—# 
PART. TONNERRE. il | 
NE $° EST POURTANT PAS 
VOLATILISE LU-MÈME ] 
AVEC SON RAYON... DIABLE, e 
QUEL COURANT D'ArR … 
OH. j'y PENSE..LA 
FENÊTRE... 


CL NN D 
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ET PUIS, FLÜTE, APRÈS TOUT... 

QU'i SE CACHE, 51 ÇA LV ir. LE 
PAUVRE TYPE jAMArS VO UNE TELLE, Si 
FOLIE DE LA PERSÉCUTION . L 

FINIRAÎT PARME DONNER LA 


MAÏiS GA NE 5€ PASSERA PAS COMME ÇA, 
VOUS ALLEZ VOIR, JE ME PLAÏNDRAïi AU 
PROPRIETAIRE !.. AH/MAÏS … VOYONS, 
MADAME MiRONTON, 
CALMEZ-VOUS DONC !.C'ES 
UN DE MES..HMM...AM:iS QUI 
x. À CRU FAIRE UNE BLAGUE 
À... HMM... À UN AUTRE !..… 


JE... AHÇA... OÙ EST-iL 

PASSE Q. JE PARIE QUIL 

EST DANS MA CHAMBRE. 

AHINON … PAS DEA, 

LE BONHOMME 
EXAGÈRE:.. 


PAS DE DOUTE... il À FLE PAR 
L'ÉCHELLE DE SECOURS . D'AÏLLEURS, 
VO/LA' SON CHAPEAU EN 8AS!.. PAUVRE 
VEUX, QUEL SAUT il À DO FAIRE. 
DEVAÏT-iL AVOIR PEUR !.. 
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EN TOUT CAS, il NA PAS REPRIS SON 
REVOLVER!.. HUM... ÇA VAUT MIEUX DALLEURS 
À AURAÏT FINI PAR SE CREER DE 
SERIEUX ENNUIS... e 
ii 


DRÔLE DE TIOE,CE STAGMUS..COMPLÈTE: 
MENT CINGLÉ EN TOUT CAS !..LE PLUS BEAU 
CAS DE FOLIE DE LA PERSECUTION QUE 
J'AIE JAMAIS VU! PAUVRE VEUX ENCOR. 
UN PSEUDO-INVENTEUR QUE LA BOMBE 



















ET ON PEU | ALLÔ,LA GARE 9...LES 
PLUS TARL.. RENSEIGNEMENTS. AQUELLE 
é HEURE LE PROCHAIN TRAIN 

POUR NAPLES,5'L VOUS PLAÎT? 
DEMAIN, 9 HEURES ? POUVEZ-VOUS 
ME RÉSERVER UNE SECONDE Q.. 


OVAAAAAAH! 







LUN (L 
fa / 






J Aï JUSTE LE TEMPS DE 
PRENDRE UN BAIN... TIENS, 


| hi) 
ll 


D 
TT 
DOPPRRRIR::L 


… ARISTIDE EUGÈNE PHiLiDOR, ÂGE DE 
61 ANS A DISPARU HiER DE SON 
DOMICILE . VOICi SON SiGNALEMENT : 
PETIT, CHEVEUX , MOUSTACHES ET 
BARBICHE BLANCS.VETEMENTS NOIRS, 
COUPE ANCIENNE... PORTE UN LORGNON. 
LE D'SPARU NE PARAÎT PAS jOUIR DE 


CHOVETTE !. LE 

SOLEÏL EST DE LAN 
PARTIE. MS ee 
VACANCES SAN- 
NONCENT BIEN. 


RAT 
| 
1} 





L'AMBASSADE DE MOLDAVIE SE REFUSE À 
TOUTE DÉCLARATION À CE SUjET...ET 
POUR TERMINER ,LA POLICE jUDICiAi 
: PRIE DE DIFFUSER L'AVIS SUIVANT. 
LE NOMME STAGMUS... 
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DEBOUT, LA-DEDAN 









PEUT-ÊTRE AURAIS-jE DO AVERTIR 
LA POLICE. BAH!. A PART SON iDÉE 
FIXE, CE PAUVRE VIEUX MANAQUE 
N'EST PAS MECHANT L.. ALLONS... 
ASSEZ PENSE ALU! ViVE LES 
VACANCES !..OCOUPONS-NOUS 

DE NOTRE VALÏSE !.. 











.…. À PROPOS DU MITRAÏLLAGE 
D'UN AVION DE TRANSPORT 
FRANÇAIS PAR DES CHASSEURS 

MOLDAVES …. 


MBÉ EN PLEIN 


7 
EX RNAL PARLE. 


TOUTE PERSONNE SUSCEPTIBLE DE 
DONNER QUELQUES RENSEIGNEMENTS 
À 5ON SUjET EST PRICE 
D'ALERTER LA POLICE jUDI- 
CiAÎRE ,LE COMMISSARIAT 
OU LE BUREAU DE 

GENDARMERIE LE 





NOTRE BULLETIN 
D'INFORMATIONS EST 
ty, TERMINE!... 


ÇA ALORS... AUCUN DOUTE... 
C'EST DE MON CLIENT QU'H 
S'AGIT... LE SYGNALEMENT 
CORRESPONO PARFAÎTEMENT: 





| l - Us, 
SEMBLE JOLi- 
D & | . KMENT PRESSE. 


VALHARDIAËTEN ALORS VOUS DITES QU'IL 
INTRODOITDANS| 005 À QUITTÉ DANS UN 
RCA DE ETAT D'EFFERVESCENCE 
À CarACTERISE ©... 
OUI! LE SOIR 

TOMBAIT... 


ALLO ..LA JUDICIAIRE QUI!..iCi COMMISSAIRE 
RÉJEAN !.. AHI..OUi.. RETROOVE?.. OÙ... 

AU BORD DU CANAL 9. ENTENDU... 
J'ARRIVE !.. 







DISPARU V9. LOL AHIÇA ES7CE QUE? 
BIZARRE... MAIS AU FAIT LE DOS ÊTRE UN, 
DES DERNIERS , PEUT ÊTRE MÊME LE 
DERNIER À L'AVOR W/... BON SANG. 
ÎL FAUT QUE J'AVERTISSE LA 


P LE VEUX FOU ÉTAIT MOINS CINGLE 
il ME 


SUIS SA 
VOITURE :.. 


COMME dE VOIS i 
AUSSi BOURRE 
AVÉC SES RÉCIT: 
OHINOUS LE 


Bi£. DES MOÏS QU'IL 

NOUS TANNE LE CUIR AVEC 

SES HISTOIRES À DORMIR 
DEBOUT :.… 


ÇA YEST'..LA GENDARMERIE DE BÉTHONNAY 

À RETROUVE NOTRE HOMME !.… OÙ TOUT AU 
iINS 5 TE! UN GENDARME À 

ÉTEMENTS AU BORO DU 

SE DE FAUCAMP!... 
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[HELQUES San E NS7ANTS| ALAN T ALLER MO; MÊME 
LA POLICE JUDIC AIRE. 


| JE FERA DUN COUP MA 
a = | SÉTION, JE PERDRAI 
MONS DE TEMPS... 


ll 
Pi 


7/1 
- Ta 


TRÈS INTÉRESSANT / NOUS 
NOND HE PAT DE Le 
SUIVRE !… 


AN 
QUI NC 
LA NUIT DERNi 


LQ 


| 
+ 


o 


+ C4 


CA DEVAIT ARRIVER UN JOUR OÙ 
L'AUTRE !... C'EST TOUSOURS COMME ÇA 
QUE ÇA FiNiT AVEC CES GÂTEUX... 


PERMETTEZ-VOUS W 
QUE JE _VOUS 
ACCOMPAGNE 9... 
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BIEN SÛR, MON CHER  VENEZ!.. MAÏS NE VOUS PAR ICT. HOILFELTIN ALLEZ AT E : — 
ATTENDEZ À RIEN DE SENSATIONNEL. DAPRES| | PRÉVENIR MÂDAME STAGMUS EN TRE CE L | PEN MONSEOR 
LA GENDARMERIE DE BÉTHONNAY QUI À FAIT ET AMENEZ-LA LA-BAS, AVEC j MISSAIRE.. 
LA PREMIÈRE ENQUÊTE ,LE MOBILE DE LA DES MENAGEMENTS HEIN 1. : 

MORT EST CERTAIN... 





SALUT BRIGADIER!... dE) LES SONDAGES, N'ONT 

SUIS LE COMMISSAIRE ] ENCORE DONNE 
RÉJEAN DE LA Pj.  LAUCUN RESULTAT... 
DC NOUVEAU 9... - 


ee NOUS YSONNESL 
© y REGARDEZ ON SONDE 
| uit DEJA LE CANAL POUR 
M RETROUVER LE CORPS Æ# 





LES TOURBILLONS PROVOQUÉS PAR VOICI LES VÊTEMENTS OÙ 
OUVERTURE ET LA FERMETURE DES VANNES MALHEUREUX  TELS QUE NOUS 
DE L'ÉCLUSE, IL EST POSSIBLE QE LE LES AVONS TAOUVES... JE LES 
CADAVRE AÏT £TE ENTRAÎNE TRES LOIN.. Si Ai FOUILLES... LE CONTENU 
EST ACCROCHE AUX HERBES DU FOND, IL NE HABITUEL : ARGENT, PAPIERS .… 
REMONTERA QUE DANS QUELQUES JOURS !… RIEN D'INTÉRESSANT... À 

PART, QUELQUES DÉBRI 
D'UNÉ LETTRE DECHIREE... 


PARAÎT QU'AVANT DEN MONSIE RYAHARO 
Li 


DEVENIR GAGA , STAGMUS | 
ETAÏT QUELQU'UN. UN 
SAVANT TRÈS CONNU... 

SAÏT 


TOUT DE SUITE... 





LI VOIR : VALHAROY CON TI2E LE MONÈTRE = 
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2 è CE, SONT DES FRAGMENTS DE LETTRE 
TE Le L' no e 1 
iME … STAGMUS A EU UNE CRIS | : 
î MALHEUREUX F1 
DE FOLIE !.. STITUER LA LETTRE 
MORCEAUX ,MAiS CEST CLAIR , NON 9! 


3 roger doul AAA € Ps) 
L AAA. 


DÉSESPÈRE DE 5€ VOIR iINCOMPRIS, MONSIEUR LE OÙi.. PARFAIT... NOUS 
STAGMUS QUi N'AVAÏT DÉSA PLUS COMMISSAIRE , LA FEMME ALLONS VÉRIFIER LA CHOSE 
TOUTE SA TÊTE LA PERDUE TOUT DU DiSPARO VIENT IMMÉDIATEMENT, MON 
À FAIT !.. D'ARRIVER ! CHER ! … 
HUM... ÊTES-VOUS CERTAIN QUE = 
CE SOIT BiEN LUI QUI 
h À ECRIT CETTE LETTRE ?.. 


2 


MADAME, VEUILLEZ \// MERCI QU'ON LA TRANSPORTE 
CROIRE ‘À TOUTE MA ÎTES 5 JJEN Suis DANS CE CAFE LA-BASI. 
SYMPATHIE ET À TOUS iLi OT : BIENETE Le ESSAYEZ DE LA RAPPE- 
MES REGRETS DE VOUS .… HED... M LE... NE LA 
IMPOSER CE PÉNIBLE / 4, A-TONT. 19. OH! QUITTEZ PAS ET 
PLACEMENT. > RÉCONFORTEZLA UN 


LORS ÉTES-VOUS CONVAÏNCO JE VAS FARE ACTIVER LES RECHERCHES.. | [OUAIS AS TU DEA W 
RSPÈLE DE CHAN SCÉPTIQLE ! QU'ON RETROUVE LE CORPS ET QU'ON SEACSUE DE SENS en 
 AVA? ) 1 
HEU.. TU N'ES PAS PLONGEON, PRENAÏENT LA 
CONVAINCO F.. QUELQUE PEINE DE SE DESHABILLER ? 
CHOSE QUI CLOCHE MAï5, iL Y À MIEUX... 
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HUM... TON ARGUMENT. NE _ NC 50; ïS il 
PROUVE PaS GRAND-CHOSE! À SOUS IL 
iL SEMBLE BIEN QUE, LE BON: 


!..LES FOUS ONT DE 
CES IDÉES BISCORNUES!. 


ALORS ?..ÇA PROUVE QUE QUE 
AMUSE À DÉCOUPER DANS 
PLUSIEURS LETTRES DE 
STAGMUS QUELQUES TRÈS 
BREFS PASSAGES QUI, 
DÉTACHÉES DE LEUR 
CONTEXTE ET REUNIS, 
POUVAIENT LAÏSSER 
SUPPOSER QU'iL ÉTAIT 
MORT A. OURS D'UNE 

él . < 


EN CE CAS JE VEUX GARDER 
UN CLICHÉ DE L'AUTEUR 
DE LA PLUS BELLE ERREUR 
JUDICAIRE DE L'ANNÉE 


HEP!.COMMiSSAiRE!.. 
UN PETIT SOURIRE , PAR 
iCi,S'iL VOUS PLATT!. 


LES MORCEAUX DE LETTRE NE T'ONT PAS 


PARUS BIZARRES ©... REMARQUE QUE CE 
DÉTAIL EST IMPERCEPTIBLE QUAND ON NE 
1ÉFIE PAS..MAïS, MOLIE LES Ai BIEN 
- HEU...jE NE \0i5 

PAS... 


SECNRE DES CETTRES 

Ois PAS Qui f =} FA 

He He OÙ BIEN iL EN CONSERVE 
/ TOUS LES MORCEAUX, 
OÙ BIEN iL LES JETTE TOUS, 
MAIS iL N'EN GARDE PAS 
QUELQUES-UNS, SOÏGNEUSE- 


AENT TRIES, POUR LEUR 


SiNISTRE CONTENU! 
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CES FRAGMENTS NE 
PROVIENNENT PAS 


ALORS. LE COMMISSAIRE RE DORA, iL 2... 
MPE 2..AVERTIS-LE! /JE LE VEXERAIS 

SE TROMPE SLESROBABLEMENT, 
ET PUIS CETTE 

AFFAIRE COMMENCE À 

M'INTERESSER !...ENFIN 

STAGMUS AVAÏT FAÎT 
APPEL À MOiï!. 









PARFAÏT !...HEU... NON... 
VOUS ÊTES UN RIEN 

TROP PRÈS!..RECULEZ 
UN PEU, JUSTE UN 
PAS OÙ DEUX !.… 






DE MES NOUVELLES'... 
GLOU …GLOU... 












GLOP...EFFFF |... JE 

VOUS FERAi RETIRER 
VOTRE COUPE-FILE, MOi… 
CA VOUS ENLÉVERA LE 


ÎL FAUT Y ALLER TOUT DE , 
SOITE... QUr SAIT ?. PEUT-ÊTRE 
MADAME STAGAK/S POURRA-T ELLE 
ME FOURNIR DES AIS QUIME 
DOMNERONT DES /DEES … 
COURONS LA-BA5.. 


UNE CHANCE !...VOIiLA 
UN TAXI EN MARAUDE ! 


HEPL... 


EH BEN, QUOr ?.. 
PERSONNE 2.VOLA LA 
CNQUIÈME FOIS QUE 
VE SONNE ET 


TOUJOURS RIEN.. 


MENT 
S ENCORE 


E SAiS PLUS QUE 
SER … STAGMUS 
-iL REÉELLEMENT 


U VANT, ET TOUT 


JN 
CE QU'IL M'A RACONTÉ 
ÉTAÏT-iL EXACT... OÙ 
BIEN ETAIT-iL FOU ET 
EST-CE MOi QUI ME 
FAiS UN TAS D'IDÉES 


RiDiCULES 7... 


LE VOILA!... CEST LUi!.. 

JE COMMENGAIiS À LE CROIRE 

MORT... VOiLA DEUX JOURS 
QU'IL N'EST PAS 


COMMENT SAVOIR 9... Pas 


il ME RESTE 

UNE SEULE CHAN à 

DÉCOUVRIR QUELQU 
, CHOSE !.., 


É &RRR..QUEL 7eme! 
ET MA VOÏTURE QU: 
EST AU GRAISSAGE. 








MAiS... MADAME, C'EST 
MOi... VALHARDi... L'AMi 
DU COMMISSAIRE 


QUi VA LA 9... 
FiLEZ IMMÉDIATEMENT ÉjEAN 
OÙ J'APPELLE LA = 

POLICE !.. 
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TU AS ENTENDUS... 
L'ADRESSE … C'EST 
CELLE DE STAGMUS. 


IL FAUT EN AVISER 
IMMEDIATEMENT LE 
CENTRAL !.… 


AH. MONSIEUR VALHARDi'...ExXCU 

JE N'Ai PLUS MA TÊTE À MOi...jE.. L 

iL..L $E PASSE iCi DES CHOSES 
ETRANGES !!1.. 


TITITTTTIT" 


COMME Si DES..DES GENS 
2 CiRCULAÏENT PRECAUTON 
1£ MENAÇAÏT!...i NEUSEMENT DANS LE 
QU'ON RÔDE CABINET DE TRAVAIL ET LE 
LABORATOIRE DE MON 
PAUVRE MAR: PARFOIS, 
J'Ai AUSSI L'IMPRESSiION 
QUE DES OB;ETS ONT ÊTE 


DÉPLACES. 


POURTANT,LE MATIN, QUAr NE VOUS ÊTES VOUS! [J'AURAIÏS BIEN TROP 
RETROUVE TOU M Z! JAMAIS RELEVÉE PEUR DE QUITTER MA 
5û 


OUR ,ExAC T COMME. Mes L T LES AYO' HAMBRE, LA NUÏT.. 
RAY le L 


ME RENOBONE—— 
TC TENS.TENS... ) 
#9 


LE VOICI... MON VOTRE MARI SE ŸAUTREFOIS OUil.. iL Y 
MARI Ÿ PÉNÉTRAIT | ÎT SES PAPIERS . 
SEUL. DE SON VIVANT, |] COFFRE TIELS,MAÏS DEPUIS 
PERSONNE D'AUTRE GUN NA LONGTEMPS, iLNE L'EMPLIS- 
N'EN AVAÏT LA CLÉ. _g ) D SAÏT PLUS QUE DE JOURNAUX 

*POUR ROULER LES VOLEURS" 
DiSAÏT-iL !.. 


TIENS.TIENS EH BIEN MADAME ,ON ATENTÉ, - 

EN VAIN,DE FORCER CE COFFRE … TOUT JE NE VEUX PLUS RESTER UNE ) ENCORE RÉLSSi 
RÉCEMMENT. VOUS NE RÉVIEZ PAS!..ON MINUTE DANS CETTE MAÏSON,/A OUVRIR CE 
S'INTROOUIT Ci POUR FOUILLER CES PIÈCES... J'Ai TROP PEUR... ï 


> -VOUS DE 
VENIR SECRÈTEMENT,MONTER 
iCi LA GARDE CHAQUÉ NUIT? 
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EN TOUT CAS MOI, JE NE. \COMME VOUS VOUDREZ, : i MADAME … 

LOGERA PAS'UN SOiR DE FOUV EZ-VOUS ME £ POURRAi 

PLUS DANS CETTE MAïSON. /CONFIER UNE CLE OATE DE DERAIÈRE !.… /! SER DANS 

JE MOURRAÏS DE PEURI... D DE LA MAÏSON ©... LA FO LPS DERASRES L iSON CE SOIR, 
£ SR En M, 51\35 ÊTRE VU. 


HELHE.. MON ENQUÊTE ) VOVONS 1. RÉSUMONS-NOUS.L. JE SU/5 SÛR QUE 

COMMENCE À PRENDRE ? LES CRAÎNTE. STAGMUS N'ÉTAIENT PAS Ris 
OURNURE.. JE SAVAïS UTOPIQUES... ET. MALGRE L'AFFIRMATION OÙ VAS:Y!1. LA RUE 

BIEN QUE JE FROUVERANS ) ÉJEAN, LE PROFESSEUR NA EST PRESQUE 


Ci UN BOUT DU Fil !. QSE … PEUT ÊTRE EST DESERTE !… @ 


y \ 


EN PLEIN 
DEDANS!'.. 


CHAUFFARD..ASSASSIN 1. OHIIE.. 
il S'ENFUIT..LÂCHE !.. HURLUBERLU! } 
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E HOMME !.. 
OÙ ÿ 
IMPRÜDENTS!, 

L HSE 7 CROIS (ere 
N'EST PAS GRA ‘ 
MERCi MADAME :.… 





JEUN 
J),V 







es 
DO 














AUTO) à! 





AIT PAS ON ACGOENT, VA \HÉHE!. VOL Qui E GES SOLPCONS.. 
S SUR !..CE CHAIFFA PE: MON ENQUETE COMMENCE À ENNUVER 
. LÉ PROIT SUR MOi / CERTAINES GENS !.… FO AVE, CELA... 
Z PAS PAS HLANONNE UNE SEULE FOÏS | | MAIS iL VA FALLOÏR Q ENNE QUE 
€ AFFAIRE !… AE LDONNE UN SEUL CO PRÉCAUTIONS ÉLEMÉ) TASK 
FREIN OÙ DE VOLANT F 
M'EISTEL !.. ET CETTE / 


Q\ 


MON VIEUX! \7 5 VOULEZ-VOUS ME é FAIRE PUBLIER DANS LES FAITS DIVERS 
E Ü DE TON CANARD L'ENTREFILET SUIVANT: 
Sets | LE CHERS DORCTIE ANA UOTE 
A DENT RÉTAUE. " RENVERSE PAR UNE VOITURE, CET APRÈS MIO6, 
È ITIVEMENT RUE PU CASTEL … L À ÊTE TUE SUR LE COUP. 
LES CHAUFFARDS SE SONT ENFLIS !..* 


D 


ETLE MÊME HAlHAÏIA.. PAREAIT!..CE 
D À el AFA FA... FAIRE) CE 
TDR QUELQCEN| 41e DÉTECTIVE EST MORT. 
= PZ/LSHY NE LA PAS RATE. 
NOCS AVONS LES MAÏNS 
LIBRES À PRESENT. 
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CETTE NU T4 


LA NUIT EST TO A'FAÎT ri 
2 OMBRE 5€ CL 


L RENDRE 


L 
PAR DERRIÈRE, 45 OL 


RE AU C À 
MAISON SERA; ue EE. 
/ ROC 


B PO/C/ LE LABORATOIRE :.. 
 SAGÎIT DE TROUVER 
NE BONNE CACHETTE 


POUR POUVOIR SUA- 
VELLER LE COFFRE !.. 


ET ARMONS-NOUS DE 


PATIENCE: 





ON VIENT DOUVRIR LA 
PORTE DENTREE:!.. iL VA 
QUELQU'UN DANS LA 
MAISON L..JENE M'ETAS 
PAS TROMPE DANS MES 
PRÊEVISIONS 


AVEC LE CHALUMEAU, 


LE 
PÉRONS | RIEN À CRAÏNDRE !.. 
NE RÉSISTERA PAS 


QUE D AU TRAVAIL... 


DÉPÉCHONS!... 


DANS LES. ARBNS 
DE LA AVE OÙ CASTEL 





(a ME 
SSE 4 AIT LA PORTE 
DENTREE DE CETTE 
MAISON, PERSONNE NE 
MAURA VU ENTRER !. 
ENCORE HEURECX QUE 
MADAME STAGMOS N'AÎT 
P4S HESITE ÀAME CONFTER 
_ CLÉ DE LA PORTE 
DONNWAN ET TE dl 1 
DE DERRIÈRE: 


ET LES HEURES COULENT. 
INTERMINABLES. 





DANS A, MAISON DE STIGMCS, 
CESTLE SLENCE ETLA NUIT: 
MAIS SOUDAÏN... 





ONN'Y VOÏT GOUTTE !. 
L ue 2e BESOIN 


SA dUrPla era 
ON ET EST ALLÉE 
ER AILLEURS: 


JUSTEMENT... LES 
Vo 5iNS POURRAIENT 
ÉTON NNER EE 
LUMIÈRE !.. 


ÇA V EST... LES 
VOrCr !.. ON 
ENTROUVRE 
LA PORTE DU 
LABORATOIRE. 


BON SANG... 
ECLAIRE-MOi 
MiEUX, JE N' Y 
vO'S ñ EN !. 





Le rayon super-gamma 203 











ALORS,MES MIGNONS 
CHARMANTE SURP 
HEIN 9. JE VOUS PRE 
QU'iL EST iNUTILE DE 
VOULOIR _ FAIRE LE 

COMIQUE !.… ET 
MAINTENANT, ON VA 
BAVARDER UN PEU! 


ALLONS'..LES 
MAÏNS EN L'AR! 


ne CL ÿ ire 


E 





DÉSOLE PE us no {1} 4 
MAS JE SUIS TENACE … 
ASSE? DE BONMENTS. 
ÉRIEZ-VOUS TROUVER 
CE COFFRE 7... ET 5TAGMUS, 
iL9..POURQUOI L' 


JE VOUS PREVIENS TOUT DE SUITE. INUTILE DE 
ME RACONTER QUE VOUS ÊTES DE PAUVRES 

DETITS CAMBRIOLEURS...LE FAIT QUE VOUS ME 
CONNAISSIE OTRE 

CONNAISSIEZ ET VOTRE E FATiQUE PAS, 


ON NE DiRA RiEN!:. 


en 
A ——— te fee : 


LI 


ÇA VA COMME ÇA !... 
LÂCHE CE PÉTARD ET LÈVE 
LES MAiNS EN 
L'AiR!... 


POUR VOUS METTRE À TABLE !.… 
APRÈS QUOI JE VOUS DÉLiIERAi LA 
LANGUE À MÀ FAÇON... JE COMPTE... 
UN... DEUX … 


7h) 7 


R 


fi] 





ASSEZ PERDU 
DE TEMPS!..ACHEVONS 
LE TRAVAIL !.… 


NS CS 
HOIHO!..D'OÙ 50RT CE NI 
CHARMANT POLICHINELLE 2. $ 
L LA | 
e te 
he) 
@ Mn 


7 ESA (à 
DEHORS!.. 5 
INTRIGLE DE VOIR DE ) i 
LA LUMIÈRE … IMPRUDENT 
POUR DES CAMBRIOLEURS: 
JE SUIS VENU VOIR ET... 

HA!HA!HA!... 


OUAis:..MAiS 
 TEIGNONS, iNUTILE] 
D'ATTIRER DES 

>, CURIEUX :.. 
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COMMENT 7. 
ENCORE LUi ‘2... 


WF LE Lo rare 
® D 
JE VAiS TE DONNER UN BON CONSEIL. LAïSSE- 
NOUS FAIRE NOTRE BOULOT À NOTRE AiSE, 
ET, TOi, DISPARAIS DEFINITIVEMENT SiNON... 
TU 4$ DÉJA EU UNE PETITE iDÉE DÉ CE 
QUI T'ATTEND!.. 


OUFISZLOTEK !...JE 
ME DEMANDAiS 3j 
TU VIENORAIS 
JAMAIS! 





MOi, PENDANT CE TEMPS, 
JE VAÏS M'OCCUPER UNE 
FOiS POUR TOUTES 

DE VALHARDi ! 





QU'ALLEZ- VOUS ) TU CROIS PEUT-ÊTRE QUE 
FAIRE 7... JE VAÏS TE LAÏS5ER ALLER 
AVERTIR LA POLICE ©. 
VAiS RECTIFIER LE AVAL 
5i MAL FAÏT TOUT À L'HEURE 
PAR L'AUTO QUi TA 


RENVERSE !. 


AC...ACCORDEZ-MOi UNE TOUTE DERNIÈRE 

FAVEUR :.. JE VOUDRAIS ÉCRIRE QUELQUES 
JE VOUS LES REMETTRA: Vous | LES 

POSTEREZ...JE VOUS EN PRIE, VdUS 

RISQUEZ RIEN... VOUS LES LiRE 

N'Y DiRAï PAS UN MOT DE TOUT € 


ae Ci... DA gi 

AINSI ÇA IEN!.. 

VOUS ÊTES BIEN 
PLACE !.. 


PZiLSKY... CHONG!... 
PAR iCi,EN VITESSE. PASSE 19... 
CETTE CANAILLE 

File! 


QUE...QUE S'EST-iL 


ER AS eu. 
TER TOUT LE 
QUARTIER !… 


T'EN FAÏS PAS !... 
PAS DE B 
VALHARDI ! (es 


TU TREMBLES LACHE:.. !.TIENS, J 
TACCORDE TROIS MINUTES, PAS UNE DÉ L 
A55i EDS-TOi LA ET BÂCLE ‘TA LETTRE 


EN V ei & 


R 


MVOUR, NE. ER V7 ALLONS, PRESSE-TO'L... | 
s CHER UN | PLUS QUE DEUX 
PEU LA LAMPE... fE. PL QUE ED) 
JE NY VOIS RIET 


LA'L.LAI..LE VOILA !… 


IL VA 


NOUS ECHAPPER!.. 
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iL FAUT LE Ÿ ON LE RATTRAPERA PLUS 
POURSUIVRE ,} TARD:.. LE TEMPS PRESSE... 
Je LE BRUIT A OÙ RÉVEILLER 

TOUT LE QUARTIER, TU 


CONNAÏS LES ORDRES: NE 
LAiSSER AUCUNE TRACE. 


CETTE AFFAIRE PREND TROP 
FLAÏN ASPECT POUR QUE JE 


VÉRA PEUT-ÊTRE A 7 
POUR SURPRENDRE 
CES BANDITS :... 


MON DIEU !.. QUE... 
QUE 5£ PASSE-T-iL9 
ON DIRAIT... 
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AÏE!.. LES VOLA'!. 


PO JUASME FAIRE 
Èx., ATTRAPER 


MAiS AVANT, iL NOUS 
RESTE QUELQUES PRE- 
CIEUSES SECONDES... ET, 
COMME NOUS N'AVONS 
PLUS À NOUS GENER … 
VITE:..LA DYNAMITE:... 
FAÎTES SAUTER LE 


-SECOURS 2. 
HARDI, DETECTIVE :.. 
AMBRIOLEURS 

EL... N°19. VITE ! 


U C Eh PA l LE 
LES IMPORTANT... ALERTEZ 
POSTES ENVIRONNANTS 
ATTENTION, iLS SONT ARMES 

ET DANGEREUX !.… 
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INUTILE DE COURIR 
IL EST TROP LOIN.. 


CEPENDANT.) OUF!. CETTE FOIS JAI BEN) 
CRU JE JG PASSERAS... 
7 HEUREUSEMENT QUE CE BRAVE" 
SZLOTEN EST TOMBE DANS 
MON P'ÉGE... SALOTEN.. DRÔLE 


ET MAINTENANT, 
RETOURNONS LÀ: 845. 
ÎL5 SONT PEUT-ÊTRE 
ENCORE LA"... JE PUIS 
LES SUIVRE, S'1S 
FUIENT..ET DE TOUTE 
FAÇON. JE DOIS ÊTRE 
SUR PLACE, QUAND 
ARRIVERA LA POLICE! 


MISÉRABLES... iLS ONT 


BAH!. RIEN 

PA REN | [LA MASON POUR FA; 
€ TR 

ET, LA PE E LOS 

SUREMENT LE COFFRE 

FASAIENT SAUTER. 


POUR QUELQUES 
VIEUX_ JOURNAUX 
ENFERMES DANS 

UN COFFRE: 





CEST PAS NOTRE 
FAUTE ...CE STUPIDE 
DÉTECTIVE À LA 

CHANCE POUR Lui! 


L FAUT S'EMDARER DE 

CE VALHARDIi AVANT QU'iL 

CONTINCE SON GÂCHIS. 
RiS®..MMEDIATEMENT !.. 
LIQUE: PLAN G 


N 
SA 
APPLIQUEZ | 
ET CETTE FOIS, JE VOUS 
CONSEILLE DE NE PS RATER 
CETTE AFFAIRE /…. 


Si VOUS PERMETTEZ dE VAIS 
RENTRER CHEZ MOI. iL FAIT 
OUR ET JE SUIS FATIGUE. 


DOMMAGE |... AHIMONSIEUR 
VALHARDY!, Si VOUS M'AVIEZ 
FAÏT PART PLUS TÔT DE 
VOS SOUPCONS:... JE NE 
VOUS LE PARDONNERAÏ 


JAMAi 
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NOUS ARRIVONS... PERSONNE | 
NE NOUS SUITA.JE PUIS RENTRER? 






AHILE CAPITAINE 
DES POMPIERS 


MO Qt 
(OUS EN SAVEZ AUTANT 
QUE MOi! 


. 


OR AU MÊME. .| NON PETIT, MONSIEUR 
INSTANT CHEZ| VALHARO! N'EST PAS 
JEAN... LCHEZ LUI! 
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IL N'YA PERSONNE 
CHEZ LUI... FAUDRA 
TTENDRE OÙ REVENIR. 


3 PUISQUE MONSIEUR 
J VALHAROi N'EST PAS LA ? 
A JE REVIEND Ai OÙT À_/ VALHARDOi 
L'HEURE... { 


AVOIR UNE 








MIEUX QUE ÇA, SACRE JEAN! TOUJOURS $ HE. DOUCEMEN EN 

M'SIEUR . DES GÂTÉ . MO}, DES CHOSES N M'SIEUR! PARAÎT VEN 2 fa RAL à 

BRRNENT)QUE Césrraacue] | Ann: EL CEUSES::. ET i VEN 
LUSIEURS Ki1OS/ 


MOr QUi AME TANT LES 

PRALINES!.QUEL SUPPLICE 

DE TANTALE !..JE DONNERAIS , A L FAUT QUE JE, T ; 

GROS POUR LES GOUTER |; AIRES, TO QE CES PR ee LÂCHERAIT JAMAIS !.… 
? GEA': LC EST PAS TRÈS €T. DE 
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MON DIEU. QUE S'EST-L PASSEZ. LA POLiCE!. er CÉMEUBLE CA 
{J'4 DEUR DE Con DRE. RER 
J'Aj PEUR OMPRENDRE !... DEVAIT ARRIVER UN 


HEïN 71? 
À. ARSÈNE! 


% 
y 


SZ 


ENEX 
S 


BON SANGL, TU N'ES Y"HEU.JE.HEU..JE | [ ALORS 9..PARLE COMMENT 

PAS BLESSE AU MOINS? )CROIS QUE CA VA QU'AS-TU FAIT? }J'Ai VOULU PRENDRE QUELLE BOÎTE. RA UN GRoOM 

AHIÇA.. QU'AS-TU QUIE !!!.. DOU... QUE SEST-iL UNE PRALINE. J'Ai QUELLE PRALINE® / AVAIT APPORTEE is 

ENCORE iNVENTE DOUCEMENT..QUE. PASSE ?, DENQUÉ LE RUBAN POUR TOi!.. COMME, TU 
QUELLE EMOT:ON! $ QUi FERMAÏIT LA ec N'ETAIS PAS LA JE L 


on ET. HEU.. 
Es 
à | 


BEN... HEU... VOILA !.. 


Le 
A. 


-J'Ai ENTENOU COMME O1 OÙi,MAÏS CETTE FOIS C'EST 
“UN DECLIC... PUIS VE JE € L UVELLE, :ciQ LOI LA VICTIME, MONSIEUR 
HEU.. UN PSCHTTT . FORT CES MESSIEURS... : = F LE COMMISSAIRE! 
DE FUSÉE QU'ON ALLUME... EN 24 HÈURES VOILA |} US? < Ssse 
INSTINCTIVEMENT JA; LANCE LA TROISIÈME FOIS { 
LA BOÎTE LOIN DE MO. QU'ILS ESSAIENT DE ; 
HEUREUSEMENT:.J'AURA;S ME FAIRE DISPARAÎTRE AN 


RE. 
CA DEVIENT , 
PASSIONNANT 
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ss = 7 
DEUX JOURS CH BIEN MESSIEURS. JE 
PIOS TARD..) SUIS SÛR MAINTE N AI NT 
ALORS, MONSIEUR QUE STAGMUS N'A PAS 
AAPAAADA DE VOTRE DISPARU DANS LE 
DÉMANDE LE MINISTÈRE .__ CANAL! 
DE LA GUERRE NOUS il À ETE ENLEVE !!!. 2 
À DELEGUES Ci … 
RESCMONS. NQUS … 
VOTRE AVIS 7... 


HEIN 9119. vous 
ÊTES FOUQ. ET... 







NE 
RO IL 


FAU 
LA P 


QUAND VOUS VOUDREZ, 
MON CHER COMMISSAIRE. 








“pee = SE - 1e SQ 
NOUS N MM HART tot. SANS DOUTE UNE CEST DU ROMAN- ET TOUS CES 
RAREMENT moupes Vi Je 1] PUISSANCE ÉTRANGÈRE.. FEUILLE TON. QUELLES | ) ATTENTATS ©. 
SUR LE COMPTE DE SES >. LE CHANGE. PRELVES EN AVEZ-VOUS :7/ CES 
STAGMUS... SON RAYON FES 1 ! ! € NT CAMOUFLE AUS6i, SANS DOUTE. 
BUPER GAÏMA N'ÉAT, à : ME D Le QUEUES AUTRES PRELVES 
3 UN LUEU T'ON AGM 5 FAUT-L®.. 
D'iINSENSE. SR AS A SUR LA BERGE DÙ CANAL...LES _ OUS FAU 
‘ i FRAGMENTS DE LETTRES... 
MisE EN SCÈNE 
PARFAITE !.… 


MAÏïS ALORS. Si NOUS ACCEPTONS VOTRE 
THÈSE... Si LE RAYON SUPER-GAMMA OÙ 
pr) PROFESSEUR STAGMUS N'EST LA 
Ve É; /}, FUMISTERIE, UNE PUISSANCE ETRANGÈRE 
ET À AVOIR SURPRIS LES À F& / S'EN EST EMPAREE !.… 
INCONNUS QUI CAMBRIOLAÏENT X À. AA US COMMENCEZ 
LE LABORATOIRE DE À Z 2114 SMPREN 
STAGMUS À LA RECHERCHE | ï 
DE DOCUMENTS RELATIFS À 
SES EXPÉRIENCES! CES 
HOMMES ONT D'AILLEURS 
FAÏT SAUTER LA MAiSON, 
POUR EFFACER TOUTE 


VOUS SEUL POUVEZ 
FAIRE QUELQUE CHOS 


OFFICIEUSEMEN 
En, EN PRIVE. 


ù Î 
LE 


! Part 
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JE VOUS AVAS 
POURTANT PREVENU 
QUE LE SLPARVENUS 
CENTRAL NE TOLÉRERAÏT 
PLUS LE MOINDRE ECHEC, 


i ! ON MA ENVOYÉ N'MAIiS. C'EST. |] [PEUT-ÊTREL. EN |. NOUS SOMMES 
RE GEL ON MEN PE, Sr < FFENDANT. J'AI DD 
PPELES!..JE DOS VOUS | D;SGRÂCE! _ DE NE. Eh 
ÉMBARQUER 218 LE “d [PLUS VOUS LAÏSSER 
É RACE EE OUTE SRAE GARDEN 
NCE!..L M ji 
ENTRAL DESIRE VLE 


DANS LA PIÈCE VOISINE S ARRIÈRE !.. NE ME 
ON Dove ROUGE CHEF! TOUCHEZ PAS! 


(Ce 
NE 


.… MAIS SZLOTEA, A' QU, 
£ AFFOLEMENT DONNE, DES 
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ETQUELQLES NOUS L' 3 V LS..LS ME POURSUIVENTL. JE SUIS OH. LES VOÏLA'L. LS 

SECONDES ds RAT NME PEROU... JE NE PUIS ME REFUGIER M'AURONT... OÙ QUE 

AIUS TARD.. NULLE PART... JE NE CONNAÏS J'ALLEYL. PERSONNE 822 
PERSONNE DANS CETTE VILLE. QUE: NE PEUT MAIDER, JE .… 
FAIRE Q. LA POLICE 7. IMPOSSIBLE... OH. 5h. - 
JE SERAIS ARRÊTÉ !. { 


V'HEL.ARSÈNEL. PASSE-MOI 1 À PROPOS... OÙ ELLE PIÉTINE l... AUCUN 
À TENTURE ROUGE LA-BAS.. EST TONENQUÊTES. / , NOUVEL INDICE :... MAIN - 


Il + Æ 4 DE STAGMUS, iLS SE > 

CA ». TERRENT ET 5€ GARDENTS 
BIEN DE BOUGER..AINS" 

JE N'Aï PLUS AUCUN 


LEURS TRACES.. 


D'AiLLEURS iL9 SONT ARRIVES À LEURS FINS..| JE VAiS OUVRIR.. DOUCEMENT !.. 
CERTES, AVEC UNE PUBLICITE QU'iLS REDOU- ÉCOUTE !.CE TYPE _ | MEFIE: TOI... C'EST 
À L'AIR D'ABLEMENT / PEUT-ÊTRE LES 
PRESSE !.. EXPEDITEURS DE 
LA BOMBE !.. JE TE 
REJOINS... 


E L | 
if ( ! 
N 1 " 


=) 
| 


) 7 NX 





Ç 
AS 


YU. TU..CROÏS QUE o 
ICEST BIEN PRUDENT £ 
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INON..MAÏS il NE VAUT 
SUÈRE MIEUX ! REGARDE... 
SES LÈVRES REMUENT. 

ON DiRAÏT QU'iL VEUT 


PERSONNE. CEUX QUI 

ONT FAIT GA ONT EU LE 
TEMPS ‘DE FiLER 
PENDANT QUE NOUS 
HÉSITIONS À OUVRIR 








 CANF.…. 
/ MOUCHOÏR 






VOYONS !.. HUM... 






MON DEU!..iL PARLE QoOi Le STAGMLS?... 
DU PROFESSEUR! Car AE LE DU T — LE LAMONNAIE, C 
; QUE VO Z- EST MORT. 4 DES CACHOUS... MA; ù 

b. VOUS DiRE?. / LICE. À MOÏNDRE PAPER D'IDENTITÉ... 










JE VAïS JETER UN ( PAS LA MOÏNDRE LETTRE QUi 
COUP D'ŒIL DANS PUISSE ME RENSEÏGNER SUR L4 
SES POCHES. L' NATIONALTE DU... TENS!. 


& UNE PHOTO’. 


.. S2ER... 
SZERBDN... 
iK… 


HE HE. EC EST PLUS ) D'ABLEL. VO LA DY ANUTÉS QUE JE 
INTÉRESSANT... VOÏLA' , TLAS ET RÉPERTOIRES 
ACTRE HOMME.LA.. DANS 

CE GROUPE. ET CE NOM. | À 
DRAT20..ÇA DOÏT ÊTRE | À ” é 

EU D'UN VULAGE | Eu MAIS J'Y SONGE... CETTE LOCAL 7 
CETTE FOIS, JE TENS = 4 DÙ CHANGER DE NOM !.… 

UN BOUT LE FREE. LA NOUVELLE L. MO), 

VAiS VERIFIER 


OHL.LOILA!. JE NE M'ÉTAIS PAS TROMPE 
SCHLÔSSGRÜD.. ANCIENNEMENT DRATZO.. Ê ! (EN FAIRE UNE TÊTE QUAND 
PETITE STATION THERMALE DU SUD DE 5 IL. = QUE VAïS Lui APPRENDRE a 
LA POLDÈVI EL. REPAPTISÉE EN L'HONNEUR] 1" ENFIN. JE TENS CINE PISTE 
DE RÜOU SCHLÔSS, D'CTATEUR ACTUEL .… SÉREUSE !.., LE 
DE POLDÉVIE...AiNSi,MES PERSÉCUTEURS : 7 
SONT... POLDÈVES S 
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ARSÈNE !.. MON VIEUX... 
MON DIEU. POURVU QLE.. 
OUF!.. NON... IL RESRRE.. 
il A SEULEMENT ETE 
ETOURO!i !.. d 


PROBABLEMENT DANS LA CAMIONNETTE QUE 
!.. MAÏS iL NOUS RESTE 


HEUREUSEMENT ASSEZ 
À PROPOS AVEZ-VOUS 
SUR VOUS UN DiICTION- 
NAIRE POLDÈVE- 
FRANCAIS 3... NON©... 
ALORS, ENVOYEZ EN 
CHERCHER UN !.… 


EH! VOUS AUTRES 

RIEN TROUVE ©... VOUS 
N'AVEZ RELEVÉ AUCUN, 
INOICE INTÉRESSANT : 


J'Ai TELEPHONE À 
£ POLDEVIE! 


ABSOLUMENT RiEN..: 

ET JA iINTERRO 

LA CONCIERGE € 
LES VOISINS. PER- 
SONNE N'A RIiEN 
REMARQUE. 
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OH'..JE ME SOUVIENS MAINTENANT! 
BRUSQUEMENT, J'Aj EU L'IMPRESSON D'UNE 
RE gene ROIS NES MU) ME 
ru. JA ie 
UN COUP TERRIBLE 0e Do 
LE CRANE … 


QE’..M..MON CRÂNET... } JE VOUDRAiS 
OÙ..OÙ SUIS-JE... QUE... / BIEN LE SAVOIR! 
QUE M'EST-iL ARRivVÉ2/. ET SAVOIR 
AUSSi OÙ EST LE 
CORPS DE SZLOTEK!. 


me Lux À TE COMMISSAIRE, DITES NABSOUUMENT RIEN!.. TOUT 
JOUS N'AVEZ CROISÉE JUSTE UNE CAMIONNETTE ge 
OH!. LiVRAISON...AUCUN iNTÉ RÉT/S= 
ne! )CALIER..N AUCUNE — /ETiC:?. PARAT 
VOITURE SUSPECTE d > 
DANS LA QUE® 


SZERBDNIH91.. UN MOT 
POLDÈVE SÛREMENT... IL 
NE S'AGIT EN TOUT CAS 
PAS D'UN NOM DE LOCALITE. 
J'Ai VERIFIE. C' 

POURALO! J'Ai DEMANDE +. 


VOICI LE DICTIONNAIRE 
POLOÈVE, MONSIEUR LE 
COMMISE Ai RE... PAS 
FACILE À DENICHER :. 


ÊT, UN REC. | CE QUE VOUS ME RACONTEZ 
PLOS TARD.…. | LA EST FANTASTIQUE !...MAiS, 
CETTE AFFAIRE PREND DE PLUS 
M7 EN PLUS VILAINE TOURNURE.... 

ET...CE MOT MURMURE PAR 

SZLOTEK.. COMMENT DISiEZ - 
M | 5057. ZERNiK 7. BERNIQUE ? 


SEE 








REN. CA ALORS !.."SZERBDNIK"TS 
VENT D'ÉTÉ! QUE... QU'EST-CE 
QUE CELA SiGNIFiE ?... 
VOUS AVEZ 
où MAL 

ENTENDRE: 








VOYONS! SZERBONIK... 
SWO... SUU... SZAR... 
SZER..SZERBA.. SZ. à 

AHIVOILA !... € 
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N'Y A‘T-iL AUCUN 
MOT QUi 
À SZERBONIK 2... 


UN NOM € ! 
STAGMUS.. 5ZERBDNIK !.… 
VENT D'ÉTÉ. c 


E CHERCHE !… 


VENT 
VEUT 


N DE NAVIRE :.… 





HÉLAS!...J'EN Ai PEUR 
RUTAU PLUS 
SOUPI 


RIEN!..J'Ai FEUILLETÉ RS OU PANNE: 


RONORE AVE BZEABONIn 
/ L} 
dE ln CELA NE 


ée 


N 


NS À LA POLICE 
LE i À FAÏT ENLEVER STAGMU 
ANS 
RiRA AU NEZ OÙ NOUS su 
AUTRE PISTE !.. 


JE NE CROIS PAS. 
VOYONS! SZERBONIK. 
VENT D'ÉTÉ … VENT 
D'ÊTE 2... 


#4 ON DiRAÏT UN 
NOM DE CHANSON | 


4 À À MON AVS, 
AURAïS SZLOTEK DELIRAIT... 


RIEN DIRE !.. 


eq 


, 


1 
\ 


< 
co 
LOS 


CSC 
RSS 


Ês 
Loc 


ALLÔ®. iCi LA CAPHAINERE 
DU PORT... C'EST PARFAÏTE- 


AP DÉTÉ:. 
TER TOUS LES PORTS:... 
LER LE FAÏT !.. 


LE TT 
= de. ui 


LE 
KOTEUE 
TTL 


El mt) PULL 2 | 


YESTI..JE NE M'ÉTAIS PAS TROMPE!... ’ À 
8 DEUX JOURS QUE VOLEZVOUS  JÉRRRNER LE 
ÊL NAVIRE!...iL À QUITTÉ 


LE RE RE ESA MAN N°5 EAUX TAC TOR ALES 
NGS R LASIENT EAEREERAT RE AUS d 
INCIDENTS DiPLOMATIQLES. 

CAE | SUR TOUT Si NOUS NE 

de è RETROUViONS PAS STAGMUS 

= 


un 
129 


DIABLE !... 
SACRE 
TRAVAIL! 


ENCORE UNE FOiS, MON 
CHER VALHARDI, VOUS SEUL 
POUVEZ NOUS Ti DE 
CETTE IMPASSE...OFFICIEL- 
REENA AEn 
JS En fOUS 
EVE ETOŒR Peer 
STAGMUS...OFFICIEUSEMENT! 
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CEST UNE SALE 
Mig$iON QUE VOUS ME 
CONFIEZ LA..MAïS JE 
L'ACCEPTE !.. TOPEZ LA”. 


TON eur. 
TÙ VEUX DIRE 


NOS BirreTs!!!. 


)JPEZ-\VOUS DE ME 
FAIRE ÉTABLIR DE FAUX 
PAP:ERS ET UN PASSE- 
PORT!:..JE MOCCUPE DE 
MES BAGAGES ET 


MON BiLLET À LA 
GARE! 


RENDEZ-VOUS CE SOIR À LA GARE, Dix 
MINUTES AVANT LE DEPART OÙ ‘TRAiN... 
NOUS NE NOUS REVERRONS PLUS AVANT! 
JE SUIS PEUT-ÊTRE SURVEILLE... JE 
QUITTERAI LA MAÏSON PAR LES 
JARDINS... 


HELLO [COMMISSAIRE !.… JEAN 
N'EST PAS ENCORE ARRIiVE 2. 


J'Ai SON BiLLET, ET 5A 


PLACE EST RESERVEE.. 


LR -RNAL 


L 


VOYONS!..JE N'Ai QU'UN MOYEN 
DE RETROUVER STAGMUS!... ÊTRE 
A BRON POUR L'ARRIVÉE OÙ 
"SZERBONIK"... LE CARGO 
NE SERA PAS LA-BAS AVANT 
QUATRE JOURS !.. 


MAÏS Si. 


COMMENT ÇA. NOS BiLLETS 2. | 
USTEMENT.... 


TU NE COMPTES POURTANT 
PAS M'ACCOMPAGNER ©... GA ME FERA 
UN REPORTAGE 


FORMIDABLE!... ET 

PENSE AUX PHOTOS 

QL'E JE VAïS POUVOIR 
PRENDRE !... 


MAIS , AU MÊME iL EST POSSIBLE 
MOMENT, DANS LA QUE SZLOTEK 
VILA/MVSTERIEUSE..| AÏT EU LE TEMPS 
DE PARLER AVANT 
DE MOUR:iR.... 


IL SERAIT TEMPS QU'L SAMÈNE !.… 
iL EST RUDEMENT EN RETARD... 

JE COMMENCE À CRAÏNDRE 

QU'IL NEUT SOT ARRIVÉ QUELQUE 


O 
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V iL SUFFIT DE 
PRENORE 
L'AVION ET... 


NON!..iL SERAÏT TROP FAGLEMENT 
REPÈRE PARMI LES QUELQUES 
PASSAGERS D'UN AVION … MiEUX 
VAUT PRENDRE LE TRAIN. 

EN PARTANT CE SOïR iL SERA 
À BRONO APRÈS-DEMAiN !.… 


lœuir 


ET QUOI ENCORE ®. TU N'AS PAS L'AIR 
DE TE DOUTER QUE MON EN TE 
DOÏT SE DÉROULER DANS LE SECRET 
LE PLUS ABSOLU'9..JE SLiS VRAÏMENT 
DÉSOLÉ, VIEUX, MAï5 
iL EST iND'SPENSABLE 
QUE JE PARTE 
SEUL! 


[ll " 


= y | Te. 


NOUS NE DEVONS NEGLIGER AUCUNE 
CAUTION!.. ORDRE DÙ COMITE 

CENTRAL!..FAITES SURVEILLER ÉTROITE- 

MENT VALHARDi, AINSI QUE LES GARES 
ET LES AERODROMES … 


TENS, ENS. VOÏLA' 
Œ ROULE PETT 
AMI DE CE LAMNE 
V4LHARD)... HO}/0:.. 
EN CONVERSATION AVEC 
COMMISSAIRE THO/1AS 


UN GRAND INTERËT A NE 
PAS LES PERDRE DE VUE. 





BON DiEU!.. OÙ 
te 

N° VOULU QUE 
JE LE FASSE s 


HELLO, COMMISSAiRE… 
SURTOUT NE BOUGEZ 
PA E ME REGARDEZ 


DES AS... MAiS CA M'A 
RETARDE ET LA GARE 
PEUT-ÊTRE SURVEIiLLÉE! 


POUVEZ PAS FAIRE 

AURA ON OÙ Vous 
EXCUSEZ-MOI!.. | COUREZ, NON T7. 
JE NE VOUS ESPÈCE DE DiSTRAIT.. 
AVAiS PAS VU. 






ET MAINTENANT, MONSIEUR 
LE COMMISSAIRE, EXCUSEZ-MOi!. 
JE DOS M'EN ALLER J'Ai 

ENCORE BEAUCOUD DE CHOSES 
À FAIRE JE VOUS LAISSE 


IENTÔT 











BIEN SÛR1.. 
- AU REVOIR! 


TONNERRE!..£LUS QUE 
CINQ MINUTES, AVANT LE 
DÉPART OÙ TRAIN! iL VA 
LE RATER! iL LU; EST 
SOREMENT ARRIVÉ 
QUELQUE CHOSE! 


GLISSÉZ MON BiLLET ET N 
MES PAPIERS DANS VOTRE 
POCHE DROITE. NS 
UN INSTANT, JE VAiS VOUS 
BOUSCULER ET VOUS LES 
ESCAMOTER, 5ANS QUE 
PERSONNE DUiSSE S'EN 
DOUTER! PRET 9. ‘ 


CA VA... ÇA VA... MAÏS 
FAÎTES ATTENTION, UNE 
PROCHAINE FOis!. 


ENCORE TOUTES 
MES EXCUSES, 
MONSIEUR! 


RPET MAINTENANT JEAN 
VALHARD\, À NOUS DEUX. 
AHITU VEUX T'EN ALLER 
SEUL ETMÉ REFUSER LE 
REPORTAGE DE MA VIE? 

D ATTENDS, FAUX FRÈRE. 

TU VAS VOiR!.. 


BAH'... JE CONNAIS JEAN! 
iL A PLUS D'UN TOUR 
OANS SON SAC! 


LES VOYAGEURS POUR 
BÂLE, MUNiCH, VIENNE, 
BUDAPEST, 5ZLATOWIiCZ, 
BRONÔ, KOSTiACK... 
EN VOITURE... 


OH! MAÏïS.. 
C'EST... CEST 
MON TRAIN! 


FORMiIDABLE!... 

iL M'A PRIS LES 
PAPIERS SANS QUE 
MOi-MÊME JE M'EN 
OÏS APERÇU !..C'EST 
À RENORE JALO 
UN PICKDOCKET 
PROFESSIONNEL. 


CETTE FOIS iLEST 
TRANQUILLE! 
PERSONNE NE LE 





LE COPAÏN DE  , 
VALHARDi ! F1. AH / 
CA... QUE VA-T-iL 
FAÏRE_ DANS 


MaAis ?!! 


C AiN?.. 
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HEiN?19, MAïS CET 
AVORTON SAUTE DANS 
LE TRAÏN..ET LE TRAiN 
DÉMARRE!!!.. TONNERRE! 
Si CET iDiOT QU N'A RIEN 
À FAIRE EN POLOË VIE, 
AGIT AiNSi, C'EST QUE 
VALHARDO: EST DANS UN 
DE CES WAGONS ET EN 
ROUTE POUR LA-BAS!.. 


COMME UN BOLIDE) 
LE TRAIN FONCE 
A TRAVERS LES 
CAMPAGNES LAi- 
SiBLES... 


MAiS UNE TERRIBLE 
MENACE PÈSE SUR 
VALHARDI... 


TOUTE LA NUÏT ET TOUT 
LE JOUR SUIVANT, LE 
TRAIN CONTINUE 5A 


COURSE iNTERMINABLE pr >. © <l 


ET MONOTONE ,FRAN- 
i £ CHISSANT FRONTIÈRE 
EST OANS L PRÈS FRONTIÈRE... 
SUIS SOR!... 
PU LE REPÈRER, MAS 
SON COPAIN ROULE VER: 
LA POLDÉVIE!.. ALERTE 


LE TOUT EST DE RETROUVER JEAN!...uA | 
HA/HA!. QUAND iL ME SAURA SUR $ES 
TRACES!..HAIHAIHA!.S'ATENDRAi QUELQUES 
JOURS AVANT DE LUI RÉVELER MON 
jDENTITÉ L. AH. LA-BAG.. LE VOiLAL.. 


PARDON, 5:GNOR.. 
CÊTTE PLACE EST-ELLE 
OCCUPÉE Ÿ.. 
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NOUS APPROCHONS DE. 
LA FRONTIÈRE POLDÈVE!. 
C'EST LE MOMENT DE NOUS 
Ÿ  DÉGLISER!.HAÏHAlUAI.JE Pa- 
RIE QUE JEA/ Ê € MI 
RECONNAÎTRAÏT DAG:.HÉ HE 
MAi6,AU FAÏT... C'EST UNE. 
EXPÉRIENCE À TENTERI. 






VOUS PERMETTEZ D... 

JE VAiS M'ASSEOÏR EN 
FACE DE VOUS! LME 
SEMBLE D'AILLEURS AVOIR 
VU VOTRE TÊTE QUELQUE 
PART!..HAIHAIHA I... 





HA... MAi6..MAiS, 
MONSIEUR... 


JE... JE. 
HEU.. VOUS 
JE... 


EXCELLENTÉ,, 
CES COUSSiNS.. 


ON DEGUISEMENT EST 
ÊME L E MAP 


FORMIDABI M M'A PA 
RECONNUI.. HAIHAIHAL.. ELLE Lee 
EST BIEN BONNE...iL À L'A; 


HoïHolHo!. coucou!ll. 
DEVINEZ QUI EST LA. 


L'AiR ®. 
INTRIGUÉ !.. AH! JE NE PUi6 ? ET ZOU'!. 
RÉSISTER PLUS LONGTEMPS, 

VE ee ME FAIRE RECON- 


F NAÎTRE F' 


ALORS VIEUX FRÈRE?.ON NE | ESPÈCE D'ÉNER- 

RECONNAÎT PLUS LES COPAINS 91... NE! 

HOU!..LA JOLIE BARBE!. 

À SAS LES BARBES!..LES 
BARBES AU , 
VESTIAIRE !.… 


AiEL. Au SECOURS C'ÉTAIT UNE ERREUR... 
ET.ET CE N'E4T Pas JM U!, LRO LOUPQUYE ‘= 
J.SEAN/!L. 000000. JE ME BU rRoMPÉ 5 

E  : 


+. 
ee. 


1 


A €: 


1. QUELLE | l/ow!.0.par00N, MAÏ6... C'EST i. JEAN. 9119. CA ALORS. 

SÈNS DE. ONE * ARSÈNEN.. TU. TU M'A$ RECONNU. MALGRÉ 

. MON FORMiDABLE DÉGYISEMENT 7. 
COMMENT AS-TU FAÏT %. 


AH ÇA. Ef.TU iVRE OU FOU*. 
D'Où S0RS-TU 7. QUE FAiS-TU 
iCi.. TE RENDS-TU COMPTE, 
TRISTE $iRE QUE TU FLANQUES 
TOUTES MES COMB iINAïSONS 
PAR TERRE!!! QUE $iGNIFIE 
CETTE GROTESQUE MASCARADE?. 


V JE. JE. MON. RE 
. PORTA -A-A-AGE-E-E I... 
JJJE-E... M'EN-N-NUY-Ai$ - 
Ai$-Ai6.., TOU-OU-OUÙT 
SEU-EU-EU-LeL-L lil... 


NOUS ARRIVONS À LA 
FRONTIÈRE POLDEVE 
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NTRE LA, ESPÉC 
DE CLOWN. TES — 
EXENTR CITES ! 

ONT DEA BIEN 
ASSEZ FAT REPÉRER. 


\idiis 


Ai \ 


iLSE PASSE QUELQUE 
CHOSE D'ANORNALI.SJE 
SUIS SÛR QUE C'EST POUR 
MOi,TOUT CE DÉPLOIiEMENT 
DE FORCES..MA PRÉSENCE 
À DÙ ÊTRE SiGNALÉE HE 
N'Ai SANS DOUT 


MER TOUS LEURS ESPiONS! 


JE..JE VAS ME 

DÉNONCER. TAiS-TOi.. 
LE TEMPS PREGSE....JE 
DÉSIGNERAI COMME 
ÉTANT VALHARDI CE 


À L'HEURE ..LA CONFUSION 
SERA VITE DiSS1DÉE, MAiS 
iL EST PROBABLE QUE LA 
SURVEILLANCE $E SERA 
RELÂCHÉE QUELQUES 
INSTANT! METS-LES À 
PROFIT POUR FUIR 


PAS PU 6€: D 


LE..LE TRAIN 

RALENTIT !.. NOUS 

DEVONS ENTRER 
EN GARE... 


RALENTISGANT £A 
COURSE, LE TRAIN 
PÉNÈTRE DANS LA 
GARE-FRONTIÈRE 
POLDÈVE ET VIENT 
S'ARRÊTER LE 


QUAI. 


it 
\ À 


lasse «| 


AVi$ AUX VOYAGEURS... UN DANGEREUX 
ESPION DU NOM DE VALHARDi ET SON 
COMPLICE SE CACHENT DANS CE TRAiN... 
TOUS LES 5 'WAGONS SONT CERNES. iLS NE 
PEUVENT ÉCHAPPER! QU'ILS $E DÉNONCENT 
G'iLS VEULENT AVOIR LA VIE SAUVE! NOUS 
ALLONS FOUILLER LE TRAÏN TOUT QUi 
N'AIDERA PAS LA POLICE POLOÈVE, SERA 
ARRÊTÉ L…. ALLO... ALLO... ATCHIVÉ ViSTAH.. 
ADui POTOVI SDIGHE VO... se 


QUi LANCE UN 

MES6SAGE EN 
PLUSIEURS 

LANGUES! 


GA 


mem 
A 


DŸ, 


QU 


ik LE FAUT.. 
OÙ TU #5 
PEROU! 
JE NE RISQUE PAS GRAND- 
CHOSE , L'AUTRE VOYAGEUR 
NON DLUS!.. D'AILLEURS, JE LE 
DIECULOERA: IMMÉDIATEMENT... 
LIBRE, ALERTE NOTRE 
AMBASSADE ! … 
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AUCUN DOUTE!.. NO 
QOÏT S'Y TROUVER 
POUVEZ DONNER LE 6: 


CETTE FOi6,PLUS DE DOUTE !..JE 606 PERDU... 
ET IMPOSSIBLE DE FÜR. 

DÈS QUE JE QUITTERAI LE 

TRAIN ,S€ SERA; ABATTU 

COMME UN CHIEN! 


C'EST MOi QUi T'Ai Mi$ DANS LE PDÉTRIN!.. 
ACCEPTE !..JE T'EN SUPPLIE LE TEMPS 
DRESSEL.TON 60SIE EST DANS UN 
COMPARTIMENT VOISIN. VITE, PENSE 
QUE LE SORT OU MONDE EN DÉPEND 


PEUT-ÊTRE !!. ” 
SOIT. VIEUX FRÈRE, 
JAMAIS JE N'OUSLIERAI 
CE QUE TU FAi6!. 





J'ESPÈRE GiENL.JE 
TIENS À PUBLIER LE 
PLUS SENSATIONNEL 
REPORTAGE DE MA 
CARRIÈRE... 


NE..NE TiREZ PAS... 
C'EST. C'EST MOi LE 
ee 31 à ME 


MAi6..MAiS VOUS SiLENCE TU 

EG FOUS 717... PARLERAS GUAND 
LACHEZ-MOI JE ON T'INTERROGERAL. 
PROTESTEL.JE NE 
$0ig PAS UN 


= FE Lt 
ALLO. ALLO: JE DONNE ENCORE 
QNE MINUTE AUX DEUX ESDiONS 
ÉTRANGERS POUR 4€ DÉNONCER. 
APRÈS QUOI LE TRAIN SERA FOUILLE 
AVEC LA DERNIÈRE VIGUEUR ET, 
GITÔT DECOUVERTS , LS SERONT 
EXÉCUTÉES SÉANCE TENANTE... 


A os 7 US EE, 


AUCUN DOUTE! C'EST N où est Ton cuer?. 
BIEN LUI. SON SIGNALE IPÈRE 


L6T LUI, MON CHEF... 
NICE BARBU QUI ME 
REGARDE. 


QU'ON 
NOUS À ENVOY él. 


PE 
LÉ 
2 Lu PR — 


7 


ÎT 6 DEMANDER CE RASSEMBLEMENT PAR QUATRE ,$AUF POUR 
E k A. TIRERA LES HOMMES DÙ SERVICE DE SÉCURITÉ. 
T RE A QU'ON COMMENCE À CONTRÔLER 
IE! POURVU SEULEMENT QUE LES PAGSEPORTS!.. 
JiGNOLS RELÂCHENT UN PEU LEUR JE SU iNNOCENT!... 
Any SURVEILLANCE. JE ME PLAiNORAi À 
MON AMBASSADE |! 


ALERTE 1. UN 
VOYAGEUR É'ENFUITL.. 
PAR iCiL. VITE. 
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AY! JE CE 
REDÉRE |. JE VAiS 
AVOIR TOUTE UNE MEUTE 
À MES TROUÉSES... 


iL N'A PAS 
BEAUCOUP D'AVANCE, 
NOUS L'AURONS!.. 


nr 


(4 
M 


J 


IS 


1 


LA oi a UN TRAIN 
PROVIDENTIEL!.. SANS 
&Ui,il Y À DES CHANCES 
QU'EN CE MOMENT JE 

606 CUT... 










y Cia; UN PEU D'AVANCE... 
MAi6..0H !!L. TONNERRE...JE À 
LAISGE UNE PiéTE 4PLENDIDE  PLE 

} DERRIÈRE MOi!. iLS N'AURONT ÎFF 

n QU'A LA SUIVRE POUR ME 

REJOINDRE !!!. r 





( AVEC CETTE NEIGE ÉPAISSE, 
VE NE VAÏS PAG VITE! iLS 
FINIRONT PAR ME RATTRADER... 

OH! UNE RIVIÈRE! ET LA, 

UNE CABANE! ELLE A L'AiR — 

ABANDONNÉE L.HEMEL.ÇA 

ME DONNE UNE iDÉE!.. he 
Gas \ 


ANS 
















D'£r MAINTENANT QUE NOUS AVONS 
ATTEINT LA CABANE ,REVENONS EN  Ÿ 
ARRIÈRE ,À RECULONS ET EN POSANT LS! 
BOIGNEUSEMENT NOS PIEDS DANS LES Al 

à EMPREINTES CREUSÉES À L'ALLER!. 


MARCHONS D'ABORD | \ 
JUSQU'A LA PORTE DE CETTE CABANE. 
PARFAIT ..MES EMPREINTES SONT 
SUPERBE S !.ELLES Y CONDUIRONT 
TOUT OROÏT LES PANDORESI.. 
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iL FAUT QUE JE :  L , INSEE 

ME PREGSE!... LES RE LL 
iCi!.JE LES 4 PARFAIT!.. PERSONNE 2 = 

fr er ” NE POURRAÎT $E DOUTER » 
Ci DANS QUELQUES Las : € QUE JE SUIS REVENU SUR MES = 

INGTANTS... st |\ R  PAGIL.EN VOYANT CETTE BELLE 

RC. é piste” 2@ M PISTE À SENS UNIQUE MES POUR- 

a SUIVANTS ME CROIRONT RÉFUGIE DANS 

CETTE CABANE ET PERDRONT UN TEMPS 
tu, PRÉCIEUX A M'Y ASGIÈGER:.. 


AÏ£!., LES VOiLA'!.. ÉS | 
DISPARAIGGONS PAO LE Sy À C'E6T UNE CHANCE , CETTÉ RIVIÈRE 
SEUL CHEMIN OÙ JE NE — Æ W SEMBLE ALLER DANS LA DIRECTION 
LAIS6ERAI PAS DE £ < + DE LA FRONTIÈRE! 
TRACES.. LA RIVIÈRE... 


AVEC CETTE NEIGE iL NE DOURRA ALLER DOUCEMENT, 6VO8OCEK |... C'EST \ IL NE FAUT PAS QU'iL N 
N (D'AILLEURS iL NE CONNATT PAS UN TYPE DANGEREUX. iL E8T TACHONS DE LE PRENDRE VAE EE don 
AŸ6. BÔREMENT ARMÉ |. APRÈS NOS LES ORORES !. CERNEZ LA CABANE. 
1L S'E6T RÉFUGIÉ DANS MENACES DE TOUT A L'HEURE, IL ATTENDEZ MON 6iGNAL DOUR DONNER 

SETTE GABANEI. LES SE SAT PEROU. iL VA VENDRE LMI OUS EMPLOIERONS 0€S 
NOVISE! À £A ViE!. NOU M LACRYM NES! 

TOUT DROIT. EN AVANT. SOMMES à DÉCOUVERT , CA PEUT D PERS 

NOUS COÛTER CHER... : 


A 


NN 
CA 


PENDANT CE BB UV POTEAU..DE6 BARBELÉS... HEUREUSEMENT QUE J'EMPORTI ET VOILA !.LE PAGGAGE | XE4 
TEMPS. |  LAFRONTIÈCE TOUJOURS AVEC MOI UNE TROUSSE É6T LIBRE. JESUS LA 


— NA COMPLÈTE DE CAMBROLEUR!.. 
Pe SLT -: C'E6T UNE CHANCE QUE CES 
É FILS NE 6OIENT A6 
ÉLECTRIFIÉS.. 
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; BAiN GLACÉ!... 
Ÿ JE PUIS SORTIR 
OP D DE L'EAU MAINTENANT. 


; 7 ra 
PRE DAT iL N'A MÈME DAS REPARU 
JE CROIS QU'iL. ÿ À A LA SURFACE !.. J'Ai DO LE 
À SON COMPTE... De 4 f TUËR RAIDE /... 
ALLONS VOiR!... Ÿ A | — ( j 


Li 
HEUREUSEMENT QUE. BRRR!!!.. CETTE EAU ET VOILAL.NOTRE 
JE SAÏS NAGER SOUS L'EAU... ÉTAIT GLACÉE |. HMM... MATIN. AMBAGSADE EST ALERTÉE, 
T POUR L'INSTANT, iLNE ME iL6 VONT S'OCCUPER D'ARSÈNE. 
RESTE QU'UNE CHOSE PENSONS MAINTENANT A 


jE... CETTE FOIS , di À FAIRE... GAGNER NÔTRE Mi66i0 


6U;6 SAUVÉ POUR DE BON’... CETTE VILLE LA'-BAS 
ET TROUVER UN 
MOYEN 0€ RENTRER 
EN POLDÉVIE... 


Î INUTILE D'ENCORE ESSAYER DE 
d PR a res Æ = 
GRAND JOUR!... À L'HEURE QU'iL 
É6T, ON À DÛ S'APERCENOIR LA-BAS PASEORR. 
QUE L'HOMME ARRÊTÉ A L'INSTiIGATION 
D'ARSÈNE N'ÉTAIT PAS MOi, ET TOUTES 
LES MESURES DE SÉCURITÉ DOIVENT 
TRE RENFORCÉES !..RESTE UNE 
SEULE SOLUTION : PASSER LA FRONTIÈRE 
CLANDESTINEMENT!.. OÙi, MAIS... COMMENT 9... 
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DISSER LA FRONTIÈRE LA NUÏT, EN 
AVION DE TOURISME. Eee 
CLANDEST;NEMENT... CACHE, 
L'AVION, EN PRÉVISION DU RETOUR... 
VOiLA LA SEULE SOLUTiION!... 


EST-iL POSSIBLE 4 
DE LOIR UN 9E5 
DIRIGEANTS DE 

L'AËRO-CLUB à 
IMMÉDIATEMENT *.. 


CERTAINEMENT!.. 
JE VOUS ANNONCE 
AU PRÉSIDENT... 


J'Ai MES BREVETS DE 
ERNATiIONAL. 
ME SERAIT- 
6 LOUER DOUR 
QUELQUES JOURS, DANS VOTRE 
, CLUB ,ON AVION AUS5: kr" {ah 


PILOT 


RE A ET 
G EUR... EN , RIEN © TERMIN VOUS N'AVEZ QU 
PLUS FACILE. INSCRIVEZ-VOUS À NOTRE À VOUS RENDRE À L'AERODROME 
CLUB ,ET VOUS AUREZ UN CONSEIL... TENEZ-VOUS LO 
TOUS LES AVIONS QUE "ALORS TOUT NT! 

VOUS VOULEZ... DE SUITE... 


£$ FORMALITÉS 40 VALHARD! GAGNE 
L'AËÉRODROME... 


€ È 
MÉCANICIEN, LA-8a$!. 7) 
iL DOÏT M'ATTENDRE... 


UN ZiNC 2. ÉQUIPÉ POUR LE 


VOL DE NUIT ?.. VOUS VOULEZ 

VOUS ENTRAÎNER UN PEU ?.. OÙ... 

JE 606 PRÉVENU... C'EST CE TAX:-Ci, 
JE 606 OCCUPÉ À VOUS 


PARFAIT, MON VIEUX... JE FERA: 
UN VOL D'ENTRAÎNEMENT CET 
APRÈS-MiD: ET JE PART'AA: 
CE SOIR. EN ATTENDANT, 


VOUS AVEZ DE 
UESSENCE POUR 


MINUIT !... il EST 


TEMPS OE PARTIR... 
LE PRÉPARER... 


JE VAiS ÉTUDIER LES CARTES 


SiX HEURES DE 
ET M'OCCUPER 9€ LA 
TÉO... 


OL, ET LE ZINC 
EST FiN PRET... 


\ 


en; \ 


) Dr 


AD REVOIR ET BONNE CHANCE /!. 
ATTENTION AUX DOLDÈVES!...L 


LE MOYEN LE PLUS 6ÛR 
ZINC EST ASSURE , MAïS VOUS... 


D'ÉCHAPDER AUX INVESTIGATIONS 
DU RADAR ET AU TiR DE LA OCA. 
EST ENCORE DE VOLER EN 
RASE -MOTTES!... 





QUELQUES MINUTES PLUS TARD , AYANT 
DÉCOLLÉ, VALHARD' MET RÉSOLUMENT 
LE CAP SUR LA FRONTIÈRE DOLDÈVE. 





Le rayon super-gamma 225 


JE DO!6 ÊTRE AU-DESSUS DE LA GE COLLANT AUX CiMES DES ACBRES ET MAÏNTENANT, À LA 
FRONTIÈRE, iL S'AGIT MAINTENANT AU RISQUE DE LES ACCROCHER, DANS GRACE DE DIEU... 
D'OUVRIR L ŒiL... L'OBCURITÉ, JEAN VALHARD' 
FRANCHIT LÀ FRONT: POLDÈVE 
ET PREND LE CAP DU PORT DE BRDNC... 


MAIS AU SOL, LES YEUX iNVISIBLES EN QUELQUES MINUTES LE o:10TcS à ILOTES 
DES RADARS POLDÈVES FOViLLENT PÉRAG L'ALERTE EST DONNÉE A VOS MONS UN ASDRBU RO 
LA NUIT... Ù PARTOUT SEMANT LAGi: | :HeNTiFiE SURVOLE LE SECTEUR 
TÉLobes es Die E_ XZ-23..ORDRE DE L'INTERCEPTER 
nn: TOUS LES POSTES DE ET DE L'ABATTRE 
AU-DE5£0S D'UNE ZONE D.C.A.ET DE SURVEIL- N 


INTEROITE L. Si LANCE AÉR:ENNE. id 
Le ON 5 
= LEE, < 3e) -Q 


D 2 


VA AU MÊME MOMENT, SUR UNE. ; mm 
sd ’ DES CHASSEURS > je rASER à LA FORMATION ” 
PHARES DE DCAI.MA ITS PEL CRORES".. 
PRÉSENCE E5T SIGNALÉE... JUÉRD A DST UC Re GOMMATION, 
: ÿ L'APPAREIL. BONNE CHASSE. 


7 


MOTEUR AU MAXIMUM ET DÉCRIVANT DE ALERTE.AVION J DAMNATiON/!!.. 
QUES CROCHETS DANS LUESPOIR DE SIGNALE DROIT Te DES AViONS DE CHASSE. 

GÈNER LE REPÉRAGE ET D'ÉVITER LES DEVANT, DANS > JE SUIS 

PHARES, JEAN CONTINUE À FONCER À < 

TRAVERS LA NUIT... L 
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DEMI-TOUR!.REVENEZ EN FORMATION 
GATI.ET TÂCHEZ “ Vi HE 


LEADER À TOUS !.. NOUS AVONS À 
FAIRE À UN A4! IMOOSSIBLE DE 
L'AVOIR PAR LES MÉTHODES 
COURANTES. DiSLOCATION!. 
TACHEZ DE LE POUSSER VERS LE 
SECTEUR X0.22 /.. LA OC A. 
L'Y CUEILLERA... 


QU'EFLCE QUE CELA SG Fie!?. 
LUE RIENL. ILE CNT Di6PARU 


2 
AU6£i VITE QU'ILS SONT VENUS! 


FORMATION 42 
à grTTeR ES x 423, 
X 124 ET 442... 
J AVION A cl EST 
À LA VERTICALE DE VOTRE 
ÉECTEUR !... NOUS L'AVONS 
AMENE JUSTE AU-DESSUS DES 
GUEULES DE VOS CANONS !.. 
À VOUS, MAINTENANT... 


ATTENTION... À 
ATTAQUENT: * MA 6EU 
ESIDE DANS LA MAN 28 
MON 2: NC ET DANS 6A L 
LE. A - PR 


voi LA F3 Le da 
ik N'YA QU 

RépÈ TER. Dana: 6 

iL£ NE DOURRONT 
VIRER AGE Vr er 
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DÉGESPÉRÉMENT, 

JEAN ES£AYE D'ARRACHER SON : 
APPAREIL À L'ÉBLOU SANT >: S TOUCHÉ. 
re dr 0; E jL, iL EST TOUCHE //... 


IMROGGIBLE DE TENIR DLUS 
LONGTEMPS OÙ JE VAÏS V 


UN PARACHUTISTE À ÉVACUE 
JiON!... iL DESCEND AU - 
A... ALERTEZ 


ÀOO MÈTRES, L ATT | L'AViO 
.  VAÊTRE AUDE : . DESSUS DE LA FORÊT DE ZiNiA!... € 
ë =— | ‘4 TOUS LES POSTES DE GENDARMERIE ET 

LES TROUPES DE SÉCURITÉ... 


NO !.. BAH!..JE... 
HEIN ?.0E6 ABOIEMENTS:... 
DES CHIENS ?!?.. ON 


(4 
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MF ny A7LUS ONE SECONDE à 
PERDRE... AVEC CES CHIENS, MES 
DOURSUIVANTS NE TARDERONT PAG 

À RETROUVER MA TRACE... 


UD: / Pr, 


bu l 5 

PARACHUTE. C'EAT iCi BUIVRE. CONRAD! ALEQTE LES AÛTRES 
QU'IL À ATTERR: 1..iL ROUILLES, NOUS LE TENONS!... 

A NE DO AAUTRE < 


LA PISTE EST VRAIMENT FACILE À ) 4 KADOVAHI/.. OÙ POINREL!..CE Fil£ 


BUINVRELELLE EAT TOUTE PRACHEL. / A | de DORC À ÉEME QU DO VRE 
La |ÉRRNRERS Recée 
j CHIENS! 
TIENSL.QU'ATTRAPENT 
DONC LES CHIENS. 


L.LES ABOIEMENTÉ $E 
ENT FAMEUSEMENT. 


RAPPR 
MES DOURSUVANTS NE SONT PLUS LOÏN ET 
iLS ONT RETROUVÉ MA TRACE ,C'EÊT CERTAIN] 
JE CROIS QU'IL EST TEMCS D'EMPL 


MES PETITES ARMES 
MENT QUE J'Ai PEN 


LA 8 
AURAI JE 
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= 
Vi 


MPLOYER 
CRETÉS HEUREUSE: 
À TOUT... 


MN DE FERLIL EST 
À BEU PRÈS DANS 


. UT-ÊTRE 
E VOIR PASSER L 
CHER ET 





SE — 55 
CE ce 60 


MAÏ4 JEAN IGNORE LE DERIL 

QUi LE MENACE..CAR LE TRAIN 

EST GARDE ET DEUX YEUX 

PERÇANTS L'ONT VU GRIMPER 
A 8080... 


CE DAMNE TYPE 
L BIEN PU 6€ 
CACHER !.. 


UNE POURSUITE FANTASTIQUE 


AUS 


S'ENGAGE ,DE WAGON EN WAGON, 
TOUT AU LONG DU TRAIN.-DIX FOIE, 


DES CAHOTS FONT TRÉBGUCH 
NT, QU'i 


JEAN ET SON POUR£UIVA 


N'ÉVITENT QUE PAR MiRACLE DE 


ROULER SUR LA VOIE! 
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HUM. RIEN QUE DES 


WAGONS-CITÉRNES/.. CA MANQUE 
DE CACHETTES ,MAÏS TANT QU'iL FERA 


NOÏR... 


BON DEV |. LE FOURGON. 


E VIS COÏiNCE 
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OH!..CA ALORS!..C'EST UNE 
VEINE /CE TRAIN VA À BRONG!.. 
JE NE POUVAIS D 
RÉVER M'EUX:... 


QUEL EST CE TYCE A. UN. 
VAGABOND SANS DOUTE? 
SO ALORS ON SABOTEURŸ. 
} . LES ORDRES 
MELA TIRER 


QU' RÔDE AUTOUR DU 
TRAIN !.. SON COMPTÉ 


RATÉ. ATTEND6, , 
VIPÈRE..STOBAK 
1L À OISPARO!... 


€ TiIENS 
"ÉCH 





JEME 
Hits 
OARDE. 


GRACE. DIT iÉ.. LA. UN TUNNEL! LE TRAIN 
NÉRRCE PTE a LE SENGAGE DANS dN TUNNEL. 
DES RÉVELATO\ Æ ET (FFE 
; PENÉET ONS à = TRE RENVERSE... 

7 OUR. JE 
ZE : / UT LE Di 
iL FAUT QUE Per £ CHANCE DE 
JE GAGNE A R ; 
DU TEMC6!... 


OUF ! ÇA VA MIEUX! 
+ DIABLE !.. LA 
VOTE !… Ji 


QUELQUES HEURES PLUS 
TARD, À L'AUBE, LE TRAIN 
PÉNÈTRE DANS UNE VASTE À 
GÂRE..CELLE DE BRONG... 


Py 


AE: | \ f { 
APIs … 
"mn (Sas 
intl (Sa Fa Te 


E TRAN SACOÈTE! ] Ï ENGUITE, JE VAÏS..TONNERRE!. LA GARE 
sil D AG ME! f TX LES iSSUES!!.. JE SU; j 
D'iCi EN VrÉ AE FE NE VEUX CAS ù COMME IN EM DNS UN DCE. é 
” 1 MEPAIRE REPÉRER. IMPOSSIBLE DE SOQT IR. 
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VOYONS! iL FAUT QUE JE TROUVE UN, D SE MOYEN DE ENT = 
DEN DE NET € VAdONE DO ÉÉÉRERDEN RENE OPEME ANR QES 
MOMENT À' L'AUTRE !...JE N'AURA: l (ON DES iL VA FALLOIR QUE JE FASSE VITE, TOUR 


MÈME PLUS D'ABR:... ; TINELLES . MA; FUIR, SINON JE RIÉQUE D'y REËTER 


Sa 
REG POV 


LA LOCOMOTIVE LAÏS6E FUSER Ë qe = AY EST//. HEUREUSEMENT + 
LÉ ST Er. | À à MISES" 
LL. À Ée LAIT OU 2E JA M LASSE... 

EE 17 4. g 


EN QUELQUES SECONDES LE TRAIN EST ET ÉOUDAÏN, UNE EFFROYABLE 
ENVRONRE D'ENORMES rrammes AroLés | | 267 S0/IMONE RONA 
LES $OLOATS ET LES EMPLOYÉS DE LA G 01... UN ÉCLAIR GiBANTESQUE 
V'ONT DAS REMARQUE VALHARD:.. ET AVEUGLANT iLLUMINE LE CiEL... 
— QVE PLUIE DE FEU ET DE DÉBRÉ 
FO VA SAUTSR! PEUT Ms 
des MA | LE TRAIN VIENT DE SAUTER! 
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LE PRACAS DES FPLOSIONS fl DANS LA ÂGE LENS FEU i 
BE RÉPERCUTE AJLON NYA? ENTINALES 
DANS LES CAMPAGNES 4 Ni SERVICE eu ,MAïS 
ï SEULEMENT DES HOMMES 
FOUS DE TERREUR QUi 
FUIENT DE TOUTES DARTS, 
EN PROIE À UNE PANIQUE’ 
SANS NOM... MÈLE À EUX, 
NOR, MÉCONNA: 
JEAN 5'ÉC 


HAPPE ANS 
QUE PERSONNE «= S'AFER- 
COIVE DE SA PRÉSENCE... 


HUML.. MAINTENANT QUE IMPOSSIBLE DE DEMANDER MON 
ME US UN PEU NETTOYÉ, CHEM' IVe NE CONNAIS gas LE 
ME 404 DAT" DPTRANT DES GENS LOËÈVE IL FAUT QUE JE M 
j Dire CROISENT.. JE PASSERA; INAPERÇU RÉBROULLE SEULE, ENS. UN 
MAINTENANT, iL 4 AENLE TROUVER LE PORT. ATTROUPEMENT !.. QU'Y-AT-iL 2. 








AFFICHE OFFRANT V 


ENVE VA PAS ME. 
FER LES HET 





UNE RAPIDE INSPECTION CONVAINC JEAN iL FAUT ABSOLUMENT QUE ESLANOURD # 
QE L'MPOSSBILITÉ D'ATTEINORE LES QUAiS... JE TROUVE LE MOYEN NS 

: D'ENTRER AU PORT... Si MES 
L LES 


PRÉCAUTIONS SONT BIEN PRISES... CALCULS SONT EXACTS£... 
ET $ANS DOUTE RENFORCÉES DEPU 
EXPLONT DE CE MATIN À LA GÂRE!.. 


CAT 
re : 
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COMMENT N'y Ai-jE DAS PENSÉ DLUS TÔT! 
VITE...iL S'AGIT DE TROUVER UN ENDROIT 
7 


1N 


POUAH/.. QUELLE 
PUANTEUR!... CHARMANT 
VOYAGE... 


A-BAS 


CHÉ PENDANT L. 
UN GUART D'HEURE.. | DE L' ( 
ME TROUVER 


LES HEURES COULENT,| 4402:8711.LAI.. CE 
N DiRAIT. 


INTERMINABLES... CARGO!..ON 


Z 
TEMENT A0 


M'EN À DONNÉE! 


GNALEM) 
ET D'AILLEURS, JE VOi£ SON 
NOM. BON SANG!!! 
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QU, C'EST LE 


LES ÉGOUT£.. CETTE FEMME 
QU' BALAYAÏT M'EN À DONNE L'iIDÉE!.. 
JE PUIS M'iNTRODUIRE DANS LE 
PGRT PAR LES ÉGOUTS :.. ON N'A 
SÛREMENT PAS PENSE À LES 

1. M VOICi CE 


BON..ME VOILA AU 
ÎL NE ME RESTE PL 
PARMi L'ENCHEVI 
CONDU'TES;... 


iLNE ME RESTE PLUS QU'A 


ATMOSPHÈRE. 


DA / 


EFFET, QU VIENT DE 


QUI LENTEMENT GAGNE 


LE QUA 
CACHETTE DE VALHARD 


AA | 
l 
Li | 
ul, 
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NOUS VOiCi A' PIED D'ŒUVRE... 
UR LES QUAiS SANS ME FAIRE 
ATTENDRE!.. PAS FÂCHÉ 


ET À ATTE! LA 
DE QUITTER CETTE DOUCE 
POUAH//.. 


C'EST LE lSZERBNIK,EN 
PÉNETRER 
DANS LE PORT DE BRONO ET 
NON LOIN DE L 


CE COLLECTEUR PRINCIPAL 
M'A L'Air ORIENTÉ DANS LA 


| ET VOICI UNE CACHETTE 
ADMIRABLEMENT DLACÉE, 
POUR SURVEILLER L'ENTRÉE 





L 
À 





LA 


CONQUER 
LE 


NE 
IR 


QNMANT 
DES ENQUE TES 








LA MACHINE À CONQUÉRIR LE MONDE (Paape/Charlier) 


Les quarante-trois planches de La machine à conquérir Le monde 
ont été initialement publiées dans le Journal de Spirou, du n° 798 du 30 juillet 1953 au n° 840 du 20 mai 1954. 


L'épisode a ensuite été repris en album aux éditions Dupuis, en décembre 1956. 
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J.-M. Charlier et Eddy Paape 


LA MACHINE A CONQUÉRIR 
LE MONDE 





DUPUIS 


%x PARIS : 27, RUE DES BOIS x ANVERS : 21, RUE OMMEGANCK % EINDHOVEN : 19, HERCULES SEGHERSLAAN 
x MARCINELLE-CHARLEROI:41, RUE DESTRÉE x MONTRÉAL: ÉDIFICE SUN LIFE x 


IMPRIMÉ EN FRANCE 


LA MACHINE A CONQUÉRIR 


LE MONDE 


RESUME DE L'ALBUM PRECEDENT 


Un vieux savant, que tout le monde 
croit fou, le professeur Stagmus, 
prétend avoir dressé les plans d'une 
effroyable machine destinée à révo- 
lutionner la tactique de la guerre 
moderne et à donner au pays qui 
la possédera la maîtrise du monde. 
Utilisant l'énergie atomique, cet en- 
gin projettera un rayon mortel ca- 
pable de désintégrer la matière et 
de réduire en poussière tout ce qu'il 
touchera. Personne ne croit aux dé- 
couvertes du vieillard. 

Pourtant, de mystérieux inconnus 
pourchassent le professeur, s'effor- 
cent de lui voler ses plans. Ne trou- 
vant personne qui consente à croire 
ses histoires, Stagmus fait appel à 
Jean pour le protéger. Bien que le 
savant manifeste une terreur pani- 
que, le célèbre détective refuse tout 
d'abord de le prendre au sérieux. 
Mais il change vite d'avis en appre- 
nant qu'il a disparu. 

La police officielle conclut à la 
mort accidentelle du professeur, mais 
Valhardi n'a aucune peine à faire la 
preuve que le savant a été enlevé et 
sa disparition camouflée en noyade. 
Son intervention décisive lui vaut 
plusieurs attentats, auxquels il 
n'échappe que par miracle. Au cours 
d'une expédition nocturne dans la 


maison de Stagmus, il surprend des 
inconnus occupés à fracturer le cof- 
fre-fort de celui-ci. Tombé entre 
leurs mains, il parviendra à se libé- 
rer juste avant que les bandits fas- 
sent sauter la maison. 

De déduction en déduction, le dé- 
tective en arrive bientôt à la conclu- 
sion que l'invention de Stagmus, loin 
d'être une utopie, est, au contraire, 
une terrible réalité et qu’une puis- 
sance étrangère moins sceptique a 
fait enlever le savant pour l'oblier 
à construire à son profit sa redouta- 
ble machine de destruction. 

Un soir, un des agents secrets de 
cette puissance vient trouver Val- 
hardi. Il est prêt à trahir ses acoly- 
tes, craignant lui-même d'être li- 
quidé. Mais avant qu'il ait pu enta- 
mes ses révélations, il est abattu, 
et le seul mot qu'il ait la force de 
murmurer est «Szerbdnik ». Après 
bien des investigations, le détective 
découvre que ce nom est celui d’un 
cargo poldève et acquiert rapidement 
la certitude que Stagmus est à bord, 
en route pour la Poldévie. C'est ce 
pays, soumis à une dictature féroce, 
qui n'a reculé devant aucun crime 
pour accaparer l'infernale invention 
du vieux savant. 

Devant la terrible menace que 


celle-ci constitue pour le monde, les 
milieux officiels chargent secrète- 
ment Valhardi de récupérer à tout 
prix le professeur et ses plans. 

Muni de faux papiers et accompa- 
gné de son ami Arsène, le détective 
part pour la Poldévie sous un dégui- 
sement qu'il croit sûr. Mais les es- 
pions poldèves qui le traquent im- 
pitoyablement l'ont repéré et aler- 
tent leurs gardes-frontière, qui cer- 
nent le train dans lequel il se trouve. 
Grâce au dévouement de son ami, qui 
se sacrifie pour faire diversion et est 
arrêté à sa place, Jean Valhardi 
échappe au traquenard. 

Sans se laisser décourager, il loue 
un avion dans le pays voisin et, de 
nuit, revient en Poldévie par la voie 
des airs. Abattu par l'aviation de 
chasse, le détective saute en parachute 
et ne doit qu'à sa ruse de passer à tra- 
vers les mailles du filet que toute 
la gendarmerie poldève, alertée, res- 
serre autour de lui. 

Après mille péripéties, le célèbre 
détective parvient à rejoindre le port 
de Braänû, où le cargo qui amène 
Stagmus est attendu. Par les égouts, 
le policier, trompant la surveillance 
de l'important service de sécurité, 
se glisse jusqu'au quai où doit abor- 
der le « Szerbdnik ».…. 


Ce premier et passionnant épisode de l'enquête de Jean VALHARDI vous a été conté 


dans le précédent album de 


cette série : 


LE RAYON SUPER GAMMA 


(Les grandes enquêtes de JEAN VALHARDI, détective.) 


Dans la même série : LE CHATEAU MAUDIT. 








CONQUERER 











MAIS DE SÀ ) VALHARD 
DO ON ÉTAT DE L'OPERAT ON. 


/ POURVU MAINTENANT QUE MES HYPOTHÈSES 
Se rir p ET QUE LE PROFESSEUR 


SE TROUVE BIEN À BORD AVEC 
LES PLANS DE SON FAMEUX RAYON 
ÉUPER-GAMMA... NON, J'AURAI 
TOUT RISQUE POUR RIEN/. © 


ENVÉFFET, D'IMDORTANTES FORCES 
DE POLICE SOLENT COMPLÈTEMENT 
LE QUAI, OÙ VIENT DE S'AMARRER 
LE CARGO... 


VOUS ÊTES LE DERNIER À DÉBARQUER, 
JE CROIS, LIEUTENANT 2. 


FEW 
2 SK | 
D) | 





LE (HONEUE 000 


LENTEMEULLE RER LE MYSTÉREUX CARSO 
1 VI ‘3 

DE SRONO VENT ÉAMNSGER À SOU QOA EVE 
}N'À PAS PER 


ET LE RESTE DE 


L'ÉQUIPAGE X.. 


“ LES GRANDES ENOUETES DE JEAN VALHAND: 
LA MACHINE A an | 


| 










LL. | 

JE NE VAïé PAS AVOIR LA BESOGNE FACILE! 
LESRAVISSEURS DU PROFESSEUR DOIVENT © 
LE SURVEïLLER DE TRÈS PRES! 

D'AILLEURS £'il4 SONT ALLÉS JUSQU'AU 

CRIME POUR $'EMPARER DE LUI ET DE 
SATERRIBLE INVENTION, iLS NE RECULE- 

RONT DEVANT RIEN POUR LES 

GARDER... 


[Ç DIABLE !..CA DURE , LES FORMALITÉS! 
AH. VOÏLA LES } 6 DE L'ÉGUIPAGE 
24 Ü 





AH!ÇA .… EST.CE 
QUE JE ME SERAIS 
TROMSÉ 915. 

PLUS PERSONNE 
NE DÉBARQUE, ET 
LES GENDARMÉS $€ 
PRÉPÈRENT À S'EN 
ALLER!T.JE NE 
COMPRENDS PLUS!... 
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PEUT: ÊTRE Ai-JE RAÏISONNÉ 
COMPLÈTEMENT FAUX/. 


il NE ME RESTE PLUS QU'A ESSAYER DE FiLER 
D'iCi SANS ME FAIRE DEÉCOUVRIR...ET : 
POURTANT... NON. NON /.. MILLE FOIS NOW... 
JE N'Ai F0 FAÏRE UNE AUS: GROSSIÈRE 
ERREUR /..TOUT S'ACCORDAIT TROP BIEN... 
ik FAUT QUE J'EN AE LE 
CŒUR NET.JE RESTE //!. 


IL YA QUELQUES 
FÔTS D'HUILE JUSTE 
EN FACE LE LA PASÉE- 
RELLE,CE #ERA 
DÂRFA TL. D) 
F à — 


> 


ET MAÏNTENANT, COMMENT M'INTRO= 
QUIRE À BORD 2.TIEMS TIENS DES 
D) LUMIÈRES QU' S'ALLUMENT.!..ON 
DiRAÏT QU''L SE CRÉPCARE 
QUELQUE CHOSE... 
ET CE BRUIT 2. ON Di'RAIT.. 
1{ URES 


NÉ 


1 


[} 


CTI PT] 


RIENL.. TOUJOURS RIENL. 
SAS LE MOÏNDRE MOUVE: 
MENT À & 


À iL FERA NOIRE ME 


GLIÉSERAI SVÉQU'A0 
CARGO; it FAUT QUE JE 


VOIE CÉLA DE PLUS 
a Dé 4 


OU! J'Y 4014/... 
CUR'EUX!.. PAS UNE 
SEULE LUM:ÈRE À 


BORD DE CE DAMNÉ 
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TE 0 
Li 1 je 


ONE CHANCE :... il FAÏT NOIR 
COMME DANS ON FOUR... 
ALLONS-Y / 


iL N'Y À PAS DE 
MALE COMMEN- 


HÉ!.. HE. JE COMMENCE 
À' REPRENDRE ESFOiR!.. 





UNE VOITURE CELLULAIRE /77/ 

DES GENDARMES/..CÈTTE FOIS, 

JE CROIS QUE JE BRÛLE.. 
HAlHA!HA!{..£i CES EMPAILLÉES 
£E DOUTAIENT QUE JE Si 


Vue EXCELLENTE. 


/ 


IT SET NOTE DÉE EST EXCELLENTE, 
: | LT MON COLONEL, 


JE ME PLAÏNDRAi À/ SILENCE/., OÙ 5€ ; 
MON GOUV... VOUS FAiS BAILLONNER! 


PROGRESSANT ENTRE LES FÔTS, JEAN £E 
GLISSE SOUS LE CAMION CELLULAIRE, DONT 
UNE PAROÏ LE FRÔLE, ET SE TRAÎNE 
$OUS LE MOTEUR... 


QUF:..PAS VU. HUM!... 
OÙ DIABLE $E TROUVE 
LE BOUCHON DE ViDANGE 
D'HUILE DU MOTEUR... 


DANS UN LONG CRISSEMENT DE 
FREINS, LES VOITURES QU'i ViENNENT 
DE S'ENGAGER SUR LE QUAi STOPPENT 
JUSTE EN FACE DES FÔTS D'HUILE, 
DERRIÈRE LESQUELS 4€ Di$$iMULE 
VALHARDI.. TANDIS QUE, VENANT DE 
L'AUTRE BOUT DU QU'A, DES 
GENDARMES À MOTO $'ARRÈTENT 
EN TÊTE DU CONVOi{.. 


VOiC:i/..MON 
PASSAGER 


BIENVENUE EN 
MESSIEUR2/ 
(1 


LOËVIE, , 
PROFESSEUR... 


ALORS GOBNEK?.QUE, D 
LONSE, PENSEZ-VOUS DE MON DÉE 2. 
PRESSONS/..iL | | AINSI 4 UN ESPION AOBSER- 
FAUT FAIRE VITE. /VÉ LE DÉBARQUEMENT CE MA- 

TiN,il À OÙ $E PERSUADER QUE 
CELUi QUE NOUS VENONS CHER- 
CHER N'ÉTAIT PAS À BORD ETSEN 

RETOURNER BREDOUILLE/.. 

HAIHAIAAL. 


ALLONS... 


INGUALIFIABLES DONT JE 
SD VICTIME DEPVIS DES 
SEMAINES// 


OH£.. LA. LA... 
CETTE £iLHOYETTE.. 
STAGMUS//.. C'EST 
LE PROFESSEUR 

STAGMUS/ 


PLUS AUCUN DOUTE... 
C'EST BIEN STAGMOS... 
MAÏS CES BRÛTES VONT 
L EMMENER DIEU $AÏT OÙ, 
ETJE VAiS PERDRE SA 
RACE‘... 


CEPENDANT, SOUS LA GARDE 

DES GENDARMES, LE PROFESSEUR 
STAGMUS EST AMENÉ JUSQU'AUX 
PORTES DU CAMION CELLULAIRE. 


MONTEZ DONC, CHER 


PROFESSEUR/.ON NOUS ATTEND... & 


1Z 


ET RASSUREZ- VOUS, NOUS NE 
VOUS VOULONS PAS DE MAL /.. 
VOUS ÊTES AŸ BOUT DE VOS 
TRIBULATIONS !. 

NOUS NE NE eu 


Es 
Le 
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| fi CUITE 


4, 
(CN (5e? 


OH.'Ai ou IDÉE... 
C'EST RISQUÉ, € 
FAÛT QUE J'AGI66E 
ViTE!..MAiS JE N'Ai 
PAS LE CHOIX! 
LLONS-Y/.. 


€ 


PE 


Ÿ 
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QUi S'EST 


VALHARD:,Q 
CAMION CELLULAIRE 


LE BOUCHON D 


LA. LE VOi 


JE ViDANGE. 


EN EFFET, EMPORTANT 4TAGMUS VERS UNE 
DESTINATION INCONNUE , LA VOITURE 


MENT LE BOUCHON 


N 


LE ET 


ET D'ABORD, ATTiIRONS- 


DÉTOURNONS SON ATTENTION 
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= 


SOUPLESSE ET LA MÈME 
ALLER , JEAN RECGAGNE 


LUN DES MOTOCYCLIÉTES DE 

UN Z TOCY Ù 
SEMBLE AVOIR DES ENNUIS 
£A | ACTIVE 


ÊTE 


LANCÉE D'ONE MAIN $0RE, LA DIERRE VA 
FRAPDER LE BUT Vi$Ë ,PRODUISANT UN 
SÉRIEUX VACARME |. 


Vi A CRIE 
Vive /? 40RTEZ,OÙ À MON soux 
JE VOUS CRIBLE DE 
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O0 
TOUS 


FR 
JOURS, 
OMME, 


(O! 


JE COMPTE :USQU'A 
TROS ET LE LIRE. UN... 
QEUX.. TROIS... 


LES MAINS EN LAÏR ET DAS MERCI/..ET MAINTENANT, PASSE 

ON MOT OÙ JE Tige !.… 1 iÈRE CE TAS DE CASSES TON BEAU 

LÂCHE TON AQME, MON / ME ME FAIT ENVIE HE VAS ME 
METIRE DE TE LEMDRUNTER, JUSTE 

LE TEMPS DE SORT 8 D'ici! 










AT LA MOTO MAÏNTENANT.. 
HUM... VOYONS CE QUI NE 


Le MARCHE P26.!..OH:..C rs 






€ 
M'EST PAS GRAVE. 


N 
INVTILE DE TE GUEST IONNER ET DE CHER- 
CHER À SANOÏR OÙ SONT PARTIS TES EF 
COPAINS... TANT PIS, JE MEN PASSERA 


[] 





VOILÀ LA SORTIE 90 
PORT... POURVO 
ET 


STAGMUS!..COMME PISTE, CES 
GOUTTES D'HUILE SONT PARFAITES !.. 
AVEC LE COÛVRE: FEU, AUCULE AUTRE 
VOITURE NE CiRCULE AUCUN 
DANGER DE LES VOIR BROOÏLLÉES/.. 
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=" 
<= = 
DS 
. ZE 4 


VALHARDI $E CONTENTE ) UTE< Ù DIABLE TOUT CECi 
D'UN GROGNEMENT INDIÉTINC jt ME MENERZ.. 


ET D'UN VAGUE GESTE EN VOiLA UNE COMPLiCATION % 


GUISE DE RÉPONSE. NE PRÉVOYAIS 
MAS DELA LE BRICADIER fAS! 
AOURNE $À MOTO... $ 


JE ME DEMANDE COMMENT FF REPRENDS TA PLACE 
JE FOURRA: BIEN FAUSSER DANS LESCORTE/ 
COMPAGNIE À CES CAÏLLARDS Jà 

QUAND ON S'ARRÊTERA].. 
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ÉTÈGMUS À ÊTÉ EMMEXNÉ 


. ALLONS EN NVANT£.. NOUS 
ALLONS REJOINDRE L'ESCORTE !. 
VA FALLOIR OUNRIR EN GRAND LES CAZ/ 
BON SANG! 
POURVU QU'iL NE 
SOUPÇONNE RIEN.. 4 


LT 





ET, APRÈS UNE 
DEMi-HEURE DE 
COURSE FORCENÉE... 


TOÛTE LA NUIT 


ESCORTE FON 


) DEVIENT MONTAG 





(WE 


NOUS NE TARDERONS JTOUT L'EST BIEN 
PUIS À ARRIVER. PASAÉ /..CETTE 
EXPÉDITION AURA ÊTÉ 
FA TENVE PARFAITEMENT 









LATE /.LEscoRTE 
N'RA PAS PLUOS 
LOIN ET NOUS 
ATTENDRA iCi/.. 
LEULES LES VOITURES 
PÉNÉTRERONT DANS 
LE PARC! 


Juo!. srvRAc au’ ATTENDS-TU Pour 
ATOPDER LE MOTEUR DE TA MOTO ET 
ENLEVER TES LONETTES CA T'AMYSE 
DE CONSERVER CELA 4UR LÉ NEZ 9. 





AU MiLiEU DE LA $TUPEUR 
GÉNÉRALE , JEAN FONCE QU'EST-CE 


SUBITEMENT, PLEINS GAZ, | QU LU PREND? 


DROÏT DEVANT LUi.. 


HEN%? ATYRAC!. 
vR 





16 JE NE ME SERAiS DO 
L'EXISTENCE DE CE 
UNE VASTE ENCEINTE \ |  CAMP/ 
BARBELÉE ENTOURANT 
ON PARC PROFOND ET 
MYSTÉRIEUX.. 








QUE PEUT-IL BIEN Y 
/ AVOIR AU FOND DE CE 
«AN ARC ?.. EST-CE iCi 
] Y QUE CES BRÛTES OÙT 
L'INTENTiION D'EVNFERMER 
CE PAUVRE STAGMUS 2. 



















BON DIEU!..ME VOiLA' LA ROUTE EST DÉGAGÉE LE ÉUI6 BIEN ) ; 
COÏNCÉ !.. il FAUT QUE f ts) LS ONT ARRÊTÉ LEURS + 
JE ME TIRE À TOUT ENT !.| ©  MOTEURS!.C'EST LE MOMENT DE 

PRIX DE CETTE EU TENTER LE LEUR FAUSSER COMPAGNIE! 
SITUATION! INUTILEMENT 0€ EN AVANT#/. 
L'ESSENCE !... 














EN $ELLE/.TOUS/. KR 
GU'ON ME LE RATTRAPE!. 
VITE LL Y À QUELQUE : 
CHOSE DE LOUCHE 

LA -DEDANS/.. 
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DANS ON BRUIT DE EN AVANT /.EN AVANT. iL À DRIS DE 
L AVANCE 408 NOUS/..ILME LE FAUT 


ES MOT £ A 1 ATOUT Prix. DE DEUX CHOSES LUNE.. 
LARMES POLDÈVES — : CE TYPE EST DEVENU COMPLÈTEMENT 
DÉMARRENT..UNE = \ OÙ OÙ ALORS...UN ESDION// 4} 


ÉCHEVELÉ 























MAiS VALHARD\ 
MAÏNTIENT $ON 
AVANCE... 


PARFAÏT.{. JA; UN PEU 
DE TEMPS DEVANT MOi 
POUR EXÉCUTER MON 
PLAN. LE VIRAGE QUE 

J'Ai REPÉRÉ EN MONTANT 

DOÏT PLUS ÊTRE Fe 

LOiN{.. ù 



















IMPOSSIBLE DE VOIR CE QU' 
£'Y PASSE AVANT DE S'Y 
ENGAGER.LES FOUS QU'ME 
POURSUÏVENT $E F'ANT À 
LEUR CONNAÏSSANCE DE LA 
ROUTE, VONT $0REMENT 
Y FONCER A TOUTE . 
VITESSE |. 


\ = 
\ 
4 









DE MIEUX EN MIEUX. Ep ci ET MAÏNTENANT, Loic a QU' EST FAIT! LANCÉS COMME iL# 

JE N'AURAïS PAS LL Æ g PRÉPARONS LA PATINOIRE | DOIVENT LÊTRE, iL LEUR EST MATHÉMATIQUE: 

VOULU QUE CES MAL- 1EÉSEURS... MENT iIMPOSS\BLE DE NE PAS DÉRAPER 
HEUREUX DOLDÈVES £E 5 ViLÉ !... 

ROMPENT TOUT À FAIT LES ENTENDS!. 

LES OS... iL Y À LA UNE * OTOS, en 
SUPERBE COUCHE DE cu CE = £ DE BIDONS D'HÔILE DE 

NEÏGE TOUTE PRÊTE yO _ 2 ) s RÉSERVE.. x] 
À LES RECEVOIR... 4 E Lo 7 = 


aa 


= 
Û 


ST 0) 


M ROMMAGE QUE JE DOÏVE FiLER!.. CEPENDANT. | goxLOMèTRES À 
J'AURAÏS AiME AÉSIÉTER À LHEURE.SUR CETTE 
LEUR JOLIE DIROUETTE... ROUTE, C'EST UNE VRAIE FOLIE, MAis 
iL FAUT QUE NOUS RATTRAPIONS CE 
x STYRAC!..iL Y VA DE MATÊTE, Si 
C'EST ON ESPiON. iL NE DOÏT 


ÊTRE LOi 
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UN TÉLÉ: 
N'IMPORTE QUOI. 


ON À DÙ PAYER 

ST YRAC POUR 

TRAHIR!.. POURTANT, 

J'AURAÏS JURÉ QUE 

CÉTAIT ON HOMME 
SÛR! 


PHONE. 








p'ou!..Lnl..uAl. 
DE L'HUILE //.. 
ATTENTION... 
FREINEZ //!. 


ATTENTION... 





Q) 


n rY LLERSONNE 
À CE MORT 2. 


iL N'Y À PAS UNE 


PENDANT CE TEMDS, (®) EN EF 
SEULE MAiSON À 


FET.AU | … 
VALHARNi ROULE j E PORT DE BRONC, | M 
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TROP TARD |. EMDORTÉS 
PAR LEUR VITESSE, LES 
MOTOS DÉRAPENT DANS 






CEA CE CHIEN DE 
AAYRAC QU: À 
L.| FAT LE COUD/... 
J'EN 404 508! 
C'EST UN TRNÎTRE. 
UN MAUDIT ESPION! 


ALORS ,CET NOV IOÙ 

A PQ MES VÊTEMENTS 

ENSOME M'A LiGOTÉ, PUIS 
MP$ DE ! NT... iL SEAT ENFUi SUR MA 

PRÉPARER SA DÉLIVRANCE. MAïS AVANT 

TOUT, iL FAUT QUE JE ME DÉPÊCHE DE 

TROUVER UN ABRi/.. A LHEURE QU'IL EST, 

LALERTE DOÏT ÊTRE DONNÉE PARTOUT. 


MOTO:... 


AS-TU PU VOIR 
LE VISAGE DE CET 


ATHLÉTIQUE ET 
HOMME 2. 


TRÈS CALME... 


AA 


Ds 
HE. 


CE VALHARDI //! .1OUSOURS CE VALHARO\ 1} 


ZA TETE EÂT MISE À PAIX. SA PUOTO ET 


OÙ, C'EST UN BLOND, QUOI 2. T0 Di$ QUE TON 


“ 


\\ 


BLOND ET ATHLÉTIQUE Ÿ.MAiS... CE 
ÉIGNALEMENT CORRESPOND FRAIT 
UR TRAIT À CELUO 


OUTE LA POLICE POLDÈVE 


GUETTE !...iL FAUT DONNER 
L ALARME!!! 


1 | ALG?.LE camp 23? 


4ON SIENALEMENT L'ÉTALENT 4ÛR TOUS 


LES MURS. TOUT LE MONDE LE 
RECHERCHE ET iLÉE JOUE DE NOUS 
C'EN EST TROP//. ”* dis QU Y-A-T-iL 


tea ALT MATIN 


BANDE D'iNCAPABLES 
pet al $.. ne 


; j INRRED 1, 
j A 


QUELQUES HEURES 
PLUS TARO... 


CE VALHARDi EAT ENCORE 
SEUL,A L'HEURE QU'iL 
EST, À CONNAMRE NOTRE 
REDOUTABLE SECRET... 

iL NOUS FAUT LE FAIRE 
DISPARAMTRE AVANT. 
QU'IL PUISÉE PARLER... 


CEPENDANT... | CETTE FOIS JE CROÏS QUE 


LE 4Ui£ SOPFISAMMENT 
ENFONCÉ DANS LA MO 
TAGNE POUR ÊTRE 
TRANQUILLE !..iL NE ME 
RESTE PLUS QU'A TRO0- 
VER UNE CACHETTE 
40RE D'OÙ JE POURLRAi 
PRÉPARER ON FAN 


ae 71 
JE VOUS ESS 
ET ARRÊTER 


IMPOSSIBLE L.. NOUS 
AVONS CONSTRUIT L-BAS 


.i185 SONT NéceRSARES 


AUX TRANAUX DE STAEMUS... 


À IMPOSSIBLE DE LES DÉPLACER 


NEC LOi!.. 


UN CHALET i$OLÉ!.. 
JUSTE CE QU'IL ME FAU 
#i LOÏN DES GRAND - 
ROUTES, LES GENS NE 
DOIVENT PAS AVOIR ji 
ENTENDO PARLER DE 
MO Ni AVOIR VU DES 
Carricues ANNONÇANT À 

€ QU'ON ME RECHERCHE. 
J Ai DALEURS ASSEZ 
D'A NTPOO sd 


ACHETER URE 
CAGE ÉVENTOELLE/ 
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AGRESSEUR EST 


Ji DE NALHARDIQUE 


L BST 2e 
ST INTOLÉR OTRE 
NÉGLISENC EST MESSONNABLE 
VOUS PÉVEREZ CHER \OTRE Er 
QE SURVEILLANCE c 


CA ALORS, C'EST LE BOUGUET/! 
ENS CE DAMNÉ DÉTECTIVE À JON 
SEULEMENT ASS) À L'ARRIVÉE DE 
STAGMUS MAIS ENCORE iL AAIT EN 
QUEL ENDROÏT NOUA LE DÉTENONS //! 
TOUTES NOS PRÉCAUTIONS SYAMMENT 
EN ENT ÉES SONT PAR TERRE //. 
it FAUT NÉE. Je VEUX 


ENCE CAS RENFORÇONS LA 
GARDE DO CAMP DE GZAOR! 
BOUBLONS À LA RÈC 


SEUL, NE 
… JCONNAISSANT 
OMPENSE |PR 

DE VALHARN! ET LANÇONS, /Ni NOTRE PAYS. 
DHEURE EN HEURE,DES /i 


POPULATION DE NOUS 
AIDER... 


iL ÉTAIT TEMPS.!.. j'ALLAïS 

TOMBER EN PANNE 

D'ESSENCE. HUM]... 

RiSQUONS LE TOUT POUR 

LE TOUT. VOiCi LE 

MOMENT D'ESPÈRER 
EN MA CHANCE!! 


a ÆEA\] 


. 















iL VA FALLOÏR QUE JE UT æ | JE $0i$ ÉTRANGER, MAi4 
ME TERRE JUSQU'À CE \ \ ATTACHÉ A LA POLICE DE 
QUE LES RECHERCHES / À IV [ SÉCURITÉ. POUVEZ-VOUS _ 
SE RALENTISSENT UN , ù À î M'ACCORDER L HOSPITALITÉ 7. 
PEU... HUM/..JE VAiS 72 / | 4€ 501$ EN MISSION DANS LA 
ESSAYER DE PARLER { MONTAGNE ET JE CHERCHE 
ALLEMAND À CES È j ON ABRI.VOTRE PRIX SERA 
PAYSANS... LA PLUPART = — k ; LE MiEN!.. 
DES POLDÈVES LE == P # 

COMPRENNENT... 


CEPENDANT, DANS LA POLICE DE 
TOUTES LES STATIONS SÉCURITÉ 
D'ÉMISSION POLDÉVES] COMMUNIQUE: 
(ON RECHERCHE 
UN DANGEREUX ESPION ÉTRANGER, | 
RÉPONDANT AU NOM DE JEAN VALHARD!... 
VOiCi SON SIGNALEMENT... 





1 LE DANGEREUX ESPION DONT NOUS VENONS TONNERRE !..JE N'AVAiS 
PAR 2€ \O0S DONNER LE SiIGNALEMENT DORTE LUN i- PS DENSÉ QUE CES GENS 
ns. FORME ET CIRCULE SUR UNE MOTO DE LA GEN- A |POUVAÏENT AVOIR UN 
DARMERIE D'ÉLITE.. TOUT QUI FOURNIRA LA POSTE DE RADIOC...JjE ME 
MOINDRE BSSISTANCE À JEAN VALHARD: SER3 S0i$ FOURRE DANS UN 
PONIDE MORT... TOUTE INDICATION AYANT AMENÉ SACRÉ GLUÉDIER! 
SERA DAVÉE ©Q POLDARS/. où 


4 


à 


JE VEUX BIEN PARIER UNE PATROUILI JE DÉAIRE SEULEMENT ME REPOSER!.J'Ai 
QU'ILS ONT } VA VENIR 4’ NE LLER 2 ROULÉ TOUTE LA NOT. 
iCi POUR BATTRE LA | MES CAMARADES | /BiEN,conospôul 
MONTAGNE!..MON CHEF ARQIVERONT DEMAIN... | MA FEMME VA 
M'ENVOIE PRÉPARER LE L D'ici LA, INTERDICTION VOUS DONNER 
FORMELLE À QUICONQUE LA CHAMBRE DÙ 
DAUBALE D'ACÉEURS x RO À > DE QUITTER CE CHALET! FONDQ ET VOUS 
tr ee CE ii VOICi POUR VOUS L MONTER DE , 
LES CONVAINCRE | x1 PÉDOMMAGER/ QUOI MANGER! 


ET ON INSTANT UFL..CES PAYSANS ONT EU L'AÏR DE 
PLUS TARD.. GOBER MON HISTOIRE! HUM/.JE CROIS 


QUE LA SOMME QUE JE LEUR Ai DONNÉE LES (l DIRECTEMENT SUR LE 
77 À CONVAINCUS DAVANTAGE...EN ATTENDANT, A PRÉCIPICE!..BON SANG. 
CHAMBRE, GODOSNH!) JE TOMBE DE SOMMEIL, D JOURS LE LE FOND $€ TROUVE A TROIS 
QUE JE NE DORS PLUS/ CENTS MÈTRES PLUS BAS 
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LE BRUIT QUE VALHARD\ 


RSS Ni 
epervauese NII 


QUI S'EST BRUTALEMENT 
REFERMÉE ! 


OUVREZ!.OUVREZ 
IMMÉDIATEMENT, 
QUE FAÏS SAÛTER ( MAi£..MA PAROLE, 
LA PORTE À COUPS iLS TIRENT DES 
DE REVOLVER/ MEUBLES DEVANT 
MA PORTE... ils 
ME BARRICADENT/ 


+ 


 cerre rois, je SUiS PERDU ET 
POUR DE BON/..iL FAUDRAIT 
ÊTRE UN OÏSEAU POUR $E TIRER 
D'iCi..#i AO MOINS LE ROCHER 
POSSÉDAIT QUELQUES SAiLLIES, 
JE POURRAIS ESSANER DE 
DESCENDRE, AU RISQUE DE 

E ROMPÉRE LE COU! 


ET DANS CE COFFRE ?.RIEN!.RIEN QUE 
CETTE GROSSE AÏGUILLE,UVE PELOTE DE 
FICELLE QUI NE PEUT ME SERVIR À EU à 
DE CE GUÊPIER...D'AiLLEURS,A QUOI BON... 

D CE PRÉCIPICE 1E TOUTES LES ÉCHELLES 
ET TOUS LES CÂBLES...AH/..iLS ONT BIEN | 
MÉDITÉ LEUR COUP! ti 
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LA PORTE. BON 
SANG. CETTE FEMME 
EST SORTIE SUR LA 
DOINTE DES PIEDS, 
DENDANT QUE JE 

ME PENCHAiS À LA 0 
(FENÊTRE, ET... 


= 


Los 


MAÏS... MAÏS,AO FAIT... CE LiT.. 


ges HT [l 
ÉCHAPPER PAR, 


FERMÉE..FERMÉE 
DOUBLE TOUR/. JE 
ME 4Di£ LAÏSSÉ DUPER 

COMME UN ENFANT/ 


7 
O$E LE MONTRER. AVEC D'UN CÊTÉ £a PORTE 
ee Ÿ BLOQUÉE ET D'AUTRE PART 
ON PRÉCIPICE DE TROIS 
CENTS MÈTRES, iL EST FAIT 
COMME UN RAT/ 
ÿiz 


ESPÈCE D'ESPION 
ET NOUS T'ABATTONS COMME 
UN CHIEN / é 


7 VITE. COURS 
CHERCHER LES GEN- 
DARMES.DiS-LEUR QUE , 

NOUS TENONS CE \'ALHARO!I! 


MT VOU/ LIEN QU'UNE  : RE, 
ny. PAROÏ ABSOLUMENT 
I Li55E/.iMP0S5; 


Set LE 
EE LA 


LES GENDARMES $ERONT LA, 
OSSIBLE Y ET NOUS TOUCHERONS LA 
] RÉCOMPENSE/ 


BON DIEU!...J'Ai UNE IDÉE UNE 
IDÉE FORMIDABLE/..'Ai NEUF 
CHANCES SUR DIX DE ME TUER 
EN LA METTANT À EXEÉCUTION, 


MAis C'EST MA ST CHAN 


DE FILER L'ici/. Vi 
ARENAIL! 


CZ 





CEPENDANT... HEIN 2.QUE DS -102, EMPRISONNE DANS SA CHAMBRE, 
= AH SE FÉNNERLE JEAN EST EN TRAÏN LE REALISER 
VITE ,BRIGADIER L.. RASSEMALEZ TOUS SON iDÉE FOLLE... 

NOS HOMMES !/.TOUT LE MONDE EN 

VOMURE ,ET AU TROT/..N'OUBLIEZ PAS 


€A NX FUMIGÈNES / _UN PARACHUTE !.EN ASSEMBLANT 
LES SERNAGES FU CES COUVERTURES ET CES DRADS 
AU MOYEN DE CETTE FICELLE, 

JE VAS CONFECTIONNER OÙ 


MAÏ$,PENDANT CE TEM Ÿ DANS viner MINUTES, NOUS AHL.LE TRAVAiL AVANCE ..M 
DANS LA VALLÉE... SERONS LB-BAS…. FAUDRA / COÛTORES ONT L'AIR SOLDES. HUM. 
AGIR PRUDEMMENT /...iL EST 6 P POUR POUVOIR LE SORTIR, JE DEVRA 
SOLIDEMENT ARMÉ,ET C'EST LE FAIRE UN PEU PETIT.. 
SÜREMENT UN DANGEREUX D £ BAHION VERRA BIEN. 
BANDT/. D =. & rs 


i 
> 


EX DE L'AUTRE SAUVÉS!...NOiCi ALoRs ?. LA. DERRIÈRE AU TRAVAIL. 

ÉDELAPORTE...|\ LES GENDARMES! OÙ EAT-iL? CETTE PORTE DÉGAGEZ-MOi 
BARRICADÉE /.ALOGUÉ CEME PORTE /.. 

QUE PEUT-IL BIEN ; COMME UN RAT/ 

FAIRE. ON NE, : = À 

L'ENTEND PLUS/ | 


12 


D 


E A V2 
0 Î À À d IX 7 K | \ Z # K / 
ES" a | \ Ÿ, 


\ 
NP = 2 EN mg” 


DES GENDARMES... LES GENDARMES È HUM/.. POURVU QUE 
POLDÈVES SONT LA! PLUS UNE ÇA TIENNE!..ALLONS-Y!. 
SECONDE À PERDRE! À LA GRACE DE 

iEU/T 
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ALORS ,PRÈTS?. ATTENTION. 
J'OUVRE LA PORTE, SE FAiS LES 
SOMMATiONS ET AUSSITÔT VOUS 
BALANCEZ VOS GRENADES LA- 
CRIMOGÈNES DANS LA PIÈCE 

iL NOUS LE FAUT VIVANT 


RENDS-TOi ,VALH AR: /.RENDS- 

TOi.TU ES PERQU,LE CHALET 

V'EST L. LANCE-NOUS TE4 ARMES ET 
40ORS LES MAINS EN L'AÏR , OÙ NOUS T'EN- 
VOYONS DES GRENADES LACRYMOGÈNES) 


IŸ.5€...E NE 
COMPRENDS PAS... 


À CES GAZ...ON NE 
L'EMEND MÊME PBS 
fOLSSOTER! 


RIENLPERSONNE/.. AHI.CA!.CET HOMME 
ILAEAT VOLATILISÉ / /EAT DONC LE DIABLE? 
| d CEAT DE LA , 
FANTASMAGORYE / 


À CE MOMENT, JEAN 
VALHARD: SAÛTE DANS 
LE VIDE... 


Fa : 
RIEN CE DAMNE ESRDION NE SOUFFLE 


MOT/... C'EST UN PIÈGE /.iL ESSANE DE 
NOUS ATTIRER DANS CETTE PIÈCE. 
ALLEZ-Y/.. LANCEZ LES GRENADES/ 


OUF....NOiCi LA FiN 

DE CEME DESCENTE 
HALLUCIN ANT 

ÉTAIT TEMPS. N 
PRRACHÔTE EST EN 
ARAIN DE CRAGUER 
DETOÛTES PARTS! 4 


VOLATILISÉ ?.. NON /... 

JE PENSERASA PLUTÔT 

QUE 4€ VOYANT PRIS, 

iL A PRÉFÉRÉ SAUTER 
ANS LE VIDE , POUR 
CHAPPER AD SUPPLICE 

ET EMPORAER £ON 

SECRET DANS LA 

TOMBE! 
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CA...CA TIENT£.. 
MON PARACHO 
TIENT LE COU: 


OBÉISSANT À LORDRE 


DE LEUR CHEF LES 
GENDARMES LANCENT 
LEURS GRENADES DANS 

LA CHAMBRE, OÙ iL£ é 
CROIENT AVOIR COINCÉ |- 
VALHARD\. 


A'MOi,CE BON ViEUX PLANCHER DES 

VACHES!..HAIHAIHA!..SE VOUDRAIS 
BIEN VOIR LA TÊTE DE CES 

BRAVES ABRÛTIS LA-HAUT/ 





CADOMÈMRE … , 
LA BONNE EXPLICATION... 


CE SALE ESPION DOiT 

ÊTRE AD MILIEU DE 

CEME FORÊT DE à 
PINS, LA -DESSO00S/ 





PE FR : ’ e 
CEPENDANT. |'JE SUIS TIRÉ D AFFAÎRE 
| MAIS PAS POUR LONGTEMPS... 
STOUT D'ABORD, DÉBARRASSONS - 
NOUS DE CE SEVANT UNIFORME 
Qui N'a PLUS DE RAÏSON, D'ÊTRE, 


SINON DE ME ENRE REPÉRER 
a TOUT DE SUITE... 


AIT) 





MAÏNTENANT QUE J'Af DISSIMULÉ MON À 
PARACHUTE ET MON UNIFORME, iLS 
METTRONT UN CERTAIN TEMPS À 
COMPRENDRE COMMENT J'Ai PU 
DISPARAITRE .. N'EMPÊÈCHE QUE VE 










C 


SE 





D'AFFAIRE 














POLDÈVE !.… TOUTES LES FRONTIÈRES SONT 
GARDÉES, ON ME RECHERCHE... QUE FAIRE ?. 
VE N'Ai QU'UNE SOLUTION !... ESSAYER 

DE GAGNER.DE N'IMPORTE QUELLE FAÇON 


Î L'AMBASSADE DE MON 
Le SAS Er. 





LUBRODNOKOÏE STRÔSSE | 
!, C'EST AV NUM 


S'AGIT DE REDOUBLER DE 
PRÉCAUTIONS! L'AMBASSADE 
TRE SURVEILLÉS... 


E, 
ST 
SiTUSE L'AMBASSADE... 
Dix FOIS, iL N'ÉCHAPPE 
QUE PAR MIRACLE AUX 
PATROUILLES DE POLICE, 
ET ENFIN... 


EST PEUT- 


QUE QUELQU UN. 
VIENNE M'OUVRIR 
TOUT DE SUITE! 





EN ME CACHANT LE JOUR ET EN NE MARCHANT 

QUE LA NUIT, EN VIVANT D'ÉAU CLAÎRE ET 

DE LÉGUMES CHIPES DANS LES CHAMPS JE 
PUIS ATTEINDRE LUBDNO, LA CAPITALE, EN 
QUATRE JOURS ET SANS TROP DE PÉRILS... 
PENDANT QUE. TOUTE LA POLICE POLDÈVE 
ME CHERCHERA À La FRONTIÈRE, JE 

SERAÏ AU CŒUR DU PAYS !.. 





MAiS, DISSiMULES 
DANS LOMSRE. DEUX 
HOMMES SÜRVEILLENT 
L'AMBASSADE... 


iL FAUT QUE NOUS 
SOYONS CERTAINIDE 
SON iPENTITÉ...ON N'A 
PAS RETROUVÉ SON 
: CADAVRE DANS LE 
HE!.. TU AS TL APR RAVIN, MAiS PEUT- 
LUI, V'EN SUIS SUR... ÊTRE EST IL | 
SILHOUETTE CORRESPOND | MORT OUAND | 
AU D per re EN ur MÊME... 
U'ATTENDONS-N 6 
S%! SAUTER DESSUS ?.. 
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V4 
NE SUIS PAS DÉFINITIVEMENT TIRE , 
“ : ge. 


NE RETROUVANT PAS MON 
CORPS,CES ABRUTIS FINIRONT 
PARSE DOUTER DE LA. 
VÉRITÉ, ET JE SERA: À 
NOUVEAU TRAQUÉ COMME D 
UNE BÊTE DANGEREUSE... 
JE N'AURA PAS TOUJOURS 
AUTANT DE CHANCE!...ILS 
| FINIRONT PAR M'AVOI 
+ QUE FAÏRE F7... 


[jean MET SON 

| PLAN À EXÉCUTION 

|ET, CINQ JOURS 

| APRÈS... . 
L'AMBASSADE... iLS 
DOIVENT ÊTRE PRÉVENUS 


DE MA MISSION, LA-BA5, 
LS ME CACHERONT!.., 


P'pAS UN CHAT! L'AVENUE EST DÉSERTE, LA 
POLICE POLDÈVE N'AURA PAS PENSÉ QUE JE 
POURRAÏS AVOIR L'AUDACE DE REVENIR 
DANS LA CAPITALE!..ELLE DOIT ÊTRE 

TOUT OCCUPÉE À SURVEILLER ROUTES 


ET GARES A' LA FRONTIÈRE !..ALLONS-Y!.., 


ARRÉTONS-LE D'ABORD. 


TROP DANGEREUX... 
ON VERRA SIEN ENSUITE 


. )DANS LE JARDIN 
__7DE L'AMBASSADE, 
NOUS RISQUONS UN INCIDENT 
DIPLOMATIQUE... SURTOUT Si 
CE N'EST PAS VALHARDi !.… 
T'ENFAIS PAS! NOUS NE LE 
RATERONS PAS À LA SORTIE 
ET ALORS NOUS SERONS SUR 
DE NE PAG GAFFER |... 
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te 0 qui.au: Etes-vous %. | [ic FauT QE je voie 
DiX MINUTES QUE JE QUE VOULEZ-VOUS L'AMBASSADEUR, 
CARILLONNE, ET , VOUS ÊTES FOU DE ME- IMMÉDIATEMENT... 
PERSONNE VE REPOND! NER UN TEL VACARME EN MFFAÎRE D'ÉTAT. 
INE NUIT! CEST D'ÔNE IMPORTANCE 
VITALE / 


JE..E VOUS CROYAIS. 


FINALEMENT, JEAN VALHARDi î = 

PARVIENT À CONVAINCRE LE 11927. = MORT OÙ ARRÈTÉ....'Ai 

CONCIERGE DE RÉVEILLER - . ÊTÉ VENU DE VOTRE 

L'AMBASSADEUR...ET, 1€./!!.. NO 1 | | PRÉSENCE EN POLDÈVIE L 

QUELQUES ;NSTANTS PLUS À ‘ PAR UNE NOTE CONFiDEN- |UN PEU D'ARGENT, 

TARD... LORS QUE Fe TIELLE.MAÏS JE NE PUIS / ETJE MEN iRAi/ 
RIEN POUR VOUS , NOUS 


SOMMES 1ROP AURVEILLÉS! 


METTEZ DANS UNE SITUATION ÉPOUVANTABLE !. 
VOUS NE POUVEZ REATER iCi/.. il FAUT QUE 
VOUS VOUS EN ALLIEZ IMMÉDIATEMENT! 


RASSUREZ VOUS EXCELLENCE, 
JE VAÏS VOUS DÉBARRASSER DE MAS 
COMPROMETTANTE ET DANGEREUSE 
PRÉSENCE L.MAiS iL FAUT QUE VOUS 
M'AIDIEZ ET QUE VOUS TRAN4- 
METTEZ LE RAPPORT DE MES 
PREMIÈRES RECHERCHES AUX 


POLOÈVE VOUS RECHERCHE !. NOUS NOUS ù 


HUM... 4OÏT, MAïS D'ACCORD/..MAiS iL QUE...av0i#/2. Vous... 
Si VOUS ÊTES ARRÊTÉ] FAUT QUE VOUS ME VOUS AVEZ DÉCOUVERT | ÉGALEMENT DE 
PAS UN MOT SUR RENDIEZ UN AUTRE CELA®/2. VOUS î 
L'ORIGINE DE CES / SERVICE.PRÉVENIR DONC LE..LE DIABLE? es 
OBjETS/ VOTRE MINISTRE QUE JE VIENDRA\ LES 
JE SAÏS OÙ EAST LE PRO- CHERCHER iCi DANS l 
FESSEUR STAGMUS!...jE VAïS TROÏS JOURS! JE VAS VOLS APP 
VOUS REMETTRE MON RAP = DE QUOI MANGER! 
QUE VOUS TRANSMETTREZ/ RE | 


, [VOICI DE L'ARGENT ET DE | ADIEUL.ET MERCI ENCORE... HAUTE L.MAÏNS EN L'AR, 
ERACALÉE| SOGVEAUX PAPIERS D'IDENTITÉ. BONNE CHANCE!/ ET PUIS ÜN CEST, 
VOUS ALLEZ QUITTER L'AMBASSADE PAR LA 
PORTE DE SERVICE /.TÉLÉPHONEZ-MOi DANS 


QUATRE JOURS...HE VOUS FiXERA RENDEZ- 
VOUS DONNER 


RCi 


ERCi, 
EXCELLENCE! 
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POLICE SECRÈTE POLDÈVE VOUS VOUS TROMPEZ,MESS EURS!.\ TE FATIGUE PAS, 
FINI DE RIREJEAN VALHARDI/. | JE NE 403$ PAS CELU: QUE VOUS }BONHOMME,NOUSTE 
CETTE FOIS, TU NE NOUS DITES. MON NOM EST ANDROT.. TENONS ALŒiL, 

ÉCHAPPERMS PLUS QUES ANDROT/.NOYEZ MES DEPUIS QUE TU AS 

PAP IERS.. DANS MA POCHE,  iLS PÉNÈTRÉ À L'AMBAS- 
9 SONT EN RÈGLE/ Sy SADE! 


Vrunascevuveros Ÿ MAiS PUi4Q 4 : Ts 

Ù UNE FOis JE PROTEATE... AS PUISQUE JE VOUS Di$ ( 

DE TROP A TA CHANCE, | C'EaT Due Erreur, | | ETQUE JE VOUS REDÈTE = \ DE VOS MALLEUREUX 
VALHARDI TU NE NODS / VOUS OS QUE JE M'APDELLE NERO. CAMARADES QUE CES BRÛTES 
DUPERAS PUY /..EN INTERROGEZ MON AMBASSADE, 14 EMBARQUENT/.JE ME 
ROUTE /.. TU DOÏS AVOIR A] | VOUS VERREZ BIEN... :QÙ. OÙ DEMANDE QUi L'EST. 

DES TAS DE CHOSES 5 M'EMMENEZ-VOUS ? 
PASS: ONNANTES A NOUS Li Pr nes 2e 
RACONT EN CENTRA 
Lt Fer D LA POLICE DE Drere ON 
L'Y CHARGERADETE FAIRE 
CHANGER DE CHANSON! 


f OÙ..OÙ Ai-JE BIEN 
PU APERCEVOIR CE 
TYPE 2. iMOOSSIBLE 
DE ME SOUVENIR!.. 
ET PO DATANT JE SUïS 


HR DA BEA SOLE 
MA MÉMOÏRE JE... 





JEAN VACHARDY !.. C'EST CE FAMEUX JEAN 
TROT LA TÊTE ÉTAIT Mi$e À 
PRIX! AiN£i, iLS ONT RÉUSS) À LE CAPTURER. 
ÇA ALORS. AL il CAT QUE JE PREVIENNE 
IMMÉDIATEMENT LE COMITÉ C RAL 
RÉVOLUTIONNAIRE CLANDEST IN! 


7 
NOUS SOMMES RSS 
ENTRE, VALHARD:!! 


OR- 
TANTE À COMMUNIQUER 
DE TOUTE URGENCE, iLY 
À DES MESURES À PRENDRE. 
C'EST TRÈS GRAVE. 





LÀ. 


La machine à conquérir le monde 259 


ENTREZ MONSIEUR 
VALHARD\/.. DAS 
FÂCHÉ DE VOIR EN 
FACE L'ESPION Qi 
A Mis TOUTE MA POLICE AÛR LES 
DENTS /...NOUS AVONS UN FAMEUX 
COMPTE A RÉGLER ENSEMBLE / 


AINSI VOUS ÊTES CERTAIN MAINTENANT QUE 
NOUS AVONS ENLEVÉ LE PROFESSEUR 
ATAGMUS/!... VOUS L'AVEZ VO DÉBARQUER 
ET VOUS CONNAÏSSEZ MÊME L'ENDROIT 
OÙ il EAT ENFERME!/.SOiT/.. NOUS AViONS 
BELCIN DE SON RAYON SUPER-GAMMA POUR 
ABSEOÏIR NOTRE DOMINATION SÛR LE 
MONDE /..MAiS VOUS EN 4AVEZ TROP. 


ET LE LEVDEMAÏN, 
AUX PREMIÈRES 
LUEURS DU.JOUR... 
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ALLONS !.. 


CETTE FOIS, JE SUIS PRiS ET 
AVANCE / 


BIEN PRIS. PLUS RIEN 
ESPÉRER! 


JACQUES ANDROT.VOS 
HOMMES ONT ÊTÉ 
BBOÔSÉS PAR UNE 
RESSEMBLANCE, JE 


BEAUCOUP FROP/.A TEL POINT QU'ILNE 
VOUS REÂTE QU'UNE 4EULE CHANCE DE 
SAOVER VOTRE PEAU!/.RÉPONDRE AUX 
QUESTIONS QUE JE VAS VOUS POSER. 
ET D'ABORD POUR LE COMPTE DE QUI 
MENEZ: VOLS CETME 
ENQUÊTE EN 


QUE... QUOI 7. 
POLDÉVIE ? a 


QUELLE ENQUÊTE. 
JE VOUS RÉPÈTE QUE 
JE M'APPELLE ANDROT/ 
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POUR ÉVITER UN GRAVE T0 ES UN 
iNCIDENT DiPLOMATIQUE, 
L'AMBASSADEUR $ERA 
FORCÉ DE ME DÉSAVOUER!.. 

JE SUiS PERDU/ 


ASSEZ DE COMÉDIE..NE VOUS DONNEZ PLUS 
LA PEINE DE MENTIR NOUS AVONS 


RECONATITUE TOUS VOS FAITS ET GESTES 
EN POLDÈVIE DEPUIS QUE VOUS AVEZ 
FRANCHI LA FRONTIÈRE. /..jOLi TRAVAIL... 
MAS VOS EMPREINTES/RELEVÉES UN PEU 
PARTOUT,NE NOUS LAÏSSENT PAS DE 
DOUTE SUR VOTRE IDENTITÉ / 


PARFAIT, MONSIEUR VAL-HAR-Di/ 
COMME VOUS VOUDREZ. MAIS VJ 
ANERTIS QUE 4i VOUS NE VOUS 





AOÏT/. TANT Fi$/.NOUS NOUS PASSERONS DE 
AR RENE UATIONET EME ETES BRODS À 


FORÊT DE AROSLAV ET LA,LE TARIF 
HABITUEL /.. 
A VOS 
ORDRES, 
EXCELLENCE / 





ARRANGEZ-VOUS POUR QU'ON NE RETROUVE 
JAMAIS PLOS LA MOINDRE 

TRACE DE CET INDIVIOU... £OYEZ 

CE AERAIT TROP , / 
COMPROMETTANT / 


HRANQUILLE 

NOUS AVONS TOUT 
CE QU'iL NOUS 

FAUT POUR LE 
VOLATILiSER 





ET QUELQUES iNSTANTS PLUS TARD.. 
J EN ROUTE, KARLOF:... 


TOUT VA BIEN!..iLS 

NE SEMBLENT PAS 

LS'APERCEVOIR QUE | DES NÔTRES.ME 

NOUS LES SUiVONS/.L LA TÉLÉPHONE 

10 ES SÛR QU'ILS iLY À VINGT / 

EMMÈNENT CE MiNUTES/ 
VALHARDi Ÿ 


LE PAYS EAT DÉSERT. 
C'EST LE MOMENT... 
VAS-YL.DÉPASSE-LES 
ANANT QU'ILS NE 
S'INQUIÈTENT DE 4€ 
VOÏR ADiV IS TOUT 9 
LE MONDE EST PRÊT: 


CERTAIN !..UN DES 
GARDIENS. QUI EST 


FO MONTE, CANAILLE 
V6 ALLONS T'EMMENER 
DANS UNE PETITE 


PROMENADE / 
COUR DÉSERTE... 
JHAHAlHAL.LA DERNIÈRE! 
JICELLE DONT ON NE REVIENT 
) SAMAiS/ 


VALHARD\: À ÊTÉ 
ENTRAÎNÉ PAR 


0 | 





AU 


y 


Ve 





LUS | 
< 


NZ 


TK NÉE. 


É0iVIS À DISTANCE RESPECTUEUSE 
PAR LA MYSTERIEUSE VOITURE Qi |-: 
LES GUETTAIT, LES POLICIERS 
QUITTENT RAPIDEMENT LA 
CAPITALE ET PAR DES ROÛTES 

DE PLUS EN PLUS ECARTÉES, 
S'ENFONCENT À TRAVERS DES 
CAMPAGNES DÉSERTIQUES ET 


LE CHAUFFEUR ÉCRASE 
L'ACCÉLÉRATEUR..BOV- 
DISSANT EN AVANT, LA 
SECONDE VOITURE 
RATTRAPE LA PREMIÈRE. 
EN KLAXONNANT ViOLEM- 
MENT... L'AUTO DES 
POLICIERS SE RANGE 
POUR $E LAÏSSER 
DÉPASSER... 


QUEL EAT C 
CHAUFFARD2.. C'EST 
UN FOU/..ON N'A PAS 
IDÉE DE ROULER 
À CETTE ALLURE/ 


MAiS$ DANS UNE 
VOITURE QU'i 


MON DIEU... CETTE ” 
FOIS, JE SUIS PERDU! 
APRÈS TOUT, ÇA VAUT 
PELT-ÈTRE MIEUX 
QUE TOUS LEURS 
MAUVAIS TRAITEMENTS! 










RE LA PERDS PAS 
Re. DE VUE SURT. OÙT/ 


PAS DE DANGER! 
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CE 4ONT ELX/..CE4T 
LANOÏITURE DE POLICE. 
ATTEND, MOTEUR | EN AVANT, SUIS -LES, ET 
EN MARCHE, À 

PROXIMITÉ... 


NE LES 


CRAMPONVEZ- VOUS, 
JE VAï$ BLOGUER 
SÛR PLACE / 


PITENTION À LA 
MANŒUVRE, SLiCKZ/... 
METTEZ VOS MASQUES 


LES GARS/ 
SAS VOLANT.$ÉE RABATTANT VERS LA DROÎTE, 


L'AUTO AVEC UNE VIiOLENCE TERRIBLE,HEURTE 
DE SON ARRIÈRE L'AVANT D0 VÉHICULE 
DES POLICIERS... 


ST xx; 


Al 
FE F 
ec 5 dix = 


BRAVO SLiCKZ /..BiEN 
JOLÉ VITE. EN AVANT, 
LES GARS// 


Vo MN / n55E7 0€ GRENADE...) 
$ : LS DOIVENT ÊTRE TOUS 
2 pi CROGGY... 





/arAvo!.cA 
AMARCHÉ |, 
A MERVEIÏLLE/ 


ABANDONNANT LA VOITURE 

DE LA POLICE ET SES OCCUPANTS, 
ASPHYXIÉS PAR UN GAZ SOPORIFIQUE, 
LES MYSTÉRIEUX AGRESSEURS ONT 
REGAGNÉ LEUR AUTO ET 
DÉMARRENT EN TROMBE,EMPORTANT # 
VALHARD\i, iINANIMÉ... c 
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Lo DR 
PRENEZ LES GRENADES 


A GAZ!.ET ViSEZ 
JUSTE! 


ALORS ,À LA 
VOITURE 


ETIQUELQUES Does NONS 
J'EN VITESSE! 


SECONDES RO) , 
PLOS TARD... 


NON,NON/.. SEULEMENT ÉVANOU:... 

HEUREUSEMENT, iLSE -FROUVAIT ENTRE 

DEUX DE CES BRÔTES DENT LES CORPS 
ONT AMORTi LE CHOC. 





À S à. : 


mieux VAUT ABANDONNER LES GRANDES 
ROUTES. LES QUE LA VOITURE DE LA 
POLICE SERA DÉCOUVERTE, L'ALARME 
VA ÊTRE DONNÉE ET DES BARRAGES 
RONT ORGANISÉS... 


D'oRessONS/.iLEAUT QE NO 
SOYONS À L'ARBRI ET QUE LA 
VOITURE AIT REJOINT SON 
GARAGE AVANT QUE LES 4 

NT LA POLICE SE 

NE 4'ORGAPISENT/ 

\ PRET 


un, 


7 
JE NE COMPRENDS | C'EST POURTANT 
PAS / IMPLE . ON DES 


VOTRE ARRESTATION ET, VOUS AYANT 
RECONNU, NOUS À PRÉVENUS... 

# DEOU:S DES ANNÉES NOTRE 
MOUVEMENT CLANDEATiN LUTTE 

DANS LOMBRE CONTRE LEFFROYABLE 
DICTATURE QUI OPPRIME LA 


POLDÈVIE/ 


SAÏS COMMENT __ à 
VOLS REMERCIER /? 
QUE 


POUR 
CONQGUERYIR LE MONDE! 


GUITTANT LA GRAND-ROÛTE, 
TROP DANGEREUSE, LA 
MYSTÉRIEUSE VOITURE, QUI 
VIENT D'ENLEVER $i AUDACIEUSE ES 
MENT VALHARD: À $4ES 1 
TORTIONNAIRES ,FONCE À UNE 

ALLURE FOLLE,A TRAVERS DE 

PETITS CHEMINS FORESTIERS... 

DURANT DEUX HEURES, CETTE 

COURSE HALLUCNANTE $€ 

POURAUIT AU CŒUR 


es | 
"à 747 > À 
Be Ne. S 4 
: LES AR! REX ENT 
| DISSIPENT/ 


LA RAGE AVEC LAGUELLE LA POLICE D'ÉTAT 
NOUS RECHERCHAÏT,LES PRIMES OFFERTES 
POUR VOTRE CAPTURE ,VOS EXPLOITS À 
PEINE CROYABLES,NOUS ONT PERSUADÉS 
QUE VOLS LUTTIEZ POUR ONE CAUSE QUi 


LAISSER EXECUTER UN TYSE 


nm VOTRE VALEUR / 
€ ÿ » 
; 7 S LT 00 


SUIVANT ES SAUVEURS, 
JEAN VALHARDI S'ÉUFONCE 
A TRAVERS LA FORÊT... 
ET, APRÈS UNE HEURE 

VOUS DÉCEVOIR, 


DE MARCHE... 
MAÏ4...JE AUS 
ÉTRANGER.iCi. MA AEULE Mi$$iON CONSIATE 
ARETROUVER ET À DÉLIVRER UN DE MES 
COMPATRIOTES PRIÉONVIER..OEAT À CELA 
QUE JE DOS ME BORNER, SANS PRENDRE 
PARTI DANS VOS LUTTES INTEATINES / 


APRÈS CE QUE 

VOUS AVEZ FAIT 
UR MOi, SE 

REGRETMÉ DE 
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HAUTE... NOUS NE POUVONS 
ALLER PUD£ LOÏN AVEC LA 
VOITURE‘... eve CONTINVUERONS/AI 


CHEZ DES AMIS /.RASSOREZ: 

VOUS /.. NOUS VOUS AVONS 
TIRÉ DES MAINS DES 

POLICIERS QU ALLAÏENT 

VOLS EXÉCOTER!.. MON 
NOM EST RADEK / 


RE EXÉCUTÉ 
CE MATIN, EN Se 
DE LA VILLE... A04$iT 


HOUML.RÉFLÉCHISSEZ Ÿ 


BANANT DE REFUSER 


DÉFINITIVEMENT/ 
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f QU CALME GARÇON!. 
CEST MOI RADEK/.. 
3€ VIENS CHERCHER 

BAR CHEZ VOUS / 


LE CAMARADE 
RADEK !.. ÇA 
ALORS... 
BIENVENVE 
DANS NOTRE 
MAQUIS / 





L 
QUE FAIRE ? RADEK NE CESSE PL 

POUR QUE JE ME JOÏIGNE À EUX... MALGRE . 
TOUTE LA RECONNAISSANCE QUE JE LUi DOS, 

à CEST IMPOSSIBLE / 


NONZ.MAIS JE 
VOUS PROMETS 
DE PRENDRE 
LE MAXIMUM DE 
PRÉCAUTIONS /.JE NE 
PUIS RIEN FAIRE SANS 
ORDRE DE MON _, 
GOUVERNEMENT | 


QUOIT.. RENTRER, 
DANS LA CAPITALE 
ALLER À LAM& E? 
VOUS ÊTES FOU: 


EMENT EST 
. MA PROPRE MÈRE 


| PARFAIT. 
VE ME RECONNATTRAIT 
> PAS! . 


ESCORTÉS PAR LE GARDE,@0i 
LEUR À BARRÉ LE PASSAGE, 
ET DONT iLS 4E SONT FAIT 
RECONNAÎTRE ,RADEK ET 
$E$ HOMMES ARRIVENT À 
UN CAMP DE MAQUISARD) 
PLANTÉ EN PLEINE FORET... 


JE NE PUIS ME MÊLER,MOÏ, ÉTRANGER, 
DÉS QUÉRELLES ANTÉRIEURES DE CE AVS, 
MÊME Si JE $0i$ EN LUTTE CONTRE 
LEUR POLICE D'ÉTAT/.ET POURTANT... 
Si JE VEUX DÉLIVRER ÉTAGMUS, JE NE 
POURRAI AGIR SEUL..ET iL N'YA QUE 
CES MAQUISARDÉ QÙÜi PUISSENT 
M'AÏIDER ÊT ME PERMETTRÉ DE 
À RÉOSSIRT 


HUM /..401T/..MAiS À UNE SEULE CONDITION, 
C'EST QDUE VOUS ALLIEZ LA-BAS 4OUS UN 
DÉGLISEMENT ET FLANQUE D'ON GARDE 
DÙ CORPS QUE JE DÉSIGNERAI NOUS 
FEINDREZ D'ÈTRE MUET {ÇA VOUS . 
ÉVITERA LES ENVOIS QUE POURRAIENT 
VOUS OCCASIONNER VOTRE 1GNORANCE 
ES 


LA LANGO LOÈVE! 
| DE NGLE POLDÈVE 


VOiCi VOTRE GARDE 
DÙ CORPS /..ÉVA 

À ALOZZK/.ELLE EAT 
DES NÔTRES ET 
PARLE LE FRAN 
PERSONNE NE 4€ 
MÉFIERA DELL 
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NOiCi UN CAMP OÙ NOUS POURRONS VBIENVENVE Le Tr 
L 


€ COMITÉ CE 
JOUS À PRÉ 


1C1, PARMI CES PARTISANS, NOUS 
SOMMES EN SÉCURITÉ / 


RIEN A'FAIRE JE NE PUIS 
REÉTER SANS INSTRUCTION! 
iL FAUT QUE JE RÉTOURNE 

VOIR À LAMBASSADE #i 
DES ORDRES SONT. 

ARRIVÉS POUR MOI. 

\ ESPÉRONS QUE RADEK 


E LAÏSSERA PARTIR/ 


Æ 3 un 
Z DT 


ET LE LENDEMAIN.| VOICi DE GLOI VOUS 


- DÉCGUISER EN MENDIANT 
INFIRME /... iLY À DES LUNETTES NOÎRES ET 
NE PANCARTE INDIQUANT QUE VOUS 
84 AVEUGLE ET MUET/.AU6$iTÔT QUE 
VOUS 4EREZ ,3€ VOUS PRÉSENTERA\ 
VOTRE CODE... 


UNE HEURE FPLOS 
TARD, MODIS DE 
FAUX PAPIERS, JEAN 
ETÉON GUIDE 


CHEMIN DE 
LUBDNÔ 


Let 


Sa 


2 dn Z _—— 
KE < 


ÉVITANT LES ROUTES 
PRINCIPALES ET LES 
AGGLOMÉRATIONS, LES 
DEUX COMPAGNONS $E 
RA NT 


iCi NOUS SERONS EN SÉCURITÉ... e 
LE PROPRIÉTAIRE DE CE CAFÉ EST UN 
DE NOS PARTiSANS LES PLUS SÛRS... 

iL POURRA D'ALLEURS NOUS LOGER 

PENDANT NOPRE 4EjOUR / 


AULÊL..ALLÔ!.. C'EST VOLS,CHER AMi9.HE0.. 
ILY À DU NOUVEAD/..Oi /..'Ai REÇO 
RE COLA /..C'EAT TRES 


COMPTEZ SUR MOi/..iE VIENDRAi VOLS 
FIDÈLEMENT 


RÉPÉTER LE MESSAGE QU'ON 
M'ADRA APPRIA/ 


AIT AVANT 


QUE VOUS AYEZ PU VOIR 


UV JOUR APRÈS AVOIR. | NOS FAUX PAPIERS ET NOS 
DÉGUISEMENTS ONT FAÏT 
MERVEIÏLLE /..NOUS AVONS 
FRANCHi LES BARRAGES DE 
LA POLICE SANS DIFFICULTÉ L 


QUITTÉ LE CAMP DES 
MAQUISARDS, VALHARD: 
ET $£A COMPAGNE 
PÉNÈTRENT DANS LA 
CAPITALE. 


ALLÔ.. MONSIEUR 

iCi LAMi DE MONSIEUR THOMASO..O0i, 

16 Di$ RIEN/MONSIEUR THOMAS REJEAN/ 

VOUS VOUS SOUVENEZ... JE VOUS AVAïS 

PROMIS DE TÉLÉPHONER, iLY À 
QUELQUES OURS/ 


C'EST QUE CETTE 
NOUVELLE HISTOIRE. 
CORE 
UNE DE $ES INVENTIONS 
POUR DÉD'STER LA 
POLICE PROBABLEMENT... 
HEUREUSEMENT, iL 
ViENCRA DAS iCi LUI-MÊME, 
LAMBASSADE EST 
SURVEÏLLÉE NOT ET 
OUR! 


s 


À BIENTÔT.L.ET VOUS, 
AURTOUT PAS D'IMPRUDENCE / 


N'VEZ PAS PEUR!/.BONNE 
CHANCE FAITES VITE / 


L'AMBASSADEUR, ARRANCEZ: 


VOUS POUR DÉTRUIRE LE 
MOT D'INTPRODUCTION 
QUE JE VOUS Ai REMIS / 
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ILÉERAIT TROP DANGEREUX 
D'ALLER À MON AMBASSADE !... 
PROLUVEZ-MOÏ UN CAFÉ D'OÙ JE 
PUISSE TÉLÉPHONER SANS 
TROP DE DANGER/ 


QUE...QUOi Ÿ..MAÏS C'EST VALHARDI ©. 


EST DÉCIDÉMENT 
NON SEULEMENT 
5 iL EST 
AU RENDEZ-VOUS // 


iL FAUT QUE VOUS ALLiEZ 
POUR MOi À MON AMB 
VOUS MONTREREZ CE PAPIER... DEMANDEZ 
GL'ON VOUS FASSE PART DES IN £FRUCTIONS 


HAUT LES MAINS... 
VOUS ÊTES PRIS, 
MONSIEUR VALHARD! / 


265 





…MAÏS CE N'EST 


FRANÇAIS D'ALLEURS..CETTE 
ELU ET. T CETTE VOÏX A. 
£ ….MAÏS C'EST... 


ALLONS! j 
MAINS EN LAiR: 





} PEU à COMMENT TU ES; 
ie A Sr SVM MÉRITERAIS QUE TRAME S 
ne : SN PAT ENTER, LÉCON POUR AVOIR 
JEAN! ON T'AVATT ENTENDU, fr | ‘ 
NS RQ BE ro en 
C j 4 (Qi i ON #4 
re se ENS . , EATMLE À PRIX/ ÉRRCE UN AUTRE QUE MOI 
( AURAIT PU ENTRER! 


eve FHNT FÈCE & OR: D î ÉONVE Où MALFA Tee +0 KE) RTS DAT RUES VE LOEE) 
ES-T0 ici? DN G G 1€... 
s ME,JE MÉTAIS LAÏSSE) | ET M'A ENJOINT DE NE PLUS REMETFRE LES 
PIEDS EN POLDÉEVIE , SOUS PEINE DE 
TRÈS GRAVES ENNUISZ..MAiS MOI, 4€ MOUCHES ,$É-IOURNER SANS PASSEPORT 

PENSAIS À TOi QU'ON RECHERCHAIT ÉTAIT IMPOSSIQLE l'A; RÉUSS 
AOUJOURS, ET... HEU...UN PEU ADS Si APPRENDRE QUE LE P 

AÛ FORMIDABLE REPORTAGE QUE CAFÉ POURRAIT PEUT- ME 

J'ANAIS MANQUÉ /// ; PROCURER DE FAUX PAPIERS... 


2) VOIR ALBUM PRÉCÉDENT "LE RAYON SUPER -GAMMA" 


C'EAT AVEC LESPOIR _ PE SAÏS.MA;S D'AILLEURS, LES fl "TEL. 

DEN ORTENIR QUE € iLME FAUT DE NOÏLA QUI ARRIVE | CAMARADE VALHARONL. 
SDS ENTRE Ci. NOUVELLES JE VAS ÊTRE Fix 2 iLY A DES NOUVE: LES 
TA APERÇU ET RECONNU  INSTRUCTIONS = ETARES GRAVES. ET 
TOUTQE SUITE ,MALGRÉ AD AUJET DE EN... | QUI... QUi EST CET 


TON DEGUISEMENT..HEU.. | MA MISSION... | |TUTE PAVES DES 
TUASTORT DE TE RIAQUER MESSAGERS MAINTENANT ?. 
EN ViLLE/.TO E8 FECHERCRÉ ; T..10 €S STUPÉFIANT!/ 


OMME ?.. 


PARTOUT 
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V'AVEZ DAS PEUR, 
ÉVA!.. CEST UN AMi/ 


INFERNALE 


CELA, iL FAUT LE. 


PAROLE 
C'EST 
D 


. | 
MOi/! 


1! 


CEAT UN REPORTER AH..RiEN'..ALORS 
QUi MA SAUVE LA VOIiCi LES iN&TRUC- 
Vie ET QUI ViT, LUI TiONS QUE J'Ai 
AUSSI, CLANDEATINEMENT/REÇUES À VOTRE 
iCi/ AMBAASADE / 


JE M'APPELLE 
ARSÈN à 


DIABLE /..C'EAT UNE BESOGNE PRATIQUEMENT 
IMPOSSIBLE !.. STAGMUS EÂT ENFERMÉ DANS 
UNE FORTERESSE GARDÉE PAR DES HOR 

DE GENDARMES... 


LES NÔTRES 
VOUS |, 
AIDERONT! 


ON ME LA REMIS 
À LAMBASSAQE 


V'HPEUNE HOLE PRÈS OUIL.LE PROFESSEUR 


OEATRORLONM TE RESSEMBLE DE FAÇON 

INCROYABLE ,DÙ MOINS 

DEPVIS QUE TD AS LAÏSSÉ POUSSER TA 

BARBE !...iL N'Y AURAIT PAS BEAUCOUP 
À MODIFIER DANS TON 

ASPECT, POUR QU'iIL SOIT IMPOSSIBLE , 

DE VOUS DIATINGUER LUN DE L'AUTRE / 


LE PROFESSEUR STAGMUS A ÉTÉ Mis AU 
TRENAÏL IMMÉDIATEMENT...iLPARAÎT QUE 
SATERRIBLE MACHINE À PRODUIRE LE 
RAYON SÛPER-GAMMA EAT EN VOIE DE 
RÉALISATION LL ATTEND iINCESSAMMENT 
L'ARRNÉE DE DEUX SAVANTS ÉTRANGERS, 
ÊES ÉVI$SES, À QUi LE GOUVERNEMENT 
POLDÈVE À OFFERT DES SOMMES FOLLES 
POUR QU'ILS CONSENTENT À AÏDER LE 
PROFESSEUR 4TACGMOS 


MÊME AVEC DEUX CENTS HOMMES DÉCiDÉS iL 
SERA IMPOSSIBLE DE FRANCHIR LA 
PREMIÈRE ENCEiNTE 


QLOi7..Q0'y ATH. 
TÙ CONNAÏS CE 


O0i/.eT CA ME DONNE 
UNE FAMEDSE 
iDÉE/ 
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20..00..Oi ?/.q0e.… 
QUE VEUX-TU DIRE! 


QUOID.T0 OLES TE PRÉTENDRE CR 
REPORTER ET TU REFUSES LE PUBS 
SENSATIONNEL REPORTAGE QU’'UN 
ee rl PU ASE FAIRE - DANS $ 
CARRIÈRE ?/. 


DE DEVENR GA DELA 
PRESSE MONDIALE /!! 


1L PARAÎT QUE C'EST PAR UN HASARD 


EXTRAORDINAIRE QUE \O$ AGENTS 


LECRETS EN ALISSE ONT DÉCOUVERT 


CES FRACTATIONS... LE PROFESSEUR 
OELTROBLONHM ET SON ASSISTANT 


QUITTERONT LEUR PAYS SEULS ET EN 
SIMPLES TOURISTES, PS EN EiLLER 


L'ATMTENTION DE PERSO 


MAïS..MAï£ TU NE 
RESSEMBLES PRO- 
BABLEMENT PS À 
L'ASSISTANT OÙ, 
PROFESSEUR! 


NE CRAINSRIE 
RENDRA MÉCONA 


QUAD DERNIER 
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NON, MAÏS TD DIRAS 


MOMENT TON ASSISTANT 
VA PAS PDU VENIR ET 
VE TJ LAS REMPLACÉ 
ÈR UN y : er 


ES 


TON..TON AOURIRE ) LE SEUL MOYEN QUE 
NE ME DIT RIEN . 


EN QUOI CONSIATE 
TA FAMEUSE ÎIDÉE/ 
MBLANCE 


SSEM 
ENTRE TOI, ARSÈNE, 
ET CEATAOBLONM. 7 


J'EN £0i$ SÛR !..ET PUIS. HEU.TL NE VAS PAS 
TE DÉGONFLER LAMENTABLEMENT DEVANT 
ONE FEMME HÉRO'QUE QUi RISQUE $A 

VIE CHAQUE JOUR DANS LE MAGDIS 
UN PED DE TENUE, MON VIEUX /..SONGE 

A TON PRESTIGE / , 


THEU/.HEL/..obif. 
OÙIL.QUEL EST 
ON PLAN 2 


PARFAÏT/. VOICI MON PLAN/.PAR LiINTER- 
MÉDIAIRE DE NOTRE AMBASSADE EN 
POLDËÈVIE NOUS CHARGERONS NOS AGENTS 


DE FAÇON À POUVOIR NOUS FAIRE SAVOIR 
QUEL TRAIN IL PRENDRE À POUR VENIR 
EN POLDÈV/E / 


BRANO!..JE N'EN 
ATTENDAiS PAS 
MOINS DE TO... 
ALORS, VITE AD 
TRANAÎL ET, 
D'ARCRE, Fil ONS 


HEUL..HEU/..{i.. 

10 CROIS QUE. À 

PEUT Cure 
J'ACCEPTE D 
TENTER LE 


ST | nn : 


bre. NE] 
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LEÉCRETS DE SUIVRE PARTOUT OESTROBLOHM, 


HEIN ?/, sGVE..QUE 
Di4-T02.MAiS.. TO 
VEUX MA MORT | 
ME RENVOYER ET 
MILIEU DE CES BÈTES 
FAUVES DE LAPOLICE , 
POLDÈVE !..iA..JAMAiS /. 
JE.dETIENS À 
CONSERVER À MON 
PAYS ON MEÏLLEUR 
REPORTER’ 


M Saueures.is 
À AOPERCHERE 
ÉÉRAIT VITE 

DÉCOUVERTE, 


LE VOiCi/..MAiS AVANT L'AMBASSADEUR 


TOÙT,UNE QUESTION... 


A-T-iL ÊTÉ CONTACT CS 
PAR LES POLODÈVES! 


A TATION ET SON PRO: 
… CHAÏN VOYAGE / 


EN CHEMIN, NOUS L'ENLÈVERONS AVEC 
LAÏDE DES HOMMES DE RADEK!.. 

ARSÈVE PRENDRA LA PLACE ET MOI, 

CELLE DE L'ASSISTANT...ET QUAND LA 

POLICE POLDÈVE CROIRA ACCUEILLIR 

LES SAVANTS SUISSES, C'EAT NOUS QU'ELLE 

INTRODUIRA ALPRÉS RE ATAGMOS..UNE 

FOIS DANS LA PLACE NOUS ORGANISERON 

ONE EVASION EN COMPAGNIE DE 

NOTRE COMPATRIOTE/ 


AYANT PRÉVEND SON AMBASSADE DE ES 

PROJETÉ,PAR LiNTERMÉDIAIRE D'ÉVA, 

JEAN VALHARDI, ARSÈNE ET LAJEUNE 

FEMME REGAGUENT L A FORÊT, OÙ LES 
TTEI 





loous 40UMES SAUVÉA/ 
VOiCi LE CAMP/ 
HEUREUX DE 
VOUS REVOIR 
CAMARADES! 


LE RETOUR $E€ 
PASSE SANS 
ENCOMBRE,GRÂCE 
À EVA... 


RENTRÉE AU CAMP DES 
MAGViSARDS, VALHARD)\ 
MET RADEK AD COURANT 
DE SES PROJETS... 


SEULEMENT. VE 
CRAIGNEZ-VOUS PAS 
QUE VOTRE IGNORANC 
DES QUESTIONS 
BTOMIQUES VOLS 4 
TRAHIBÉE. AUX YEUX 


RETENEZ-MOI DEUX BiLLETS \ VOLS SAVEZ QU'iL FAUT UN ViSA 
DE PREMIÈRE CLASSE POUR | 4PEÉCiIAL POUR PÉNÉ: 


DEMAIN LOIR 2" iL VOUS _ 


C4 1€ PLAÎT/ 
ASSISTANT, SANS $E 
DOUTER QUE LEURS 


TRANQOILLEMENT LEUR 
VOYAGE... 


ET CESOÏR-LA, MF OÙ MADEMOSELLE/.. 
À LOBDNO... 1 ENFIN/. CETTE FOIS, 
VOLS NE AEREZ FA 
BONSOIR MONSIEUR) VENLE POUR RIEN. 
LAMS 
ALORS ?.: 
NOUVEAL ? 





PEÙ APRÈS LA FRONTIÈRE LE TRAIN ROULE 

PENDANT DEUX HEURES DANS LÉPAISÉE 
ORÊT DE SARSKOÏE/.PAS DE VILLE AUX 
NVIRONS, CEE UN VRAi DÉSERT...OEAT 


EXCELLENTE inÉc... 
NOUS AVONA DES 
PARTISANS LA-BAS/ 


HEUL.NOUS EN AVON: 
ON... 


PRÉVENEZ VALHARDNi QUE LES DEUX SUISSES 


DU MATIN..PAS D'EACORTE... LS SERONT 
DANS LE COMPARTIMENT 4 DU AEUL 
WAGON DE 4ÉE CLASSE. 


QUE JE 4Oi$ RECONNU. 


BAH!.S'iLS ONT BESOÏN 
DE LAVANTS ÉTRANGER 

C'EAT QU'ILS NE SONT PAS 
Ai FORTS QUE CELA!.EN 


OESTROBLOHM ET SON 
… | ASSISTANT PARTENT POUR LA 
POLDÈVIE/.TRANSAMEBS CE 
MESSAGE CHIFFRÉ À NOTRE AMBASSADE, 
LA-BAS NEC € QE PRÉVENIR 
L'INTÉRESSÉ/. CEST URGENT/ 


PARFAIT/.NOUS AVONS 


A LAUBE VALHAROi 
DE LA CHANCEZ..NOS 


EST PREVENLVA 
SON TOUR. 


POURVO QUE LA POLICE POLDÈVE N'AT 
PBS LA NEVÉE DÉE D'ESCOR 
LES DEUX SUISSES À PARTIR DE 


LA FRONTIÈRE / 


/ 


VOITURE Qi VA NOUS JGUANT À ARSÈNE, iL 


EMMENER J04GV'A LA LEST PARFAIT/ 
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QUELQUES iNSTANTS PLUS TARD,UNE PUISSANTE| | LAVO/TURE QUI EMPORTE JEAN, Ÿ” LE COIN À L'AR MERVEÏLLEUSEMENT \ 4TOR BORIS /. NOUS 
VOÎTURE EMMÈNE VALHARD\i ET SES ARSÈNE,RADEKETQUELQUES | DÉSERT/.NOIC: PLUS D'ONE HEURE )NE DEVONS PLUS 

HOMMES DÉCIDÉS PÉNÈTRE QUE NOUS ROULONS A TRA BOIS/ ÊTRE LOIN DU BUT/ 
5 SANS ANOÏR RENCONTRE UNE ÂME/ A , 


COMPFAGNONS VERS LA FORÊT DE SAR£KOIE... 
À LATOMBÉE DE LA NOÏT 
DADS LA FORÊT DE $ARSKO'E... - + 


LE TRAIN SERA SANS DOUTE À PEU HALTE/,NOiCi LES VOIES DE CHEMIN 
PRÈA VIDE LILI Y À GUÈRE D'ÉTRANGERS À DE FER. LA CABINE N'EÂT 


GVi S'AVNENTURENT EN POLDÈVIE / 


LAL.LANOILA LS: MES RENSEIGNEMENTS RAPIDEMENT, RADEK ET ES 
DR UNE ATCUILLEUR ALLONS.) ONCE ME ENEAQUES 7 
UW: î Li 4. AL V2. FORM, ENDARM, eg 
PRÉPARONS NOUS POLDÈVES, AMENÉS AVEC EUX... CU Les S) QUE LES AVONS.HEO..EMPRUN- 
VE NÉS AVEC EUX... FA Len AMP TEE, AÏN£: QUE LES ARMES, À 
LA AUITE DE DIVERS COUPS 


L'iLLUÉION EST PARFAITE/. VOS 4/0 à = 4 

ONIFORMES IMITENT PARFAITE- à D, DEMAIN ORGANISÉS PAR 

MENT LES VRAIS! ON CROÏRAIT SA \ a NOË PARTISANS 

AVOIR AFFAIRE. À D'AUTHENTIQUES APN 2 : 
POLICIERS / ap, 


Lee RS 
A AP, À fa (PTE: 


À / 
{ HUMZ.CA ) ÉTAT... KRABSDAU.. 
LENSE LAÏISSE-NOUS ENTRER, SÉRIE) 
BONHOMME. NOUS : 
VENONS EFFECTU [==] 

IMPLE CON TR / 





ET MAINTENANT EN AVANT/.LFAUT OUVREZ..OUVREZ 752 
FAIRE VITE /..LE TRAIN NE TARDERA POLICE D'ÉTAT 


PAS À PASSER! 


AVE 


1 
NA 
TE 


a 


210 
D 
AA 
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ON NOUS À SIGNALÉ DEUX TU VAS IMMÉDIATEMENT 
DANGEREUX ESPIONS À BORD METTRE TON BIGNAL AU 
DE L'INTERNATIONAL QU EPOSTER SUR , 
VIENT DE SUISÉE/.. NOUS L UNE LANTERNE!. 
SOMMES CHARGÉS D'EFFECTUER / iL FAUT QUE LE TRAIN 

UN CONTRÔLE DES VOYAGEURS L'ARRÊTE iCi/ 


DiS-MOi,L INTERNATIONAL. N.NON . , 
DE LÜBONO AT-IL DU RETARN? |GO0OSPOH | 
T'AT-ON DONNÉ DES \GNES / TOUT EST 
SPÉCIALES À 4ON SUJET: NORMAL. 
MAÏS LE TRAN 
V'EST PAS ENCORE 
ANNONCE / 










ELA 


RES ENST 





TTL 
ER EC 


| 





CEPENDANT, AU LOIN, UN TRAIN PRESQUE 

DÉSERT FONCE À TOUTE VAPEUR SOUS 

LES FRONDAÏSONS DE LA FORET DE DEPVLIS UNE HEURE QUE NOUS AVONS 
ÉARSKOÏE..C'EST L'INTERNATIONAL DE FRANCHi LA FRONTIÈRE NOUS NE SOMMES 
LOBDNO QU' VIENT DE FRANCHIR LA PAS ENCORE SORTIS DE LA FORETLiL NY À 
FRONTIÈRE... DONC PAS DE MILE ; 

- DANS CE PAYS / 


| 
à, 


AQUELQUES PAS | LE SIGNAL EST ROUGE / 
DE LA CABINE 


T7 RS 


VITE L..PROFITONS DE 
CE QUE L'AÏGLILLEUR 
EÂT SÛR LA VOIE POUR 
NOUS FAUFILER DANS 
£À CABINE L.ET ; 
PAS DE BRUITARSENE/ 


CERENDANT, SUR 
LA LOCOMOTiVE. ARDE.... 

EAST FERME .V 
QUELQUES CO 


ÜT DE NOT 
VOYAGE / 


LE $i@NAL 


TE FERME... L ALORS, 
CEST ÉTRANGE C'EST T(RIEN À FAIRE. 
POURTANT LE 4EUL CAL 

TRAÏN DE NUIT SUR 


CETTE VOIE - 


ES ROUES CRiÉSANT SUR 
LES RAILS, LA LOCOMOTIVE, 
ET DERRIÈRE ELLE TOUT 
LE CONVO;,£'MMOBILISE 
AU MiLiEU D'ON NUAGE 
DE VAPEUR, DEVANT LE 
SiGNALFERMÉ.. 
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TE) LLE TRAIN S'EST\ ILY ADES 
MRËTE J2.NOVS NE 

SOMMES POURTANT 

PAS DANS UNE GARE! 


CHEE/. REGARDEZ //LES VOILA, À LA 
FENÊTRE OU COMPARTIMENT %...ILS 
CORRESPONDENT AU SIGNALEMENT/ 


LE TRAÏN VOUS 
BITENDRA C'EST 
LAFFAÏRE DE QUELQUES 
MINUTES /.VOUS 4EREZ 
À PEINE RETARDÉS... 


S Ei 
S à 
te 
D va 2 n / 
MAiS BIEN SÛR. 
TOUT CECi N’EST 


QU'UN MALENTENDU, 
h COMMANDANT/ 


PAR ici, MESSIEURS... 
VEUILLEZ ENTRER” 
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VOUS ÊTES LE CHEF DE TRAIN ?.NOUS 
RECHERCHONS À BORD DEUX DANGEREUX 
MALFAÏTEURS//. NOUS ALLÔNS CONTRÔLER/ 


A VOS ORDRES, 
COMMANDANT / 


POLICE D'ÉTAT./. VOLS 
NOUS ÊTES SIGNALÉS |OESTROBLOHM ET 
COMME DE DANGEREUX / VOiCi MON ASSISTANT. 
ESDiONS VEUILLEZ 
NOUS SUIVRE SANS 

RÉSISTANCE / 





77 QUE LE TRAIN 
ATTENDE QUELQUES 
MINUTES /.LE TEMPS DE 


TÉLÉPHONER A 


er «=. HEIN 71? 
vu... 

MAÏS..MAÏS..CE... CET 

HOMME ?/..QUi... 

QUi EAT-CE 2/2... 

LME RESSEMALE 

DE FAÇON EXTRA- 

ORDINAIRE /# 


MAGORIE 


ALLONS-Y,, 
LES CARS 
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A VOS ORDRES, 
COMMANDANT./ 


C'EST DE LA FANTAS- 
JE V'EN 


MAiS iLY À 
SEULEMENT 
DEUX VOYAGEURS 


LE WAGON DE 
PREMIÈRE / 


VA 
_ d Î 
RU EIK 


D'AILLEURS VOICi TOUS NOS PAPIERS, 

MESSIEURS..NOS PASSEPORTS,NOS ViSAS, 

NOS LETTRES D'INTRODUCTION DE 

L'AMBASSADE /.NOS 

CONTRATS /.NOUS HUM ATOUT 

SOMMES EN RÈGLE / [ CELA M'A LAiR 

! PARFAITEMENT EN 
RÈGLE EN EFFET/.IL DOIT AGIR 
D'ONE ERREUR, AVIVEZ-NOUS 
J0SQU'A LA CABINE D'AÏGLILLAGE/. 
NOUS ALLONS TÉLÉPHONER A 


À LUBDNO, POUR DiSSiPER TOUT MAL: 
ENTENDU/.VENEZ / 


TOUS LES AUTRES PASSAGERS : 
SONT EN RÈGLE ,MON COMMANDANT 


Lee 


HA | 
}} x # ÿ 


æ” 





Ver voira 4 d 2 RAPIDEMENT, LES DEUX ET VOiLA /.. NOUS VOÏC: HÉ/.RELÈVE TON COL 
! SUISSES SONT DÉPOUILLES TRANSFORMES EN POUR NE PAS QU'ON PUISSE 


FRAVAIL. { 

2 DE LEURS VÊTEMENTS, QUE ASSISTANT ET EN VOIR TON VISAGE /. IL dE 

REVÊTENT JEAN ET PROFESSEUR ŒATROBLOHM. | FAUT PAS QUE MON ASSISTANT 
ARSÈNE... CEUX QUi NOUS VERRONT AT AUBITÉEMENT CHANGÉ 
RESSORTIR VE POURRONT , 
N'OUBLIEZ PAS LA Cevines LA AUPERCHERIE /.. 
SERVIETTE DE CES r ALLONS-Y/ 
MESSIEURS TOUS LES DOCUMENTS -2 
PROUVANT VOTRE NOUVELLE IDENTITÉ 
£'Y TROUVENT/ 





ADIEU,RADEK /.. BONNE CHANCE, 


ET QUELQUES iNSTANTÉ .MERC 
PLUS TARD... ÇA N’A AUCUNE IMPORTANCE /.. ] EP, CARCONAT.COMPTEZ 
8! 


NOUS N'AVONS GUÈRE PERQU ORÔRE : S 
QUE QUELQUES MINUTES / SÛR NOD 


LES 


BIENTÔT. TANDIS QUEREDRENANT £A COURSE, LE V'AYEZ PAS PEUR/.NOUS COMMENÇONS 
TRAÏN L'ENFONCE DANS LA NUIT, RADEK ET$ES As... (OULONS AUCUN GUATRE HEURES | PAR ÉTUDIER 
HOMMES EMMÈNENT DISCRÈTEMENT LE VRAi k 
PROFESSEUR ET SON ASSISTANT... NOUS ALLONS VOUS OFFRIR 

UNE LONGUE CURE DE REPOS 


JE.JE PROTEATE /.JE PROTEATE CONTRE CE... ROÏS/.SANS 
CETTE iNQUALIFIABLE AGRESSION... CEST DU 2) VOIR PERSONNE /.N'EAT-CE 
VOL/.DE LENLÈVEMENT/.. PAS MERVEILLEUX ? 

JE ME PLAÏINDRAi A VOS NE VOUS 

CHEFS/.A VOTRE GOUVERNE: | FATIGUEZ PAS, 

MENTZ.A../A MON AMBASSADE/) PROFESSEUR. 


IL EST CINQ HEURES,NOUS ALLONS VELQUES MINÔTES PROFESSEUR ŒATROBLOHMP.THEL. HEU..EN... 
4 MONSIEUR LEDERCÉ Ÿ N 
ONSIEUR LI ERCE 


ARRIVER À LOBDNO/.. IL VA 7 . 
SOYEZ LES BIENVENUS EN 


FALLOIR JOUER SERRE PE. 
mr) POLDÉVIEL.J'ESPÈRE QUE LE V 
1! A > VOUS AVEZ FAIT BON 


p "2 # sec \: 
LEZ > —_ ca VOYAGE #.. JE AVIS LE 
er /\y / Se D fric MAjOR PSKOV, ATTACHÉ 
È DÉSCRMAÏS AVCS PERSONNES. 
UNE VOITURE VOUS 
ATTEND/ 
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FOM 


COMME 
VOUS VOUDREZ, 


VOiCi NOTRE, VOITURE, 


MESSIEURS /..Si VOUS 
VOULEZ MONTER.. 
NOUS PRENDRONS LA , 
ROUTE IMMÉDIATEMENT: 





DEPUIS QUELQUE TEMPS, ILNE FAIT PLUS NI] 
PARLER DE LUi/. OÙ BIEN L'EST MORT, 

OÙ BIEN IL£E TERRE AANS OSER BOUGER, 
QÙ ENCORE, CE QU EAT PROBABLE, iLEST 
RENTRÉE DANS SON PAYS LA PROPOA.HEL. 
EXCUAEZ-MOi MAIS iL FAUT QUE JE 
VÉRIFIÉ VOS PAPIERS... 


LONGTEMPS REFUSÉ DE 4€ METTRE AU 
TRAVAIL ET DE CONSTRUIRE SA MACHINE. 
MAÏS... HUM... NOUS AVONS DES ARGUMENTS 
QUi PERSUADERAÏENT LES PLUS RÉTIFS /. 
VOUS VERREZ.iL À Mis LES RBOUCHÉES 


C'EST BIEN, VOUS, 
POUVEZ PASSER. 
LE COMMANDANT 
DE LA FORTERESSE 
VOUS ATTEND/ 


/7 DITES DONC, 
CE PARC À 
L'AIR ÉNORME/ 
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EXCU£EZ-MOi DE VOUS IMPOSER CE 


VOYAGE SUPPLÉMENTAIRE, MAIS iL EST 
PRÉFÉRABLE DE GAGNER IMMÉDIATEMENT 
LE CENTRE D'ÉTUDES OÙ VOUS TRAVAILLEREZ 
AVEC LE PROFESSEUR £TAGMUS, VOTRE 
COLLÈGUE./. À CETTE HEURE.NOUS 
ATTIRERONS MOINS L'ATTENTION/ 


TOUT EST EN RÈGLE MESSIEURS /.C'EST 
PARFAIT. NOUS NE ÉAURIONS PRENDRE 
TROP DE PRÉCAUTIONS. LE CENTRE DE 
RECHERCHES ATOMIQUES OÙ JE VOUS 
EMMÈNE RECÈLE DES SECRETS 
TERRIBLES/.. AUCUNE FÜÎTE NE DOIT 
LE PRODUIRE / 


PENDANT DES HEURES, 


SAUVAGES QUE JEAN 
VALHARDi CONNATT 
BIEN. ET FINALEMENT.. 


me] at 


LE GA 
BARBE 


QUI. AiN£i LA FORTERESSE 

QUI ABRITE LE CENTRE EST 
COMPLÈTEMENT iNViSIBLE 

DE LA ROUTE /.MAiS CE 

PARC EST CONTINUELLEMENT L # 
SiLLONNÉ PAR DES PATROVILLES À 
ACCOMPAGNÉES DE GHENS. ; 
NOUS SOMMES ARRIVES/... 

VOILA LE CHÂTEAU... 
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, | MESSIEURS, VOIiCi LE 
LAVOÏTURES'ENFONCÉ | CAMP 23 / PLUS D 
A TRAVERS LES FORÊTS |MILLE GENDARMES D'ÉLITE 


4 SONT EL 


D: HESNCOS LOMMES iNONDEÉS D'ESPiIONS 
TRAN 


GERS..NOTRE POLICE LES À POUR 
LA PLUPART A S,SAUF.. HEL..SAUF 
GEREUX/.UN CERTAIN 
SA TÈTE EST MISE À PRIX 
POUR UNE FORTE £OMME, 
MAÏS CELA NE DONNE RIEN/ 





EN CONSÉQUENCE, VOUS Y RESTEREZ 
ÉNFERMÉS -UAQU'A 

LA FiN DE VOS HEU/.OVi..CEST 
TRAVAUX SANS OR. 
POUVOIR SORTIR 


ARMES JUSQU'AUX DENTS 
ROENT, ET CES Fils = 
LE ECTRIFIÉS! % 





HAUTE. /.VOS Ÿ-—_ {NOUS AVONS FAIT 0 

PAPIERS/ " 
NE PEUT ENTRER Ni 

SORTIR CLANDESTINEMENT/ 


: — 
SOMMES 
FILERONS) ARRIVÉS/.VENEZ... 


QUEL DOMMAGE.... 
RAVi DE TRAVAILLER AVEC VOUS /.. 
LAiS$EZ-MOi VOUS PRÉSENTER. MON 
.HED..MON ASSISTANT, JULES 
LÉPERCÉ... 


Posreoguoun er Lererce MESSIEURS, JE 
VOUS PRÉSENTE LE MAÎTRE DE CÉANS, LI 
DOCTEUR HIRTZ,UN DE NOS SAVANT: < 


HEIN 2. v... vous 2. 


IL ME SEMBLE V.. ; 
VOUS CONNAITRE / / SEUR STAGMUS... 





ON NV'ABAÏSSE LE 


F[ AE PRÉSENTE QUELQU'UN 
ET QUE CETTE PERSONNE 

+ | POSSÈDE UN LAÏSSEZ-PASSER 
SPÉCiAL...QUANT À LA 
PORTE DU CHATEAU, ELLE 
EÂT EN ACIER,PÈSE CiNQ 
TONNES ET CONSTITUE 

LUNIQUE i$$0E / 


GODOSPÜH COVERNOËR/.\BIENVENLE N\{ 47AGMUS 4. CEST LUI. 
PROFESSEUR STAGMUS/. | MESSIEURS / / BON SANG, POURVU QU'iL 
VOICI LES PROFESSEURS DUISSE £E CONTENIR S'iL 
ME RECONNAÎT MALGRE 
ME$ SOURCILS ÉPAISSIS 
ET MES CHEVEUX TEÏNTS/ 


4 Are de 


. JE N'Ai SAMAÏS EU LA JOIE 
DE RENCONTRER LE PROFESSEUR 
STAGMUS AVANT AD SOURD'HUI, N'EST-CE 
PAS PROFESSEUR ? 


/TROUBLE, PROFES- 
CONNAiSSEZ-VOUS CE 


MONSIEURY 
: ON..HEU..JE... 
- se < VOUS... VOUS 
x AVEZ UNE POIGNE 


TERRIBSLE / ANIÉ 


IEURS/ VOICI LANTRE OÙ NOUS AVONS 
,SOÛS$ LA DIRECTION ET SUR LES 
} PLANS DU PROFESSEUR STAGMUS, LARME 
FORMIDABLE.EF FROYABLE ET TERRIFIAN- 


SD L'ATTENDIONS PLUS QUE VOUS POUR LA 
VEMENT AU POINT/ 


Fe 
< à 


Æs 
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ELLE.ÆLLE EST ) ET PRESQUE PRÊTE À 
FONCTiONNER/.E 
L'AURAÏT ÊTÉ PLUS TÔT, 

D'AÎLLEURS, Si LE PROFESSEUR STAGMOS 
N'AVAIT, À PLUSIEURS REPRISES, TENTÉ 

DE..HEU..DE NOUS RETARDER. MAiS... 

IL À COMPRIS TRÈS VITE QU'iL NE 
VALAÏT MIEUX PAS/ 


NOUS SOMMES ARRIVÉS/NOUS ALLEZ VOIR CETTE 
MERVEILLE DÙ GÉNIE. HOMAINÉELLE FONCTIONNE 
MAï$ NOUS N'ARRIVONS PAS À CO LER $A 
PUISSANCE.. C'EST POURQUOI NOUS AVONS FAÏT 


[A MACHINE À CONGLUÉRIR 


D LE MONDE. / 
A 


CET ÉNORME RÉFLECTEUR 
PARABOLIQUE $ERT A 
DIRIGER DANS TOUTES LES 
DIRECTIONS ET TOUS LES 
AZiMUTS LES TERRIBLES 


CET HOMME... 
SERAÏTiL POSSIBLE 
QUE CE 401T.£ 
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ET..OÙ 4€ TROUVE 
LA MACHINE QUi 
DOIT ÉMETTRE LES 
PACA ONE 


GAMMA: 
T CONATRUITE SUR LA 
(TERRASSE D'ONE HAUTE TOUR. 


SERA? 


ÉVIDEMMENT, VOUS NE 
VERREZ QUE LE 


Ni: 


NA\'R 


DE de 


LE FAÏSCEAU MORTEL EST COMMANDÉ PAR LUN 
CERVEAU ÉLECTRONIQUE DIRIGÉE PAR LES 
RADARS À GRANDE PUISSANCE,DONT VOUS 
VOYEZ LES MULTIPLES ANTENNES... 
MAÏNTENANT, MESSIEURS VEDILLEZ ME 
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ET VOiCi LE POSTE OÙ 4E TROUVENT LES 
ORGANES DE COMMANDE, Y COMPRIS LE 
CERVEAU ÉLECTRONIQUE./. DEUX HOMMES 
AUFFIiSENT À MANCOŒEUVRER LA MACHINE /. 
DAÏLLEURS, VOUS POURREZ EN JUGER/.JE 
VAÏS VOLS FAIRE ASSISTER À UN SPECTACLE 
DE FIN DU MONDE / SA 










| 





ENTREZ MESSIEURS/.COMME VOUS VOYEZ, 
LES PAROIS DE CE POÂTE SONT FAÎTES 
DE PLAQUES DE BÉTON, D'ACIER SPÉCIAL 
ET DE PLOMB POUR ÉVITER AUX PILOTES 
DE LA MACHINE LES EFFETS DE 
RADIATIONS QLi POURRAIENT 
ACCIDENTELLEMENT 4€ PRODUIRE... 


VOICi LES ÉCRANS RADAR 

Ji COUVRENT UNE 
SORFACE DE 200 KILOMÈTRES 
CARRÉS. iLS LA SURVEiÏLLENT 
ÊT PERMETTENT DE DIRIGER 
LE RAYON SUPER-GAMMA 
DEPUIS CE PUPITRE OÙ SONT 
RÉVNIES TOUTES LES 
COMMANDES. DES AViONS 
MUNIS DE CAMÉRAS LE TÉLÉ- 
ViSiON SURVOLERONT LES 
RÉGIONS ATTAQUÉES ET 
TRANSMETTRONT INÉTANTA- 
NÉMENT LES ;MAGES CAPTÉES 
POUR CONTRÔLER LES EFFETS 
OBTENUS /.ET LA ,LE CERVEAU 
ÉLECTRONIQUE QUI SYNCHRONISE 
ET TRANSMET LES ORDRES AUX 
ORGANES MULTIPLES DE LA 
MACHINE /. 


FT I avEL ErrRoYABLE 
ENGIN £. d 
D ne 


CETTE MACHINE POURRA TOUT DÉTRUIRE 
DANS UN RAYON DE 50 KILOMÈTRES ,MÈME 
EN HAUTEUR./.MAiS 4E$ EFFETS NOCIFS 
LE FERONT SENTIR À PLUS DE CENT KiLO- 
MÈTRES, ET $E$ RADIATIONS RESTERONT 
DANGEREUSES À PLUS DE DEUX CENTS /. 
DiX DE CES MACHINES JUDICIEUSEMENT 
RÉPARTIES ET NOUS AERONS MAÎTRES 
DE LEVROPE ENTIÈRE” 





4 NE VAS VOUS 
FONCTIONNEMENT DE NOTRE 
*GAMMATRONT.CEST LE NOM DE CET ENGIN /. 
NOUS AVONS , JUSQU’ MISE AU POINT 
DÉFINITIVE LIMITÉ 4A PORTÉE A QUELQUES 


KiLOMÈTRES..LJE VAiS 
LORIENTER VERS NÔTRE 
CHAMP D'ESSAï/. VOLS 
SUIVREZ L'OPÉRATION SUR | 
CET ÉCRAN DE TÉLÉVISION’ ] 








PERSONNE NE POURRA LUTTER CONTRE 
L'ACTION DE CES MACHINES/ LEURS RAYONS 
NEUTRALISERONT TOUT ENVEM:i AVANT QO'iL. 
SCT MÈME À PORTÉE D'ATTAQUER /. 
INVINCIBLES, INVOULNÉRABLES, NOUS 
N'AURONS AUCUNE PEINE A CONQUÉRIR 
LE MONDE ENTIER, CAR NUL N'OSERA 
LS'OPPOSER À NOTRE AVANCE 
VICTORIEUSE / 





ALLONS, PROFESSEUR STAGMUS/LA VOTRE 
POSTE. {FAISONS L'HONNEUR 
DE VOTRE INVENTION DE 
GÊÈNIE A NOS iLLUSTRES 
HÔTES/..MAiS ,AVANT TOUT, 
SONNONS L'ALERTE/ 


MON DIEU. 
LES 
MiSÉRABLES 
C'EST 


ve 
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errrovagLe/ | 





TOUTES NOS FÉLICITATIONS. VS COMMENT 
PROFESSEUR QUELLE UN E 
GÉNIALE ET GRANDIOSE ( CiViLi$É AT-iL 
CONCEPTION / PU iNVENTER 


© QUEL CRIME CON 
L'HUMANITÉ #4 














OÙUS NE SOMMES PAS DARVENUS 
A DOMPTER ET À CONTRÔLER TOTALEMENT 
CES TERRIBLES RAYONS GAMMA /.COEST 
POURQUOI NOUS AVONS FAÏT APPEL À 
VOUS, DONT LES TRAVAUX ONT 
APPORTÉE DANS D'AUTRES DOMAINES, 
LES ÉLÉMENTS QUI NOUS MANQUENT 
POUR ÊTRE TOTALEMENT MASTRES DE 

CETTE MACHINE / 
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f GAGNEZ LES ABRIS..ALERTE ( = £ 
GÉNÉRALE‘. ÉVACUEZ LE C Ë 4 LES MAS MOÏ JE VOUS 
SECTEUR 2-44/..ES$AiS Ad. c DiS,CA FINIRA 

IMMINENTS D0 GAMMATRON 7 

À DANS CE SECTEUR 


——— 


ATTENTION LATTENTION/. 2 ATTENTION L.ATTENTION Fa DIABLE /.LES VOILA QUE NT VITE. N 4 
\ COMMENCENT LEURS ) ABRITONS-NOUS\ ESS | 










LA Mi$E EN MARCHE DU GAMMATRON EST VOYEZ 4ÛR LÉCRAN, CES MASON A CET iNÉTANT,UN ÉCLAIR GIGANTESQUE, 
UN VRAi RECORD/.LE VOICI PRÊT A VIDES..CES TANKS..CES ABRIS AVEUGLANT, EMBRASE LE FOYER DE 
FONCTIONNER EN DEUX MINUTES LORIENTONS BÉTON/.RECARDEZ-LES BIEN/.JE LÉVNORME ANTENNE DARABOLIQUE... 





ANTENNE PARABOLIQUE VERS LE SECTEUR DÉCLENCHE LE RAYON. 
PRÉVU. VOUS ÊTES PRÈTS MESSIEURA? ET 
VOUS, PROFESSEUR? 
PRÊT, MONSIEUR 


LE GOUVERNEUR/ 


L'ÉCRAN DE TÉLÉVISION + 1: 4j, ET YO LA. GÉNIAL VOULEZ-VOUS DiRE/.MOUS COMPRENEZ 

D'EST PLUS QU'ONE \ VOYEZ-.TOUT A MAINTENANT POURQUOI NOUS NOUS SOMMES 

PLAQUE BRILLANTE, \ ÉTÉNOLATILISÉ /.. ATTACHÉ _ À N'IMPORTE QUEL PRIX VOTRE 

D'UN ÉCLAT QUI BRÔLE Ù MACHINES, FORTINS, COLLABORATION ET CELLE DE ATAGMUS.YOUS 
- MAÏSONS.TOUT EST NOUS AÏDEREZ À METTRE LE GAMMATRON 

DÉTROIT/ DÉFINITIVEMENT AU POINT/.HE VAiS VOUS 
FAÎRE CONDUIRE À VOTRE APPARTEMENT, 
ÊT RENDEZ-VOUS CET APRÈS -MiDi POUR 
| TRAVAIL / 





VOiLA DONC POURQUOi LES AGENTS POLDÈVES 
N'ONT RECULÉ DEVANT AUCUNE ViOLENCE 
POUR ENLEVER STAGMUS ET POUR TENTER 
DE $€E DÉBARRASSER DE MOI... — 
L'HUMANITÉ COURT UN CHUT/.. 
EFFROYABLE PÉRIL/ET EUE ÉCOUTE/.QUELQU'UN 
NE S'EN DOÛTE PAS SEULE GRATTE À LA PORTE / 
LA DESTRUCTION DE CETTE PE — 
MACHINE ET DE $€S PLANS - 
PEUT SAUVER LE MONDE / 
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MAÏ£..MAÏS QUi ÊTES-VOUS?\VOUS.VOUS N'ÊTES 
PAS ŒSTROBLOMMLVEN SDS SÛR/.QU'ESTIL 


EVENU?/.LOURGLOI 
FR Necs iCi2.QUE VOUS PUNIR, 
ME VOULEZ-VOUS9 MiSÉRABLE/ 


E VOUS EN CONJURE/.NE MACCABLEZ PAS. 
GQUAND.E L'Aï INVENTÉ, JE... JE NE ME 
RENNAÏS PAS COMPTE MOi- 


AUTRES 
SAVANTSE £ PAR LEUR ENTHOUSIASME, 
ONT COMMiS LA MÊME FOLIE...PENSEZ À 
L'NVENTEUR DE LA POUDRE., DES ROMBES 
ATOMIQUES ET A LHYDROGÈNE...JE NE 
VOULAÏS QUE LE BIEN DE L'HUMANITÉ/ 


MA MACHINE CONSTRUITE ET PRÈTE A FONCTiON- 
NER, Ai RÉLSSi, POUR GAGNER QU TEMPS, A 

LA DÉRÉGLER...J'Ai PRÉTENDU ÊTRE 
INCAPABLE DE LAMETTRE AU POINT..DE LA, 
LA DÉCISION DES POLDÈVES DE $OLLICITER 
L'ASSISTANCE DE CETTE CANAÏLLE 
D'ŒATROBLOHM/.AÏNSI JE RECULAÏS DE 
QUELQUES JOURS LE DÉCHATNEMENT DE LA 
CATASTROPHE. / 


NOUS 
PÉRIRONS /..MAiS 
LE GAMMATRON 
SAUTERA AVEC 

NOUS / 


MOINS FORT/.CHUT/ PARLEZ BAS, JE 


US EN 


SUPPLIE {IL Y À DES MiCROS DISSIMOLES 


CONVERS£SATIONS /.. 
MÉREZ-VOLS // 


JOLi RÉSULTAT. 
CEAT PLUT UT 
RATÉ/ 


MAiS.. POURQUOI D'AVOIR 
TOUT FAÏT POUR 
CHER LES POLOÈVES 


ER VOTRE INVENTION? 
TRUIRE VOTRE GAMMATRON ? 


AÏNSi,EN RÉALITÉ, 
FONCTIONVER 


NORMALEMENT?/ ONE HEURE DE TRAVAIL 


LE 
, MAiS VOUS, COMMENT 
Ci 


LE 


C'EST... C'EST 


] 


ALLONS DONC /.TROIS 
ÉPOUVANTABLE/ / ViES POUR SAUVER LE 


MONDE, CE N'EST PAS 
CHER /.DOMMAGE QUIL 
N'EN #4OiT PAS TOUJOURS 
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VENS ME DÉLIVRER DE CET 
PASL.JE VOUS EN AUPPLIE! 


ON DEVRAÏT PLUTÔT VOLS 
PUNIR SÉVÈREMENT, D'AVOR 
IMAGINÉ CE TERRIBLE 
ENGIN /..MSÉRABLE /. 


JE VOUS JURE...'Ai ESSAYÉ /.MAiS CES 

MIAËRABLES SAVENT VAINCRE LES PLDS 

RÉSISTANCES. JE NE S0'$ GU'UN VIEiL HOMME! 
.« J'Ai DO ESPÉRANT TOUJOURS 


NOUS RISQUONS A CHAQUE INSTANT D'ÊTRE 
DÉMASQUÉS /..CEST i il FAUT QUE 
NOUS NOUS ÉVADIONS AVEC VOUS LE PLUS VITE 
POSSIBLE /.. APRÈS AVOIR 
DÉTRUIT VOS PLANS ET / 
LE GAMMATRON, BIEN 
ENTENQU/ 


NOTRE QUALITÉ DE SAVANTS NOUS OUVRE 
TOUTES LES PORTES iCi, N'EST-CE PAS?. 
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HÉLHÉL.ILME ViENT UNE 4E ME SAUVE. MAïS QUEL /' D'ABORD SABOTER LES PILES 
IDÉE /.PEUT-ÊTRE APRÈS A TB / 
î UHE { 










ENSUITE NOUS FAÏRE MENER AU 
P à À POSTE DE COMMANDE DE L'ENGIN, 

Y RÉFLECHIR /. SÉPARONS- L AN : AOi-DiSANT POUR L'ESSAYER / 

NOUS/.ON NE TARDERA PAS : F 

À VENIR NOUS CHERCHER 

POUR LE TRAVAiL/ 





LÉCHi... 
(O0£ / NOUS VOUDRIONS D'ABORD EXAMINER LES PLANS DE 
STAGMUS ET LES PILES D'ALIMENTATION DU 
GAMMATRON. LEUR RÉGLAGE DOIT ÊTRE 
DÉFECTUEUX/.JAIMERAÏIS QUE LE PROFESSEUR 
STAGMVS £40IT SUR PLACE, NOUS POURRIONS CONFRON- 
= Da NOS AVIS /. 


A VOS ORDRES /. VOiCi | HEU/.DiABLEMENT BON/.EH BIEN, ALLONS JETER UN COUP D'ŒiL 
DÉJÀ LES PLANS/.JE  (PRÉCIEUXCES PLANS/ ÎTE,i [ SUR CES PiLES/..NOUS ÉTUDIERONS CES 


VAÏS FAIRE PRIER LE ILNE FAUDRAIT PAS... À PLANS SUR PLACE....AiNSi, STAGMUS POURRA 


PROFESSEUR STAGMLUS |HEU..QU'ON LES 
DE VOUS ATTENDRE À / 
LA SALLE DES PILES 

ATOMIQUES / 


QUELQUES iNSTANTS PLUS TARD, 
PAR ONE SÉRIE D'ASCENSEURS 
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NOUS EXPLIQUER CE QUi NOUS Y PARAÎTRAIT 
OBSCUR/ 
COMME VOUS 
VOUDREZ/ , 


NOUS VOICI ARRIVÉS /. CETTE PORTE EN FACE 
OUVRE SUR LA CASEMATE OÙ FONCTIONNENT 
LES PILES. NOUS SOMMES A VINGT MÈTRES 
SOUS TERRE /. C'EST iCi QUE NOUS ALLONS 
REVÊTIR LES VÊTEMENTS SPÉCIAUX QUI 
NOUS PROTÉGERONT DES RADIATIONS / 























PRÊTS. À «es 
N/ /JCESTUNE 
nd VRAIE PORTE 
DE COFFRE-FORT!LA PRO 
_-{ DES RADIATIONS) 








CHOÏSISSEZ UN 
ACAPHANDRE À VOTRE 
TAILLE, MESSiEURS/ 


BoPAREïL DE CONTRÔLE QUI PERMET DE DÉCELER 
ÉT DE CALCULER LA RADIOACTIVITÉ. 


VOICi LES Piles. MESSIEURS /N] 
LE PROFESSEUR STAGMUS 
EST DÉJA AU TRAVAiL/ 


AH£TANT MIEUX /. UNE PATROUILLE À ARRÊTÉ EN RASE CAM- 
J'Ai EU PEUR/.CAR PAGNE LE TRAIN QUI AMENAIT CES SA- 
. L'iLS'EST PASSÉ VANTS ÉTRANGERS. 
CETTE NUIT UN ON LES À FAÏT DESCENDRE ET ON À 
FOUT S'EST PARFAITEMENT | ÉVÉNEMENT VÉRIFIÉ LEURS PAPIERS AVANT DE LES 
| iINEXPLiCABLE /| TE REPARTIR/ 





PROFESSEUR Œ: 
V'A PAS PARLE DE CET 
INCIDENT / 


DEPVIS LAUBE AU 
CAMP 23/ 





7 

JA IMMÉDIATEMENT ORDONNÉ UNE ENQUE-| | ave €. \LE RÉAULTAT DE LENQUÊTE, oHL.RoULÉS/. NTHEINT mais... 

TE AUPRES DU GROUPE DE SARSKOÏÉ,OÙ QUE er D )QUE VOUS AVE Z ORDONNÉE / 

S'EST PRODUIT LiNCIDENT QUE LE CHÉF DE LE SERVICE DE RENSEIGNE- 

TRAÏN À SIGNALÉ DANS SON RAPPORT/. MENTS Y À AjOUTÉ UNE COUPURE 
J'EN ATTENDS LES RÉSULTATS D'UNE DE JOURNAL ÉTRANGER DU 
MINUTE À L'AUTRE LENTREZ/ 


NOUS AVONS ÊTÉ | CEST IMPOSSIBLE / 
MAGISTRALEMENT 
ROULÉS/ 
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IMPOSSIBLE ?. 
LiSEZ CELA ET 
DITES-MOIi CE 
QUE VOUS EN 
PENSEZ/ 







E DEUX 


ones Ne 


ll 


JE ME DEMANDE QUi 
AEU L'iINCROYABLE 
AUDACE DE MONTER 
CETTE SUBSTITUTION 
iNOUYE ? 


DÉjA TERMINÉ, MESSIEURS ? PENSEZ-VOUS 
QUE TOUT $OÏT MAINTENANT AU POINT 2. 
NOUS POURRIONS ATTENDRE DEMAIN... 


NON, GOUVERNEUR, ALLONS -Y 
TOUT DE SUITE /.JE SUPPOSE 
QUE VOUS ÊTES PRESSÉ DE 


VOÏR FONCTIONNER PARFAITE- | 
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LiSEZ CE RAPPORT/. AUCUN POLICIER N’A 
JAMAïS PROCÉDÉ AU MOINDRE CONTRÔLE 


D'IDENTITÉ À BORD DU TRAIN VENANT DE 


SUISSE //. PAR CONTRE, DEPVIS CET 
INCIDENT, LE VEiLLEUR DE LA CABINE DE 
SIGNALISATION À DiSPARD... 


OH/. 
INCROYABLE / 


EH BIEN ) cerrE phorocrapuie/. 
L'ON DES HOMMES QUE NOUS 
F7 AVONS ACCUEILLIS CE MATIN A 
LA GARE ET EMMENE AU CAMP 
23 RESSEMBLAIT À $'Y MÉPREN- 
DRE À ŒSTROBLOHM.MAIS 
L'AUTRE N'AVAIT RIEN DE. COMMUN 
AVEC LEPERCÉ: 





QUi?.JE NE CONNAÏS QU'UN 
SEUL HOMME QUI AIT ASSEZ 
DE CRAN ET D'iNTELLIGENCE 
POUR iMAGINER CELA...CEST 

CELUI QUE LE MINISTÈRE 

DE LA.SVSTICE NOUS À 
SiGNALÉ, C'EST CELUI QUE 
NOUS CHERCHONS ET QUI $E 

MOQUE DE NOUS DEPUIS 
DES SEMAINES,CET AS 
iNSAÏSISSABLE : VALHARD) /_. 

VITEZ.IL FAUT ALERTER LE 

CAMP 23/.LE FAÏRE ARRÊTER! 


OUI, VOUS AVEZ RAÏSON/. ALLONS-Y/.LE 
TEMPS DE NOUS DÉBARRASSER DE CES 
SCAPHANDRES ET... 


HEU/..IL VAUT MIEUX 


LES LAiSSER,NOUS PERDRONS MOINS 
DE TEMPS $i NOUS DEVONS REVENIR/ 
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LA/.LA/ REGARDEZ 
SÛR CE SOURNAL. 
SLISSE QUi PUBLIE 
LES PHOTOS DE... 
DU PROFESSEUR 
CŒSTROBLOHM ET 
DE SON ASSISTANT / 


QUOI? QU'EST-CE QU 
VOUS ARRIVE ? VOUS 
RENDEZ-VOUS COMP 
ENFiN QUE CES FAUX 
POLICIERS DUPE 
TOUT LE MONDE / 





TONNERRE {TOUT S'ÉCLAÏRCIT À PRÉSENT/. 
SOMMES TRAHIS/. LE VRAi ŒSTROBLOHM 

ET LE VRAi LEPERCÉ ONT ÉTÉ ENLEVÉS 
CETTE NUIT, À LA FAVEUR DE CE PRÉTENDU 
CONTRÔLE,EFFECTUÉ PAR CES FAUX POLI-, 
CIERS .iLS ONT ETÉ REMPLACÉS PAR DES |MPOS- 
TEURS, CES ESPiONS QUE VOUS AVEZ 
iNTRODUITS DANS NOTRE CENTRE DE 
RECHERCHES ATOMIQUES/ 


A CE MOMENT, AU CAMP HUM/. VOiLA CEST 
23, DANS LASALLE DES | TERMINÉ /.HEP/.. 
PILES ATOMIQUES DU. | PROFESSEUR HiRTZ, 
GAMMATRON... POUVONS-NOUS 
ALLER AU POSTE DE 
COMMANDEMENT ?. NOUS ALLONS FAIRE 
UN ESSAi/.J'Ai HÂTE DE VOÏR LE 
















OR, AU MÊME 
iNS 


ALLÔ 7. LE cAMP éPÉG L 
TANT. 2/2. 


N°23 ÉCOUTE /..HEiN 
— QUE..QUOi 7. Fa CHEF DE 
LA SÛRETÉ MIiLiTAIRE, LUI-MÊME ?/ 





QÙIi,LE CHEF DE LA SÛR HEU...OÙ...OU)i, ALLÔ/.JOiGNEZ IMMÉDIATEMENT LE GOU GRANDS DIEUXL. ? 
iLITAÏIRE / QUi VOULEZVOUS | jJE.HJE CROIST| [NEURZ£ORDRE D'ARR ; QUELLE HISTOIRE. 
À k f ViTEL.IL FAUT 
ALERTER LE COM- 
MANDANT DE LA 
RDE/ 


> A 
ES | ON ME SiGNALE QU'ILS N AVANT, GARÇONS..TROUVEZ-MOi CES NOUS ALLONS POUVOIR / OH/.vOusS 
SONT AVEC LE GOUVERNEUR ) SAVANTS ÉTRANGERS /.IL FAUT QUE NOUS HUGER VOTRE TRAVAIL, / VERREZ VOLS 
AD GAMMATRON / 1ONS...CE SONT DES ESPiONS. MESSIEURS / AUREZ UNE | 
QOLIE SURPRISE! 


FRPRES VOLS # GOUVERNEUR arreurion) EU jEUL. TOUT D» | 
MESSIEURS/ A / L.CE DONS GET) COUVERTL, Sy À 


SJ 
MAS, pROorITANTDE VienwT/.avoi? VITE / PROFESSEUR, METTEZ L'APPAREIL NOUS SOMMES JOUÉS HE / REGARDEZ /. 
LA STUPEUR QUI CLOLE CEST EN MARCHE /ARSÈNE /DÉCLENCHE LASIRE-| |NOUS NE POUVONS JLAPPAREIL EST EN 
= K_iMPOSSIBLE / NE D'ALERTE ET BRANCHE LE MiCRO/ RIEN CONTRE CES, /MARCHEZ ÉCOUTEZ! 
BLINDAGES ÉPAiS / À SIREN 
PAL 
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SOUDAiN, PRIS DE PANIQUE, 

LES HOMMES COMMENCENT 

A FUÏR ÉPERDUMENT.. EN 
QUELQUES SECONDES, LE 

CAMP EST DÉSERTÉ. JETANT 
LEURS ARMES POUR COURIR 
PLUS VITE, SOLDATS ET OFFICIERS 
S’ÉGAILLENT A TRAVERS LA 


Di S'A 


PRÉCIPITAMMENT, LES TROÏS HOMM. 


ES QUI 
LE GAMMATRON ET PAR DES CHEMINS DÉSERTS 


FÎLENT VERS LA SORTIE DU CAMR.. 


M PAUVRE STAG MUS, IL 
NE TIENDRA LE UN VÉ 
TRAiN LONGTEMPS / 


PORTÉ PAR LA VITESSE, | À NOTRE TO) 


EM 
ÉTAGMUS EST BIENTÔT 
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ATTENTION /. ATTENTION. JE VOUS DONYE 
CiNQ MiNUTES POUR ÉVACUER LA BASE /. 
PASSÉ CE DÉLAi,jE METTRAi EN ROUTE LE 
GAMMATRON, EN AUGMENTANT LA SURFACE 
BATTUE DE CINQ EN CINQ MINUTES... 


EZ-LE PROFESSEUR/. VOLS 


LA/.RECARDEZ /: 
LO/ 
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EZ 
MOÏNS VITE QUE NOUS/.ÇA VOUS 






(PAS LAÏR TRÈS SOLDE / 


| éraeuvs/ non DEU/. 
LA/.. DANS LE FOSSÉ/ 


UNE PROFONDE STUPEUR FIGE D'ABORD TOUS 
LES OCCUPANTS DU CAMP. 


4 JE NE RÉPÉTERAi PLUS CET 

: AVERTISSEMENTZ.ATTENTION,iL & 

, NOUS RESTE QUATRE MINUTES À 
ET TRENTE SECONDES! Lin 


v 
(fl #4 PA NUE, ca MAMA 


LE CAMP EST DÉSERT//POUR NOUS METTRE 
NOUS- MÊMES À 
= 








D'AUTORITÉ JEAN FORCE LE PROFESSEUR A 
SE -UCHER SUR LE VÉLO/ 


PAOVRE VIEUX/..IL N’A BAH/.QU'IL TIENNE. 
EN SELLE,ET TOUT 
iRA BIEN /.LA 

ROÛTE DESCEND/ 






7 








(le 
W ANS W | 
4 7 HD 


VITE /.LES PLANS/. 

IL DOIT ENCORE LE 

AVOÏR SUR LU... AH Z. 
LES VOiLA/ 


ABANDONNANT LEUR VÉLO, LES 
SONT COUCHÉS DANS LE FÔSS 


SUR LE PORTE-BAGAGES / 


UX AMiS SE 


JEAN ET 


] TARD ,JEA, 
ARSÈNE REJOIGNENT LE CAMP DE RADEK. 


LACCUEÏL EST DÉLiIRANT... 
NOUS ANONS RÉUSSi /. 
LE MONDE EST SAUVE. 


TRAVAIL A 
ACCOMPLiR / 





IL FAUT PENSER A NOUS À PRÉSENT /.J'Ai A TOMBEAU OUVERT, y Gi 
ENLEVÉ À STAGMUS $E$ PLANS DD GAMMATRON, LES DEUX AMIS DESCENDENT| À TERRE LITE /. 
FiLONS AVEC CE VÉLO/.JE PÉDALERAïi/ MONTE LAROUTE..LES MINUTES |ILESTIBHEURES OZ 
PASSENT..LES KiLO- L'EXPLOSION AURA 
MÈTRES DÉFILENT... LIEU DANS DEUX 
- MINUTES; 


UNE ÉCLATANTE LUEUR EMBRASE LE CiEL.UNE FESSES EN ROUTE, EN 
EXPLOSION ASSOURDISSANTE FAIT ViBRER VITESSE / one T DANGER NV'EST 
L'AiR£.DU CAMP 23, D0 GAMMATRON, iL 


NE RESTE PLUS RIEN/ 


COMMENT PO NOUS ï ET LE LENDEMAIN, | VOiCi LA FRONTIÈ ÈRE!. 
H À Qt E DANS LA NOIT... RAACELTE ROUTE, 


JAMAIS ACQUITTER L 
DETTE DE RECONNAISSANCE. } P À , £ EN 
ï 18500] [? \ AMISET MERCI ENCORE 


HÉLAS A PLANS OÙ 
GAMMATRON + STAGMUS 


KT ANS, PLUS MAiS..QUE DIRA “JE LUI AFFIRMERAI 
AUCUN DANGER | [NOTRE GOUVERNEMENT)COMME A RADEK, 
î QUE LES PLANS ONT 
/" ÊTÉ VOLATILISÉS PAR 
CL. L'EXPLOSION LA TENTATION 
DE S'EN SE: NRE EÛT ÊTÉ 
TROP ÉPARGNO 
CE CAUCHEMAR À LHUMANTT 
NOUS AURONS BIEN GAGNÉ | 
NOS VACANCES/ 
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La fin de cet épisode a été remaniée à la demande de l'éditeur, 
par crainte de la censure française. 
Dans les pages qui suivent, nous vous présentons le scénario 
initialement conçu par Jean-Michel Charlier. 
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CASE I2 


TEXTE : Or,au mème instm t.... 
DESSIN : Un t‘léphoniste en uniforme,de planton,à son = 


central sursaute.ll vient @e décrocher et manifes 
-te la plus grande stupeur en écoutant ce que lui 
dit le Ministre de la olice,à l'autre bout du £ 
ÉLEA 
LE TELEPHONISTE -" Allo ?!,..Le Camp Bsci21 NJ 23 écoute? 
co711?., HEIN ?2117.,..Que:..aquoi 7128 
Le...le Ministre de la Police,lui-mème 


VALHARDIT 


DESSIN : A l'autre bout du fil,le Ministre de la “olice 
aui s'emporte. 
LE MINISTRE -" Oui,le “inistre de la Policel!!!,..Qui voulez- 
vous que ce soit,espèce d'abrubti ?!,..Le grand 
Turc ?!.,..Détes-moi ?!...Les professeurs étran- 
-gers sont-ils toujours a1 camp ?11?..." 
TELEPHONISTE -" Heu...ôu...oui,ie...je crois ?...Je...je 
ne is pas...C'est possible, Excellence! :.,." 


DESSIN : Le Ministre de la Police,toujours flanqué de Pskov,trépi 
-sne au téléphone. 
LE MINISTRE =" Allo!...Trouvez-moi immédiatement}Vous entendez ? 
IM-ME-DIA-TE-MENT,le gouverneur du camp!l... 
BtestoneenQx Bt ARE Bbfimunication de la plus 
haute gravitét!11..." Û 
VOIX DU PLANTON -" Excellence...Son adjoint m'aprrehd qu'il est 
momie n compagnie du profes= 


-seur Stagmus et des étrangers..." 


ESSIN : ITdemw. 

LE MINISTRE -" Alors,passez-moi son adjoint, safe |... 
Allo ?...Zbigniev ?!...1ci le Ministre de Xe 
Police!...Ordre dem â'arrèter sur rh 
deux savants étrengers,arrivés ce matin. C2 Les 

mettre immédiatement au secret!...Ce sont deux 


i S É£ ; das r!!1,.. = 
dangereux espions £ | Dettes di 


111 ? 
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Encore empli de stupeur,léadjoint äu Gouverneur 
XxszemÈks raccroche le téléphène. Il lmce un 
ordre au téléphoniste. 

L'ADJOINT -" Ca...ça,alors ?!!1!1,...Que...:Quelle histoi- 
-re !!!.,..Je...Vite!t1!1,..Téléphoniste!..… 
Trouvez-moi le colonel Hirtz!...Avertissez le 
discrètement aue les deux étrangers qui l'accol 
- pasment sont des espions!...Maiyÿx 

rh Éd EE ! .. Je le re joi 
avec la garde!!1!,..." 
L'AUTRE -" À vèês ordres!.,." 


TEXTE : Et ouelques instants plus tard... 
DESSIN : Le majoÿ Zbigniev fait irruption,au poste de gar 


-de.Une dizaine d'énormes types,ermés husqu'aux 
dents se dressent précipitamment.Tl les interpel 
-le.le téléphoniste accourt sur les talons de 
Zbigniev. 
ZBIGNIEV -" Debout vous autres et en avant!...Nous 
allons arrètés les savants étrangers arrivé! 
ce matin!...X£kx Ce sont âes espions danger 


“reux! .… SE Se NS | 

LE TELEPHONISTE =" Mon major!...lmpos-:ible de toucher 
le getenxkx gouverneur,m2is on me signale 
qu'il vient 6e quitter la chambre des piles 
atomiques et se dirige vers Xexpuxix la 
tour du"Gammatron"1..."., 


“ 


TEXTE : Gependant.,.. 

DESSIN : Les faux savants,Stagmus etle colonel Hirtz sont en tra 
de monter l'escalier métallique qui mène à la première 
plateforme de la tour métaklique du "Gammatron,où se 

situe la cabine de commandement.I1l a déjà tiré 1 

clef de sa poche.lls sont toujours en scaphandres. 
HIRTZ  -" Quelle réussite,Nessieurs,si cett@ machine pouvait 
fonctionner! ...Nous en commencerions émmédiatement 
la production ,en ERA SEPAE Ne Ont PRÈTER Ansñous 


serions maitres du Mondel!!.. 


ARS&NE =" Ohl...Vous allez voir!...vous allez avoir 


< "! 
une jolie surprise!... 





: Le Gouverns r se penche vers la serrure 
compliquée de la porte de la cabine et remxeme 
l'ouvrgales qutres Leentonrent Sr 

LE GOUVERNEËRMÈN Ze Alors, EN ne LE 
VOIX VENANT D'UN TYPE QU'ON NE VOIT PAS 
=" @tex Colonel l...Colonel!{!...Arrètez! li 


DESSIN : Brusouement surpris,alors aulil venait d'ouvrir 
la porte,le colonel se redresse et se retourne 
en btressautant.Les autres en font mtamt.On ne 
voit pas qui «x a appelé le colonel.Mais le visa 
-ge de Jean,ce St2smus et Ge Arsène reflètent la 


stupeur et l'angoisse.Ills se sentent découvers 
HIRTZ il Hein 2.000 71 ?21...Que...qu'y-a-t-11 LATE 


JEAN (pense) -" Born Dieul1!,..." 
LA VOIX -" X%kæ Colonel!!!...Attention!!l!...Des 
espions!!!..Ce sont des espions 111... 
CASES IQ ET IT 


DESSIN +: Zbigniev à la tète d'une vingtaine de soldats | 
aui se déploient,pour cerner tout le pied 
de le tour,accourt au pied de l'écheïle métal 
-lique,au desssus de laquelle Hirtz et ses 
compagnons éperdus de stupeur se sont retour- 
-nés et regæréent les mitraillettes qui se 
braquent sur eux. 
HIRTZ =" Hein ?!...Zbigniev ?11?...Vous ètes fou 7!17.: 
Que signifie ce..." 
ZRIGNIEV -" Ecartez-yvou:,colonel!1!... Et vous,canailles 
les mains en l'str!!!,..Colonel ,attention!.. 
Cés étrangers sont des espions atomiques!.. 
“Le Ministre de la folice vient de le télépho 
ner !!!...11 fat les arrêter!l!1..." 
SPAGMUS -" Mon Dieul!!...Perdus!!1..." 


T : Le colonel porte la main à senrtriboréorola poche 
de son scaphm dre et en tire un. révolver.Nais, plus 
PRES que lui, pe el “&écoche un direct qui 
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JRAN =" -Vit rtf. .Entrez dans le Re LU 
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VALEARDI 453 


DESSIN : Au b2s de l'escalier,en voÿant le gouverneur bascu- 
-ler à la renverse dans l'escalier,Zbigniev hurle 
un ordre à ses hommæ s,en levant son révolver et en 
faisant feu. 
BBIGNIEV -" Tonnerre! ...Feul!!1,,.Abattez-moi ces bmdits!!l!.. 
CASES 2 


DESSIN : Vue plongeante prise de la passerelle .Stagmus 
Arsène et Jean en dernier s'engouffrent dans 
l'ouverture de la cabine blindée.A mi-hauteur 
de l'escalier,le gouverneur dévalant les mar- 
-ches,assommé#.Au bas,les soldats et Zhigniew 
mi font feu.Leurs balles ricochent sur les 
parois de 1a_eñbine,autour des fugitifs. 

ZBIGNIEV -" Peul!!.."#igettt...lls vont nous échapper!!! 

JEAN -" DépRexenstttrx: Vite 111..." 


Jean reclaquant 1: porte,cerrière lui.Hes deux autres 
sont entrés. a 
JBAN -" Oufl:..11 éta t temps!!1..,#i, he 
ces parois blindées,nous” sommes en sécuritél!... 
Vite professeurl!.+dlettezen-marche-e-Gammatrontti.. 
EXSE mé Branchez 1asfrène d'alertell!.,," 


Cependant. . : Pr. 
DESSIN : Quatre À quatre,les soldats et Zbigniev etimpent l'es 
calier métallique et Zoigniev hurle des ordres. 
Mais un de 8es hommes,pointæ.le doigt en l'air. 
ZRIGNTEV -" VitetrxrPémeezxktax Jôsz!...Fsis donner l'alerte 
gén rale!...Hurty"...Ramène une équipe avec 
un chalumeau, mhissant!!!...Vitelt1..." 
LE SOLDAT -" Oh!!1...Mefor!!l... Là!...Làl!.. -L'anten TE 


Rogareztil..." 


br. -La, Gas munx de » Toimiev re dans un Dhilactè 


RS set ds 
ÔH RER 
ZBIGNIEV -" Mal édiction. Mi 072 TLS ONT MIS LE GAMMATRON 


." 
en marche !!!. 
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: Une sirène placée sur la tour _mème commence à Trug: 
Les soldats ont stpppé net et écoute terrifiése 
LA SIRENE -" MEURUEUEUEUEUEUR 1!1!..." 
ZBIGNIEV -" HEIN 2119. Ta sirène d'alerte ?!17,.. 
Est-ce-que, ..Est-ce qutiis vont V1 
_Tofinerre 11!1...11s...i1s en sont capeblesli!, 


Stagmus sur un siège de commande du Gammatron.Jea 
sur l'ætre s'adresse auxsoldats ax micro. 
STAGMUS =" Paré;Valhardil...Le "Gammatrôn est prèt 
à fonctionner 111. .flañs 11 s'agit de faire 
vite!...J'ai règlé-l'explosion atomiaue,pour 
âans une heuref...Etant donné les dimensions 
de la centrale,elle sera effroyable! ,...Xixfamx 
Nous n'aurons guère de Remo d'y échapn 
VALHARDI =" Arrètez la sirène,cue je leur parle!..." 


DESSIN : Jean au micro. cine 

JEAN -" Allo!... Allo!...Nous vous donnons tx minutes pour 
évacuer le camp...Fuyez sans vous arrèter!...Dans 

5 minutes exactement,nous déclencherons le Rayon 
de la Mort et détruirons systématiquement de cemp! 

De5 en 5 minutes,ensuite,nous augmenterons ka 

REYÈÉE ammrtè surface battue,par le Gammatron, 
juseuTà sa portée maximum!.de 50 kilomètres!i!.. 

CASES 10 ET II É | 


DESSIN +: Panique effroyble,dans tout le camp.Vagfe vue 
de celui-ci,avec la tour et la tour métallique 
d'où tombent les paroles de Jess et sur laquell, 
crépite,lancçcant d'effroyablés or l'antenn 
du Gammatrons CE ; 
VOIX DE VALHARDI -" Si vous ne fuyez. pas,à l'instant mème , vous 
serez rejoints-par les rayons Gamma et anée 
-tis de fagon atrocel...Je ne répéterai, pas 
cet ST "e 
6 lminates et trente éecondesl!!l!. 
UN SOLDAT (qui n'a p dd dé d'arrèter un de ses ob El 
it 
SMQnoi ?1...Qu'at-il dit 2111..." 


L'AUTRE "Smve oui peut!!!...11s...115S vont nous anéan 





= 
LA 
0 
> 
[= 
Æ 
0 
œ 
> 
La 
Oo 
[e) 
li 
n 
n 
uw 
[4 
ce 
un 
A 
=. 
œ 
0 
> 
E 
TI 
Le) 
œ 
= 
2. 
O 
[e) 
[or 
n 
n 
Wu 
œ 
Le 
n 
[a 
a 
La 
O 
z 
+ 
z 
Lo) 
œ 
> 
a 
[o) 
[e) 


UN AUTRE -" Nous sommes perdus!!!.,...Puyons!1!.,.." 
HIRTZ QUI.SE RELEVE -" Haltel11..Demi-vour, bands #6 1äches) 
CASE T2 -" A | 


DESSIN STERAR est en train de suivre,par un pefiot ée verre 
blindé,la scène oui se pas ER GER an pied de 
la tour.Exsultant et trépisaant de joie,il rapporte 
la scène aux deux æatres., # 
ARSENE -" Ha,ha,ha!...Quelle pansiuel!!...T1s fuient tous 
comme des lapins! LH ..I1s jettent leurs 
armes pour filer plus vite!!!...Ha,ha,hal!... 
Hirfé 8léaie, Æe les arrèter!...lls le 
bouseulentf! !... T1 les menace de soh° Set T. 
OH 11!.4.Bon sang!l!!...Un...un fuyard a tiré 
sur Aui!#f...11 ...11 tombel!!...Mort !11...1 


BLSNCHE 44 


DESSIN : Les soldats enambent le corps de Hirtz pour s'engouffr 
plus vite vers les étages inférieurs de la Tour.Hirtz 


git,inanimé. 


SSIN : Vue de l'immense cour de la forteresse,dominée pa 
la tour âu Gammatron,lequel lance des éclairs et 
dont la sirène hurle.Une panique effroysb le a sai 

-s1 l: garnison.Les hommes se rumt par les por= 
-tes,sautent par les fenètres,pour évacuer plus 
vite les batiments.Dans lé Cour,c'est une ruée,ve: 

la poterne de sortie.Les homnes ont des airs de 
fous.I1s jettent leurs AIMES « 

TEXTE : Une effroyable panique s'est emparée de la garnison 
du camp...Tandis due rugit lugubrement la sirène 
d'alerte et que Âe Gammatron lance d'aveuglants 
‘éclairs,c'est”une fuite éperdue ,#277%$7fetm 
YEXAXÈESXÈENURSE une bataille sauvage,indescripti- 

-ble,ver$ l'unioue issue de la frbteresse!... 


bæ belée .Au as des LS Me dE 165 aie 
-rifinats éclairs du Gammatron.Sur 1a route due 
coupm & les bois aui _sftourent le camp,q'est 
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une fuite éperdue,une rue affoléef de soldats » 
d'officiers oui ont jeté leurs armes.Les uns montés | 
sur des motos,d'autres sur des voitures,ils foncent 
dans la masse des types oui fuient à pied et qui es- 
-saient de leur voler leur moyen de locomotion,d'où 
des batailles wérribles. | 
EXKX TEXTE : Enxmuæ Bientot,sur l'uniaue rouŸ£SRERYAR Eak° camo, 
totalement déserté en quelques secondes, 
c'est une ruée folle d'officiers,de soldats, 
hurlant de terreur...Une k$£#°45sordonnée 
d'hommes qui courent,se piétinent,séentretue 
pour passer les premiers,pour s'emparer des 
autos,des motos qui leur permettront de fuir 
plus vite... 


DESSIN : La tour &e controle.®éan et Stagmus ont abandonné àxsx 
leurs postes et rejoins. Arsène toujours au hublot. 

TEXTE : Cependant... $ 

ARSENE -1"! Je...je n'aperçois plus une amell!!...Le camp 
est désgert!...Je crois aue nous pouvons 
risquer notre c'ance!..." 

STAGMUS -" Une chance bien mince!...Il1 nous reste 

38 minutes exactement,pour fuir!...La 


centrale  hemke atomique sautera à I8 heures09 111..." 


DESSIN : Les mêmes aui sortent de la cabine de co nênde . et com 
-mence à descendre l'escalier métal 
où git le cadavre 6e Hirtz. 
IRANIXENLER avanttxxxÉtxRtYXEX PA 
STAGMUS -" Jamais nous ne po 


JEAN -" En avant!.Il n'y a plus une seconde à 
peräre!.,*.Bspérons en Dieu et...en l'efficacité 


de s scaphandres spéciaux contre les radiations 
#Éomiaues!t!1...Vitell!,.." 


y , 5 
sont en train de descendre l'escalier métallique menan 


à le Pen +tobr.Sur celle-ci,Hirtz,æ pre= 
-mier plan,reVient à lui et redresse la tète,en repar 


-dant autour de lui. 
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TEXTE # C jrs -" Où...où suis-je 117. .Que.. aus" mtest- il ar... | 

Au" même "moment arrivé 2112...0h1111...J'afe..j'ei mal lit. 
Oh!...Demmation!!!.,.88...35e me souviens!!!,.. 
Ces...ces espionsT...Leurs...menaces.. .Le CG se 
Gammatron". Mes. .mes hommes...fuyanÿ...lLes la- 
-chest!}#%.118...11s m'ont ab...abandonné!1l... 
Je. rÂe vais m...mourir comme un chien 111..." 


DESSIN :Hirtz sursaute soudain,en apercevant Jeen”ét ses 
compagnons qui arrivent au bas de 1! testalier métallique | 
S2 main se tend vers son révolver qui a roulé à quelque 
distance &e lui.Une ha ine féfoce illumine son visage. 
2" Oh 111...1L,:..Là !...Buxf1...0Cs-s0n6 
eux!!!...Les chiensl#l...11s s'enfuient!!!... 
TIis croient s'en-...tirer...c...comme ça!!l!... 
Canilles!!l4%.1ls...i1s vont p...payer leur 
trahisonMT...Je...je mourrai xenxex; ; svengél!!!. 
CASE TO 
DESSIN 2 Jen ct Éraëne se précipitent 4698 en direction de 1188 
calier de la tour.Stasgmus soudain tressaute et hurle. 
en portant les mains. “#4 sa poitrine.Hirtz a tiré,le 
touchant. Le montrer où simplement le trajet de la ball 
JEAN -" Vitel...Peut-tre trouverons nous un 
véhicule abandonné ?!..." 
STAGMUS--" Je+..AAAAAAñaaaaaah !1!..." 
CASE EE 
Jean et Arsène se figent sur place.Le premier regarde 
Stagmus qui s'effondre.L'aûütre aperçoit Hirtz,dont 
le bras retombe,à bout ‘de force. 
OH !!!...Mon Dieut{! Professeur! 11..." 
ARSENE -" Là!!1...C C'est Hirtzlt!...C'est Hirtz mi a 
tré re." 
CASE I2 Yi 
DESSIN : Arsène au premier plan 5e penche sur Hirtz qui est 
retémbé mort.A l'arrière plançdem,en faisant autant 
pour Xx 5t2smuse 
ARSENE -" Mort!!!...Le miséræ'le a épuisé ses dernières 
forces vour se-venger !!!..." 
JEAN -" Professeur Stasmus ?!...Répondez-moi tisse 





PLANCHE 45 


DESSIN : Jéan penché sur Stagmus aufil a _1at86é retomber 
lui enlève la liasse de plana/da Gammatron au'il 
possédait. (C'est lui oué” “a l'm tre) 

JEAN -" _Nort!... I1 est mortf...Vitel...lLes plnms!s. 
LT doit Enpore avoir sur lui,sa liasse de 
plans persafnelles! .. .Ahl..Les voilats ss 


DESSIN : Arsène rejoint Jean qui se relève. 
ARSENE. -" Hirtz est mort!..." 
JEAN -" Hélas! ,...Stagmus aussi!...Tué raide! lie. . 
Pauvre type!...Il1 se croyait sauvéi.…. 
XKXEXPAXÉXSAEXIOR ÉEXSEAXMIEYEREXÂNNENXISNSÉE 
Peut-ètre a-t-il ainsi payé,pour sa criminelle 
invention! .Ét8ans doute cela vaut-il 
mieux!...Dieu sait quels projets de machines 
effroyables eussent encore germé,dans son cerveau? 


DESSIN : Jem se redresse et entraine Arsène qui se signe. 
EAN -" Allons!...Nous ne pouvons plug Tien,pour 
lui!l...Je lui ai enlevé 595" ‘plans du 
"Gammatron"...Essayons, de sauver notre pro- 
-pre peau! ...Nous n'avons plus que 39 minutes 
pour nous mettre À l'abri !!!.., 
ARSENE -" Diable!!14..Si nous pouvions trouver 
au moins un véhiceule!!!,,.." 


: TEXTE +: Descendus dans la cour de la fortèresse,les 
deux amis,la fouillent hativeñent...Soudain... 
DESSIN : Sous une sorte de hangar, dissimulé derrière un tas! 


de charbon, Arsène aperçoit un vélo et le montre 


à Jean. 
ARSENE — SR ME TT gelolile.. 
JEAN -" Ctest mieux oue rienl!l...Vitel...fn selle!... 


Je pédalerail.,.Colle toi sur le porte- 


bagages! ..." | 

CASE 5 \ 

DESSIN : Afsène sur le porte bagage,Jean en se 
toujours en scaphmôre, ils roulent € 


11e.Tous deux 
et sortent du 
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camp ,à fond de train. 

TEXTE : Et auelques instants Dius tard.*, 

JEAN -" Adieu,camp de misère et de terreur!...Adieu 

sale engin fe” Mmortitl,," 
ARSENE -" Du peffl...Du nerft...Plus que vingt 
minutes! 11. Heureusement ga descend!..." 
CASE 6 
DESSIN : Les mères descendant la toute,en lacets,à tombeau 

ouvert.Arsène soudain consulte sa montre ,palit 


effroyablement et frappe l'épaule de Jean,avec la 


plus vive terreur. 
TEXTE : A tombeau ouvert,les deux amis,saxiancent 
xaxxiax dévalent la route...Les minutes 
passent...les kilomètres défilent... 
ARSENE -" Jean!...Jean!t...A terrelll...Vitel!!, 
I1 est I8 heures 07 {!!1...L'explosion 
est pour dans deux minutes!!1,.." 


LA 


| 
| 
À 


Abon donnant leur vélo,les deux copains se sont ee 


dans le fossé.Arsène livide et suant sous son scapha 
-dre,consulte sa montre, 
JEAN -" Cache-toi les yeux et colle-toi au sol!... 

Nous GCevons ètre à une PEER EE kilomè- 

-tres du centre dééclatement !,...Nous avons une 
chm cel..." 

ARSENE -" P,,,plus aue 60 secondes! !t...40,.,25:..15%.. 
105004303236 ADR. Its" 
CASE 80 


DESSIN : Un effroyable éclair embrase tout le paysage. 
TEXTE : Soudain,un rffxeyx éclair effroyable,aveurlant 
LnernAtexIExXMAYSAREX Srby#e, incendie le ciel,., 
CASES _8,9,IT,12 


DES IN : Une belle explosion atomique de première grandeur 


avec champignon caractéristique, jet de vapeur, 

nuage en forme d'enclume,vibrations de (EAP A 
l'air et tout et tout.La montrer soit vue du 
sol,soit en vue aérienne. 

TEXTE : Et,ôüeans un fracas de fin du monde, tandis que 


l'air embrasé vibre et que la terre tremble,le 


PÉLOPIAR » | © mortel 24 gigantesque champigon atomidtu 
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monte à l'assaut du ciel en Tous. D 

camp 25,du "Gamratron",de son inventeur, il 

ne reste plu: rien...Rien œu'un brouillard raëtio- 
actif et empoisonné, aui couvre peu à peu,toute la région. 


PLANCHE 46 (uraua 


DESSIN : Jean et Arsène se redressant et se protégeant sous une | 
pluie de débris arrachés aux arbres par le souffle. : ( 
ARSENE -" Mon Dieu!!!...Mon Dieu!!1!1,..Nous sommes morts!!!... 
JEAN -" Pas encore!!!...Dieu nous à protégé!!1..." 
Gare au d“bris!!!1,,.." ne 


E 


DESSI" : Idem.les deux hommes se rent vers la bicfclette. 
que Jem relève.Autour d'eux,des arbres brulent,d'antre 
se sont effondrés, 
JEAN -" Vitell!...En sellel!!...N'attendons pas que le 
nuage radio-2actif nous rejoifgnel!!!,..." 
ARSENE -" Mon Dieul!!!,.,.C'est effroysblel!!!...le 
souffle a décapité tous les arbres!!!... 
Et la forèt est en feu!!!,,.Une vraie 
répétition,pour la fin du monde!!!.. 


roulent.Ils sont loin du lieu du cataclysme. 
Aa» Jean consulte son Geiger {s serie )de 


D 4 sp noyés, É FES eue lens 
ardksons xgÜs/âe ae. re LsN Fe 
6e) p rfptéRx es, i1s a Ex 


De rot ‘8 au A on 


J LE 
18 ae therons ARE 


-" Le compteur Geiger indiave que nous sommes 
hors de danger,mä ntensent!.. Abendonnons..ce… 
vélo et nos seaphandres!,,.Æis.nousont.bien 
protéaésymets-goivrent étre timnréenés -de-para 
RE 


tout ce nue nous A ue désormais! ..." 


PEER RATES Ta 


CASES 4 ET 5 


DESSIN : Jean et Arsène arrivant au camp de Radek où i1s » 
sont accueillis par des explosions de joie déliæan- 





TEXTE :.Avee-tfile-préenntions, Jean et Arsène se 
débarassent de leurs scaphanôres et de leur 
bicyclebtes,au!ils brulent...Quelaques heures 
ne tard, eeRèe-enemanetretremene-ter pa 

RC Et POP OCT É nm... 
Lee S TRE à 1 9 te nes le camp de Radek... 
l'accueil des.parxtisans est délirant... 

Le monde r!'a plus rien à crainäre,désormais... 
-Lansenal.où.la dictature-potdève-forenit-ses— 

.Machines--de-mort-est'ARÉAnMETTEt M 

RADEK -"Comment pourrons -nous jamais vous payer 
1a dette de reconnaissance, que nous avons 

Anvers vous,pour votre aide magnifioue!.., 
Bon vos exploits!11,..." 


Jeen sourit et réponûô à Radek. 
-" Yrraxaï Tout simplement en nous aidant à ouitter 
la Foldévie,le plus vite possible!...No- 
-tre mission est terminée!,,." 
-" YeuSxRASSEXSLXkAXÉIONTLÈTEX 
Nous vous ferons passer la frontière,dès 
la nuit prochaine! ...Nous n'avons plus 


besoin de vous ruiner D Dies La Aivométon 


DESSIN! : Radek interroge Jean dont la réponse stupéfie Arsène. 
RADEK ;-" Tien!.,.Au fait...Avez-vous pu vous - 
| emparer des plans de ce fameux Gammatron ?!..,. 
+" Non!...11s ont péri,avec l'inventeur de 


cek“infermal engin!!!.. 


Tia? 


DESSIN : Radek ,1a jeune femme et deux hommes serrent les mains. 
de Jean et d'Arsène,æ pied d'un poteau-frontière, 
TEXTE : Et le lendemain,dans ls nuit... 
RAPËK -" Voici ls frontière!,..Passé,ce poteau, \ \ 
F Î vous serez en sécuritél...Adieu et merci | 
(/ L/ encoré!!!...Nous ne vous oublierons jamais!l!!... 
JEAN -" Merci nsussi et adieu,Radek!.,..Bonne 
chance Re . " 


Tor. 
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TEXPR ME PlIuSs tard, ; 
DESSIN : Jean et Arsène marchent en direction d'une ville ; 
dont on aperçoit æ1 loin les lumières.Jean tire 
les plans de Stagmus et les siens de sa poche etn, 
de l'autre,son briauet. 
ARSBNE -" @uf!Là!l...la première ville librel!l!!... 
Sauvés!!!1...Féiniche-cemnmonemap ten. 1! 
JEAN -" Pas encorel!...Avant,il me reste un 


dernier travail à accomplir !1!1..." 


Arsène regarde avec stupeur Jean enflammer 

les liasses de plans dù Gemmatron,avec son 

briauet. 
ARSENE -" HEIN ?112...Que...que fai s-tu ?!112... 


TES PLANS DU"GAMMATRON'"11!,...Tu es fou TS 
Les sels exemplaires aui en existenti!!i. 


JEAN -" Justement!...%#xmexxenxxmas Ainsi,plus 
aucune chance de pouvoir jamais recons- 
ctruire cet infernal engint!t!!,..." 
CASE IT 


: Jean qui éisperse au vent les cenûres consumméesl | 


des plans aui achèvent de bruler. 


-" Xexaerxxenux Er 
EXEEmenxxeekanmnext tatxatfirnexaxRaÎEXyMTkIIE 


AXEXRRXXALSRAXHXXX 
JRSENE -" Mais...Que dira notre Gouvermmement,notre 
Etat-Major ?1,..." 
JEAN -" Je leur affirmerai,comme à Radek,qu'ils 
ont été volatilisés,par l'exvlosion... 
Le tentation de RE re 
trop forte,pour 14 ossesseur ÊEXERE 
pians,auel ou!'il g01itl..:".. | 4 
Yi 1 
: Les plans achèvent de bruler sur de sol,au sets 
plen,Il n'en reste rien que des C= “nûres enflamméé 
“a.l'arrière plan,lés. silhouettes noirés de Jean £ 
à! Arsène RL noie sur--fond de ciel REY où 


il 
ÿ 
à 


plans,eut été 
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Jean-Michel Charlier 

Né le 30 octobre 1924 à Liège, en Belgique, 
Jean-Michel Charlier est l’un des plus grands 
scénaristes de la bande dessinée franco-belge. 
Passionné dès son enfance par la lecture 

des feuilletonistes du xx° siècle ou par les 
illustrés signés Saint-Ogan ou Hergé, il rêve 

de faire carrière dans la bande dessinée mais 
entreprend toutefois des études de droit pour 
rassurer ses parents. En 1944, après avoir 
cherché à intégrer la rédaction de La gazelle de 
Liège, il rejoint la Word's Presse, une agence de 
replacement créée par Georges Troisfontaines, 
qui l'embauche en qualité de dessinateur et de 
donneur d'idées. Là, en parallèle de ses études, 
il illustre des rubriques consacrées au modélisme 
et à l'aéronautique, qui sont publiées dans 

le Journal de Spirou. Après l'obtention de son 
doctorat en droit, il intègre provisoirement un 
cabinet d'avocats, mais le démon de la bande 
dessinée ne le quitte pas. |l retourne alors à ses 
premières amours et fait la connaissance d'un 
autre débutant, Victor Hubinon, qui deviendra 
son complice durant une trentaine d'années. 
Ensemble, ils créent une première bande 


dessinée, L'agonie du Bismarck, qu'ils dessinent 
à quatre mains pour l'hebdomadaire des éditions 
Dupuis, Charlier se spécialisant dans les décors 
et les dessins techniques. L'année suivante, 

ils lancent « Buck Danny » — dont les premiers 
épisodes racontent l’histoire de la guerre du 
Pacifique — qui connaît rapidement le succès. 
C'est parce qu'ils réalisent une autre série, 

«Joe la Tornade», pour la revue Bimbo, que 

les éditions Dupuis offrent au duo de publier 
«Buck Danny» sous forme d'albums pour 
fidéliser leur collaboration. Forts de cette 
proposition, Charlier et Hubinon publient alors 
Tarawa, atoll sanglant, dans l'hebdomadaire 
Le Moustique, et Surcouf, dans le Journal de 
Spirou, qui en font des vedettes de la maison. 
Le développement de la World's Presse, pour 
qui Charlier travaille toujours, ainsi que les 
conseils avisés de Jijé l'ämènent à délaisser peu 
à peu le dessin pour se consacrer exclusivement 
au scénario. Nommé directeur artistique de 
l'agence, il accueille les dessinateurs postulants 
et engage de jeunes auteurs comme Uderzo, 
Goscinny, Paape, Attanasio, Graton, Forton, 
MiTacq ou Greg. Parallèlement, il multiplie 

les scénarios, « Belloy» (Uderzo), «Tiger Joe» 
(Hubinon), «Les belles histoires de l'Oncle 
Paul», «Jean Valhardi » (Paape), «Fanfan et 
Polo» (Attanasio), «Alain et Christine» (Martial), 
«La patrouille des Castors» (MiTacq) ou 

«Kim Devil» (Forton). Cette période d'intense 
activité en fait probablement le premier 
scénariste professionnel de l'histoire de la 
bande dessinée belge. 

En 1956, mécontent du statut réservé aux 
auteurs, il élabore avec Goscinny, Uderzo et 
quelques autres une charte des dessinateurs 


visant à structurer la profession et faire 
reconnaître leurs droits. Ayant eu vent du projet, 
Georges Troisfontaines limoge René Goscinny 
que Charlier et Uderzo suivent aussitôt, par 
solidarité. Cet événement fondateur débouche 
sur le lancement du journal publicitaire Jeannot, 
la reprise du mensuel Pistolin et surtout sur la 
création de l'hebdomadaire Pilote en 1959. 

Là, Jean-Michel Charlier crée notamment les 
séries « Les chevaliers du ciel» avec Uderzo, 
«Le démon des Caraïbes » avec Hubinon, 
«Jacques Le Gall» avec MiTacq ou «Guy 
Lebleu» avec Poïvet. Simultanément, il poursuit 
anonymement sa collaboration au Journal de 
Spirou avec «Buck Danny», «La Patrouille des 
Castors», «Thierry le Chevalier», « Marc Dacier» 
ou « Simba Lee» et collabore à la revue féminine 
Bonnes Soirées, où il signe de nombreux romans 
ou bandes dessinées sentimentales, s'aventurant 
même du côté du journal Tintin, avec trois 
scénarios du pilote canadien «Dan Cooper» 

pour Albert Weinberg. 

En 1960, Pilote rencontre des difficultés 
financières et est racheté par les éditions 
Dargaud qui, devant le peu de succès de leur 
nouvelle formule, lui proposent d'en prendre 

la direction avec René Goscinny. C'est durant 
cette période que Charlier crée le mythique 
«Lieutenant Blueberry » avec Jean Giraud et que 
les ventes de la série «Astérix» (de Goscinny et 
d'Uderzo) explosent littéralement, provoquant 
un engouement médiatique sans précédent pour 
le genre. À la fin des années 1960 s'ensuit, 
pour l'hebdomadaire, un véritable âge d'or 

qui débouche sur la création des célèbres 

pages d'actualités et donne naissance à un 
nouveau courant adulte dans la bande dessinée 


européenne. Dans ce contexte, les séries de 
facture classique peinent à trouver leur place 
dans un sommaire en pleine évolution, malgré 
un succès grandissant sur le marché des albums. 
Pilote se transforme alors en mensuel à partir 
de 1974, et la signature de Charlier disparaît 
du sommaire. 

Tout en poursuivant l'écriture de ses séries 

à succès, le scénariste diversifie ses activités, 
se lançant notamment dans l'audiovisuel, 

avec l'adaptation télévisée des «Chevaliers du 
ciel», la création du feuilleton «Les diamants 
du président » ou de séries documentaires 
d'investigation, comme «Les dossiers noirs», 
«La guerre secrète du pétrole » ou «Les grandes 
enquêtes de TF1», qui connaissent un fort 
retentissement. Durant les années 1970-1980, 
il ne délaisse pas la bande dessinée pour autant, 
n'hésitant pas à lancer de nouvelles séries, 
comme « Brice Bolt» (Puig), « Los gringos » 

(de la Fuente), « Michel Brazier» (Cheret), «Jim 
Cutlass » (Giraud), ou à confier ses personnages 
mythiques (Buck Danny, Tanguy et Laverdure, 
Barbe-rouge, dont les dessinateurs originaux 
ont disparu) à la nouvelle génération (Bergèse, 
Serres, Gaty, Pellerin, Wilson, Rossi, etc.), 
laquelle contribuera fortement à leur postérité. 
Il disparaît le 17 juillet 1989, laissant derrière 
lui une œuvre et des personnages immenses 
dont les plus illustres lui ont survécu avec brio. 
Plus d'un quart de siècle après sa mort, 
Jean-Michel Charlier apparaît comme le plus 
grand feuilletoniste du 9° art, ayant 

non seulement fixé les standards de la bande 
dessinée d'aventure, mais aussi activement 
contribué à la reconnaissance du genre 

et de ses auteurs. 





Yvan Delporte 

Né le 24 juin 1928 à Saint-Gilles, une des 
communes de Bruxelles, Yvan Delporte passe 
son adolescence à Charleroi. Durant toute cette 
période, il développe un goût prononcé pour 

la lecture classique et la bande dessinée, 

et pratique le dessin en autodidacte. 

À l'âge de dix-sept ans, il intègre l'imprimerie 
Dupuis en qualité d'aide-photograveur. Son 
anticonformisme et son esprit rebelle n'en font 
pas, hélas, un employé modèle : il est renvoyé de 
son poste à deux reprises, avant d'être réintégré, 
à la rédaction du Moustique cette fois. |l devient 
l'homme à tout faire des bureaux, apprenant la 
mise en page, écrivant ses premiers articles ou 
dessinant des culs-de-lampe, des cartoons, et 
même quelques couvertures. Incidemment, 

il fait ses débuts dans le Journal de Spirou 

- situé dans les mêmes locaux — en 1946. C'est 
à lui qu'on demande en effet de corriger les 
formes jugées trop provocantes des héroïnes 

de la série américaine « Brick Bradford ». 


Il débute dans la bande dessinée en 1949, 
lorsque Eddy Paape lui confie le scénario 

de « Jean Valhardi». || en écrira quelque 

97 planches, réparties sur trois épisodes. Tandis 
qu'il multiplie ses collaborations au Moustique, 
il bénéficie du relatif retrait de Jean Doisy à la 
rédaction du Journal de Spirou pour s'y faire une 
vraie place à partir de 1951. En 1955, avec son 
camarade Maurice Rosy, il prend la direction 
d'un nouvel hebdomadaire, Risque-Tout, sur les 
recommandations de Georges Troisfontaines, qui 
voit en eux l'avenir de la maison. Malgré l'échec 
de la revue, il poursuit son œuvre dans le Journal 
de Spirou, dont il devient le rédacteur en chef. 

Il y multiplie les initiatives d'envergure grâce à un 
sens aigu de l'animation rédactionnelle et fédère 
les dessinateurs autour de lui, provoquant une 
importante émulation créatrice. Il est notamment 
à l'origine des premiers pas de Gaston Lagaffe, 
dont il souffle le prénom à Franquin, scénarisant 
même ses premières gaffes dans les pages 

du journal. || participe activement au succès des 
Schtroumpfs de Peyo, pour lesquels il invente 
un écrin sur mesure — les mini-récits —, mais 
aussi leurs meilleurs scénarios. || aide plusieurs 
dessinateurs à mettre en forme leurs idées, 
scénarisant par exemple «Alain Cardan» pour 
Forton, «Starter» pour Jidéhem, « Saki » 

pour Hausman, ou encore «La Ribambelle» pour 
Roba. Il est également l'auteur de nombreux 
rédactionnels mettant en scène les personnages 
du journal («En direct de la rédaction», «Les 
contes du Grand Schtroumpf», «L'avis de chien 
de Bill», etc.) où sa qualité d'écriture et son sens 
du calembour font merveille. 


Véritable trublion au sein de la très conservatrice 
maison Dupuis, Yvan Delporte est licencié 

en 1968 pour avoir publié une parodie macabre 
d'une publicité pour l’armée belge, qui provoque 
la colère des annonceurs. S'ensuit alors une 
période d'intense production, où il multiplie 

les travaux de commande pour vivre. |l écrit 

des scénarios pour Attanasio (« Bandonéon »), 
Follet («Les Zingari»), Tenas («Onkr»), 

De Gieter et Ryssack («Les Castors juniors»), 
Macherot («Mulligan »), Bretécher («Fernand 
l'orphelin »), Will («Isabelle ») ou encore Peyo 
(«Benoît Brisefer», «Les Schtroumpfs»). On 

le retrouve à la radio belge, où il joue le barde- 
chansonnier wallon, sous le nom d'Honoré 
Delbouille, et au cinéma où il cosigne le scénario 
et les chansons du dessin animé La flûte à six 
schtroumpfs. || fait son grand retour à la tête 
d'un hebdomadaire en 1977, en créant avec 
Franquin un supplément pirate au Journal de 
Spirou, Le trombone illustré, où ils abordent des 
thèmes plus adultes. Toute marquante qu'elle 
soit, l'aventure ne dure que trente numéros, 

le supplément étant sabordé par ses créateurs 
eux-mêmes, qui refusent de se soumettre aux 
censures de l'éditeur. Le projet renaît brièvement 
dans le mensuel (À suivre...) sous le nom de 
Pendant ce temps à Landerneau, mais le cœur 
n'y est plus tout à fait. Delporte se distingue 
ensuite par la création d'une association de 
créateurs de bandes dessinées, l'Upchic Balloon 
— pour laquelle il réalise un bulletin d'information 
au ton volontiers provocateur —, qui entend 
fédérer la profession et défendre les intérêts des 
auteurs. Au cours des années 1980, il participe 


activement à la déferlante « Schtroumpfs » sur 
les écrans de télévision du monde entier, veillant 
à ce que les personnages de Peyo ne soient pas 
trahis par les studios américains. Il crée ensuite 
«Les démêlés d'Arnest Ringard et d'Augraphie » 
avec Franquin et Jannin, «Les Puzzoletti» avec 
De Brab, relance « Johan et Pirlouit » avec Alain 
Maury et Thierry Culliford, «Isabelle » avec Will, 
ou collabore au dessin animé Les Tifous avec 
Franquin, Fauche et Léturgie. 

Jusqu'à sa disparition en 2007, sa signature 
apparaît régulièrement dans le Journal de Spirou, 
dans des rubriques consacrées à son âge d'or. 

Si la période pendant laquelle il en a été le 
rédacteur en chef reste évidemment la référence 
ultime en matière d'animation d'hebdomadaire 
de bandes dessinées pour la jeunesse, sa carrière 
ne se réduit pas à ce seul fait d'armes, tant il 

à fait preuve d'éclectisme durant toute sa vie. 
Qualifié «d'artiste sans œuvre», il est néanmoins 
passé à la postérité par ses innombrables 
figurations «à la Hitchcock», dans les bandes de 
Franquin, Peyo, Will, Roba, Tillieux, Walthéry, où 
on croise sa silhouette voûtée et sa barbe hirsute 
au détour de l'une ou l’autre case. 

Franquin résumait ainsi son immense apport 

à la bande dessinée franco-belge : 

«Yvan, sans qui quelques dessinateurs ne 
seraient que ce qu'ils sont. » 





Eddy Paape 

Eddy Paape naît le 3 juillet 1920 à Grivegnée, 
près de Liège (Belgique). Fils de militaire, il se 
passionne très tôt pour le monde du spectacle 
et intègre diverses troupes théâtrales durant son 
enfance. Ses parents l’inscrivent toutefois dans 
une école d'art, l'institut Saint-Luc, en classe 
de décoration, où il peut exprimer d’autres 
penchants, pour le dessin et la peinture. Avec 
un camarade étudiant, Jacques Eggermont, 

il participe à la création d'une section Animation 
où il apprend les rudiments de la discipline. 

Ils intègrent ensuite tous les deux un petit 
studio de dessin animé liégeois, la Compagnie 
belge d'actualités (CBA), où ils réalisent leurs 
premiers films d'animation en noir et blanc, 
signés « Jackeddy ». Lorsque le studio déménage 
à Bruxelles en 1945, Paape enrûle trois jeunes 
gens dans l'équipe: Franquin, Morris et Peyo. 
Mais la collaboration est de courte durée, 
puisqu'en septembre de la même année la 
compagnie met la clé sous la porte. Franquin et 
Morris se tournent alors vers la bande dessinée 
et les éditions Dupuis, entraînant Paape dans 
leur sillage, presque malgré lui. Lorsque Jijé 
abandonne sa série «Jean Valhardi» en 1946, 
il la lui confie du jour au lendemain sans la 
moindre période d'essai. || réalise alors près de 
400 planches en huit ans. Les scénaristes se 
succèdent à ses côtés, Jean Doisy, Yvan Delporte 
ou Georges Troisfontaines. Mais c'est surtout 


grâce à Jean-Michel Charlier qu'il connaîtra 

le succès en 1952, avec un épisode devenu 
mythique, Le château maudit. Malgré cela, 

il doit abandonner la série en 1955 lorsque 

Jijé, son créateur, décide de la reprendre. 
Entre-temps, il est néanmoins devenu l'un des 
piliers du Journal de Spirou, grâce aux « Belles 
histoires de l'Oncle Paul», qu'il réalise pour 

la World's Presse de Georges Troisfontaines. 

Sa technique d'encrage, inspirée de l'Américain 
George Wunder, devient la référence de l'agence, 
jusque dans les bandes de Victor Hubinon, 

avec lequel il a entamé une intense collaboration 
anonyme sur « Buck Danny», « Surcouf » 

ou «Tiger Joe». Dans la continuité de sa 
collaboration avec Charlier, il lance « André 
Lefort», dans Risque-Tout en 1956, et « Marc 
Dacier», l'année suivante, dont il dessinera treize 
épisodes publiés jusqu'en 1967 dans le Journal 
de Spirou. Malgré une présence régulière du 
personnage dans l'hebdomadaire, celui-ci peine 
à trouver son public et les relations de Paape 
avec l'éditeur se détériorent. C'est alors que 
Greg, rédacteur en chef du journal Tintin, lui 
propose d'intégrer son équipe. Ensemble, ils 
créent « Luc Orient». Après des années passées 
à dessiner des univers réalistes réclamant une 
importante documentation, Paape se sent revivre 
dans ce space opera où il peut laisser libre 
cours à son imaginaire. La série devient l’un des 
classiques du journal Tintin et connaît 

dix-huit albums jusqu'en 1994. Simultanément, 
Paape multiplie les collaborations avec d'autres 
scénaristes, Duchâteau («Yorik des Tempêtes », 
«Udolfo », «Carol détective»), Michel Deligne 
(«Les misérables ») ou encore Jean Dufaux 
(«Les jardins de la peur»), pour pallier les 
absences de Greg, parti s'installer aux États-Unis. 
«Johnny Congo», sa dernière création dans les 
années 1990, marquera ses retrouvailles 

avec Greg. Outre des milliers de planches 
dédiées à l'aventure et quantité d'illustrations 
aux thèmes éclectiques pour les revues Bonnes 
Soirées où Le Moustique, on retiendra d'Eddy 
Paape qu'il a également animé, pendant une 
vingtaine d'années, un cours de bande dessinée 
à l'institut Saint-Luc de Bruxelles, puis à 
l'Académie des beaux-arts de Saint-Gilles. Parmi 
ses élèves, figurent de futurs professionnels 
reconnus comme Berthet, Renard, Cossu, Godi, 
Andreas, Grenson, Dugomier, Desorgher, Wurm, 
et même Plantu. || décède le 12 mai 2012, 

à l'âge de 92 ans, après avoir dédié sa vie 
entière au dessin. 
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